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MONSEIGNEUR 

L E 

PRINCE ROYAL. 



M 



ONSEIGNEUR, 



{'EST pour Jaîis faire à for- 
? dre aun Epoux , qui tiefë 
\ plus, mais dont la mémoire 
1 me fera toujours chère , que 
fat l'honneur d'offrir cet. Ouvrage à V. 
A. R. il Vous a été deflinè , MON- 
SEIGNEUR , dès que le deffein en 
fut conçu. Feu mon Mari, touché \ frap- 
pé* £î? je puis bien F ajouter, plein d'ad- 
miration pour les grandes qualitez > qui 
èdattent dans V. A. R. , cherchait à lui 
dédier un Ouvrage, qui lui permît d'ex- 
pri- 



E P I T R E. 

primer les fentimens de fin cœur; Et c'eft 
pour répondre à fis intentions ', que j'ai 
fhonneur de pré/enter à K A R. la 
Guerre des Huflites. 

fefpere qu'Elk y trouvera des Evé- 
nement) qui ne feront pas indignes de fbn 
attention. La matière en efi tntereffanîe 
pour un Prince, qui aime â s Y inflruire , 
& dont les récréations même ne font a- 
greables , qu'autant qu'elles font utiles, 
Combien de fois tuteur ne s' encoura- 
geait -il pas lui-même , par tefperance 
d'achever enfin un travail, qui put plai- 
re â V. A. R.! Dieu lui a fait cette grâ- 
ce, MONSEIGNEUR. S'iln'apas 
eu la confolation de le prèfenter lui-même* 
il a eu celle de ^achever , £5* les derniers 
ordres ont été, qu'on le dédiât â Vôtre 
Alteffe Royale. 

Je fai ce qu'il penfoti; £f avec quelle 
fatisfaBion tl parlott des vertus , qui 
èclattent dans Votre Augujîe perfonne. 
0 fer ois -je Vous dire, MONSEI- 
GNEUR, ce qu'il admirait en Vous , 
13 ce qui Vous attire îeftime, la- vénéra- 



E PI T R Ê 

tiott & t amour de tout le monde ? Ce n'ejî 
pat feulement ces talens de FEfprit ; cette 
manière ingenieufe & délicate de penfer 
y de nous exprimer ; ces reparties fines 
à propos , qui charment & qui fur- 
prennent; Cefi ce goût exquis pour les 
Occupations, qui conviennent à un grand 
Prince : Ceft cet amour pour les Sciences 
utiles, qui le mettent en état de régner 
par lui-même > de régner pour le bon- 
heur des Peuples qui lui font fournis, en 
profitant des lumières de ceux qui ont 
médité fur le caraBère des hommes, fur 
les maximes d'un bon Gouvernement, fur 
les vrais intérêts des Etais:. Ceft cette 
Douceur, cette Mode/îie, cette Affabili- 
té, à qui feules il appartient de gagner 
les cœurs-, que la Rigueur ajfujettit, mais 
qu'elle ne captiva jamais: Ceft cette Gé- 
nérofitè attentive aux miferes, pour les 
foulager, & au Mérite, pour le louer ou 
le recompenfer : Ceft enfin cette Pieté 
éclairée & fotide, également ennemie de 
la Superftition ^ des Vices, qui fait fin 
Capital d'honorer S d'aimer Dieu fin- 



E P I T R E. 

cèrcmentr de faire du bien aux Hâtâ- 
mes, créez à l 'image de Dieu. Voilà, 
MONSEIGNEUR, les Qualités, 
qui font les grands Princes , £5" ce font 
celles que tout le monde Doit avec admira- 
tion dans V. A. R. Puiffe le Seigneur 
conjerver un Prince, qui nous efi Jî cher, 
. £j* qui nous prefente dans t avenir de fi 
heureufes efperances ! Ce font les vœux 
de celle qui a l'honneur d'être avec le plus 
profond refpeBy 



MONSEIGNEUR, 



DE VOTRE ALTESSE ROYALE, 



La rrSs-humblc at ttèi- 
obcïfTantc ferrante 

La Ffuvt LENFANT, 
HréM. E. DiVsniiïis. 



AVERTISSEMENT. 



s t o i ke de la Guerre d?< Hngt/s 
le dernier Ouvrage de feu M L su- 
ri T. Il l'a Écrit avec beaucoup de di.- 
- c ,:ncc, Ec comme s'il avoit piivfl là fin 
j prochaine, il fc hitoit de le finir. Il avoir. ' 
revû h copie du L Tome, & li lùir. i;l nul- 
lement celle du IL lors qu'il fut frappé d'Apoplexie Sans ça- 
te mort fubirc il aurait continué fonHïitoi/ejufquesvers l'an 
14.ÉD au lieu qu'elle finit au commencement de l'année 

Comme il avoic formé le deiTein d'écrire l'Hiitoirc du- 
Concile defi^.&qucla Guerre des Hnjfties s'éleva dans 
l'intervalle entre et Concile', fc celui de C<mft*ace , il en- 
treprit de raconter cette fameufe Guerre, qui fut excitée 
par la Serré & la dureté , avec laquelle les l'ercs de Conf- 
iance traitèrent l'anairc de Jitm Hut fc du Rnfftifme; 
qui ravagea, pendant pluficurs années , liBehemt, la Mtr- 
ravie, fc les Provinces voilures: fc qui coûta tinr de fang 
à l'Allemagne. Cette Hifroirc lioit cnfcmblc les deux Con- 
ciles: Le jtrémicr avoit allume la Guerre; le fécond futaC 
fcmblé pour l'éteindre. Il étoit donc bien naturel que M. 
Lenfwt, écrivit l'Hiitoirc de cette Guerre. D'ail- 
leurs l'objet cil très digne de la Curiofité publique, & l'on 
peut dire qu'elle n'a pas été fatisfâitc par divers Hiftoriens , 
qui n'onr pas eu les Mémoires, que nôtre Auteur a recher- 
chez Et lus avec beaucoup de foin. Mais , commençant à 
fe défier que fa vie fût anc/. longue pour écrire l'Hilloire- 
du Concile de Balle avec la même étendue , fc la même 
«attitude, qu'il avoit écrit celle du Concile de Confiance, 
il réfolutde comprendre dans un même Ouvrage, fc les 
ns de la Guerrt des Hullïtcs, & les principales 
• 3 opcV 



opérations du Concile de Baflc t Ccft auffi ce qu'il a 

Pour enrichir cette HiMone , qui dans quelques en- 
droits aurait été un peu lèche, il y a inféré dans (eut 
place celle des plus mémorables Evéncmcns de l'Euro- 
pe, furtout lorfqu'ils ont du rapport aux Afiàires Ecclé- 
fiaftiques. 

Quoique l'Auteur approchât de la fin de Ta courfc, on 
ne verra nulle part un Ecrivain las, fatigué, qui commen- 
ce à languir. Ccft toujours le même Génic^ la même 
dextérité à développer les Evéncmcns , à les mettre dans un 
beau jour. La Narration cil vive , élégante, fuccin&c: 
Les hommes, leurs catjLlèrcs fmr bien rcprélèntez) nulle 
particularité! reniées de toutes parts piquent agréablement 
la curiofitc du Lecteur. 

Comme il doit être naturellement fort furpris , qu'un 
Royaume Catholique, tel qu'etoit h Bohême, fe foit (ou- 
levé , d'une manière fi générale Se li opiniâtre, contre les 
Chefs de l'Eglifc, à caufe du fupplicc d'un fcul homme, 
M. Ltnfnt commence fon Hiitoiic par découvrir l'on- 
ginc & les caufes d'un mécoiitenrement invétire, qui re- 
gnoit fccrcttcmcnt, fi prefque fans le faire fentir , dans 
l'efprit des Bohémiens. Il remonte pour cet effet à la naiC 
fance du Chriitianilmc en Bohême, où il fut porté par les 
Grecs. Les Latins leur enlevèrent cnfuiic ce Royaume, 
mais ils ne leur enlevèrent pas l'affection des Peu- 
ples. Le Rit Grec & le Rit Latin fuient longtems en con- 

fous Charles IF. Pérc Se Prédéccueur de IVenrijlas^ '& 
noie fut que par des moyens violens. Tour cela,. fi quan- 
tité d'autres griefs , rendant le Clergé & les Moines 
odieux aux Peuples, le fupplicc de Jtin Mus, l'affront 
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fait à k Nation Bohémienne, ne fit qu'allumer un feu ca- 
che; Tous la cendre, & fournir à cette Nation un juflc fujet 
de faire éclairer fon ancienne averfïon pour les Ecctéiïaiti- 
ques. Celt ce qu'on verra dans les cinq prémiers Livres, 
qui contiennent les Préliminaires de la Guerre , Se qui font 
voir, que les grandes & fubites Révolution! font comme 
des embrafèmens , qu'une étincelle n'allumcroir pas , 11 
die ne tombok fur une matière toute prèle â s'enflammer. 

On aurait bien voulu mettre à la tete de celte Hiffoire 
une Préface, où l'on rendit compte du Detîcin de l'Au- 
teur, du Plan qu'il 5"cit formé, 6c des raifons qu'il a cucSi 
des recherches qu'il a faites; des Ecrivains qu'il a coniûl. 
téi!) de la enfance qu'ils méritent, en uu mot de toute 
l'Oeconomle de cet Ouvrage. Celt ce que M. Ltxfant 
rttoit propofë de faire, comme on Je voit par une noie, 
qui eft au bas de la p. 100. mais fa mort a été fi fubire , 
qu'il n'a pu, ni di£lcr lui-meme rien fur ce fujet, ni en 
inJtruire fes amis: outre que fa. Bibliothèque ayant été ven- 
due par àultiott & dïlperfée, on ne peut raftcmbler les 
Auteurs, qui lui ont fourni les matériaux, dont il a com- 
pofé fon Hifloire *. 

Au refte on a enrichi cet Ouvrage de Portraits comme 
1rs Hiftoircs des Conciles de Pifc 6c de Confiance^ on a 
rois de plus des Vignettes au devant de chaque Livre, qui 
reprefentent les principaux fujers qui y font traitez. 

On n'a plus qu'un mot à dire dans cet Antrtiffemm. 
Celt que l'Auteur y donne des Hujfttei une idée, qui ne 
répond pas tout-à-fait à celle que pluficurs perfonnes en 
ont. Il les a peints comme des hommes barbares, fangui- 

■ On en ircuveti li Lille ci-deflbuj, telle que PAnm Pivoit envoyée 
lui-même au Louvre; & écrite de fi pioptc iaairi , pour être imprimée afiès 
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mires, tels qu'il les a trouvez dans Balbin, te dans plu-" 
ficurs Hilloriens Calixtim ou CdtbaUques, aulll bien que 
dans .quelques Ecrivains Protcfhns, comme dans Thioiul- 
di, au Thibaut, dont pourrant M. Lenfaat s'eft un peu 
délié, comme il le témoigne dans une noce p. 8j. On ne 
prétend pis juftifkr des vengeances inhumaines. Mais 
on croit avoir des raifons d'aûurcr, que les Hiftoticns de 
M. Liafant en ont plus dit qu'il n'y en avoir; Se que les 
HuJJitet, ou les Taboritcs, car il s'agit proprement de 
ceux-là, n'ont fait qu'ulcr Je reprcnulk-s contre des Enne- 
mis, qui avaient commencé la Tragédie, ic donné l'csem- 

P On a joint à cette Hiftoîre la f Diuertation de M. de 
Beaufibre fur les Adamitcs de Bib uns , parce que M., 
Ltnfant l'a voulu , comme on le voit par une Remarque, 
qui cftaubas de la p. Jf. On y a ajouté, premièrement, 
quelques nouvelles preuves, par lefqucllcs l'Auteur confirme 
Ion fentimentt Et iceondement une DilTcttation, qui n'a- 
voit point paru , dans laquelle il ftit l'Hiltoire de VAda- 
mifme depuis fa nailTancc, 6t tnonttc que ectre Hérélle n'a 
jamais cïiiré; 



I Cc'l celle quLi ére publiés dim le IV. Tom. de 11 BMàtttpt Cr,. 
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foiKnnlf-fcpr ans, qu.llrc ïi:iik l \- ii* >. 

^tc_ I.eo r .w L-mir Ùrv- ml':^ il-i '<:" ni: il.'Ii.is il; h mv.li.iire : il 
n' croit ni gras , ni rrni^r- Si.ri vil.;:: cil I.,.-ti r^réïcnrc dans fa Tail- 
It-doure. On pppei.v.i.L ri;.:iq\:c J-.ul; u'i lin S; de pcn&rant dins 
!""<;;. :i. il. ■■':■! Y'"' : ' ' '^v' '■ v. '-i ■■r!./. Il 

imrac^rilK , ftdai l .il l . ■■ ! l'-i' Lui! r. 1:1 i. (,!■: 

corc- mm meilleures. 

J r .irfqi:L l'nn miroir q'.i^Vliia miriére fur le tapiî , Sr qu'il s'flevoie 
■JUïlque dilputc, il ne s'irriroit jamais. L'Ironie le Tcrvoir 1 propos 

I! ■ilii-.dr L Scicîl:^ , & palT^ir peu de jnurs Tans vnir quelcun de Tes 
amis. Mû les Ouvrages n'y pcidoicnt rien. Il revenoir a l'on travail 
aver lIï rnuvelk's Toill' , [c [j;.r;n;:ir f::r 1- .lvimp. i l'endroit où il 
l'avoir biflï , Sr ne tompofbit jamais mieul que lors qu'il s&oic <%aiÊ 
dans- une Compagnie^ agréable. _ ^ 

peribnne. ^jamais il ne s'elt refufÉ aux^wiertï Sr atlï befnins de qui que 

fixâmes Sr p cinq 

Ti If 1 f _r 

pour Iri-meta. 

Je ne parlerai point de lès talcns. Ceul qui Vont ouï , ou qui l'ont 

lÉmoigné l'eflime t_i i'.-i 1 ; mM; ,- r.nrair de Ion Concile 

de Pile , Tome VIII. de cette Bitlint^u , où je renvoyé le 
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I E DE M. L E N, F A N T. , 

(Taetllem Prtdiateur. & il l'hoir, il nuit 
riarion dillinCte 3: virift. Son liile émir J>i 



Ila J: honorais > qiù p:Lvcni illdrrÉr un homme de fou ra- 

il fui Prédicateur de la Suc Reine, £*ir/M:i J V fec , Prineefli:, qui 

iTRti™TflltClljpcl!indufcu P Roi. Ilétoit ( : 

II . . 'il ni i 1 .1 1' I (.;.'!■. . 'i i l 

Angleterre, Si I( 1. Mars 17 14. 'l^l' Académie éa :.. u . ., m,'.. 1 
Berlin par 1? feu Roi. 
Mr. <_../..* fii^TojFçe, «HoWj&^m Afghane, en l'an- 

iir.n 1 1 1 1 1 1 ■ ■"! i:m n: :. . , ,■ 11 ,■ r. 1 .. 

qL'j! .ï:m-JL^ ■ & dont il etoir tendrement aime , il ai;r-;r p-.i Jl::v..il:- 
? 1 . 1 ■.'!''■ s .-..<., !l ^iln CI |. J lu J; h jt'. !:!:■ , 1. 1 -.j " . . :i 1 : . i 

offrir. Il fil depuis des voyages , i UibnjiaÂ en 1711, J Lt\ff,g en 
17 i 3 flrfjïraj en 17:5- v>r, nir '.^.1 'i: il ; tui;vr:r les Livres rares 
& les Manu^nts . dnr.: il iic",:iri, |:i:i:r L'uiupofrr les Hiftoiiei 

qu'il 1 écrites. Mr. le Comte de Sihiffgnfib, Gouverneur, pour la 
Majeflc Impériale, de ta belle & gnrtde Province de Silifa , lui temui- 
p:ii u.-:jcimp ii'u:li.T.e 1 BreHnvT- 11 lui nvci; rc;on:ir.inJ; p - ; r ' ilr 
Mi 1; C.-»,:r V-f:,t:i. SLii; -.j.i: i.'..-.ii ::':!;.; Ir a; .L ;-. : iu. ,•■ r i 
fmit akui'Nlinilrrc d; l'Empereur a la Cour de Ptuffe, & qui hono- 

Cc Seigneur eut tell de commun ivec plu fieurs autres GrJndl, com- 
me on le voir parles Lettres, que Mr. LttfiOt en a remues pendant fâ 
VLe ï II y en a de fcuO .Madina. VI- <::!,-;,-.■ tlr-Kfiïic-LiixrfoMrfVrin- 
ccuc Palatine; de Madame la JVùurfr lté GtÏÏK, à prient Rcinr de la 
Grande Bretagne; de feu Mr. le Cm>rr dt Ftimng; de l'UluBre chan- 
celier de France, Mr. DAr'rjfi**, &e. Il yen a auffl de quantité; de 
Savaro Pr«ijla** ou Cu&I^éiij , parmi lcfqurls il faut dilUneuer un 
Aïbc, qui fi (liltiuj;.!; f. f::"L .i'ullaui , ;t «us ilir; M:. I 1 Ablu- 

|c ne fus (i ce fur Mr. Ijnfrur, qui forma le premier le 
la Biihùiqn Oem^.c fi) , ou s'il lui fur iu^-ri p.- q 



DE LA VIE DE M. L E N F A N T. xt 

X. «Mi H$trimH ueertum U C™™* >r /<> deux .fin,, : 
infrri dam Us Nam. de U Ef. de! Le". Stplcmb. 1705- p- 145. 

XI. CriOfH de, ïi«fjrj«i J* P. Vanneur fmr Ici Xi;!,*,,*, p. 



reie. Mr. Ltafat n'a pas daigné répondre depuis 1 d'aunes Ecrils^ 
rrjiir.c Ai:::ur. V. ai'-it itflnin Im loiiir ailleurs. 

XOI. £.,;«/..■ fe /.:.v f -.ri .:.,,,.„ Ofjfij, ê £ 
i. tXfcrtHim fir le Ffimm CX: inférée dans Y/tJIar, C„„,,e Je I4 
ï.'y.il, - u. //(ir;, Tom. VI. p. 4J. 

XIV. Lamfwr »er le P. Va. »'«, inferec dim 

L l'ibh/:h<£.x: 0.;i/,r , Tnn„ W1II. p. 117. 

XV. Hifteire àh C.£*r..-- ^'f lire: p':niif*teitKxT ijtoaturi 
dvu en nffîjtt ut Catcilc. Enrichie de Pxrlrniit. 4. Atnllerdam chn 
f. /Wn-r. 1. Vol. [714. 

. - - SecondeEditionfort aur^mtecArilfl. 1718. (I) Le Libraire 1 
encore un petit nombre d'Exemplaires en grand papier & avec des Por- 

. XVI. Jftltgi fem- F Aale*r Je rH}ftàrt du Cmcilt de &,(« en- 
ire /e JoimijI ifé rretiiu- Meie de Décembre I7r4- Amft. 1716. 
in 4. Cette Apologie a été inférée dans h féconde Edition de \H$9nt 
dit Cntiït de dajlasa. 

XVII. Difi 1 .,e r a a ,U*B n -lm6t»irE ! lif r d,tt'erdrrl, iC. Jfc. 
ternir; JetAnât 1711. '."<«■■ ■/»;■«. ,V f,., -„,.,;=„ ■:.„■.■;.„ 
•i. Çhepiire XLIK de t Ealè^fH , imprimé 1 Berlin or 4. & réim- 



je. f r kg iHilîmeia de diverjrs htiti impert&iiti, 8. Amitctd. mi 
ehrc t. Hmhre. . - 

XX. lerw À Mr. de U Mme , pour fervir de Supplément au fljf- 
Bibl. Germais. .T. I. p. m. 

XXL Eefr 

(0 Voici le Juge*'»' ?>->' > P.M-,rw (>-.. faï«A, f,.r J 

I : Ton.lï ;. ,,i .. ]. 

,. -:h .t, .l'Il.iniiic j. ■ i ru .rK-n , : ji ei'r 

„ de la BBii J'uoPjobi-u»:. m [.,. .: nuri:-! put^ild. 



ni, qu'il aiiroil pmiuc Ton Hiftoirc julques vers l'an l^eo. s'il avoiï 
!û i D!-.:i ,'; rmknc: <i:n.i; qu;lquti moi!. 

■•■|:1i< il l'u i : ■ il :' . <'■ ■■' i i". 



àf piccher fur es piro- 



dirt fi es IbOjJt fil quclqi;; iTr::>:cl! : .i>n f-.ir lt": VJ:;:[: : i[ :Y;:«1' ni i;f- 
dult ni luper/fiiitin; miil il (Il «mm, quSl ft hlloil tirrtmttncni 

Son corps lui inhumé. 1 Bnlin If 9. d'Août rjit, au picd'dt h 
Chiirc de l'EEliië l'™, !':^, qi-.- l'un VF.glife du IfWdir, \ 

■ onfe du quartier, où tue ejt uni*. C'cft «Ils ou ftu Mr. 
prichoit ordinjimnnir , dj:-:h Yl:.:k; 1711. qu'il plûi ï li Ijljicftc 
d'iScatrI chaque Egli!i lin ['ifeiii. p-i.nfcv , m lieu qu'iupirirau 
dla étoimi lotrees fervie par lo mauts pjfttuii lour à leur. 
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■«*St»*C>*:>«a»*:.>« : .'"»«." »«:..'»*■;:■(■ 

LIVRE PREMIER. 

L y irait environ fis Sittlcs que b Bohcme ï.L'Ejii 
ctoii Chrétienne , lorsqu'elle fin juii'-; m B^h'^r 
Ifoulilei dont on entreprend d'eViriè l'Hili.iin.'. 
U n'efl pas indifférent 4 celle même Hiftoire, ^ 
psi rapport à mon iLjjn, de fovoir lî ce fut des 
Grecs q:ie 11 B'iliciï reçut b Rc;ij;i.in ("hn ! . 
rienne, comme pluGcur* Hifloriens de Bohème le 
(i), ou C ce fut do Latins, comme Ici Hiflorbi> F.siins 
le 

ut.Iejem. Kefp.Cip. VL 
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que le Pape convaincu de 
céder, Bi de permttcte d: 
Bohême dans h Lum d 



p:-. da iT .TKL ï: l La!a n -a n. ■ : i: a.aa la Vrai... 11 r a; daaa ;ruL7.< 1; 3 
I.a-iinyai .in .M midi: , a.aa: c.-.tc La,:a r .;.ai cas y:.i l-.auuur on liroit 
ITA.aak en la.iiu , ^L.'.lai^ la, S'aaj.li'|;aai.u[ '■■ r.l.ia.iill <a), 'il s»:i. 

Siècle (bj. Le Jéfurte regarde même comme un PriviL'^; Cm ^ MX. 

p] :r:Mi\ qnx Dl 1 ;v.,na de ja ,ir. ni. Il- û;/;r da !l.it |'i";'i- I . ai.;aa i a; |-, t , [<„-, 
la Sffvi.-ï Divin. Il y a L;na a:lr; nar ii .lin il! eaa.Hn lis ij-difliit, r.. i:;-. i. I 
C'dt q-j; (Lj.ti Se .i le p:tin.cr ! lâ.ïi: l'IIii- r ,'J' "' 

coirc oV h Botnme, iV.ft fi '....i- uidu il <mi j l'.LLjfc c:i Lin- i',;,.^,,. 
gage EJelavon. C'ir.Tf l'i i".;-.'- ■!; I". I.aia..-iia iiiti:;!, ou miîarr^Ua, ) ii. 
fa:i iir-.i i.atia cr;aiid:ïaalc / (.lu. , voila deja cure partie en 
u£ti;: iai' M..r.v!.- ,\ ai fiiia: , avant injc Papes s'en finTent ■ 
cii-li/ , tv rr.éiue Ciirih'inK'i iLyjii nïr ti:\ ]>■:■., ..l.-.iii jl.nams Si&Ies , 
>"a i n'ai; ja-i j:i 'aai.i aaliar.aLiLiaaiar o:ir:]aL> du iluLii:i.n:c. 

!. Quoique ta tmUeqiiïnre m liai ni .-..aiaine, ni nirelfjire , il ift 
pourtant fort naturel de juper que les Royaumes de Moravie cV de 
!1 làaTC avili nia du la ïlili; i a CliiolLian , ils en reçurent 

suffi les uliges, lt les dogmes, i. L\iùa de la Lingue Efilivono: 
dans le Servies Divin s'introduift dani taa l'.an par la. Moins Créa 
rsmt h petmillion des Papcs'dc l'ira de leurs Hiftotiens, puisqu'^- 
*«» ne lit que la rcnili' irai- , nomma on l ient de le voir. . Cet 
udi." i(l un rrrar.d jirâ. lut l;s fiî.v ulcrenr i l't'rr.ird de leun 
A'r'.y'.wrl , J.'i'^c \ l-'-'.'i'n: . d: la marna aal- aini qu'a legard 
du lïjfj. nu Atijin-jH. i\« . l'-'-'a la i'. ili ■aa:uiir:nt l'u- 

fisy da lliiiiavor, dans la Sfrvice Divin fri. j.'ll v a" un autre fiai a-] r.;. al 
ar pu rapport .1 carc il. a Inn. (. , ,4 que 'AlninSint (f-f-'i- 



I . ■, - '..MilinlIMaMa I 

. ,v, „. ■ ,■ la , . . '.m'. , y, i ; ;.. 

tw. ) W.«r;™WW,p^ m 4™™,- J * Jl -.;; I ;,,, ( i,. i <.,j,r 1£ , „i./, P . 




l(, Ctl'n, ki Ri::. <[:i:[cli pru]l:..\-.T !.. pl.i-: c™!ra» 1 c;n= 
Régit Divine. I.t ï.c.'xiir i -l ril 1 1 ; ; ru .Mkrn.nr tl; l'utilité il: 

cei ri-mirn,™ prt.-(.lrnL = ptr.it h liiiio <L- en; Hilioirc. En voici 

IL t i/ 1 p. nubien, nrcque Ici molutiim! dit» lj Religion, non 
plus que dan! les!'™, smrtr.i tour d'un Li.up. lui-, ont rinbuirt- 
f:t ';.in d:;:i:/, & cl- n';:t cis Luc d?; mrrr, Li.-i!i.!'J::l.b, 
t l'origine, & 
d: Religion , 

CimcSsdr'ïl 

.1 tviir-tsii .!;■ Ropumei pli» Ktichr 
lui de Bohême f i). Le fcirdiml J. 
til; ii: li..fli .!, 111u.il 1 peu pi.; I; ir.imc il.-.?; 
une r.niiï qu'il «rivir. un Huiï.tii nn lem ,1 
fini diutc n: 1 r li ■ piquer d'htinueur , ou ptir 



dcrableî pirlics ■ 
<L- l ili:i:-. :-,' <Lvi r«hei-cSe( l'origine, & In progrif.. Les révolu. 



'• »..-■:.;„■: 1,1 
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vifigcoit.pa^ de cet «il de pan ce d'aur 
fa pu fcwpcnanaa avec kqutl FU> pub ds Dopdcs que fe> 

Q. ..idcnll'.K Cl .1 ; I L'ti< ■ I _ 1 1 L ^.]\ J|>;l. IcLtC lOtlVClfion. ' h tj 

„ joye, dit ce Patriarche, qu'on avoir tondue de ces eonvcrJïorrt s'eft 
„ changer en trillcllc,*: en coafulïon. A peine y ivoir-il dcui vit que 
„ cetrç Nation avoit embiaiTc le pur Clinllianilrne, qu'il efl foni dj 
!'r..< d<s Ténèbre; , fur iU Cnr d'Oicideni:.} iLh homniïi impie?, 
wnrnc d« lamlèjrci, om ravlgrj k vigne du 

..■ Lv p:.rr<H d; fg rr.li^r , d: loniiini. r ,!r 



tique , contre on Sj-minle reconnu <!e roln Ifl Concile» Oecumeni- " 
quer, Bç pont un !iV:l L ji:.;;:c ti'.j'il - ' — h *i l t l .v.ce jurant de prolixité que 
de véhémence. H faui bien remarquer que PhttiMi ne reproche point 

ne s'en etnit pas encore ivbi".: in Occident. Mais comme depuis ce 



chifo'ien'l ï« £ E^^E^il eft^ vnli-^r^^,e G «b , rl?m. 
r.Ait autant d; tcniui qne 11 Moravie Ûf U Bohême, eornmc Ici au- 
tres Peuples du Lançarft Efelavon, furent des Rnyaumrs lilirn.cV phi 
du i:!l'..n de l'Eimpir:- d ( )-i;nr , que d: r: Ir-i d'Occident, Ainli fe 
polTa le IX. Siècle, où l'I^life de Bohème fut Gréque, & par enofé- 
qutm dans l'erreur,^ non pa* pure ftkm tes prineip." dv 1T.,:l:lc 

i Briijrjon IH- |t m'» "rp mut-È-fait d; rr ir-i- dan. le X. Suicides 
■](„:■ = ,, le p.n:;i svint :il iï.ui.nup de pj;r dans ce S :t\] !-:.;;' Il n'c.lï.Tiitmrnr 
Mi t S-, «!; | | - .. ,|; Hnlum;, tiiotn-r d y ir.rrod.ur.- t- Hit Luin , mais 
fflc ' non fans nj'p'.lili 0:i -.-.-, :::,! ri; Pi.'/'ji q:k- 1. p:\-mi.r li.cqLLC 

de Pneu: Il lii'Vï Tl.il.mj- ;> Sa™ f,i; ,[■ lu.and.' nir l"iJ-,î.il /. lir- 
nomm,- ^ ;'.-^,r , R.>l d; li. '-.nr â (Jrr™ //, r-v-'iron l'n nis>. * 
n-cc, Dûhmttr fur 
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plus important, c'cft que le Pape 7»» ZIIL nui fort iyî 
r.. , . ,i .■ . ■ ■ un ! !:,■;,[.. 

gltic . su'li R- 1 L jl w (a), 



Erdlvan 



_^ ai Bohê- 
de ab n = P u ' foA™ que fort *»- 
raincUe pour redemander l'ufage de b Langue 



pbce A l'an 077. fc ;uv ii:'r; 'i(|Hi.: ■. 1: [' >:,:ii:,\n .!■ i..->e ^ 

' je n'a. rirn renu:qut' Ji l„i„ m lai:, „„ II- u de 11 ntliel.in 'en Bo- S™. 
, ntme fous ^...'l^r Suec^^ * 

579. fcton fc calcul de ÔWrw» (b) qui m'a paru le plus juflc, IL y (b) «a, dr^. 
1 pourtant bien de l'appa.. . i:c h U .r Laiin l'.uUi.iri I" : :■ Ci ['lé- p. & 
kt*liiri..uts'ildlv,ii<pii lie u„( »„:« prie .le f-s études en "* 
Ir.hc, qu'il Lr ; : !t v. i cnu :■ ù: i.n.' Livre- - ci -n-.riae fe dit££r- 
■ <t l li:li.::Mi ci- I ù 1 1 n me. Ce qu'il V la ce; M.:-.. £l:L que ce Plr> 
br fut plus d'une foi* a Rcme |u...r .. ir;r 'i perlecution des Paycns 
qui croient encore en firand nombre en ISohcme. Ayant ecc élu E- 

Grandi, du Clerp.é, & du Peinte environ l'an ejSo., il fut confit- 

t, tîûaum ferfn l'ufige de a tcmpi-l/Tc). De retour i fon Eve- (c) s r ni. tt- 

clie 5;i: Minilicie f.it traverfe par h-, T>.n en' ave. in: du furîur que '«■■ •«»■ ?"* 

n'y pouvant rclifiCT il li re-tuLui a Kouw , oj ,1 r.liema lian Jipjco. *«»■«!>■ '"F* 
par, pnur II rtluir dans un Mouallérc , .ni i';.u ptaïud qu'il de- 

-inq ans. Apit> ce lenni. , i h ikii li.i.iu du fine Je Bik- 

r, l'*r, ■i,-'i. [-.if .1.- -i.«i,™r,, le Pape 7m» XI'. (dj ren- '''■'■ .';-'' 



voya Adtibet \ lim HprliTe environ Tan ççji, A peine y riïida-t-il ' J 
qi;c!.|n. kmn< qu'il fiie.uY.i-edeicmiiriitra Rome. Le. isilims qu'en 



Aptes ce tcarrps , à La requifïtion 

♦quelque temps qi 
cfcnt les H i [lot lem méritent attuici.in» par rapport à nnrre Injer. |e Un re- 
porterai dans les rerme d-'.'-V.'i l'.n 1 :n 3 S 1 r o: les lliivans. "' l.i féconde 
„ fuite d'^.t'ji'éff 1 Renne li-::-:, .,..-1'.'. l-.on;ciile j b EoIiliiic. li l'on 
, n 11c r'ar..!: te- 11 i--.ii. ri que i., Rdiuinn t:krer..r.;ie y croit alors Bans 
„ Ton herreau , & que di- Ciiniitiii , f.rti. mut récemment du fein 
„ de i'idnlairie, ntcn. l.il: cilc:!; iii:..i.. i u i'e iir ancienne fupcrlti' 
„ Tiivn. C'efr ce qui cliafja Jdtlhn de Ea Iinheme , parce qns, 
„ comme le rapnotec H.tyc . C h.uricns v .usaient fans nulle dir- 
„ tlncHon des jourt facreï & profanes , qu'ils le m:iieiic:it tans l'rc- 
„ rrcs 1 fa Payerine. Ils n'CTuejToieait pas leurs morrs dans les Eflr» 

,Mi-.x.. i e lJ r.'-.j.-./;. t'p il". Rom. Fûat, Tom. Il, p. 1|3. ii^ia, ri. fi^ 



DiiJiizGd b/ Google 



HIST. Dt u GUERRE dis HUSSITE5 
p-.r mut Ln.l-r.-.Lir.r.iiiu, ii-.r,ï !.. eôviui.it™ la Bo»>ds 
. lïpuirurt. J: ■■irv-itrei , oli ■ >-f,e ■!:., t'en lux Dieu* M: 



puh l'cleetiisri ils l!ri.i,i.ir li ïjxit, doraw i'-.r l'Empereur, & cm- . 

fiimi par le Pipe) ti .'S.-..™ « tn.Mf.in-'" ™ n™ A3« Jt M- 
I.nsil, tkn h «joj.W n'™'™:j'r c™ t-J je»'; , rliiwr 
fcj Chîrîrui lu l'y ! ■:; :V A..- Y.*t..d , /r tTrtc. 

£.qw, p*r fr,c ) li A bltjfe , cr i. 

Va ^ l * dv- 

'Ht/I^ut hr.'.al.wi: -1/ 6V?f. tt r<" i"it grru-U 

•vrtiij rflwr £ri»f j dtUl&m, (b) On ptcieiid que drfairt K vûu- 

Puliiqiie, dsn% les 3i'[ .-• ....I m t - d; li l..i:-.-ine , en tîoiuuic, & ai 
. Prullc, où il fiir Cîi-Hi.L; : -..-i- 1.' P.ivrv:i- l-i CeJ- CeJt « qui 

fait, &-]e terris de lï mort cfl affci uiHtiirncnKnt at[.'[it. Pour fa 



lift*. 

de 11 iJngut'Erchi'nrju: dans le Cullt Divin leur nnoil toujoua ton 
au eeeur , Se il 1 , ne 1: vnv ..-nt p.i, -.■.!>; ::|:!]|--rntnl par le* irihi- 

blti'hrv. d: Kime r:;n:'.;n:.nre. Le Pape ^trjo- 

Jre //. k km défendit v.in.nw-.t , -.ninaie .:, ««.-.iint leP./V.iur 
' 1: Bnitsuii Ju Canlini! de Ro»j [Jj. Ce foc pour la lîriîfiiii- que 
',. vers h lin de l'™ier,:; s :i el; /il-., ,i [lu; rfe SAn: envoya >:ne 
' AmbaiTadc J CreVrài fil. pour lui dtmaiidcr la conjïrmiliun de « 



dereffimrt L 



que le Culte £cré (c fit en l.i;i:; i' nin qu'ell: ne foit pas 

entendue de tout le rn.ndc , \ piin.'-.-ikn--:,^ des plus fimpics. 
En effet fi tout le nu.v-.dt d-nniii p.'ï.i^ini.:-.! ci Unpge enten- 
du, 1! Clllte tomberait iT.nunl (Lin- L inip-i., ibis II s^.Mir. 
Ou bien U pourroit arriver c: 11; de-; p;uis lIi; c- i:in:iii-. repi : ;:ni luu- 
vent te qu'ils n'entend:-.. ::■.]■■ jui mmO-L-vun dans [unies fortes 
d'erreurs qu'il L>i . lit nul rife- tl'it-rieLe:- Jir r.viir des hommes (]). 
Ht il ne faur point j!\. : _ t .:.t i.i i|i:'or, : .|-.(1.t.:;I.ms ncro-de cet- 
te ii::ir:-.liiuu a;;.v tili" liiiii'l-' . I.ir tr-'..r 1':' :n:'ik troiem r.i.uscl- 
lîmentcmuems, «mitur :>;, I. , ili.it aidïi dus l.i pn.r.irive F. s lir e . 

t'ry.rd i 1: Li:li|.iiei;e . rt' I. If e f. i aimm 1 .::! peuj.l-. 

Mais n;i 3 t>nuu silc Ci Cm: ii :r,i nlr.li.urs nuuit , cV plu- 

(ieurs ht'rffiei! ï put.- 1- t V ..u V. t.li.- CIul-.^-m e[l établi , S: fiié, 

„ [cdeTtndons paf l'autorité de E»itu> & du bienheureux St. P-errr; 
„ vous exhortant pour 11 f;l .ire .11: Ti.ut - p-.iLiïant à vous op- 

„ poler en tonte minière I cttic v.i-- T.ine.iié. „ A Home l'an 
MLXXIX (:). Ain.11 (■: pilCi le SL^Lc XL cii la BohcTO fijr fl Dt - 
(anre entre les deux RLks, le. I\>:ï l*.!-:.i i.r.n leurs efforts pour aC- 
ftjïïrir Ii Eiiihim: ;n Kit Latin, & lu l!.ilie;:iieir. n')- renflant pis 

IV. Passons au XÏL Siècle. Les cominericeineiis de ce Siècle ne Ug,1l. 
r.„!miïe-,l- ,U ?;r r ,[ T „n ; h IS.:l:<me. Cl- ù.t la- 1; un :),-t le. LSe.-.^ 
Vaudras tuiani la pcrlicinijn île f-iener le rciupiJitnt ni divers m- '■i.t.Sa 



TU fujci/^U^flM i A-rJii., ij.' 

. " ■■ . i ..■ I i - I. ■ ■!:■ .i 

Cwtcileido Luim il y a qulqun niiidni, mlii cS& UmJme tUé quau 
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ilcnion reflun:, en c\,:Lïi6 .i l ■îlicn -i. Ce qui tadt, cWque 
m Hiltork,;- ;jvul;.-; J .uibir:. iu: k di. Y^lkIuU, 

(i) -i™ fit P to»t« (a). Ecnmon^U-dsITus dnn Hiftorieni de Hohcme^ 

K^'r-, l'un Pratcibnt, l'ium Qnholique Romain. Te les place, félon l'or- 

S . ie du tl n:«, ..„ ,U „m I.= Pr.,„n,;„, ,'cil /WArW/, 

Sïi-.. !i < nrk.ili p; R,r- n*a I* f.rni & 

*'"' BsLw. A-,»,. r .-.,!i ù-dtfut Ta 117S. . 



(Jl Tovtt "U" Vaudrai , ! d) [bit pour lei imdre 
^««i.M-. ralnu. Il n\:^p]s ]v.f..in n.in L--1 LIS d'i 



Rclipon avamj™ 
îdre odieux , fûir par quelque 



—M dt la Ville <>:A.i-i tn 

i , no de differenr. Le ûirant Au- 
■ , fcj qui a rais au per [c. S:-,ic:i.-=; pr.ni.L^-, coniit les uni 
il . li.-l II I i ,.l .'. I I ■ .■ I- ■■ ■ ! . I' I .non .1 
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it DU CONCILE m BASLE. Liv.T. ,$ 
„ mmenufeî (i) ; Que c'eit mtitii qu'on implore les [bffiageij (ou 
„ l'inrercellîon) des S:ni' .n i rcîr^iir >\r,r* [■ (Jkl , pasce qu'ils ne 
n peuvent être d'aiiarii '■■■:l-.iv ; Qlc c ïl ^ cj i:,r,, p:rdu que de chan- 



n I 1 I point cm- 

„ ployer d'Huile m mpiL:,,,. p.,,-,; q.i.-J,.,.. S^rift, J. C. & ks 
„ autres n'y avoient employé" que l'eau (c). Ce rr'clt pas ici le lieu 0 

/fwi, fur tout au fuj-t rL. S.^K-Tiiii', T.iiLt l_- L I i éic remarqué feu- 
Itmenr pour faire v \ .. . r i .i rapport entre b Dnclri- 

P .prend de /&jtc que fur h lin du Xlle. 



Siétle le Pi|* Qi/. 

»V dl CtpeXt pOUr ll. liili^ .l ^hiuh it ^.nuii , rMl IJ1- 

lu; qu'il isc fut bfnii. Cl riunu ['.lit elt [mliicu j..r L P.it fr-j.,- '"I "'■.''.''■ 
pm/'.rji fd> ' ™i * 

VI. [r. n'est pKmomïtbir que pendant tout le XIHe. Sii i[: k ; .,.™;. 

on nnLnl -, , dm, BcL^ni* iIim 

j-Eglife Uwk le nmiathemem de 11 Coupe ne prévaut qiie^ depuis 

introduit alorn pour la première Toi* folcmnellement. Je trouve beau- ?; 

coup de vraittmbbnct- i ;c qre ili-.Ln: q-i^q..»-, Aurnirr ("■) . q-.K It , , .. 

retranchement de la Cnp- i: li pl.ll'j , ci: l^ii^iri; , qnev: liiiIi: m J.. 

du XiVf, Skvlt, lorsque l'U mp:reur 0:t'Ui .iv inr *i"iJl L" T_T— c,:,,.,. 
iiivï:(i;c Pr:.: : i,K y'.i|,|d!i «V Dofteur. d'Alltmagii, deFraiuc, .1- |,;:,r - 

vi' lr.lt qui JsiLnr.KKir loncrc h Csnunmieu ,îr<i i'(î ilturr.SKH, nu- .',"'. .'"'s 

B, m'" 




L , j i Lv l_. 
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appelle firatui & venérahlc Prédirai™ 

■ I i I' V ■ I I .ni ' ■ i I 1 1 m 

.1.,:, .J.-. ,;,:Yl,-. 

ni™ par fc Sr. EfpHt à prither publiquement 1 » 

.l:li:i,i n,LT r/ tir.™! ATin-fiinft pr< .l:r 



/./.i-nui a vint . : 7<- l»:i:ili- par 11 Si. f 
touclani t«™ de lAnte-Chnlr 



la n^lif;nice d« Payeurs y 
neiies , eue Aoit dÉpouillfr des Ipincucl— 



L<r*tti :1 .ii;il.ii< '-v vi d; II r^l\Lr:i: l^LI J:lïic Rit, Ce 

Dcsmr que le Rnmain (h). r/Aurnir de h pcrtïHtiiin d.~ H^lifitcfi- (V »f./»î'. 

Bohême n'eft pu moins iomul li-dcituv. 7 fl1 " ^ ! ' l ' [ '"< * dir-il , fier P- l JS- 

■ ■ ,:V, : ■ .ir 

la Doârine de Milici*! qu'elle eft kraft ^^^îlB^rfhriti. Lt.inii 



le , cane par la lecture d'un . Livre in» „ ï4 , 
. ,« par ta préStJmori, « les coin de IL 

„ M'IUjîn: Ctanninc de Prr;u; Comm; <e M>lUfi*i foui" des 

„ dehors dt iîincrrf r: : ™:W[ in Ir l '.'i'Lv: [.lufairs errtun temé- 
- ir-.I^HL - s lVI::l^;. r .:;,iL'.r s <: u:,:r::<: d'!u.-<:iies h cV''ai> 

„ lirrat ç-'nd nnmim dr Seftalrurs de 6 perfidie , Grc'pirï AT. or- - 
:, donnai l'Archevêque ck Prague, & aux Eïiqun de luM , de 
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an fujsi de ■■ Miîkiw - !['.■ i .■.n'.i'.,. J'I Lll.'m.i;. ]■.].■; d a .hle prildiii dej 

jaWttoi. „ OH-uri, S il >k.'r,lk, [,r-mi kn,i,cA„; la, vor.e Ville, tVdliïî 
„ toltc Din.d. d: Cii.l;-.;. M tu i:.nc= l'-.:ir v.i ic.iiks , noui imaTOni 
„ une vive dn.:k.Li , i|nt e;' .-!i:.k\ :i- * u:f r'.illu:i.:i! trre 



ils fc trouvent véritables, 
m.-kdit,i.ï, ; tv, & f £ ( jiIIiitew 
.:l [i. J ni l -dl!i,v:>iV;i'..s, S fv v.w r[ 

„ maieme™ la erreur, tor.ienuo ixw. lt Mémoire f 
>, 1er.* rtfsircr .pu 0,. l_L.klHli.-.ii'* SeLLiliu-, .v 
- si foiciK bien verlïz dircs. le* Saintes Lettres La L 

X. A c ltie Lerrré Ravirai 'joint telle du même 
. ^ pereur Cfur/rj W toi le mime fujtt, en ees ternies: 
' ij ^îppti^. .I.T.-.M. -i.-.i p.ir pl[|ii--.ir^ r.!.,r:,:i:' dj ijLni dir.n( 



„ S: .Lv i- Dri'niii^ fUilieui . e.iai^ s rî.;i: fuikju.iu Il-hù - 



aï ufurpé l'office de l'i 
— ! ' !c prèeker publiqu 
ica autres DntiLiiiio fik 
r,-* iV irv.ui,< > mji. iiik kj.ùkui:-. L \ feli lunatiques , ïr .... 
:J L._r.d.-.!u:l;s AcLn^'.:.;iLL -.:..:LL7k. ÛHL-. , jimeiTi .lem.ru y.;.,r k, fil 
„ plev Qu'il'J cii^j^l d..:i, h S.-.io il. ■ : ■ l il Lli Lbunjbk' l:ifli,u:ei' . 

p.kili-.itr' péril »i\ti.l d. 1 l'un cV d, 1' .1:11e Se*;- , leur enfcipruni des 
„ Lrrr'j.; du^'brik' h é." d.s ;.'t^ perr.i.LCL:\ iu ^rCjudicc de la FoL 

,, Catholique, iv ili TUpii* de, ^IlIL/ C.'.r v. cnmmc cela cft enn- 

„ ttmi dans In Anieks ,!j MJmnire c;i-i:-.iiir 1 Enfuitc te Pane mar- 
que 1 rLmpersui qu'il 1 Ccrit jus ArchEvêques , & ans EvOques 
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r-liri .[il i' lui Jiin l\il"p;i1 iI'Iu-ilIi-, & <;li. 
IV, ■ i- ■■ lui fc.m Kle"';or i 



r.jipn-miittm kl i- . i rTt- . I - m:-:nî I A IV : i- -■v. ■] ■ vj leur dnnni quel- 
ques jnur^ pnur kl [ire , ml 1.1 n:<ji;ii l':.nv Ijl plrtlfUTir. Or h kl 
Oh-vil-i de Altlklsii ri'LiLll",, : i... v[. : I". I'^l " -. , .|n .11; .îj^.iiCK-c tpuk 
le. eiitTmr confiindiiui n:c 1:, I.iv-i ,1= IJk.'r.-', d ; Jim !!«,, fc ifc 
'ftrème Js Pr*£nt iïui [itiiiir bnik/ j!.i-i .i.i : i ; 1: i'iï.ui Kpllc'^il, lie 
<ti u'riuiipiisgcs & ai ir.u , il kC.iIil- arain/riKnl que Mikmi 
pi&hon une Do£ïrin( 1 plulitim ceirdj fan difftrenie ds ctlle de 



'.S HIST. es [> GUEK.RE des HUSSITES 



le à fa Stvmrws n'énùi pu m ce tims-is forr bonne CiiUjw , 1 la 
Romaine-, te que dit ï*tfi'«t pour «cuicr ce Docteur Bohémien n'a 

ajlèrnie un Diplôme de l'Empereur ChttUi If, publié après la mort 
de Mtiàtl, tV mis en tl,7J. dans les Archives àc l'Archevêché par 
1 .Al. 7:-T'i, ni: -'.-'.J'V.'aj e ; L ij'ptILe p... j' 1 '.:i::- L :î-.ir , /Jwi*. 
</< ilfid'fj» </( (W MimWt (.1). Cela fe peut , mais il M s'enfuir 
nullement de là que MXdlH ne s'écartât pas en plusieurs ehol"cs de II 
Ci:l'.iiliciu : .le lïiiiie. C"-v a-.ir.i <io' environ cinquante ans après Jttm 
Hhi déclamât fortement contre cette Egliiï dans fa Chapelle de Beth- 
léem , qui peut douter r,Lic s II li_r mort i l'n^ue avant le Coocile 
<l. C'.i.i il i. . . ■ l _! I "i": i i:i .:l c;i ixirM;- Je tl:iir;ic - cV *:i:l ,'/ 1 -t-.!; ! .as 
n'en eût parlé avec hnn:i,-.ii. On c'.iri nue C'wle: IK croit un Prince 
S:.,-. Carliolioar, sa lieu que 1a Kilipian de U'iuojUi a été ^pecte. 
J'cïiminctai ce dernier fait dins fon lieu. A l'éprd de Qtjrlti Jf. 
■ ■ " même parmi f.Cmf- 



:onrre les Hcrmtpni ibj 
c'eft que M-tùmi n, 



- f j " ; i"' 11 » vn i: 

n Preearfcur de 7 



s, qui combattit avec chaleuj 

,, t^-e hrid q'.ie rpiilques-ans aTtribi:enTi7fxw Hhi. 11 a aalfi écrit un 
1 : -'ic de b Fréquente Communion du Corps o: du Sans? de J. C. 
lir L'L" |-.?rn .1'. s N 11 li-i .1: n- l.leic. Fi* ^"<jï!i. it) 'i'" '.':rf -If 
'Matthias U Pnifim cri/jutât bfrtgiir, illr/hr fir fi mtniril. 



>. i«. it ,;- [-.sr.M-.ï .■ n in m. n i.illc. r.* ['Tpririrj -om i,n.rt & 
M' .t: lilacthas l, l'trijU* wfimmitPrime, ilbjlrr fi mtnitil. 
lr*fiJh„ lc „, fi ."- r^ ,^,,! f ,ï-;l,,r « trf.n „m „., r M 
feifauiaa, & aU i tt*ft A la l'itùi EumtU^m, lltjriaa n'a pas 



LïiïlizoJ Cl 



ci du CONCILE ne B A 

oublié MmiiWdîiK l'on Ch^w Ai r«ri« 
lend même fort iar luh i'ujtt. .. Il die iju 
i -J r i _:■'■-! 1_L-.ii. i Arr.'-C hi't , <.< 



contre ta vices, & les tnr|iiuide< du C'tcrpê, ce ton- 
ne. *OH ]t Gouvernement de ITgttfc. Il dit que In 

V Al oci'.-pl. Ion? 1.' IhtKiirik* i]ipi r_i?-Kvn lll^lTi- 
, Oeuvres de rAnl*-Chriii ""j'' fi ™ çke Itl Fjblrs, 



_jr r_iflndoiin- ' 



veitrs, & dira lesquels il. 

» fanes. Enfin il prédit qu'il viendra un ttrns. on D;. ;i lii'. 
„ Do-beifrs pieu* , C- bnfilints d. l'cbrii _c du /.I. .l'd.,;: , 
,. nnnii-arit , R 1 i-nTrcmiit !es Crt-Llls' de !' Anl _-("!ir iil . S. 
„ Chrilr lui-même licite dins ter OirTOp «n* dephjîn 
Auteurs fur le mime __)_!, comme ILc-l-c; VU:iiv;,[iii Je Puis: 
ltsrf_n5eT5d:l , Eglirccniî!p[i);lei Sermons de Gmtiumt de Si 
- "- ---îvcï^v^bmcntprédkïior 



. j, tiieMilici*: (c,. 
nie iW_rt_i*d-ns 11 Prifaee 

cl. I ■■■■ ■ ■ i|Mi cl: l:i!"ci i- 

leur Anonyme JtiçBfkmmu àrtEglifti A SMm-aa 



irues , crue ce Prince entée 
frar du Royaume i quni . 
miiiilpiir.lercfh de f- 
le [0. de Novembre (e). 



ce Droit apprten_nt au 

vipe^b^nnit fnn Confef- 
, dit VAimcTj-n: . 
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i« kcU qui r.,., :> I.. dm VlliiW. ApiL^ ics ■ 

!i Cil.il,: <ii- I;l;:Hl.> i L il;-. Cu : iLLt ' J; t.îif- 



HISTOIRE 

DE LA 

GUERRE 
H U S S I TES 

ET DU 

CONCILE DE BASLE» 



ft: de h Mire &■ 7«» /-'«;, ii r.Ml -F- ^'(."t il Rti" d; pro- 



et on CONCILE ni 

ht rendre b iu'iIW i Jeu 




"'/in /. ' 



,■ M. 1 ' ■ 1 .'J 
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'il en fon , il ne Tiifoic pis mil de le pripirer nf feu , comms U 
oîrra pir l'évir.tmtnt. D'iilkuis lors qu'il voulut fniri ta cIQi , 
p:>JïOi[ tl:c liti-i 3!;i7. jv.-.n.-c ci: J^c . pctr que L'Eliic de 1] 7 «. 
' Lli;l:l1 f.-.-f.f: .' . .nidiin::: ■.; ] lu l:i.|i:'.s t.i , d.:i:njr 
tique forte cfc p .!.■ .-■ ni; '.ii d-.vrat mer (1). Un 




>n isut iïm .i ?i :;11:r le SU'.lc XIV. 



„.', j.jw . [>,.;:, jnur.L.- i,:t'.-.fii>'.ar,..ir i.i.icur i 



ici Stftlï qu 

de Rome qui l'y OTuvoil acnquf. Emre'rei Doflnni 6 diffiniua 
frm AU'i* Frcrc Mir.ju: ,L J-,, ;,,.,» tu L*,:„«hc. Lis Fltrn 
.Mii,Hiiiiiy-nt rjrinôW m nSi. un Chipilre G™«i! 1 ««iWr, 
FiirnitOlra y tu[ js. jh par :;iConïnrc> f ira- qu'il blïmorl h)jic- 



tt eu CONCILE ne BASLE. IM U, ij. 
BUTX kur rtlîihtmtnr. On l'acrjii CL'„oie [l'jïoir avancé m rjuMic 
ds ercturt, & même A- lie:,^,,. Comice il jrrajuoii inlii 1, vie 
derdglee da IWlirs , L] i'jiriu de p-:::i. ;; -, cr.rxin.is. DÈï l'an 1178. 
a woir. tI û tondjmrn' p.ir I. Ce.rr.il ,[, (]„, Ouïr; S Imjlt, ,1e 
propre miiri «rmi:,,, [,!.-;• .lin.,:,, („cir ; l.i M a „. U chj . 



l'avenir. Quelques années apr£*,li do 
damnée ctaiu le Concile de VirruiL i.- 



.mi.-L.'^'j': 



le Rome, la Hilionens 
; qui 1 fous preVcxEe de L 



fan! des Difeiplrs de j'irrrr ,i u.'.re, .!-r: a lieu parlé. Car quoi 
que la répurition de <re î"raiidi".iin ouriïr ei: rte' fort équivoque uét 
rapport a l'OnWorac. il r-.- ir.iili :>:-. de Trouver des Apoloeiflci 

™ï™. Jim I- M. rfr ITnlir. ««mil» - I.TTP . 



DE dans le fdn de l'Eplift Rnir 
til de eliacune de ce 



[■jlï?, c-ï ?..]■>::".:■ , loi! s k Pt.r:[ilicjr d: GV:r.-r'r .ÏY, .;■ l ^ji-nuic (-i^l 
l'Empncur 1 In Sïtirttr (1). Am ' 

■ Vf. Lu Hiflmlim nppotnm ï lin !'nrii;i-.= <!-.■ !.. Sc-frc 

'.i&ji-a, , i :;1 il I L Clii.1' 11:1 ccruin S»i/ Lf.'anf d'Au- 

,, . I ,1 y.ri'w. I'. vi .■: .-r.-.i m. pu ■ . I i ■ ilirt-n: d l'i II- "'-""^ 

M . i [ lui. 1 ■ ■ 1 i . il. < h 

„ Lîl'i-: (ITiiiv. l.'ir ..n!;-.]i: i\t «Urt dïï 



- iv VLi-gc ijiii- r;iil"jn.ra.iii,ic n'tfl 

îii .-. ! vi ■ î.l. i .-'. It i:- A i .'.-. 

:r 1 i :.. l'i I !. ii. I i ■ ■ 

mmmoirat 1k Minitlrcs d: h So™ ; & 
-ntroicm [<juï In vu dans k Paradis, oii i]ï 



ih i:c çirdoi;ni- i,i ]Uir.L>, ni :i;:: , e: intiment de !j vjan- 

„ do même It Vendredi fiint. Ils n'obfnyoicnt lueune Tilt, 8: tra- 
„ vailloient le jour J-. K.:i::: l'> i. i. fi.i il» le rnrjure jour no 

„ uriliré. &: qu'il ne falloir ni k> invoquer, ni le honora-, UnEin ils 

„ ir,ILi;-ii"^iiI ]ili.fÎLi:]' inn- tmnï\ iIlitii 1- ie.il ternir eiiniivu]*, A 

„ fèroir horreur, Leor r , m'rrr L-.iii L-ri^J: mil d? leurs Apôtres qui 

,i fur brûlé 1 Vienne rmli.ll- i 1: qLi;Ui..:i Lju. iU eioicut plus de huit 

£*ri Cï) fut brûlé 1 Colojpr? m iïïx. (b) Cet extrait quoi que 
' lonp m'a paru de iiiliiTL 1 , o,j'on - ; Jl.i.ii't; des traces du Huf- 

fitifme, lu milieu de plulïeurs erreurs qu'il ne faut pis imputer rte 



J,™ i; JtxJ,,, ouicW. LeprtrrutrflHijointen 
entreprit Ir .u l.i.iL- J:£t..i A E.rr.Vrr tontre Ju. X 
' 1 mon Tnit^orrr^foirs )e nom iD ^^,J^' M ''*? 
ptÈs de kn ur.Lr.- ce Ir-nir.-^r: . " Vu;.-iii: di 



t'l;:nori' ui, I'-^>> fi: illenihlé des Conciles auxquels ils ojrr donne! 
„ l - n-irn: Irt de dedder de> points de Toi, Que fi pendant quelque 
n Temps l'Lptifc i p"lVm rn '.y.!^ [Sn.n. ii.nri? 11". Li".i r.L 7 ri: I l.::i- 
,i pirc.c'cfl une ufiirparion frauduleufei eV malicieufc. Nous voulons 
t, fourenir «rte striie cnirr <;i:i ,],-.: i: ■■■■[ , f.mffrir pour fa de* . 
„ feule toutes forres de supplices , eV la roiin ménie'.Lc Pape ne rnin- 
qo.i p.u de Li.[-.d:m;i;i 1: !_,. il , .'i. <:';n ctr.;i:niLimer les Auteurs, Il 

!■■!■.■ I ■■ . | I I. . !■ Il ,1 ■ I 1 I I, I I 'Il 

Que j. C. paya le triliut j l'Empereur , parée que les biens temporels 

lilliito !iir. ™rts dilêiu Somo. Cru iW.r pi tntorio elifcr. 

(0 Ou^prkra juturj des L#iW4 d-Anglccm qui peuvent tien flic renm ce 



DigilizGd by Google 




□igitized by Google 



,a H1ST. ni tï GUERRE tus HUSSiTES 

allier avec Ici Tartarts mcmçaaU fa Hongrie. Lcttïi Roi de Hon- 
jr.-i:, S: d. Pnhane tnnya u:ic AjnlKlfjJe. an Pipe , pour le pritr 
il; HX'i^iai-.v li tririperc, ;.rr mu- t. r^.!l:.H: d;s t'njiCLt Chrétiens. C"ifh. 
te II P.l^L Jl.:.; . cr:l.inc lJ.i pruinr [.j. lls Ltims aux Arche- 
veqilB , tV PiimiB de Hoirgrie , de Polnpic , A; Dalmatie , 6: à 
I LmpriMîr Ourla 11'. <.i.\vj.\.\: JMr:- put regarder l'Empe. 
Kiir d'.ffca pTt', il ne K: roi-J pv. d'hunicnr i kizarder l'Empire 
d'QoçidiiH jffllir fativer ceint d'Orient. Aprèl trlulicun irritantes que 



cl.romt.Hii- jjoâw. Elc.'itur £ Sue que plufoun Princes frappèrent pour le 
foDiUlir ) celte iipiJiiioii , parce qu'il avoit btsucoup de part dans 
s™. Syn. fï. Imnv pw- <■ cf: un n..:cc-.iu d'Hii'uuc alî,/. ,u:iun pour «rc 
ff". niil. pljci k-i. „ 11 v • n'm <!.- :c"< 1 |! ' dit U- S;,. nu. rjuiricrrn ïirn- 
^.'rT' " P™" n ' J cu un; P ,us bLnt f,cra, '" n 1™- inui de ™n™™r 13 
v^,i ■[;■:-, V, Ini: ir t:ip n j'lulia::> il, pir.ir CCUL.I ccr- 

5. XX VIII. „ k enticor-.l".-, f.i 1- vu: l>;Mr[ i]u cil le nerf delà Cuine. 

pas , & vooi avrz outre ccii les feimir, rie oln- 
r.- , [..1 m^s a!ù:iili:. cV Ml'.iucrv i.-ll; Ij l'rjn- 
.... ... Ptiloime. Vois tas IcMaitreen Alltnupnc, tir 

I, lïolrimc , cV :u Ir.-.k , •!.' I :"t r]n.' [i ...Ire ii:.iii:i::nn v.:l- lc.-i'n.l.r 
„ \fH fuTtrs, ilu'V a nul i.ii -iilirrrc-.;: „11L L \ ;.c di tinn de T A lie n'ait 

.. i ■. . l./i 1 11 . . .• I 1 • < n.u.' 1 ■ 

». Qrfrl n'y avoit n.rl Irurri ;■. ;;i-c lut I Lrripcrcur Grec , puisque 

„ pè , il ivort ■«■.-,■!■( I.i pnrt-j .(.■ IT.uropc aui Turei , enfermant 
„ aiufi le Loup drnv li llcr^-i;. 3. Qu il u'etoit pat beforn de deux 

(t) n.W. C L M II [' 11 ri fre (U). L'af- 

f'ïxîï'' I,; 11 rlL; " : "" '"'-^ lci '-- linl ,L ' rtl "' ,J1 P""" 1 ^' ' " 

fjf.'ff?. P (r f-'l' i"ic.;-> jur l! P C1 ^ J ' C * 7'*" ^ J 

d I I I 

que p.rli.jn: 11c vrn.-i: ir f::i t oui., /..i.vii de ITi.niiiij il: l-iu.cin: 

(e)».i"-ij ■ ; r ; '. r .... 

ira. pin; C..,, 1,. „.. VI 1 .: ■ ' Il iiivon ïil Arnrcilil IV 

V1 - milli.ai-i' ,:.>nr y ■':r.r V I ■ i .ir-ji -, I ir. Horrairr;, WCÇ line !îul 

qui 3vc\- yr.ur rnlu : k; :;1 , Or.r.coim trr., '"'a f*i ' 
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«T Su CONCILE DB 



^ . Jei l-fr,, (Rutho.™) in 
,1 y ivoit de Chrra^. .W i.-. Ri^™ Hi:!-i- 



j.- 

i-.. ' r.iK-H .:r ^iLilq'.i^ aurr:^ S^cï qui D]ve:fo 

Toilîn! , il y i due iris-gijiidt muliitude de 
que quelques-uns de vm 
: [îiqii'iL'.^.ii , , Li.-i'ni: if; 



,, I ' [îiqi:ilrtviîi , en leur aflignant U plupart du H 
m fùrs pour procéder contre Wirs t IcrJriipics , e 
n uni pas de procéder fini le^ugei fécuUen , ou 



qui i rapporté une pirt 
" Genre hnrrum 'qui r 



„ finit a grain; empuifonnit parmi des pcrfuBoes _dc"i'uu te de ï«i- 



• a Li ..n.'ikir. ui 
uvoitnt. Il y iw 

1-, I.Litlt d-. n-i-::. I i (.. ;:iti-.ilt Xvo; 



s TKrimiv. CcpHidiiii iinrï X S/ttS'oi) , 

■i!-t,.l.:l.:[r.,.f: 1 lit.u,. La Ttrbfiwl , dit 
nfrM /«- il fin in Sii:k Àa: U Prrvor, , & 
fa™ .fimt nfftUa. i ii.fi b km igWn On- m m mua 
drs V,c;,ais , An rïj .WVik irifin . "> t»pif*Hat , tfn't *t 4n*it 
fBtm jtoiV Jr A*rH tier ferlât /pu Id UMMtrt mni i lUmiti. Hi aUntu 
/a,/ 'Wi, .y f.i'jiitn "i prtftm Ji uni U mvj£ /f/ itïHaxi <pu U pjr. 

ritV. tto i" plffan * Ptrii , » titan (c). 

, ffil mfttUi pvfrHr Dû* Axèoèvi*, m* 
i, ta- fîttim,*,, à- tvil-m hhirri d ■frit pi., jilf^t éfrjatit 
Loi* Ilrv-'Ui !■!). .'.'.:'tt G..:".i'.j i li;-n:i;r. n^oii» Se après lui 
Abl^ Tkmrj , nnu< apprend , fmi - ' " 

HvW fi** r f**r*met bori ét U ferra df 



,J ij ir-.-.r d; i.d.iLr.c c:mc eus. i« nrMH, dit « . 



_ ifr Jeanne iïjtK&mt** t &mbm 



Ai]""n:l-.|iT', ft q-.'i: lt! l'icaii cc-ndîEirsv ;ir f-.ir 
!i di-.iiiivrciint p.» b puiie hontnifc. Lt froid , 
mut, tint p?i , ]lt '.in fui Miiinurs nud : il n'y s 
i.'.ir ",■ pn.dinr;' ïci''Tnmr ttkI, tV LintiriLi 
V':;. s i li'^-oil ^.i'. In pli;: i.i.r ; Il Knr. 
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CONCILE Dl B AS LE 
fil, que Mr. B-jbi mne" fon 
AMCW an jsumm. do Ht**, & Tm***, (.). Jj nrici 
eft qu'il n'y 1 ps pind fbnas i faire fur la Hlflor™ des Hexé-, 
fies, parce qu'ils ont beaucoup de pacbat i multiplier^ néce» 
■Itari'rWe tf«*t pis ft* favorable! sn Papa , au Siège de Ro- 

ft^dr'^'iaifcÎlÙ^re que les Aiornba, teT-rl*/!*!, au fli bien qui 

kl iVen& murroient bien être des Vaudras difipjm, & revêtus du U r ™£' 

couleurs iffitufe [ r I 

i : d^"; : -,;-i'«'«^ ' 

(1) quoique d'Une origine plus ancienne. Il s'™ ftliITa do efoiri. ,„„„ 
tn Bohème fous OfJ-mt P/. Mes £r-5f Arckti-tqae de Prartie '» « H.,Mme 
diffips pu In rbmmcs en i)4 8 0:1 1 F™ »t-x:ih=i> 
Hwtltats dans rHifloite du Concik de Contente, (-lu; Aiiua- \ r; ; rr . 
Wc ne jum pm 3 propos d'eicrtcr contre tux les mêmes rigueurs I™, j™,. 
qu'on svoit exercts | & eru'clk mp contre Je» J/.r , 9! Jirèm, ti™> «oûar- 

î/ïîotn voici arrivez au-Pontifitïr deGr<J«h-e XI. Ions lequel widrtJme. 
Tt* H., naquit. On s fait ™r r-- f/rVrw .i. tof-A d, <;*- 
jttna b pin qu'CUt 7'- '<■• <''■ vi : („li,ti!tl - il:.:.ttT.t- Air.li 
me remettant * ce qui en- a ttf dl: <i,-.r.= iti Oi/.-:fe. j; m; conten- 
te.ai <!.: Lu,: <;nLl T :--I :êï'l ïin:, . !li Uni de la Rclipiim en Angle- 
terre , lorsque Mdif partit. Je ne trois pas qu'il y ait lieu de dou- - . f , j 
ter que In r.olhans d'AUcraa^ne, n'ayenr pifle tn Angleterre. 11 y , .. i.,V. 
a 1er. peu ce dLItëïincc ("ire Wù« ri-.i e(i le ™ Aferamd, 4 Xlll. in 
i«W qui cil le ,™ A:,»!t,i, i Toutes le- l'.uttt .tvmrJoçrics de H™- I < ■ 
ce nom? ne font ni I 1 I ^ « ef-o- f'Z 

rt plus confiant pat 1= témoignage de ptufieurs ■ HiilorvTE An- j„ m . ,v,„ 
fl.m T -.t qm-^iia VjuJris !e lï'-.i.ti-;..-. e:i' Ans'.-.-ei-t; l.m le Kcpje *^' I B , M I '. 
efe tt»; 7/.' [b) Il ell vni o-i ik H'in.-rit jtiriqiinUli !■.! M:.l p'- v [M .. 
On croii afl« vniltmbUHetnTni qu'ils furent fitrificr par ce f,|.i- „.;;,,, ' 
THtquc qui avoit alon de grands dcWIcz arec B«^ft Arc!itve^.L:- ■{: IV— 
OHirfiW, eV avec le Pape AU*t*irt II. . lil.m I» Muiiiuc mdi- ^ = ,::; 1 ;. . 

_.■ . i . ,. ... .-..L_,:i..._ J .(. ...... I ;.. I, §. ^ H.t.ip.1 



(a) S« le.fjSy.ni™-. «vntoimit*. lirait**. tj ■ 



i t/ GUERRE Dii HUSSI.TES 
ut Ce* mêmes deiTiÉleï du Roi avec" TïvmAt Eut?*. 

(n:-..' du ' 1 " .e li il] il L71 AnL;l.';Lr7t , L- R.u li.'a- 
: Ri[rak» & l'Archevêque les immunité! de l'Eglj- 

i . 1 1 II m. .1P (Wf/, qui fe 

déclara poui-tr patri il. ml. 11;. Il jiiiniii; à loin «la les princi- 
pe! rpcMtrJili A l'*ài»r ivm l'.-.inci; <'.i:i. iim I>iftxf,*r Jt L fnx. 
Ccitc affalie lu .111 n.p L':-nd ttin P'iJi q.i; 'fir.'î' q.u lil.ii jinloic- 
mt" dans la Isfrure nui fui in^imC lli(l;il"( .1; juger , qu; c'eil 
de nnra r» combinai! n'. ■]■:.■ IV ).■ HkI<x^. ' 

que / l:i!l, iLieur. i]u; -l/j^tie ait f*lW" , 

& oniimne a V Archevêque de Caniorbcri, eV .i l'Evéque de Londrcsde 
l'empli liuu ici r.ilLV.'.i iiii'n tl Il' lirl!--. loin d: M -7. i. lui.l:- 

vel ordre ne ïar.li , i il Luiiiilloi: .1 lill-i l'n!-f ^ L-iimparokre dlns 
rrois mois dev.-.ni !e oj|il , i»mr itniiiv i.iï.n tL ii J>.m. mie tr.ii- 
iïcrne Bulle d: !. iriem; «.« 1 I™ m-.Jtiii: au, ™n;s ]. it L:s d"t,- 
honer ! R 1 1 I 11 lie de^C-W-S: de Gal- 

tJij"T J 'ïl- ™fiators h' maie &^<toil de toute «i« 3fiSi>S m ^^^oÙni" 

■ '■ ■'■ L , , , ■: ■: . ■■ . l'.i ■ . !■ !.■ I.i . ,1 ■ Il 1:1- 

«ndl ' 

tiï/iur la Religion. Il y 1 iiiin plu. ; et 11 qu; r.nx qui ont le pli:! 
Lui' /l T...-':: d; re::J|-: "/Vj' /.'.i: ^. I:;IX ;;L iv,ir."i;n[ qu'a laoy. fcï 

M*, p. ,!=. vit . te LiT1 ,, ;■, ;,,,„,, l1tr ., ut r ,| ; ,, ra fl !„ 1 K | u i 

(d)7*ni. ' avilir ctinui.i:rnf|L.ei i I--. Iv.i'iLr . nu ;. k- |ei:ti d-j.L b rivière (a). 11 
JUlUluir. f iu , donc qut «ne Luire f.r.t f,iu ? . ,,11 ;;i.i-,.:r,\i s niiFlqiif autre, 
n tjn.,. an- 

I [i ( il en l'oit , pour 

nelpas pnvrr imii i 1lii1( L.i.-i.-.ir Ae cli-t; 1.l:;;. , t:i vl>[;l quelque. 
rnoriCJUl. ,f.i.'*: Ml- :Vi '..vj .1; ,V. .1. J. Ç„ ,~ J! [w f,+- 
Ciiin- €l»fi ut miilliur, j, h finkjin. „ Mvs tret .hi-rs F-i'it. 
„ au Seigneur, que j'simc avte'vL-nu- , ft non m«i fcuL , mais auffi 
ty ïOiu «un qu: .-:i:-o:ii:It: 1: V. : irj 1 it lLl- t.::t VltIic qui demeure 
„ en nous i qui parla S r:.« ,1. Ilku y feia ftenitllernent. J'ai ap- 
„ prà )»ec une ejlr.rqc joye, par le Icmoicriaiji que m'en ont rendu 



I BAS LE. Un, 1 



„ mire , en expo&nl les fidèle Jt J. j un gi 

■_ 1 1 . " - p 1 ri : i L , ]:L|* quE la Loi dc'J, < 

„ àpluficurs cirti, dont J>. ^«parledins l'Aj 
-. g:l;ilk- o 1; l.miuE un fr.v.J l'Unie, r. -Ml" 

rre r:^-li.!.-'l: SMi:r\^.l |T lL:i.iit. irirr.iil- 
» délie cpoufc. l : ,>.:i!ilz-' r 'iLi; t!' ' ne lu \::p::\. 

T. fini dÈfifonl dtk^tonM rcfoluliânT"^ 



■■ ment purifié i I | 1 I t [ 

,. Ibr cremel ". *prÈ- t'l'ili-:i" t\[-.ii[i[i.j i> lui ce ion le pr&endu 

ftt^s'addrcûe 1 Jr^Mu^fntes^r^es. „ Vousdanc H^us, inoji 

„ fiur JnrtVfpiiïr 1 1 1 1 t | t I 

(1 vous dm* L graee qui vous a donnée. Cnmbutri comme un 
„ bnnSoldii dej. C. par paroles, & par nuïres. Ranime; atnanl de 
„ gens que vous pniin-t/. Jim !i i- >ya cl: li Vt-riré , presque l'Evan- 
» pile ne doit-pai lit: lil^-. Jl r^iy. le lil-.i.-: , ricinr j." Décrus liu* 
„ Aerronei, ni 4 eaulc dis erreurs de l'Amr-Chrilt. AffoiblLOei lu 
„ eontriireles effort ;rt ; li, : .c.iï .1; V.nn . t:-. fcirriiianr les membres de 
» C. pjreeque dans peu de tems', s'il pbil au Seigneur 'i l'Antc- 
„ Chrift preiri-; fil:, tne eiîiï;i-.e pyede ee que dans voire Ro- 
ii yaume, & ailleurs. Dieu en a tellemecii tonifié" quelques-uns , qu'il* 
„ iouriennenr la prtfir., l'csL], <V j: mi-[ alltpefli petr U 
„ roi; de Dieu Apre! ecRe courlc dans les Pais érrangers, me- 



*o HIST. di ï* GUERRE obj HUSSITE 
prendre y^iyint^des ha^aca^^^ùfs IVngai. fl njt^r lt deijri 

qui fui J^iuis un <ic rea^prus grandi advaÛBO. J2** tfi f ^u'n 
Si/flpt Zm'imx , dit-il , jj'r fil mon MMni , f> j'jfe «prir £e** 
t«y i rWs r (■.)'« iiuiî /■■rtroVfj, 7.,::n.'i!>!.j*,B, mat.,. 
O rP . T-v.. »« MïJH! t" rmrj.ij.; f f »r L S J.if ;:■ il ( m.T (i;. Il ,jç,uc 

im.f.Fol. VOrdrcdc Prétrifc en 1400, , te U mÉme année il fu( liir l'i.'dit.MiT 

* dans h Chapelle de Beihllïm: Ce fui 11 qu'il eut oecillon d'exer- 

cer fo talcnï 1 eheri de^ un' , [-.i:p:;[ & .v.i\ .v.i::es , idiïiiré 

de totrs. Mais avant que de paner à k defciipïiun de fes tomba» de 
tangue a.- de plume , il faut reprtacnicr en peu de mois l'état, où 
élml ilois la BDlifmt. .... 

m «Se II. CHAULE! IV. mourllieo IÎ7S. O 1 p: l:i j:i : -7n.irUs c-..-.i:1j. 

rhèrae. rts que l'I î:fl-..ir; donn.' ri Lnipeitur que ce firr une grande perle 
pour la Buhciït. Cuii til;- il îv.iit d,- b Jliicc A di 1-, :"l::ihi^ : , 

Il 1 l.l ■■ I !.■.!■■ .11 I I .1 II I. 1 ! ■, 



J '(Vi: i'!|Tc:i»it [<•„„>, 

^ rpu 1 tmpnair. I 
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coup d'autoriré qu'y fit WtKiÇai. La Ville de S-tjliH avilir en 
mile ï LÎTittiJii, ïcc qu'cji pn'tcndi pour un léger lujcr. 
lu , rmur rannlKi aux ! i-.i.i:. 1 .- . (pi: «tre «fiirmmmu.it™ cuilï)it 
dans la Ville, pna M Cïi.uv.n:. d: di'incr Tj'::[iiluTim aux CirnvenS- 
Ccux-U n'ayint amn iprd 1 Cs piuats , il les elki(lï de li Ville, 
tV irijndonru nu p:l!.r:e, .\ r\\ ir.' du ]■■;-■ rvaipsur , lei Kmi'c<, 

l'imite fini :?k. M lYïV.liim A- I :.n «es 1 pâlie pour un ASe 
de ricuntr , tour rr- : t.i:i:il!liritiir di-i: pil.r ji-mr ifn Acte do cltmen- 



HfiU.lIUJC. On ai'iii d r-iL 1 .-:[[. l'riii.-.:i". p.,ur Coilidluur Jr-w de 



c.mt.-iï.-f d.\x tV.iii.'. 1VI-.L-C 
dans liriïitrc de la /UW'.rw fjui 



Ni qui dïxii SMCrKmtina 



s i-oïagoin , S: ia gens m fi- 



Td'î pc-.ll ,%f'rf<-J > «pjîfT jtJvOtAtt, 

El •uflm si, tin catii <«fn mou. 



«T do CONCILE de BASLH. Ils. III. 41 

leurs pieuï liommi;-;<. !.'[;.[; m: r.:|-port^ que Ifirurjlai 
hr iMifTVlr L lll.n.v f:.0|i;.-, i un K.i-k'.ililiqi:; n.imin.J 
fufljapint de L m i. i' m ri I i .'".ni 

'Il i . i i , i. u .1 11.11 .1 h'. .I-..'. 

if cHcil'wm. Cm tll ].iiA ïïiir.-iisLiM L.fdl que l'AreWc 
er;voyc dillx < i?:.;:-.*,!:-..- p.jr rL| :- :ch; - i lïtmrfbu la m 

Jttiif |j«wtw, comme il) Vappclloicnt , il rôpoinih^ puis qut viw tppel- 

S la prière, de quelque Grandi Seigneurs, ils en furent quints pont 

VII. En 1184. on camrwncj à fe drWitcr de HWfcàcïqu'on Si*™™™ 
prétend , i tlj 1 1 ] ' ' 

rfil rii.v:-rtcr:i' L TH (i); 1.' r...:r...' n'-,t[:.:i.i..\mL .viailon favo- 

rable pour éclater. Mii- I:- Kr.i qui prillïimiir i_ .ir;p: c-.ir re- 
cours aux étrangers , ne fe fiant pat a fes. propres Sujets. Jl établit en 

det pens du Païî. Qiielqun Bohémiens en ayant fait des plaintes:, 

que. Cette fani-bntc exécution fournit aux Grands un priTcstê pbu- 
liN; nit GMLkV?m<nr qrii tcljrj dm; la fuite , & où Jtv /for eut 
bwutoup de pin. Il faur pourtant que Wi-crp, ne fut , ni li in- 
capable , ni fi indilT^u-.ï |i; .n U , jinû qi:e Sî^iifiovl fiin. frrre 
r.;ir.t J.' gnn.i^ d. : -n il :.v£r "ft^n , & Prttept Marquis de Moravie, 
Ifs uns & les aorrLS s :-, rrr-iirei: I: !.-. di-cvion <b). On met a ce.te (bjMS.p. 
mim; ;:n:iu :n Synode i"'r ( 1 v 1 ncial atfcmbli par Jtm Archevêque de sjc. 
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es qu'ai ni 

. , . ..Ct publique. 

]L*!IIl l'.l* ]'■■! !<S <!.- P I H L'' I-- , 



lun . fûlilît on 1. vtlT.i d.iîis h luire . 



.ju'il ïémi vont L'tvj- 
mi la Bbort de ft baipiti 
imrnfe JV.Ji™<-lf pilli iout 
impnifcc, s'il cfl vnî qu'il 



birdtt qui Hoir alnri v-, lui ,1- lT.nvi't . ï/jnr durait' Bl l(pl. JU 
VBCOrori dirai Oui ik MiLn !.l Su-.!'. 'îrjinïKi , & l'invCilitult 

de cet Car. pour li C'i!i!i:ï Je tjnoui. E.-.i; d'or (.'). Ce Tut en- 
core par 11 iiutcr d: Wtmijiu qut ti llu^-.ni p'.rdii In Villes, Fom, 



■ 
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. es Elrtïrurs ri 

"es Amlnnidmn. Cîire alTaire fut agitée prndanr ln 
opiiu.il j 11 cl-dp:j!Etinn d: llïKijïa, [es autres à lui 

miniUrarnir de l'Empire qu'il nommât ^i-rotmt. 



je premier félon U Bulle d'Or, s'arfemlîléicnt l Alar?0MT% pour for- . 

Ëbànn S^W^w EltSeot dT Mayence , IBr-n-™**-!! 
mjfàn E-lcScur de Trêves, freine ///.Comte df.'Jreirim Elee- 
rcur de Cologne, Roitrt Electeur Pjbrin , tidelpbt T:'-.: ' . ■ ^ , 

Comte Palatin, HirmKt Landgrave de Hdft , S: trcdnk Burjravc 
de Nuremberg. Dès q c Waafiti cul . mu piultiee Je «rte Ligue, 
il n l ft. dep i 



il' I 1 : .1 !l. I I-. I ■!! i 



ir toléré les i. .■ i 

ayant en: repris, il ne :,Yr..it u^in: a:i:it:i r D'autres ajoutent qu'il 
ivnit donné des bljnes-^jrin? mini* <!c Sri.1.1 d'nt (eux qui les 
avoient pourroienr faire tour ec qu'ils vaudraient m |'i u!'.:d:eL L :ielTni- 
pirci qu'étiri: ci:<i i LanJllein, il ivnit reliile de eiirupji'.irie , fi: 

ptmque J. Hm n'ivdt point ^"^P^ Mais lesH^orim, mol 



IrtEmpe. £ 

tt pirtd«Hillnrieu>,& l, .v.n-...r,. ,,ï„, J,„s (l.„ Hilluiiedi M 

t.jii . iri.nt : .s :yj,\ ai-.d F't.trnt Vil.- .1 ■ Kr;nMvi[; (V I.'.irv 
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ït du CONCILE r> 
dcu:rt reire r.lMrion (a). Quoi qu'il i 

IKrfit " *t q^C" ll '' rL '' 1 
l'F.Kiuu i MiymiC aull't bien qui: 
forr foiipçnnné djll.ir Tl- m:|ii' <L; :. l. 

J'en purge, pir fament, » lu Connu 
ne! pr un AJk n.iliv.nliiil.u, 1 



i:,mi loipn Je & dcpolîiion j, 

Le emitnirc prnit encor- pir l'Hul'iu;. (".ir iU-s qu'il l'eue apprife , !; 
il dérivée à Strasbourg , p-.ur exlimeer ee-.i: VjiL 1 lui être fiJèlc , & 1 \ 
le Urourir «mère ïi.tf ; , f_- tlin fini Je bleiwoe .n-ee fnn ar- 
mée £V celle d:-; l'riie.-; île ITnmke it-.J. unie v il: fi depnlirinn, pour 
b vanner de eet jlFracir. L< Ville, d; SriiJmuis; lui démena en effut 
fidèle, & die en fut relu. -.:<:. J,-f: -. I., >; . wc^dc Br™Mo*'£ tC 

de vensesnec. IW qu- ■ vi n u: i.vi ■ i.!:.l.i:ee naturelle ilbLï que la 
lecours qu'on lui prrienclrmr r'irTi .-.--ir^in u.i. , uns. F;ri Ï407, il 
ccriiïr i li Ville de Roitn-.lniii-p , que li< l)i:.-. deïixeS: de Bavière S: 
d'jurrc* Prince* d'Alicru'-^ue iuinJn.iriir : lui , prmr ehilTer f« 
ennemie Julqu a I n i_c.j. !.. vm.vj. I, Su.ilte lui payèrent le rri- 

& même )u Concile de PHiTrfne vDuhTtnf recevoir Ici ArabiTa- 
deurs de Ksbtrt, piree qu'un :e:;id>i' n.mme Roi dei Ko- u 

rminc (d). 

XITL Cifl.e.NT mil;',;' rn-.iti, C r ,;,i™i™. ViritiniM ou n 



tTcenfrifin fMl C.Hiji, kv Jr ™> r ;i.ïi j , j;,,;r„,i. 

un qwvtrt jeun , ui ../ . . ■■. n»;i'*ti. J^juriHiii- 

Jtnl pourriru qu'il ne <kiu.> :.i ir.k Ii\ Mni- d.:ii' la prifw de Vieil, 
rt, Ce qui joint ivee les iIiv-1-.-it ienrii;^ il-: ù prifnri il Propre, 
fcit il peu près ks q'j.'.rr.".' <ii Si r'"-i.:i.i;ié l'inplittic. Après b dé- 
im:ii.n de tf'rmifîii, i ,■■:< --,^1 < : i IVlieirt avee une armec 
de Hongrois. ]k y iir.nt lÎl. Ll.'ir.l.e- ir.;*nrinnl:1?s , nianr & \icf 
km par ie.ur où ils p.ili. i.nr. 11; i:ikvii::n: lur leurs lèlles de jeunes 

nir a bmtr de prendre im I ■ ': eu il .-.voit ^iii.-l t l , il ên lira fnns de 
tulles promcflîj, iz jhi:k- '..-yr .M.i.qiziv lL Mi.r.me, Prinee du Saur», 
il le fit anieher a l« nu,:une .!-■ iv.i.'ir qui Linii devant 11 mural!;, 

fleelies. 11 n'en'mrmnri pourtant pis, nuis Sigifmud l'ayant lait'nm- 
duire i Srjmrj , l'y Ijifli périr de faim. 
• XIV. A h relie ^^.'■•rj ne fi:r m plu; hiuro.i-v que WemtSLi à réu- 
nir fEglilë. Cchii-ci fît :>'■■ 
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Cour accrédité dans l'Cnivcrhic, i 
Dciycn de U Ficulic il» 1 kmb|»K , m 

Bohime. 11 fcml>lc pouninr qu'il n'ai 



ft) Tom.I. {■>■ A I i I v-ni , i. i I [ 1 11 1 

^ roil 1 r J 1 ' > 

An rdlc Bribln i H:i; iii J:.i'-.'.^KI: ii:ij^iii];l; lU' acc 

d; C.irtliacc :> clin Je ?v.m.!!. C -i . dir-ii, L'-.:l ml. I: ,-| :.r 
„ ^ ds rriowk <:l 7t.™ /<•->. ;':.„ i,™ , hic amu fri, (d). 



i tlïf furm: apportez 1 Prague, la prtrnitri 
IVitrnc nomme Fiutfifih. pouTon pourri 
& h tonde pu dm EtoliTis vomi u'A 
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ET DO CONCILE DU BASIC. Liv. If. j, 

Jm^n Eichdier en Jlre..l.irrk-, l'surr: L.nr.i:' * (..j t. ou Cm- 

KJ-r-m. Or! iC.rr li.^.iri t^J 1.1 prL,:iru.L.M:, t <l: IW Livres, ?» 

llm fn: f.!ii.l.rliL : , nui- i|i!e J.irr, 1. liri^ il y prie Nul de goût, 

q!r'rl l'.,.v.i:[ /: ".,.>.■ 1 1. 1 qri ' .1 '.le n '..!'. . On î.i.-.ir,- t]i:; ,];ux £cûLm 

sV^l-lire- pri:re:il l;Lir iv.ir: l!j - L.Li-iuirrL l!. <;nj.|i:r, i.drlTIf- " 

ri, J a: „ !, «Ililnrk- d; b Miilirn. ( q„„ .,ir r.mi,,, , il, repnrlen- ' 

Rrtntd^ncÔléJ. C. entrant 1 J^film fiir une imlfc fid^ de 

caparaçonné , [Teiede d^- !• .1.- rimne lu. i nr v.v , de limbilieis , de 

Ir.rr.'-i. i;;ri . d- i iMe-.irs ri:o:lr-.i:u!n, , cV ( ni.li::ji:\ Iri.n montez , 

"■■ r:i.-i:iiL|-.i.- !::::r i.::-.:.. I.:r -::Mi.!_ pb-.it u i ft.u llm , qu'il 

Cn parla avec éloge U; dur quelqu'un iIl II-. Dikcm. p..:>li,s, ni- Tl " i - 

pin 1 roui le monde l'envie de l'aller voir. Ll Ville iur pianrji: \ if"', 1 Ipl 

Iprctaelc , 1rs uni sdmù-anl , les aunes eriirùnauTar.1 1; lablaii. Un fn/rat rfb. 

1 [ifl.irien dii qur: •-^ J/uv r.'.'i. r' lu.ii'.t u:'I!l;.7. ri.- .!L...niju-r il- Pra- 'ûpr. p. ai. 

u/i;-, m:,i; je croi'.hi, p.i:..T qn: leur li.:r- lr:i7 d' : n il .-. .i.r-é. Se quîils 

allèrent loger ailleurs , puis qu'on les voit encore Tur la fcùne. 

HT. 1rs s'arneliereut tir crier fort 1 7™ , qui de Ton Prrm.er, 
CÛie 

«e frfmr ; °Jï /. A W«t«j»Y/« tfr^Trj*.. wj&j^,". 



contre ïOUl l'Edit de CrWiVj W. qui condamne au feules Hérétiques, 
fan, en excepter le, J".tr:dii:r:s. l'ùLLi l.i:r .■ l.-.rr Apnlugic , ils preïen- 
rtmir mie an L'Union rie l'Aeadtmic d'Oxford» en laveur de IPitlif, 
J'*n flitt en avant fait la lecture, en cftinu encore davantage ce Doc- 
teur, don! il fit fnn héros. Cependant Jia Hm alfotié de 'Jiriim Ar 
Pt*iut ce de quelque autre, , a.i.iir wuimir, friu irain , ne gardant 
prcfqrienlusde mfciipanîut. (Vi k- p.iilr eu:ie ifloj. Si 1408, au- 
tant que j'en puis juger au travers de ll divcrfnc de, dates de mes Au- 



que WiiK^m Gi^donner" :crte charge a Ton Maine de cuiCnt ' (c) , 



njifimt Cmcili Jt C^n/I^i , où ;nic mime iffurc di 
i :< ii i ',i .ii< * : ■ ■ , 1 1 i h il >,i 
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de même, nund il fuT Réagir. <"_Vl:.i-.:;-;-\:i'.' ^.'Lin.mr, qu'il 
Jt minw pMtÔC te dcrnin- pr lei thofts qui lui Jmvmnl dans h 

,» J'ai nui diie. que dimanche palTé, vous avei picelit, qu'on pou- 

,, '.-.lit cn!:m.T Tinn fM.l.:^:-: : : r^i?!: , :mi. c'.inï Ils rhr.mps , 

„ fVdutsle<b(.i!, lauwuf-id.iii^lilw. Vomn'icnctipasqui 

„ J>. tut Km 1; i ,««, 11; lionenu™ dt en 

,, i .1 r .. ; r£-i ^hm-LiT, lV f'.u ',::-■[— L : d: 

vi. WV TubfcrvCT b. Rdipion C 



„ la , julqu'i ce qu'en mjs- le D*c Brz4t<fLu ^oblipci 
„ polarité par un " ' 
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. lu ' r ■ rji i .■■ I ■ I, , ll.i 1 i ( i V •! .il:. ■ ■ 

piilic. „ tc pi; f ln-ic b:-:-n a: nu"n Jtl'::iJ: Je vous m.iniit(kr 11 

„ Virile, S; Ibr tcu ki-l^ Yliiil qi:j lJ.-.^u'. Ai^krarc» & r cn d'ju- 
„ tus litutf, commt, jor cvrmplc; que lufagc dts ftpilliuiet pjni- 




(.) Sur «?.Ji K ,cil'Hi),*0«HiAfîiPm.[I. p. II. 
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wmm 



■us 



p.vi, pi.ii'q I ■ .[i 

cj::- I.-: 

il 11 r..piil:r : ..:i 



Il éuLiir di«_ I; Hcyjumt <fe Valence, 
h. in rnqiuliinir pur h converlion eIs 
Biilfc <bm<r. de Florence du =6 d'Avril. 
I p êtes Coin 



... d'Airigoir Ci), f/firj: /.fi^; .... , 

C: ( .nrrLtinl:.-i c.riTic A-- J:i'.I-, pi: h^i /'- " (1,^,!; I, 
Livre: riii 7j.'*.'.V . kr ,[? p<-! : - iri'.:::cL-le' EirT;;i!è.Éi[;s ror 

Ici G .1 1 : U" .1 ■ ■.. '. ' ,,. m . ,. 

I.mi qu'ils k ni1BI!llï-f LÏ n ::!c . ki.pi.' Vil].- ,~gt d'eu, 

aucun; Clr.r^?, ni Die.-niié' di:i. 1- Rt'piiijliqus. Il ne vouloir: 
rnu plu. qii'in p:mi[ .i j.iL.ir-. d: clic- \.:r:mi d'exercer Li Mrd( 



fe meure au fervlcc de f::.!- rp.' ■! i i i .:r I.- dilimi^ijer de* autre? 
Peuples par "u Rlfcn i;hi- u.unc-ru; ]:< r..ur;T.c.' [Kiruruiait liir 
l'LIW.ic fc les I.euTlï lue I: !r.;;ir- Il lai: .'■■j, ûunJir de prâcr i 
ufure. non jws mime fini' le pii"ic S EC ;ii:ill.i:-.n c[l:e;c vente (ûnultc. 

céder, te de reriitr h pnr: U; .ipp.ut.,i.di. ir ,1; mus Ici biens ds 
Parrimoinr. Onrii: cela la Brille les obligcciic d'ilïïlïer crois !"oiî ctu- 
qr: Anii.k' IL:* nilputE-- eV T i s; <"_'■: . r rrovW:s , 1,Lr ^•■inrs ririjuip^t 
1 I 1 I c des 
I' i ' ■! r. ■ ■ i i : ,. 

c. & 



'fa HIST. DELiCUEIlREiinHUSsnCS 
tu fii de même-. Mmt* V, pour ta rtrafupaifa raggrt%n au nom- 
bre il.-! CjrJLruus, & 1: lit lloy.n du .ijo-f C'.ï;.-. Il voulu, mÈ- 
mc que iliris toiKi-r k-. CÂruuuiilL, publiques , il fût le plus près 
(le Ci ^r(,»vit , K- liir un fe; |>!u> tint que Ions Iln .111",, t'.rr,1iiiu lt . 
rinc jouï^qutpEudetHT^cm j^imi™ moh Sfràl Fb- 

Bom.^T, lv. Roj ^ pnnugj jj ,onquc[c dt 1" Afrique^ & en lix-me 

• piiercs <ti tr.it Je le n:el.- d'-.ii;;- -|: . ni cr. ïp/i; , pendint qu'ils tn 
îï r LIT ,1 I J ,1.1 !!■!■■ l..i i ■ . i.i: .1 . i ,.i . ■ 

n . i ' . 1 I . . ■ ■ - i 'il ■, . I r i\ : 

treprcridrc peu 'r..: lj iuiu..;ite û.l je. me [lui Jtpktnfi. 
jUkoupe. XII. L'A lie mac ni; C*ù.:Mv. p:.i LsCiMi-nt. civils. 7J»™, 
Arclievéqi!ë eie <. nl.^p.e, <n r.vnit une v.ee cette \ illc , ou lou' les 
Etais drcom-MilNn Imu nmiev-iei , 7.™ A> A..-|icveuue 
Maycnte* in l'.i.ti.iili.v !i- jui^uii i e.lni Je Ch.Iu.^i.- c'eitre miy ,!t 
Cnlopne ; M: : .: le prcn::i ■!.- ^ l'reW' ne put voir h fin de cette 

ralbiiv™ mi \ , n. ..! ri:, ,^ o.^:^ i...., 

& les lioliémicru deri:iu:!:ir :!l".-; i lerup ;i ira i ^ijmual Roi do 

jiî^ntire " ^H' 0 - >" F™^'* In^Arrcl'i^itoicnt toujours illï mains. 

dt fureur , ]) le llouroo- 

E ne a te /ne i 

îj^cft pssdemu^u'i:^ f™cet 
alTiffitin. le me conitiitcrd d'infuir 11 KÎleiion que Jjit lu Pt'ie J)«- 
»W 1,-JciIu".. (?.- s« r;:,;.-:,,,-. r ;jl ,-.„, Ù!toMt :!» Il- .u J1«c 
-fc Peji^e/it rrj.'v^r r.'^"v r' r ..'r 1* .^r-i/^i .le.vr 
..if ■ ■ i ■ j. 

tthti t* mrtlH tle f.srj.e-r.r . -'-r J .,r.7.-„i-, « J M diiflrn- 

*ceo7nalh<tefc*rtmi, r.'.i" -' ■ i 1 '". de tB3rvertirr*étmmt 

S/J"Jcj>:tr,i.etrrr ' SH>v>,i^» l ,lpri< f»r lit [Utiiw r ,i< t! t: !<*>• unir inA','lt^ 
JI'W' (J ri./t..v'„./. ..ï.ivi; Pn... «ni, ir' r .m.:„/j,: c ,-,J rlsl i- 

(b)Hjf A "•■ -f" ■' ' if>->i.-.j'.-iT.- iY.:mc!«nv-,i-i,;:,a^ tj - jriidu f> Mr- 

t-.:.'-. '- »»« .,:,.;-,™, J :.. ! .,:V,.;,., ;; „ 1 ; f , .(,. ; ,. . f „'„,^ J « 1 -H-™«(b). 

" r4ts.. mourur S r.,,,,-, ,., B:,,.,^ le célèbre /Tir- 

FnrJsr DominKiiLn 1 1 .-.u lioviurne Je Vik]ice l'^i- 

Km 6j. ans. On i vù dans l'HJWrt du Concile de Con- 



lil. r . ,i>. 
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mci-Hii bJEiSi poui 11 délivrance de In» Duc. L'iyint otnoiu la 
(i) Fltgp. f ora j ]i ral ; s , go fit' Il piotès lui quant fils de MirfM- 
t™ • fc 111 furau <™ iîmD = I 1 «mit CO' Rneurnons tn Bo- 



L i j tizod b, Ci 



HISTOIRE 
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GUERRE 

DES 
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ET DU -, 

CONCILE DE BASLE. 

LIVRE V. ' 

«UoiQUE Ib HoJittt prevaluBbit en nmbrt , 0 , 



S: I ..n in frnil quelques Aumirs,Fl'e 
l:l qi:c rtiiotïil'ij i'iJiiK, > Jj-J.ni lit;. 1 . i\i ^tJ-.L» , in.ili L. i ; -i 



t\- lut ni »-. li. !• '>■■: -■ n.-n- ']■■' .-■ LU'-.'. lK- , l .cr,t j: ii.^i^. 
prt. L .i l,b:;:ii!lrJ 1] <. " ■ "-: "i m i Liiï V.' il-n* T : . I j..':L is , in 1 " ./:>r ; :i - 

L r <k 7;,:» lin,, O'I l-.it Ko: 1 //„&«j . luit cuil lui.!., 
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El du CONCILE di BASLK. Lit. K sj 
v3r l'enlreprifc de Jtfiit regardoit à peu pris 11 ehot> fur cr picd-11 
(I). Un Hifloritn a ir.Liiii ira i qu'il »■« in de t prifon au t 
Auteurs de cette enntprife f *V/j ™* e-fa imW »■ Oi» fui Mn- 
Mtrr. C'tft CC qui ne I: tu.iîït [U: î.ljiiiv. uns lims fil Ocu- 
ïtts. On peut voir dans VMJhi: Jm ÇmcU, il Cw/Uki ce qu'il pen- 
foit 11-deffiii. C'cll que bien qu'il ne crût pas b Communion foui 
ks deui efpiccs ab&jlummt netelïïi.t , il croyoir pourtant qu'elle étoic 
& rv.--i;!i:- , qnV.l: dL.i.il en: r.. - . ,nl .-.il Pei:j.]-.' luJTt-bïeri 
qu'au l'iem . & qu'il p".^ 'ro.il.U r .n:\ q.il |:r.'Li:.nnt cette 

cfefïrnK (a). Au lieu que Jtaht & JVrrw fil* b croyoiew Sfi2'î*£"' 1 
iiululuiiiLiir iv.'.-;lTiiie parce que I- C l'avoir commandé'.: formelle- JtLII îxii 
ment. Quoi qu'il en foit, JaeAil '«:&.:. ru: Parti de ih„à„ pu- & LKIU. 
blw des Thtfa eu faveur de U Communion fous la deuï efpecB, 
Comme il sapuyuir principalement fur Jean VI. <}. un de fis An- 
ogonifies nomme m'mti i'i'j lui i-.p-ri^irn qu'il f; tmmpoit parce 
que dans ce piflj're de St. Jei* il :i; ^'--^ic qui d: li mmducatiori 
J..!i;:l:lI'.i , V U.i;. I ■> i i .■ i'iv-.ii: |i.' u^'.'- eiL iiiULtlh.j. Oui , repar- 
tit JWil, mais quand J. C. Vinilirua il commanda 1 mus de boire 
la coupe» mais, rcpuq.n U l)..::tur, ;:L le ii; lun'. Iuulct, pour- 
qiini ii'iiiKm-vims p:i |. < . & fn A;ij:ro S l'iji-ii-j Je cette eir- 
lunlV.r.v rh,. 1 On îith'.-i.I q il- .u qui -l'y: p.nir lni> , nuis que (b) Tl™&. 

le Dirmr.tle iui.iiit il :k li'ili! p.ii d; ure.livr li Communion fous les ubi liipr. «•. 
«leu» LfpL^tt dans liT'iiuiur JcSt.Mkkl.U bidemai:, le Cuti de St. {X™î.' 
Miriiri.iuinimé jr//.wiui4uS«po-(;, Difciple de Jaio^l. prêcha la me- 14 .i,. p .16t. 
me Doctrine tt même donna la Communion fous le! deui efpÈcts. Je 
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YiUe de Prague fur mife a rinterdic 1 la rcïcrve de b Forrneu^nW'j"/- 
,kjdr nui finir, exempte de b [urifdicîion du Pape. Cet Intcrdir obligea 
JmHm 1 ll-iemc. Ihilim.r. S Je la 1 dans le Dif- 

Irict de Prachin , afin que le Service Divin ne lui pas interrompu 
dans 11 Capitale à fem nrcilinn. Autant que je le puis lavoir au milieu 
d'une auut grande nbleimtc- qu'etl celle de l'Hilltnre, pendant cet în~ 
tirvn'.lc n.i:r i: .■.!./ iiilcrr.ei-.- !, :> .:pï j i : L : 1-iivIkc de 
Jeu* Haï. Mais dii que la nouvelle en fut arrivée a. Prague on ne 
(tarda plus de mrlurcs , ce fur un foulcvcmcnt univerfd. On 3 vu 
dans l'jVf/fW Oiteiti ài Ciurrfn» les Lettres pleine* de reproches 
fangbnts que les Grands de Bohême écrivirent 11-dciTus ni Concile ; je 
remarquerai feulement au 1»(et de te* Lettres qu'étant lignées de ce 
qu'il y avoir de plus illuirreen Bohême, on n'a pû aiann-r, rnrrmc 
quelques Hiltoricns pamonnrz l'ont fait, que Jtén Hn n'étoit fuivi 
ijic .le 11 lie du Peuple , de gens chargez de dettes » ou de crimes, 

(al Jjlv.al.. pé (aJ-L' 1 --»r-rr-.;rt ? -.-c:tr '.r..:oK n.r le Icmoignaaît qucl ljmverfitc 

[ U| . , r . ,,,.]:, 1 y...,, il,,, (■:,: Mi.Lj.c-. <\;:v.:v. : n'en a pas parlé que 

je fiche dans VHifun à* C««iU dt CwjWe , il elï bon d'en donner 

Tirogipuse ni. C E Témoignage clt idrelTc de 11 part du Recteur . âe de toute 

tlTUrueJv* tlnliipài répandue dans le monde. Jum Hmt y eft rrpreienté comme tan 
II". grand et un tainr Jiomme donr b memoire cft três-precicule j tonte 

l'Univerfité. " Il avilit. dit-on dans cent P:ccr, un Elprii liipcneur. 

Objections. Per- 

... , . ... le Confcil in 

» tnethans qui l'ont décline à caufe tle fim .inioui pour b naltice. 
„ O :■■ i -v: l i::ie vertu inrlrimsfalc, d'une fainteté écbtanie.d'unehu- 
, h :i : .::r.- ri'i^c [■,::;' iillmi'-': !. 1 , il'l.r lit I: Merci ";in. nr .V .i n:ic .-i.-_n- 



„ le champ ni a faire des repentes, plus fc-tr 
„ femne n'avoit un zek plus véhément cV mi 

tans qui l'ont 

é tV d'tine pieti 
ni exemple ! il 
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ir no CONCILE o» BflSLE Uv. r. e 7 
», pic du Ift des malades \ les naturels la plus indomptables , il In gt- 

i, de bnn«i il rimit de l'Ecriture liintt enfevelie dam fotibli des co- 
n tifs puiiTans , & toutnouvnui pour enjjager In Eceklialriquts li- 
„ cinn J revenir de leurs ^.îrmiiris, Sr à rurn-lir les engagemens de. 
., 1r;:r r.'.in - L i ■ , J .- pr-Mr ni"": r I.. |-l:.vLr'. iL.' mus les Ordrt», fur 
.. !c vie d; i.- piimirivt Lfili:^'- t:; ^.l'ii;- on pjlïr â fon fup- 

piiee en ces mors : „ Les Opprobre* , les Calomnies, b Famine, l'In- 

„ tour «la, non follement avec patience , mal) m i 

„ .;:■■!;.■ ei liant. Tontes tel cnnfcs font un témoignage aurlienriqm 

„ ne foi & d'une pieté inébranlables [ 
„ pofer toutes tes thofts aui ycut d 

», que fa lidelles trontpet par de Jàullr. imputations ne donnent quel- '■ 

contre le^Concilc de Confiance au ftiiet du fupptice. de ^r» Hki. El- î* 
le eft tanfdantc, te emporte la pieté conttt te Contile, & tonne l'Ë- d; 
glife Romaine , eV on voit bien qu'elle part de la plume d'un des plus 
chauds amis de ce Docteur de Bohême. Ou y dit que le Concile j 
ete llTcmblé non par l'Efpiit de Dieu, mais par ITiprir <!- mjlice, de 
ennuie", eV de fureur. Qu'on y a condamné un innocent fur U dc- 
. pofitinn ae pctfonnu ir.r..-n :i fr.n. v.juld.- douter des n-tquei, dei 
Dofteurs & des Peifrjoi:^ (!: M'i; mli- <■■> TW 1: me qui rendni-nt ti- 

moignage a fon Oi:> s- i fi Fui. Cette AlIi-mMée y rit mirée 

d'Ante-Chrill mod™ , fV jt. ci 11:rrli:-:; di Sv -s ; d: I Ai--. 
Chrift, & on les compi,-: _. O.rf.-.l de; !'i.:,i liera contre I, C A 
Itjjrdde ITrdlfe R. n-.iiit elle y elt traitée fans de'lour ae paillarde 
efrontêc. On ramafiê après tela tous les exemples de perlerutions dnnt 
rHiftoire fe trouve dans l'Errirurt Sainte, pour en iàilt l'ipplinrieo 

on prétend qu'elle irrita tellement le Pape ce 1rs Cardinaux qî?il fut 
■■■ '<■ 1 ' ' ■ ■ : i ■ ■■■:..! t. efforts pour .."ri.,„ T II 



■™.^'a^™7ette î "'"^ " 
i propos d'attendre que l'Orage k diilinit'; 
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I 1 ] Il I 



Je plut garder de 



es .M -H'. ni publique 

puec. On fit lîllir; nnJ: 



liera tir la murt de 7'-'- l-'i Lpiik:. lULntj [Soient de ses louan- 

pp» Oit éralilir mime un jour pour folimnifcr tous In ans fi fêre 
in M.irrvr (i) ; <e fut le 6. juillet jour de Ion [up- 



dint l-flîfc*! li. C™nfc * Cct/lnct. le h donne ki toute entière 
parte que par rapport ;i (:-: ] !.il";ie il :!l ini|:;.rt:nt il; ii;::i Q-.,::r 
Êt le vrai fentiment de Dl.Lu.- . & Minrik qu'on a eu de les 
ooufkr fi vivement , a l'importance de la qurlrion en elle-même. On 

tu Dr*t, & M fVmvtrfti ctr prigné , film ; 

„ Nous fortunes inl L i:r:i:e-: i' |.nr 7ilulï;:i:5 ;;'ii J:-- [_ln-.J<- 
„ que du Pt pl 

„ le ialut* que félon la Loi deJ.C, notre Rédempteur & notre Elaî- 

„ Jlfpèee, & 1i le Cki|:' : li l:i:i |:-i i ^ ; L'i:i:i»:n-nr adminilrrer- Com- 
|, me tout k monde tft^oMifié rî'ivaneer ^tan f™ pouvoir k ii- 

„ ft Carhollque Romane, (VJntrodllite des nouveautei , & protêt. 

dre à leurs honnêtes or Etguirors inrhuices de peur qu- k; l'idili' n L' 
„ fn: tut iiiitianrt &■ fufpmdu5 par des doutes- & des fcrupuln, & pour 
rt n'être pas acaifei. -r.il.r li \'<rirê p" i'^irt > ou par timidité , 
I , n.| r . rir N.v. ■ :■ j 'i .; " ■ ■ 



ainli pratiquée CjLholiqucr. 



1 < 1 reeonnu que L- 

ï( Communion i rir infatuée & adminiftroa par T. C. Se qu'el- 
'' ■ Ui -™i(.] pendan- '— - '■ 
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IT M CONCILE Dt BASIL Lw. V. 
■onverfaiion eu chair étant prêt de quiiteY k lent pour a' 
L nous préparer place dans le règne dé la taie de promillk 
i avoir accompli rouies les figure! , ci roui les Types de h 
Jane établir une nouvelle alliance a inflûué , enir'nurrcs 
[aires > un nuiiooiial de h pafion glorieuse pour L'avu 
soircFoi Zc de nime [.a.-, S [■■ iu:- il.jjs -"■ -■ .ï^-:Li il.i-s k 
lc la Terre pramilt. (1= Sitr-mnt ::A rï.li.-.ir.ilik & admirable, 
l une nouvelle Pique , dtk une Mjunc myfilqne , Sr par sa 
lificenec il la donne i k. Ckiiiii.:^ , r-.in Imii= 1.1:1- kuk 

Quoique l'on^^e que Chrift e^tc^eniie^roo! lune, 




: ! i f:crri cl: L'-i'i , :k ji^illinr avoir le bonheur 
,lr & ,L riiL'iliLr j ïi; Jiïi:,: de la piomife. Que fi 
«sPredeceSèiirs.ou parmi ceus qui inm cikhc p.irmi ivn; 
clique n'a pas été obïcrvcc, non feulement à l'égard Ml- 
.': I^p'. l .L-- f.i'Li , iL'i . :i .i:e s & T'jr fi:n- 
, ioït que h nfaeïïiré : .ni>:kï- ;■): une" M:'.i Ik <v 
— L.:* — j- r,:J J*r „~~~a/~ 



aas de le faire , (ÙTCment eV commodèmeni , n 
nicende divine qu'elle 
iu pour la necelTué qu 



j: I. M:i"::ivndc divine qu'elle aura de l'indulgence pour 
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it dtj CONCILE oc BASLH. Lin. K 
a fût leptim 



cftl : : 'véqat de Lvhtmih dans Ton Apologie nia fnrrnellirJicnE 
d'avoir avancé que des Cordonniers adirainiltrillent la Oimmunion 
cr. El\>[i;mc, qirniqu'il dii qu'il traignoit que cela n'anioï. Il dit 
suffi alors, qu'il avoit r.m .lirt a Jls |;tr* .lignes de fia» qu'un* fem- 
me de cette Secte ïvoit arrache' le Corps du Seigneur des mains d'un 
T:l:ic, 3. ''■[L.;i .L..:iji:Mi-.i^ : e clc-m^mc, a:iuu;i[ qui: ;n [jlloit ufer 
ainfi quand le Prêtre refufoil la Communion, & qu'entre plulienrs Er- 
reurs dont elle avoir ;tr rnîivniriti:: fils nvnil affirme qu'Un homme 

cV contacter qu'un mauvais'' Prêtre (1). Delà je rite les continuons (l| 
fiaivantes; la première cft, que le fàir de Va femme n'clt qu'un oui dire, ffoBEaretedV 

troirtme , c'eft que FoL ' V " 1 "' 
.fleni la Coi™m.ra 0n . 

ce t^mnisnap; du remps.mi les c!v>'"t> n h- il luii-n qii'i cthud'Hif- 
toriens Modernes & pafuonnez. Cependant jtlim KriMshu Chro-- 
iriqucur du corrmtHiccmerrt du XVI. Sie'de , & après Ochlti & aï™r- 
tùu. Tel Continuateurs de 8*™im ont avlute deu* faits que ji ni dois 
pas diflirauler iïn( pourtant vouloir en tire le parant. Je 1« rappor-- 
terai dans les termêj du Chroniqueur. " Comme le mal jlloii toti- 
„ fouis en rroilTant en Eolitm;, ki Hériilq.i^ e:i visntne à te point 
„ de témérité qne crmfondinl les Ordres dans l'Egliic , les Laïques 
„ s"ingcn)ient d'adminiltrîT lés Sicrcnacru a Prague. L1 y eut même un 
,, Hététiquc, Laiq I J ' 
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j HUSSITES 
haïmes & de il léthargie 



elfeces , ïes Grands de Bohême s'. 
JM.ir 1 1"n:t par rapport à rii-gli: 
rut d'iUer trouver le Roi pour II 



coniideoble;. i 
appelle' Tinsse 
de Ptthutjhr. ' 



comme Tes I'rtdeccfTcurs pour appaiti'r 1:, rn.i;>ks dr 
le purger des Bripands Se des aicafiins dont il 
li! <[' t;iie iI'.iIIlt k- i: v.hv :■. Xi.i v.'i |..r:r- 

>où apparemment il étoir alun plus J - 
: pas les ombrages. Enfin 1 force 



t j. i 



^■'tf Ik Mut CorJt pfw fi fÊtrt jtxtiri. Wïcotv inné cV en même 
temps intimidé par cetr^ r:i-:i:;e le i;iin J-j ['iigje dans la Province 
<lr tid;* H.i-.l.'urîrrlz. tnr il à.'ir St.j;:ii;: , .V pi il [..:-. !.-. :v- 

héme en bon (M de derenfe. Ceptndirit les Huffitcs de Prague infif- 
toient toujours même avec violence , fli lei armes i la main , i deman- 
der des Egliles. Un jour qu'ils eroienr au Palais Royal poin fcUiei- 
tli b. i.'pi.r.l"; Ji] Ki.i-ilCL^. à.;j^:i?Ll:s d= !t; O . L\:i ;i- . 1 1- 

re régime, (r KtfMtnt cKn, tt~4f.r. Jj 

ftwffwr'i/ -wur 

«nfanar i ro.i itV mh «■ fittt), S- A KHIrR tri rsurei ™ srrmi <ù- 
V4*i lut. Le Scnat fur fort jlkrmé de cette reponfe. Il y jvoit dn dan- 
ger & i obeï'r, parce qu'il pouvoir arriver dit Ibukvement , Si à ne 
pas obéir, parte que le Roi n'auioir pas manqui d'en faire un thi- 
limenl HOnplaire. On peut voir dans VUiJhiri 4h Omalt il Cmfjn- 
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Ht Jart de fi M 
-it. Fei re JH 

nt i;eif y.<e: .r U ! "« - j'.'j fùfynx: it ^" 
«c«r JBMrrrr i/'e i" nu» ius llfrim: rl.vt.it 
re o- le, e\:,;,:„:, â, r r.-!,,e (,-). Il eLl do 



et du CONCILE on EASLC. Zi». r. 

<ll) ï q r 

Or, pouireminu fait, (ft-il vriilanbUM; que dm i 

l-cii!. Lii'li(i:ii:iiL un lui n; Li ï>::lr d: li:r: Ir;,.,;ui!l::ini 
tùs J Hûtmuu f.ir r , .1 ! [ iiduir. ([iil ln ;t.,L:i 
torts, & qj'nn m.-i- i: : i : .-.i i I i iir de part & d'juri 

qui ].,. jivir.lLk- i:.- 11V.I p [ Il <-';::d .: :■![ . ] lui il r. 

M.i-ivt^ ( r; , r'T . : : m.l KU:i : l'jr-, li j.- Ul.l 
^ f r «nt jnn< 

Etmiii Jr U hm!i. . _ ... 

que 1: il: [u.l- I [i ![■ 1:1. :i - d: [i.ikuï]; , d.v ïOIHCI1l|...:L,j:u îi\ 

ah autre* Nations, eft un argument négatif ïrè^frjrr- contre le témoi. 

pi r ffi 

lï. c\tl une iR.iq::; qu'il; S'-LLlvint qï.; l LiLL-lLIriliio s'.;dmiiii[1rjr 
.1 ']i-.L runiui- l.piui,. & kiiiii iiqi;- , q-.i'i!^ m.- |u i : -.Tidi>Ltnt pli 
qillOb lïir prnfjM In 1 s.îrrriiiilr.int |iu mur-., fmn de gms , & en 
tr'iirc; tirets de liiux. On vi:-.i -''inriiTic d:r.s !.i blute de cette Hiftoire 
qu'il y eut depuh f n II I 1 nc delipprouvoierit 

Vm.^l'T'p'l^it d pr P,J |es Hilk.ricn.de Brdicme de l'un & de Et* de h 
l'autre jiarri , qu'i quelque-, (fm-.i;!?- p:> i'im-., , !■ . ttW« fû- î^jy™" 

Huflites lymt ik- .-. -mi: , i\ v .-.m.i: m, Mm d'occa- 

lîuns de tumulte Si d'iialtiliiei. Stlbt» (dj dir que lu Grandi le (d) B.Ii. F.pir. 

renoient eLni « JiU*t irrité * mdani l.nr v;^ :.^r( , <ï 7!W- Réf. BohrjTi, 

W (e) qiin Is Seigneurs de fofirirri , deraïui depuis peu Hufli- (£23j, h,,^. 

fi> Il or met poiolio MartyriM 1417, m en 141B- Cm Jduijtctagc us tara- 

7™r 4 '" k 
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„ Nous ilpprirr 
„ me. Tl vint doru" ï t'onlbnecluTniic 



„ le parti de J/.w ImE s'nppolcr i ■ 

„ JiLA le CfMlciL'. Nous app::n.:r.\ C" 

„ (.iir.mn;.!.- 1 1. fiiti- jar ii«s l-«lrOi nu .. ... ... 

,. vmu tonfirmii-ï S: ci'.mviki. loi AimiMc; m fiijct Ac j*™ Mit. 
„ Vous l'jvii idbtictit itiii^e pr cet Laim , qu'tlle sous a citez, 

( .) v 01 -a toi Aosone»! * Oit. AC*fi.UV.f. (,. S KM. Epir. 
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Iï in CONCILE de J1ASLE. Lit/, K 

„ pour rendct cnrripte dt «lit (nnrndirHon. Piut-étre au'i 
. r..l — t. -.- .1., n- — r_ - 1 



„ [>''lh r"Hir cïmiiiiu-r A r.iJii.- .1- terminer l'affaire à 1': 

,, m:.\:>l; , prni;!l'.nl di' nih.lLr e.mtt.lïliniïiir } ' 

. h 7i H:r rriii'ip-1 li.-id.Trair 1:' .k.irl.rtr.s Ji; l.kr^-', i-iini ee cpi' 
„ du Jil r.,:;k : i;.. liai Lit-. U„.i,i: II:.; U:,fi . ™«| fmm a p 
„ fifi fririjui i ict yard fir nj FrcJralftiri , rj "wu m»/™ w« 



^ ,.\,- 



cile j fjiie, "m de- pt. ... <■,:. .!,■ 1. [)..i,im«. V. Que )s Sé- 
tulim qui oui' dfpoujlW k C W- "i.ri; ^irrniiin J? «flicu-f. S; 
qu'ils jurent de ne plli-^ vi:.l:r L-: ] ; ;tk I lafriquE. VI. Que 

ctm qui rmt cté chiITa dt leur! ËcniGco y fnitnt rtiahfa , a- 1-; 
aurra îliaflez & pimi*. T.i< A:ïi.:b< | l: ivn< [enfermer" J psu 

Dri! lî mCnre fétu. IX. Que la Relique , & Iti auires clicfc Eo 
[IcIUlTiquB enlevé» du Tfetïor de Prague fûi; fl i nltiiuWi, wu'iu.; 
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a-, > 



<m*n SufFn^Jnr d? Ca*r.«i Ar, }:i ï i.- d, l'r.L!;-.!' , il fim inftrairp le 
Lecïtur de cecie illjii;. 7^™.;i L7:n I.vl.i.ij tirubire de NlcopH, 
c'eft-ï-divc, fcliinl: Stik- Ii.i:i:.im, m fjniln hj-.lilhm, & Viaire 
Gcncaldc l'AreKti-ujuc ifc I', [ .;>:.■ r.jti i„ /'™-,;ii-.,JJ. 



.1.. I. .'de îîgUe Roraiin. 
ii- lu:.i: m m pîr Hrnws, 



Jtrone de Prague. Conmc c:i Cknid.i.s Iliciie iHl S L : i , il n'ti'ii 
pn aulfi aile CVen ii-nir .! ■- C:..ii:. .j.u- . que In Ciih'jlîqiin 



Cnmme ce tint du j«;s d.- mus ki Limi lurbire, il eft impnffible ,. 

d: L.. ;c:idr££n rrtncoii. 



1. Ptr BalU Mm£ cbM4 
Et fagMU l&vmte* 



4. hMsta/he*-»-' 

In pÊfaiiim rUii, 
M» f*4ii Mat 
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go HIST. Bi i» CUE5.RE de! HUSSITES 

4- 1 -. i L l'i..'r.l. ni.' 7-1 .'\<:!fi'.r (;) * V /: ; r il..- L L /..r'/' ^; 

Roi d.- ISoliim?, h'-iznriu ij.nt , ^ lie; , -.'[ , l'ur la fin du XVf , 
& m nommirumirm .i.i XV],, 1! pile ifc amplHnjm 

dani une Lettre ^^J^^ 1 1 Erl î f * w i m '5 1 ?; ^ Comme t'efl un 
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M duCONCILEbiBASLE. Uv. V. 8[ 

„ rite du Vku* , & ,!u \. Y. , cV \;\r.:r. jjcun égard iux Due"reujs 
.. r.mc ,\ ,. i i . ,i i li.,.. i i .1 ,1 I i: !■ ,. I : 1, <■■]■ ,. 

„ lit! priera que VO.ii iin D-i:i:rii.-jl; h.l-l Ijq-jcll!: ils confacicnt du 
„ p.lin levé. Ih r.i.- croyait i r im , r..i fi.I peu Sliïcmeu* de l'l> 

L n u 

„ ni huile oniï.uï.^ Il-, ll,:vl,;[ .|j il i nup. de Diein 

" * Lc!™ fi !u I* 1 I |, 'î%i»T 

„ ^u.i adojtnt ls Sacrement ibnt dcildolaiies, ce Sûrement Viyani £té 

& d« wlnB H ^B fontV !iébr™ 



aurez, j. Qu'il les rti.rL : :L-,LL' t"mm? de ;>.i-.' Viudois, quoi qu'il ne * 
les nomme pas ainli, 4. , it. r...m; \ù\ pamlcs qu'nn vient 

de rapporter, IcrnoigiiP ^:iil y n v- , -.1 r en i'. ■ i;inc d.s A'icaUuci , c'eft 
à dire , de! peu 1 * qui crr.ymi la ï-.^niniii ii^i.il" d:-, l'emmcs , te qu'il n: 
dit poinr des Picard!, 

m^ijUilfs^, Hilr..-iL,-. ,!. BJx'i-iï. : aiilH piilc' des Picards en 
pluii.iir- mdr.iiii <!:■ fou Hiibirt , r.u--, d'une mviitrc li cnul'ulê & ii 
peu éclairée qu'on ne dc.il pas faire prand fond lur fi Relation. La 
pccniLcre *biï qu'il en parle» c'eft a ti paqc jïp. Tous Sai-rflu II. 
XXIR Duc de lîohtn;. Il Ci! venir le. Pi.'nrdl dans « Royaume, 
en tljn., la même ami; q-.u U Vaudras. ( 'Mime cela eft conrrairc 
à roules les Kelariom , il (I: tU.i q.n- /f.'.;i- l:s i toul'nudus ( r. I eir.hl :■ , 

gc de Rome ont ticl'.t ( k' cisnf indre m,- ris pmir les rendre oiknx. 
Dans ce même endrmr Hj:h Km ù'iiltks ui.'.Le's qui le rendent in- 
digne de Toi , tnmme qui::.: ]! m;; IV.jl.l li; ['is.irJie. Sur l'an r 41 t. 
le même Hilt.irim pul.rr d^-s :> : ..-;d. Iv- ^i.|i;lle miuVciux Taliori- 
tes . A iàit un mélange rnnlii; des 



ut Picards. Tuui ce 
Ta*. I. L 



Ii HIST. si la GUERRE dei HUSSITES 

même contradictoire, i. Selon It ptopre mu de Hm,^, Chef 
±', I V..;;;:,-; ,ii;iri!'['.r Us L'L.:.i,U. -.. [1 punit pu b fuilt dt cette 
Hilloirc, où l'on verra h t.'::::r-j:Lnj:i lU l'a d;i 7jlW.irj, que ces der- 
niers troiml purement Vaudois , & entièrement innocens des prften- 



y, 3*4. il leur attribue des opinions , fif une conduite qu'on n'a point ittri- 
b.'obt bu " M aus Viudoii , comme on le prue prouver pu t^£w« af. 
rVi ni t, '" i I 1 " d'ailleurs ne Wur Était point favorable , puisqu'il appelle leur 
L. t : ':o:;:v. Slii: ï: ,v. v - 1: (:,. Qv;,i qui! m 1M , m Auteur dit dn ft- 
r«r.è les mêmes ihofes qu'i<fi>[4j AMW 1 qutlque différence près. t. 
11 les (kit venir de Moravie, S: il tes confond avec les Ttlcritei, dont 
il fera parle amplement dans ta fuite. CfJ dentier/ , dit-il , m'tvtienl 
pua eaart fiabrl dtn U Mirait, iltfin ilifi «urntnrni <Uu 
(fc fufmmlÀ reniât d, Mat', ni de Mamt frv dt Slrtfi.li, Li 

de jïc°*'j tfl p ju , fiptt tir W le Od en atp& en »! 
tr ffM t'y jf çjm U p*i*& te via dtti rE*cb*rijlH,Itiipttit f jai «v ev 
fiie dit PiHpIcptMt confiner, & prendre tnjji tien <jme It Prière dent U 

fUH ^TrieV^^îte' ,'tfp'Û wtue K nVf d.J^eTiriU 7jk- 
it m»t fiffittri Mumi Xilijîaa. j. Il raconte que Jran fumomme" dt 
Fit Eveijue de £Ui™ij , (ou rfOfjmnr.) en Moravie ks ar ^! u J 



mant (/f Frtntr. /ù fartai recul avec joie ptr dti trai irit-tvide* de 
•umiUts K,l:.-iw. il: ,;>„,:„ de, A$er*blée, ~— 

hrenfa dtnl, Mtifi* £s* f*nic*ht CD- Deux f féi ihJmnB 

W lit ï,™ Jî ïmfjtoù. 0 *'' It ' iU ™ P ™^" ' i ™ d ÎU *"' 
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&$fn fi). Je trouve aufli beau _ 
les Taitrim s entendaient fi bien avec laPtcur-L, ces dernier! n'avoir -I' 
pas befoin de Te cacher , puifque les premiers éroient prcfqueles Maiuts. 7 ' 4Jl " 
D'ailleurs (eu? dilTipation dos Picirjù au boni de deux ans fait alTei 
comprend» qu'ils ctoienr dirïcrCQi des Têfaritrt qui fe foutinrent pen- 

XI^C^rutîén.irriHit ailèx général parmi ta Hillorienl Pro- SeMin.md.. 
teltans que les Pic/rdt n'émient luire chufe que les Vaudois malieieufc- prôtefta™ 
ment défigures ■ Bc a qui l'on imputait des obfernitez , 6t des rrani£- Du . L - & a 
rez pour les rendre odieux. Slrm^ (b) les confond avec les Tihrt- irn™,. 
r/r qui étoient , félon l'opinion commune , les descendons des Vau- '"J; r, "' J 
dois, & qui alloiem plus loin que n'avoir ére Jam H*. Car il v ,6? f ' 
avoir al™ trais Sectes. Les Clhtijma « nui» qu'on appelloit J>*- 
fyîrr , les CAtixripi qui ne s/doigDoient pal ibrr de rUgLtle Romaine , 
à la rderve do quatre Article) dont le premier étoit b Communion fous 
les deux elpèccs qu'il* f.-.-jt:^ r.cn , d -.,h * curent le nom de o- 
lâaâa, ou fmifbo du Cita. Le II. la libre Prédication de la Paro- 
le de Dieu. Le III. la punition des péchos publia. Par le IV. ils vou- 
loiïii: ii'j'm t".; ic aux EccKfialliquo toute poùcûjon , & tout Do- 
maine des biens temporels. Ces IV. Articles feront diftutex dans, la 
fuite. On les apprlra auûî H*$ttt ttùbmi (c) * parce qu'ils avaient fe) sd-Ai*. 
abandonné Jim Hn en plufieurs chofes , 6t enfin Ici 7M(rr>B, dont *■ C °f- 

vieiit d- j.ir'.er l.'Hili.irim A™ymc tir i. p<rp M i, F . ,!:: t;^r 

ànM^ifiJÎ Hifi^A). CornmTk Livre ™eftpas <<") Ç'f- I*T. 

„ «1 jIhmt, aïschirme Jè'cnri qui lâifoimr profeffion du Huffi- 
ii tiûne. La principale partie d'entre eux dégénéra! fir perfécuta ]cs 
n vrais fidèles. Ils avoient pourtant ta même ardeur que jW #i/r 
„ de combine l'Ann-Cbrilt. fiais après la mort de ee Docteur , 
ji n'avanr pas de Chef qui par la prudence , AT Ù fermeté pût con- 
ï, tenir un Peuple forr anime» ils fe partagèrent en ries Factions qui 
n Te déehiroient cruellement. Le gros du Peuple & du Clergé , 
si content de la Communion rotas les deux efpèces , d'où ils furent 
i> appeliez Gtlixtixi, ne té mettent pas beaucoup en peine des autres 
„ Dogmes de Jibi Km. Mail les Taborires , entre lesquels fe fi. 



u lu EfifaphK (t), ccux-tt , dis-|e tvec quelque peu d'autres in- 
„ lilloienr forremeiit pour h pureté, tt la fimplirité de la Religion, 
„ Si des cérémoniB. Let prnrii-ri crioient au contrait qu'il ne 
a fallait pas entiérrmcnr. s'éloigner des cérémonies , Si des Rites de 
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„ lTgBfr, les aura cri 










T tuteur Pn> 

tts , Jw« J/^r^ji, Picard mit'tJZ. 




iMilUon [.11 11- rini. Je ^ri.Jrw 7 ti- 




1 1 ■ i' 1 1 


drr'qut <^^nPrét 




" DI 1-EiKhKiflii ait. 


iL,-.' v ... 1.- C..;,;„ ,\ h S: T .!, J- 


,, r.r. ,vj .v. .i.i- r.i'" 

„ dt !> [min fur 11 fjt 


.,':„„;,,,,„„ ,i,', lfI ,ç„,,. 3 , 

.:, ■.;,,.!„ •» i;ri cl...-.,:, I; p,-;..-,,., ..,| L .|J> C 
le , & k diftrLbutr sus Mm , pirct ^mc ]i 

ji codante, & non pj* n n:jin < . r i i ., i 
jv.iitin Ml H'iiT HTlips It i t-idi ir lu Jcvcir i(m- 
1 F lilifi; . !• if.'-.'.i ]i;-.ic rinrirr.iii:er mlli :os 
1 h^li-|L h'llI p. [Kv.li'i-.. ce :r.L-itic i 
-l'i- L'hu:i:!iit ^ 1; f^uu; ;v:lvc:k t k'pr.r 



i: ■ ,. r/ '"■ ui ' fup '' 

| .|.f ji -„:,..,.■ .,!.-.,.= ni.t.r i Ct U,:. R; fojp-ora 

ip'Mïiliuii, & iijii^m dt u,,,,.-,. y.,.. r.i.1 :i :c . u»,,™ , \_t.j. j, i, 



Drj:d:oa ti, CtJ( 
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141 L fufiou qu'étoit ilon non fculunent la Bohême, mais tonte l'Europe, 
mit par rapport au temporel, que par rapport au fpirirutl , il pouvoir 
bien s'élever en divers endroits des Fanatiques 5t des Entliii;h;lr..^ 
tour parmi le Peuple qui ne Ait jamù tenir ud julre milieu, f. En 

^rètlrlfoiulre 1rs Mù, ni 'lis 7Ww«.%yk les Picards , & de 
faire de ceux-ci une Jâdion 1 put pur ees deux rayons. La 1. c'eft 

dT^tienvmks ftti, qui, de Plvm^feM>skt Hifoiimafis 
pourlumr [ans milïrirardt par le Ter Or par le lêu. Si done les 7*. 
aVrrrr & les Piwds eultcnt été les mêmes gens, c'eut été 1 Zù^ri 

Je li n^fe'd^Z^dé^lès^Pie^ls^te um"£rant qu'il te™ 
brûler, te lutrea qu'il les palTa au fil de l'ipée. Ce' peut être l'un Se 
l'autretn des temps différents , comme «la parait par 11 relation de 
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HISTOIRE 

DELA 

GUERRE 

DES 

H U S S I TES 

ET DU 

CONCILE DE BASLE. 



I dt Ma de 14 18. , !t Cjrdiml 7™ ™ 

pfi* ne latdi mi i s'jcquiîcr de Ij Ldyllioli en Bobc- 
. 1 diji m ociilam de le Ha. Mais ain tomtat des 



it nu CONCILE m BASLE. Lw. ri. !> 




n I icun ni le non- 
i-j:i i lL; ^li'l'i' rCL'J:J..:[ ■lorr-'n;- ri.; :J.;!;'. I.r[ ;:r m :i 

un pur Diifir dont route 11 Religion It bomoii 1 11 Kimiaî mrurclf; 
qui non* apprend qu'il y a un prpuitr Priii:'!^ tlt ro^ir^ çhuta. Clo- 
rimonics , Sicronais , Perti, Dofrtiir! , Glolts , il fiufoit miin bide fur 
!'>ul cda, nilHinr j*>i:ir..i:ii. i: L:i ..il. h Mdii- ^ ::..r. .-. rij.n. Mm- m i 
jour dim h ftivrar de Ton NmirtUmt , i infulri un Pnl-rre qui fe 
■ciifpcCbit i clI&tw b MdTi , A- bl.fphcmr. contre Tefui-Chrill m du 
Itrmtvqui fotil fremir d liorrcur (i). Quand U McITc fur xhevée, 
le 

(il Ccni(iruin™[ditui..cuk6aioj. Romaine lit «Slrdoii plu! Hiriii/a. 
comme Roi dei Romaine E"i&« IX ajiat EIÉ k IjjUidîCUr et ■.' | vi --,- ' 
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I.( fcprtnt lui alla reprocher fe bWfJirnin, maij bien loin de s'en 

ït, il yjjnuii .*> ii.iiiv.1Ii-. imiMi-Tt ï. On 1; dénonça 1 l'Inique qui 
fcfiimmctenprifon; fkgpl*, l'avoir (HraWie , il crou.u ci. il t -,*, 
Ma qu'on liv..;l ,i.'.>.::il. I.e <Jrji:i:.l I.cc: le ,.,„.,.,;,, 1,, ,ov- 
lot le vifirrr 'M rr.iii Doiu-.irs c:i ] lic,i!.:or A- -n t)mi! O.'.n.-n wt. 
deto dt k ramener. On k fonda Cm le luiei dd Sm^iw, da->Vi, 
Jn striai, des <"«!■>, des f*4A/6n, dn Srt.~i.tj i il (, moo-.'u 

pir hdifpure , il k ■UfMk fabolrintm ; mb^'firï jatrUrTeracl- 
.tihIi.i' fini rinJlt. Ci; rail-cri::!- Juirieni ici. Jours Kndanr 
Wqueli le |ni(m!ik-i il.Vi.v; i.ilon .1 ]| lin qu'il ml» rncrrà- 4*xi f„ 
*Wrra (I). Enfin cm inforn à l'OScial de l'tvcque de k rclfowr 
liX.. L^iiL-nii-t -I i; liir; a;:;.J-.i;- i un mit.; 

«m M «a,-.™, <■,<!,, An H;,, ,„ r ( V. , é. r^c- 

de operr. bur.-U'i Tjr... On I t. -i ■.Mirer, m eue nu !-.-c,'n!: ■.i.iïi-r- 
dam L mon tomme une pi.i.-c. (Joiurfic on le vil thr*iK , aprtï 

«pjriqnc. un ci.i-.ij. I.i' lj f.iib'cHi: Jol'Eljirit humain, nn lui liiiti 

BntOTC du ici» pour ri.r.- (.-, ci', vi. i-,. . I.nrii": k iin.icmiin. ii (,- rcodir. 
fe mnSj pLii.lionctn.-ni , c.- tLirjiid; ic:ii mil dans un Murwflèn 
do -Rel'çieui de ». Paul t té***»*) ai l-ïoni-i I 

(a) NrJrrue ont artriouc ce .-l..:iiccrTi:rn :i voc i : ,ip : ration dicinc. le [ieni ce 
v,:.,r, ,i^:.. ,j ; y,„A , iir Ci] cdibiv Dominion , t.- ce CtA-0. . liirpiiJi.cur d e 

Dcille. On v..rm j-.iii I: i, 7ou, .v« t.T.pl.Mc pur I; i: v,.:i, ,|c 
^ ^ Bille 1 L Ptthlttkn des Hulliies. 

T ^""* pm-n ks 1 -rancm les MafruTisis jumienc-ili eu 

■afe d'aifroritc pour airc'rcr le tnnenr. C cil il: qu.» on [h-iit iiir-rr 
ipir une de. plni n-.iiiicui-. Sccnn oc ce in.iilit ncc-.n Si.rlc. I.c, 'r-iil- 
tnrrcns de l'un & de l'aim- pini l'j.-.-o-dmr fore bim fur fe fond de 
J'aSàrc, ils vjrkr.t mcmn peu .lin> 1^ eiic.nll.i-i.-;. ciliriltlN, , f,~, 
'■- n .1 . ■ h n , n-erre';,! ,. • -jrs, fous ttiiek|iie ^rfierrc que 



K fnit. Mais avanr qnE d'enlrer dins le dirai il cil bon de prendre les 
vliofo d'un pen plus hlur. On a \ ù dira l'I-liSoirt du Concile de 
<'.mlWc que Zilhi fa) Crumbellan de «•™.-,.'.'.u . , r difir.,.: i 
singer b mon de Jn> But, Il y in a aiÈirre qui on peiiendi, que 

(il y..-^ l'r^-.jnii: ■ | .-.li il.:!: i-.-r.-n-. cr rae llimific le mot 2ùi* 
" ' ■' 'i- ■'■"' - ■ ■ ■ ni '...II., 
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d CONCILE m E AS LE. Iht W, 

mil .Il fou S.l-.i.h V;,i.n.r ilLi dmî celle cnn 



cubht p,ir loul li C i^'m 'i 1 : k. J. ,n -ii-lcp^ pu k minilU-rc 
du Dij:te:n- S; Prtnc Csianit donc on vicui ai prier. Mais titfn- 
inc i] ti-.ip.m; dn:\- i.:i..i:< ,ivi^ qiO-;-.:; <rriii.i\:.::, n'i.'-i ^.k-.in.- 
Ville, où il pût fc itt:r-.r en iv di- ix-iwii , il lifislur de ti puuivtiir 
il i: 1 ' l'I ■ 'I i h i s .' r ■ m '. IL chniiîr pour ce 

il y avait eu autreli'i' nr-.o '-:rv.ie T..i ili l:1l: ( <) qui lin cUiLiÎK: ^ii- 
ta guerre!. Tu aiTriidinr i|L.'ori y |' jr l.iiM une Ville , il bidonna A 
fe\ petiî d* dreflèr d« leme* dins les endroili , où ils voiidtokn: avoir 
Intii Miirors. Et c'en ti l'origine du télèbre Tiiff (4) , Dot qui en 



'.: iL-r^or .!: .x/V'r:.^ , :;,i- • '. 1.1. 1 : .:in d. I'li 
lui ivnir l! i:L- k R .': ,1, :l ^i E t pendre » prec l 
l'i ir.- n. li Knvjnrç. 



Seigneur de Ifrffwto , t 

{■) V &jef I» do&riphoa <!r w I>jftri&. Mifcdl. Ljk III. ïip.lV.p. ïfi. »I- 
(î) ^.'ijjKljo* flriitrll. ^ '_ ^ ^ m _ 

Llhlll. Cjp. III.,. 
(f> D»iriil. ub. luf. p.<>^t>U. Ejilorn. p. , r . .,»,,„ JJJ„.(ec«& d'fl 
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S4 HIST. t! li GUERRE du HUSSITES 

„ me barre, uni «fluiijfi ottms pm l tnaàn.Ct& potarejUM un 
„ chcrs f-rercs , je vtius. dnmie avis , que nous aiirinljbii, de tous co- 
„ tri. des Troupe pour ci hl.>j;[i.- ;i:r.u:ii; d: b Veiné, & te def- 
„ inictcun de ii.iiic Nitim.éV j; vous prit ii-.ftimraini d'avertir vn. 
„ Irt Predicarrur d'rvh.:r; : : k LV.iple dins k-> Sc-rrotMis 1 U guerre 
„ mntrcrAnrc-Chrin, « que tour h monde , jeunes ÈV vieue.s'j 
m difpnfe. je tiniluiiL: q-.:- i;.i.mi ic l.ni chw vous ! rl ne manque 
„ ni [«in, ni bière, ni nbmi'rv- , ni rnitur.it>-, , & qus vous fafliei. 
provtjron de bon n^ :-iv ;. ■.■ r—ir- s aman non frule-- 

„ mclliquts. Si>mLriLv.-n..i. il-.- i.urii premier combat , où vous c- 
„ tiei peu contre beaucoup de monde > & fans arme contre des gens 

^ Cetaoi^ue Ziàfh itlt déjà ma 1 k tete drs Hufures,cene fut qu'en 



rt l-lL-.iil-.inih- tin, un Libcrre de bois. I) 
leur propot n t!: i: f '.i l .1. ■ 

ges s'y eranr oppolcz, l'cnlrvpriJe'fiir difféVce. 

h-T, il cft l'on il' ,11 :ï:. in-r 11 d.- |V :i ■.'■ : i i il ■ eu eu 
r-rl :<.- qu'il 1- vir iLl Ibn i:nip' vers le milieu du 
„ t;uc telle Ville, dir-rl, l'ut ddciJti pu- dis 
„ ne laiiTa pas de l'enlcrmer de murailles, & d' 
„ le eft baignée en patrie de la civière de Ejtfî* 



_ rtur aller dans bi viHc par terre 
., t:':ir unr l'cnin!iil:i cil i T^inc de ço. pici'-. Là il y ■ un iolïû 
" ne Triple muraille , li epainc. qu'elle ctoif * " 



ns fin de prendre les places , avr 
litui-s remparts le kang des r. 
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î* HIST. ci ia GUEUIEb!! hussites 

Mlii la ctJujnnfiuit éroit trop favorable pour ne s'en pas prévaloir. 
Aoinw par i» lonitili H,' .Vjfi.'.u a> 1IuJ.bc! s. , i] rtain dans Prague, 
où la pin» grande partie de la Ville l'attendoil avec impatience. Le? 



Toicni infulniu le 



a par phjiicurs Efjifo 
unrnentércrit p;- 



dedans l'HilWre de 
par piller la Maifori d'un Prclre qui 




Du i L r - 



it d. CONCILE [i JA: 



'- it qu'il. 
l,- qi: vItiiv.- ; 



k l'uv. Il- 1:1 p:.itL J,v.\ 




■j,S HIST. de l a GUERRE du HUSSITES 
14IÎ. '= tetK-\i te deui Villes fuirai prtfquc toujours mimées, l'une « 
il!. '<■'?"' AX. Disk ler.dimim L troupe ftJirieufc alli fondre fur les i 

Fiisut. ils ic?i!it™ i n'.civjlie.^ t. ift et t.n iK firent m Mmsilu 



déeen 1,4" P*" J l c B n t. rc d 

CÏj.ïiïh Le I' l i l li ] de .lui- Ai>:t.\t <irat liras un nomme .Vjt-- 
ÎP ,jri/ de liirlimkrj; U) qui avilir né un de. philardcns cnnrmis, S: 
ntufiteuis de 7'"-' : p •■ q'.t '■■■''en" >;::>- 1'- le fléau des Hititï^Mii. 
I.» HulTues t't.iiu-.t .i.'i.i L/ ,., un lui cjne ne fc trouvant pas 



uvres Crurtreui furent mitez le plus tri- 
es mena en foeflitle du» Il vieille Ville 
ir h retc. On prétend qu'un Confnl e!c 



furent tninei en prifon danï h iMsifon de Ville de la vieille CM. Lo 
MJCiirrars tirent CDOf.u- ..: r.r; .1 1 i -nr:i.r- t< mme au pnnopal Ao- 



mLrit iiiT)7.c>LC pnr l,i ji.ipiliisf.. pour i:.::: !i lu Cliartruil drsla fureur 
du Peuple fd). if >- la efedatStOI! I litloir I T. r. de thofes ùicroya- 
.' Mes, quoique vraies , fins fuppofer des mirjeltJ finit f.ifpects. Ces 
Cliinrui> n'T-llerenr ri-i:rriïit pis rn;'s :n M.i-T'ic. Ay.wt trouvé 
1. iï-.u:.,r.ip d lirjlpnsliic'ilniks Meiinn de IOi.ii; de Cifteaui dans leur 
MsiilfWre Je Saga*. , quelques-uns i'« mil -Mi. Mais on ne les y 
liitTa pu Inng-rrriK en rtpns ; ce Moniftcrc Air fnri-irrd peu de tenu 
après pu- les Hùliiirs qui neriL'ienc des ,1 .::,u:e; Nir.riiiks eonne les 
Cbar- 
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u CONCTLE di B A S L E. Lîv. VI. 



Jinilei, bnquil lë mil fi fou en colère, ou que 1 
me :i 'iv.U^ niv|i.K > l1-.il: i[ mninui. Ces même; 

■r^^K-lquc p;irliL'.ihrL:L/ qui fi-mieur voir que WWl 
d^i; [ hi-:i'in, „ Aprci eetre ifTion , Jir Je A/* ^ 

h wui les binons de h nouvtlle Ville de Pupie, tant ceux dans 
» que les drawrc-' » H:, ;.'i:: > ■■ !". ' - lIu !.i r.>rnnviiiion fous 11 
Joinfptoj I ! 

ordre dy prier leurs !rtté>. Les ennemis des HilMiin illirme 
d- lm n rli-e ri-itenr fj u;ir?, Cercndiru li Communaux le choili 
!ir.:tyj '^ip:n:iLCi ill^u'.i UL;h^!i Y.^.: ::': qi..L Jevij fj iiir 
lii.iin'T , l-i-.i r d;,n,ii 1; S.: vj , A l. v l-.i'llh rir.-.v'i^.'.M CruiTÏ l ir » f 
fit TlIvo [.t-iIÎÏ- pnir il-.-.-:nt Li Miifiiii de Ville. Le Rai in-iri" 



lini celle le Stcmn de ion rien 
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ti/imuutj d'al- 
i Prague avant 



fiuiirn ci\; hc rn.:ir.- i.in.r'ir.; cl— î-. 'ni nrimipaui endroits , cum- 
in; î l'Lpjliic de A 'rti.Y-j. , rj Pilait lipilcopil, & 1 SAxitlwf,» 
fMiif'jnde Siv) |vii.ii (".■nui;:; tllL--iiLti!iï , & lii liabitmt du pdit 

ttnBtîït'qiic'fit 
alnrs dan. le Dillrifl 

(1k rarafTi .p.!< r ... '":..' 
5 *XV.^ jj 1 ^J'" 1 ; 1 "' f * b Cl *^t '' T"* T 1 ™ 

qui CTinriin.il : i ■ ' i ■ :. mi . ■ \ i i i ;. i 

pred. C'cfi te qui urivi. J ,• i :■ i ^ .1 !".Li-.,1ircnr de chevaï , Se 

ailcrnent n bout, pnrr; .|.|'|[ J ■ 'ilt |'Ln dr- m,.n.[^ lit y ruieni ïrom- 
pn. Ses Soldai- Tid./in ;ickii- km, R-mmu avec cm. Ziit' fcur 

fati , ^Jet tprrom l'embirilTtTini tdlimou que cent CmJerie dêmon- 

Il Rtinî^t \m General. L'Hiftorieti rapporte rculonenr que çequi 

jjrcc qu'on «ni? iiriu- ^nn.-Zij. 
!Kr« ctefeneVillt, Si nu-™? ce 
halîcz. Pour Ziik} h&mêmf il 
fc relira 1 Tabor (.-). On verra ioui,ï l'hure que co prf"ciutioot ns 
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ii t us coïjertE ht basle; th'.vi 




■idfrL-! . lui 
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n BASLE. Lni. yi. m 



f«, & brûla, &im Moin» milfiaa pw S HuflïtH hors dt Prj. n^landt 
f-UC. nr/fa compri' u:!:: !.. [Tank,, L Mor.lKr.- ,1, 1 >, , rr.i :, ■ f.li il, 
:Hi VilL 11.:-. -!-, .h f.'.i (fj <1.^ !.■ Oilhlic s; ;>:.-.J-.in. Les Hl- 
biHnsdt-ccïlc Vilkd.'ij" !";sonM., mu 1 EulUtts v mirent cout J feu 



1k Aurain du Pï'ij n'rn CL.\-r:i^:ii::, c-.- 

n'ift pis fiirpirnsni , d.'.m uni (TruiTiu.i s-.iin un 
mettre dans le nombre des Mon-iftcr;-- deiniir, <<: 



eil fort ti-.I .iik : . J ; r.:;n diltinp;; r L, tanrji & U, lieux , 'pir 
!k Aurain du P- ^ n'en ;v.-;..ir Li.:.-r:ûni^ .|\i: l: l_; , 



.« f J», Vil!; J'.L CLriL ± :>:l!m, 
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HISTOIRE 

DE LA 

GUERRE 

H U S SI TES 

CONCILE DE BASLE. 



V R E VII. 



mÊts 



je les empïchit 
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lt ne lie que [orne 
ians h ttloluiion de 



,i fut pas un combat , i:i.i,> j.it l....i.ii:i„ 1 Monaltèrc fui icduit 
„ en tendra. Si In Moines périrent par le Ter St pu- le lai fa). 
TlmfaM, qui a rat-pont lt un.' iair née quelque! juircs tireonllm- 
ce^lr pl.VL j l'^n ra:? ; mai' ptL[-t::t t;at Li n;imc chofe cft arrivée 
une fetondc fois dani et nitmt ciulmir,™ <iu'il .1 confondu deux Vil- 
les i plu piii de riitme nom.. Qi 
brut» de (*■» 1 lyaac pnur&iïi J 
luirent beaucoup dt l"n ijciisiu lu ji;-.r.t-,i,[ pl.jlieuis wiioiimti- Jim la 
Ville pour les tare pendre, ît qu'un PrÉtre Auteur de tette Tragédie 

■ llf. Q_u£LQ.u>s jmiii jpii-i k< Mt,ii-,i. d: l'Ordre de Ciltcam 
fnbirrnt. fc même fou dm kur Mor-nlicrt de ta tout Royale (t). 
Plultctus de ces Miiini; liirtr,: br.il.'/. [In îpri^ia pourtanr un ter- 
Tiiu 7j™ furnommt le ,V.i.vN« qîi- iv.:ir tit Rcftcur de l'Uni- 



1 rd-uit (jj. 1] fallut aller le l'aire natifcr â 

,[ Hi f!i Je lu::! .i'j.ic ^ Tu.H I .^L j -.Il C:. r: ' J.^r^ .ju i'i 

h'nr^lvilJt Royal» fur b Mile, dun I. Diliria 
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tT ou CONCILE de BAS LE. Uv. l'U. 
V:w.. C.:\!wd;r,: U r.irt d; Fifo fin [doit en ci:iJii-. I) ni mroit M-'o. 

a dm 

! -,Vri^\L\'^niij™rjQ 1 7-llm" ' ncp'rlc Lit .11 ds°M™ 

mflâiB . ni de iM'iiii». 

V. Un incendll, on un milice r. .-.'l-:i.! ..I '.11; l'^iiry,-. l'iicturirz ^"'iP 10 ^ 
furnoLI eclcoie du T^IIP di 11 ll.i.m- I L<| .il- :y:.j /i.'.i i.Liiit de U lf " [ ^ (l j'g 
p.uir (-:iun^lin:cr d :uilrt-* f.'^in. Il V "n:l l'Ii^ d- » , nu Lrr.«^„ ,i ];lï 

Ooi.-.nc, fur k-j lent d:; ^i-i.-.u< d'. .,iis:j..-, im i. & rltlie lr li^rkt,!,. 

Mn:uil,iv di- GIW* une k nd.- :.IH: un, pi ti.ii-.lM. La f™*™- 

'/j,'-.wi.-ft fj li-riurnt i.' te ;ii;yMï >>'ir 1 -i I : r dimn,;-. I.n uns dj- 
lém qu'ils ivaieni i leur tire , l.-i mrrss /ît/<™ gtcit^ib 

K*.jUi, Pire de Cil".- ai /'.ini/ ji. <['.n i-n di;>ui> Rui d: Butic- 
, m.'. I.'AbM nommé Jï*^,r imit rck.1,. d-, -'y diii-ndrr: jiifqifa 11 
diTri.Ire L M ivm ire. Brilnn (pi rjpporrc II liir dir qu'il a vu djiis 
L Maliti d,- Vile d ; llnJj'i-i. -m.- I.iitit d; ter Ab!» : pur to|udlc 
il tlrmindiM du fivonri '.ij. 1! i-i vi;n , iv.m iny i. 1 Allie eut (ll jyia)i™. 
Util de II piine à II- lai.t, Jim L< :»y.< in,!^, ;vic c-.is i: lis Re- 

!ll'ir l.t IVI LIII ilLI.il. ClLl' <HU IvIlLNTlt flUtlU UOhdui k OCi 

Tilt-nl,-. M:r.idtî DsîHih ce » k- f.-.iilL- <k-, Ti'.l,.,l, de m ai- 
dj-.Kfioir tunn: n; ui.uiW d. M. . toi».-» d:t qi: ri ir. .-. vu , 



L-i L-iiW ,i„',. 



Veux w*j pUignoni Je n'itveir fil 
rj Mk ijpati, fine f « mu /i 



.1 HUSSITES 

« RifHUkp* (s). On accepte les offres , les Ttbmmje 

"vÔm^mc.ja' Wijrh.:.:,. Il lï:u :J :.v[L-;:r J'nluui', parce qu'il n'y 
ait qu'iinc ftiibl- !:;i,ii.l.in. 1>- I- > loiîiia/ pjr U juuciion de 
, il< vom atliqutr k p;tir ailé par Sax,*h*.jm <>'.! jî» * 
.it . qui jijj-Jth lt pont , Jt îcrrnfïl xs ivimu-s. Le crantât fut 
ngllnt. Si dura Ion;; limji. Les .iIuc'e^.ui'.s , clIViyez pu ln Bura- 
itdcs, & par d'autres "iL.-'inih .l;,::u:- ] . 1 1 tn:iliL< qu'.llvi «ment 
.iLLVLlI'.rixni în.lr.t;:;; , "U pl'.liur L-] i -.pl. < ut ISolrcme (i) , difé- 
TLTH de COU UTILL-T LuM j. .'[[.KVI-i jnl'l'lJ I-. LILlil , OÙ les COUPS ||Ç 

qll'cïmc 1 

■in oculaire de l'aclicn dit,qu 



Y;.!:- q.u le ."irrr.;- cil : il rj: .l.-n; ie< 
1 j!::: Jj 7(™.|] , d-j Iv.lii l'.p! 



Trêve de qlntÏÏ mais, avec ces eondirions -, qu'il y au™ udcit* de 

feule i 8: ipj'nn ne tiuiiV.u-.wi p.rf : ik„ l'un ni dans l'autre ufa- 

£e : que 1eî H;ifiiics ne cli-.l:<r^i.r.: p:-.nr !■■ Kclipeui Si les Rcli- 
gieufe, de leur! Couvent- . i nu* rLi-.L:,:! .r.t /îi;W-*4. i^hau 

qui parle de «rte Tiiïc dit qu'.ll; L lit par la mediaiion des 
Ambfe.lrars tic- î;,;imisa , qui nnitnr .u.ui prendre les rênes du 



enL.eud.nt fi). 11-,-- 
je Ztrf» rellituerok Pilfi* , 
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i) CONCILE ai BAS LE. Lh.FIT, 

CL.:i[ fmiaii.nv, 

Merent pounani y 
nr Sigtimond qui j\ 



i Reine Jiftit & Belle- Sœur, d'un 

( èhoft^-'*-'-- 

i l'onge. Tnilî les Ordres de Si Province 
iâcrifitr Leur Fûrtur>e Se leurs cnEins pur 
p.! . :.].■ i\; I. KUi-'fli il. kur, Anttti- . .V V E I l I: 
pée de 11 Proràff (bj. 11 éerivir i~ L i 11 ^ HT 

^tdccSSlntmrid.-joyc, & y furent recj de mXn'c.^Ç™™ «rs-E^-E-. 
dint on put ecmprnrdrc dis le kndnnjin de leur arrivée , fur quel 

un poêle 1 quiconque b vouloit recevoir, malgré les Elhortaliom do 

Préiali à éviter cet éclat (cj. Le Manufcrir de BrtfUtt pone même qu'à (t> TÈMiuV 

c.'mIl Jj e. :i.enin:prifL l'interdit fut iiùs A Srdiifl pendant l?fépur qu'ils y '"f*' 

firent. Ih étirai: audn.He i|'.kl.:ir-. j ■ i i-h .,|:nS ; iU dur. m d-rent d'à- 

ix:r.i :ur.!.T m if^r, rt' Tiromirinr il.- r.i.iiirnic^-. Ils |jr[IT"ient 

même inltammcnt Xi^imsn,i de venir !r.r^ d;'.-.i pmidrc poifeffion du 

Royaume, pour ciiap|.iifc Li M i i Tïxvbtht dit , qu'ili 

aiir.ll. : U'ir 1 l.nr I:. ini i:"r 1 1 il.-: qui n; lii,.m pa": du gout 

de l'Empereur. C'Eroit c_ leur Inlltr li ùlxrré d? confcknce ; que 

fin' ï-Lrird -'H* Tr.idiri luLii.iiiit. , i]s j'ullur i.'.i'.iri l'Eiicl.ariilie 

félon l'inlliturion de |. C ; .V j ! r lliiues ne le medlf- 

JtmH* S. I uftti , difuilnt- 
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'/hmS/w, leur dir-il, Itîfftt, aU k ptrr, ce pont ici *x Ceneitei il 
jdlvit fiiri en dmauà'i » G../;.i., t f. paient v*ni »e*Vt ,/ir jr 



(b) !\irp [ :,tr m ]\rc de U Patrie, 

ï!",'", 1 ™' <l " k f'" 1 ,k l'ti^'S- u.m aisiitiiiciit (c). L« IX- 

Wfl. ' purez s'en i'rnl i:T-..i:n:-7 , .:r hr In lc/irre des Ordres de S>- 

f,. j.'.mS jl.. ^"KM.i* ,:n 1:. n t .[]! 3 L [ L ' pin: en pnint. Les Catliolinurs , & 
fupr.p.74-7i- ("ur icju! ki Alkmir.ds nui k iinmoiiii; i Pr»:it,tii trâimplioitm , Si 
chlnroienr ïkiiiiie contre «ni q'.i'ik ippilhniir in Hàhiqmi. Les 
Chanoines, Ici Curez , les Pierres , eV k-s Moir.^ que b crainre d« 
HuHites avoit l ia ln:iii ri: P;-.i;!Le y revinrent . fur ce que k Roi s- 
voir pillilic' (v.i.m !.:■( liMïïit fntrrr lilinm. nr , A (jur |.YVrr.e ne criât 

fur ont tJjS^, ïyifj comme on raijijir. toutes les Fois qu'il paiToit un 

LeiTii™ y. m«is ts Taborites, tV les HaffiDSi qui n'ienienr. point paru 
J: . .. : ' lîiète, ajranr appris cerre nouvelle: en fiaient tTtrétnEmenr confier* 

Cadioliquri. furent attaque! en ekcrr n 1 H ISnhcrne fidèles au 

Roi. Le comïnt fut long & rude > Tr.nis i'i prei-'K 1 . qie I . iv.nv. ee 
demeura iui Hntlitet (l). De 11 i1< allèrent attaquer jfaj) , .W/.Vi, ,!/.- 
Itivfixmi , C^fclmi , Lu*™, tomme on Vidiji vu rfins l'cnn menu ion 
des Monauctcs ruines. itijeJ unir j tr.rc 1 ce que qnelques- 

uns prétendent. Depnis n inw pii-Ton iv n'nCi plus attaquer les 71- 
iarrrrj jufqu'i l'arrivée de n.'.mp;iv.u:. Ce Prin.'e avant, appris k te- 



tIpsî~SSs,t -s 



rr du CONCILE DI EÀSLn. 1rs. VII. uj> 



'. :i ■ i 



de tsnr dt iruificri 



TAàiriit, ou Huffirt nuire . n'a çude d'apjimmtr ces tfmÉraires pro- 
phéties. Je rappoirerai 1k parnjes. „ Ces pruiitfions firent uns (clic 
„ impreîïion fur quelque Vi!lts, U!i r.-ju: (m: lUIc de l'ilfen (*J, uli 
„ 3a Communion Ions k; d:'.i* iri.it r^ni- , qu'elles ne vou- 

ât IcVirokdam 

„ le Diilricl de Btchin , * ailleurs, en rr$0OdlM plollnuî opinionscr- 

„ de VEcrirurt i leur l=:ii^!l;c , m ■_ n !■■ d 1 1 ïuMi Docteurs, il' 
„ cihorroicrit le "Faillie 1 Eviter l.i e.fcc Je Dieu qui jlloil fondre 
„ dans peu fur tout l'Univers, .V II . n i-rr Villt.,CliireauJ(, Bourgs, 
„ ï l'eiemple de iufc, pour fe mirer dans les cinq Villes de lefupe. 
„ Ces difeours frivoles po u d j t u r pluiieurs fimplcs de Bohême , St 
„ de Moravie 3 vendre leurs biens 1 vil prix , & a s'en aller avec 
», leurs femmes & leurs enfans en porter J'argent aux pieds des Prc- 

r r i 1 de la Silffie (4). ei 



timide Brtlbu ivocn 
de Ville. Cn« du I 
do Udi^on, comme 



& que CCiiri de Pr.:pie a'. :::u\i lil.^vi i I l.nij^riur pour Lui offrir de 
k i LLi.iiiii.irn , h:.'.il:>ii lu.i il t":i.ri:iii:::i:nii iliui tes deut 

EfpÈces. 7». A Cr<. ii:t ir .MTi-; ! l;.-..un dnj la . U «, nais 

l'L:uiii.m (c ijuv; li ,1; m li mime fi). Dxn ce même- icm> ftr- 
AWEïiquc de /■«■■■«. N-'i:.- du ?,;,■ , lii |.ublicr , & iffithci 1 
Ilïtflju U Crù\ù.\r do MSTji: In HuiTim, & ecuïdetins- 

lau promirent 1 ïizfmwd de lui donner du fceourj contre es der- 

""xiir. ClTTI nouvelle irrita tmefflen™ let Bohémiens. 1k 
eroienr animer prinLn.-.'iiiL-.cit mr n:i Mi.in. n:irr.mé Jean Je Prtmm- 
' Iri, qui avoir. cinl]ia-.le Ll;i Duuiiii:, ^ .j\ii v'Li..iE Jop li^nJl- : d.im 
cette Guenc iuteftinf. Ce Piëirc piéefnm la Cirême ^ Pnn.ie, tl> 
vuir i iic^i n '.iLix mie' ll^-';, & "{<.■.■: d-flimoit contre 1 Empe- 

reur ^ hppelloii le Chyma* f^'^f M " Jf"' ' 

lus le Fniple de PrapufilTembliliHmirgnii^r', atl'dmverfiii' (a). Ils 
^léur^raTT™ rceommtKfrtnf Iwrfhollditn S Uvilfc! ÈtÏÏ 



fjéi l'Ordre Teuto 
, Marthe de Brandct 
Gë Jirîwit de Prtg* 



(i) ttnt. ut. fvpt. p. jlj. Jfjî. ^^Tnl. B»S p- ÎJ. «o. 

V: r-.....r,- lÀ-£*tttflh tjjit , mie nU* al* rfieriJn . 
jhj .i.,-..^.,,,, lr-:M..; hr -. ■^■■■irn". (jfj, Kerikinm Ktim'P 
OrjrJjwf jipmirfjjrfn. fto. Sjli. .f.jV, <j ? . r. 



■ t nu CONCILE ni BASLE. Ifc. rtl, „, 
tout droit à Prague, epeèl b Dietfe de Srum, il n'auroit pu itcobli- 14IB, 
gi d'en venir à cette curemire. Qiujï tjn'il ni fuir , voyant qu'il ns 
p.-v.n-nit riir. f.iiirLT , n: pir pi< ■ m :■ i iVi , : ii par mfns.v'. il "leva dru trou, 
pci daru tout l'Empire, dans 11 Hongrie , dans b Silclie , & dans k 

XIV. En attendait que Toute !' Armée arrivât , rEmpsnur aivoya 

. de Silcfie 400c. ("i:,JJi cci.ii:- '.i [ nm.--:i: en i;:.i..iu, C.s l ^ | !^" 1 ' J j^' 

ps furent rcnroicecs par d'au™ de Moravie S: d'Autriche qui périaJa. 
avaient à leur tete Abrrt Arrliiduc d'Aurrirlic, \t Capitaina de 

Moravie faj. Zrre* rtmporta fur ce* troupes une victoire corifidrirable a t>) K"''* 

drci. t-.n iii^mi t.-nii l;-i iubttltts qui t'eroient empare' de la nouvelle 
Ville pour empéeher ceul de Wiffliadc d'y faire irruption 
firent faire ""^"lu^ ''endroit appelli Bs- 

da^Win-hadc fe moquoit dTeejmnux. Qm vmiïm fS^ T&- 

li-ii-.t.i', , <ri,n-iT»j ,jrr. *-j r,r„ ,,»£-„;, -.-„, ;V ; i_.„.„ r . 

B.™ rte 1™ «Mer U Hrrt. On . dtp 

eu occafion de parler de b dcitriiLi M..i;::I':.:i. Scd'.iz- dans le 

Cercle de Cia/I*»- On ajourera ïulniaw un:- p.l: li,::l.,riri- . e'ïft que 
lïï qui s'éroimi tactils comme di's- Lions ayant érliappc du malfacre 
général, Zij(j promit 11 vie 1 celui des lîi qui tueroit les cinq autrti. 

nu !.■ . - mi 

XV. C 5 fut a peu près dans ce même rems que le Burgrave C-tr*- Lr ChJicia 
cOW™.^, qui, à ce que q l: ,|.-| iircWr-iir, .-roir Hi:'- 

lire iijr:. I: ;.tnr, rendit auï Huliites la Forrc-rcllc- de IVrKtfUi , inxs- jiu ' 
ai i.ii -j-Vi IT.i-lia-, & iir.iit lu reliques C). Il autres Amci:i, r.;,;ii- M ■-.i.Mrél. 
Rnl l'affaire KJUt luttera™ , St d une manière beaucoup plus Sonon. ni.ii- Lu. 
ble ^ ce Gcnivcmeur. lk diftnr que ec Gouverneur ayant, par ordre ' 1 *' 
de l'Empereur, chauc de la Fotleiclïi d: ficrr/lrr , !i Gmimunians 
fous les deuï Elbea-s, ici de Pi^iic iirii.i. J; tirte 1 iiteiicelnicotl- 
pcreni tous les vivres, l'einpécberent de réparer le mur qui croit tombé 
A Vli Clii,..:- i; ri::!. ;:-::i:r lui pi.pi.iir J::.iv ci:. les , l'une de 
t. |-i::niinnr Iniis les dm* eipe-.;-, , l';,i II- t; -i:;-.Ji L" :■ pliee, Jl re'pcm- 
dir que ce Ternit une- ir'çv r.rr' hiv,r::ii: d: r-ifl^r ainfi tant i coup d'u- 
r: fviiiji.m : r.iutrc. Se dcmandi quinze jours pour y penfer , leue 
faifant efperer de fe rendre aprè, it: iri-n-. Ay.i::i . in- n: .e J:bi , il 

leur n'y manqua pu. 11 y envoya luilî-tuP^dnne de les Cerie'raur 

qu;lq.if, TitMipes. WtrtniiTg leur remit 11 Pljte ti f; retira / 
cl- r^- Ji ricins dcimiiiLc-, ±r> !::.:: i ( .: r:r.l^ c. 11 ' il r;;i^ uni .!. ù 
71m. /. Q Ville 
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■ t du CONCISE ne BASLE Uu. Vil. «. 
toutes fes fima , s'en alla ï Talei d'nù a ctris-il des Lettres circu- 
laires à «us Je fon l'ini , pour 1rs t.ïlioner i ftrourir Prague contns 
l'Lmpcrrur, dont m atccndoii i tout mon™ l arrivée, il n'en tà- 
loit pas davantage pour les tenir tous 1 l'oie. Un des Capitaines (0 7i- 
bvritt, ayant levé en d:lL^'n.( l.ii:i^;Ln:^e IKirnCf de iirsdio. 
au EjVjHi fa.) » marcha veis Prague, non fans eommerric de grandes in- 
luimanrrra en chemin. Il i-.i m i - ;\:t;cv li paire Ville & le Mo- ■ 

milite de Htïiifih dans le Diftrict de Btlrjlnr. Etant entre" dans Pu- 
duc avec fnn monde il alla d'abouti attaquer Wifrhadc , mail il j 
Fut itjmude avec perte, ï- il y ,u;;.:i: i";j..o:uje, f, iTn(j ne fi! ïf- 
nu â fon recours avec l'élite de fes troupes. Comme il n'allé»! jamais 
nulle part, fui! lailTtr des races finglinres de fon piQage , c'eit ce qui 
ne manqua pas dans cem ocafion. Il brûla en palfant la petite Ville , 
& le beau Monaftère de Snofilmu/ entre Tabor , & Prague. De 11 ayun 
fait alte dans une plaine fur Le bord de l'Elbe , il fut attaqué" par un 
torps de Cavalerie Impériale qui s'étoit mis en embufaide dans un i.il- 
lis, mais elle fui vigouretiferoent lepoulfée par l' Infanterie Tibwitt 
mieux pollêc pour corcbarir:. IL ] I'uç;.ic i '.>:■:.< ollcit!.. 

Le CLoEiMe Sénat, [a nVni^i-ic al: t r.„: .-.u J™ de lui, fes Soldats 
Tdoritti avec leurs Femmes ÉV leurs Tinfans Ruml recales des provi- 
fions des Moruftcres qu'on avoit pillez, AprÈs s'erre bien gorgeE 
ils courent les rues de Prague , coupent les Mouibïhcs de tont ce 
qu'ils rencontroient île <"jrl-.cl q.ir-.> .!. r.i,'iil::ir, décoiienr les Femmes 
fie fe conduifent en un mot avee rant d'infolenee" que les Chefs fq- 

Crpendam un Seigneut du Pani^Cruhnlicriie, nomme" Jt*t Mtbdru, 
le mir en devoir de recourir WtfiUdt avec de la Cavalerie Ce de l'In- 
fanterie et de bonnes munitions de guerre & de bouche ; mais 1rs 
Ttboriiti l'ayant att;:ii i l-i :■!!:-.-■; I'U'Il- .uijïiic, il y Tôt battu 
à plate eoUurc ce eu^bien de la peine à fe fauver lui quatrième dan* la 

Villes, comme Zm (ij , /.«»., ( + ), JL (f'i fe tiga&oa pour h ! 
dilnlc de; S IliIIkcs, je iiil-_.Lr-rc.r-t I: r.r-,-'-:,ç par des Maflaries ce H 
des incendies. Après ers cou; li.-. le, Twri::i Livrèrent dans Prague (a) t 1 





,;.) ru p :,i r,f. ,!•;, v,:„.' r :e - i.r:-- :-.;■„-: .-.■„-.■,. 

^i iroii l'aptai^: Je> Eeua di lWinr^.Llrcrll i,i> t I 

((ICaptalcduIMriaiaereiuun, 



iî HUSS1TËS fcr. 



XVI IL Comme on avoir avis que l'Amt&de ITmpntor s'avan- 
çotr à grands pas > ce ui de Prague réïotus de ne le point lecevoir fi- 
rent des Lignes depuis et Couvent jufqu'âU Moldave fle mirent garni - 
/On dans les endnliti d 1 ™ Ion r :»iv,i:i (ir.imir des vivTTS 1 Wifrlude. 



cent vue le Scipttur OuilLumt h mfimttrt accompagné de les 
ValTaui Sr <k ,^:-x-, tiinrilthomnics alla ï il», four elTiysr de 
gagner certe Ville Royale i pane que c'etoit une Place de in-.irid: :n-.jv.r- 
railte. P.nn y j.-.i.lir , i! r^..i:*::r k l.niil qne Pr.l-ne rmdnr 
i l'Empereur. I.n \-Mu-v. alla- nu ï d: ente m'.iveile «r deftimel de 
iceours & de «nCciL furenr obligez de le rendre cV de ehilTer lcurr Prc- 
ïtcï Htiifitr' , f.i':i: ;:i rti uvnii vie (T ; t 1 : ■]< , ^ on mit une bonne 
gamifon dans la Ville. Le même jour kt 7>*0tï'« s'allèrent poller en 
un eerrab e:-..l;...t tïine k In d'ifcer L-. rcrreteiTedeAoyîti» (la), 

(c) Dnra ii fcttr (M coupèrent mus les Arbres de l'ArchEvcché afin que les Enne- 
,,-ïj, :■:„. mi; ne MiSir.t l'y tacher. 
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CONCILE DE BASLE. 



LIVRE VIII. 



millt CheviiB pour fc' ■ '— 



. . _ fia. Cou ik- 

'* Pngiie ai efîèr, tn Tifarirti & 1" Cir:.yL-rc* <z 
Zttn * in Lan Itïftm k Sicge de m iasi 
Pbœ S: fc fomGiui iv« leurs Clpriatt qui Icui Tcrvoiaii de rem- 



H I ST. de T.» GUEURtl des H US SITE S 
I ] 1 Ij^ Sun k \ 



II. Enfin une pnr:k- J: l'Armi.- cl.- .((.Wnin au moii de 
Tuin. La plupart tïc-i HifloiK-ii ci- ll tLi:i--|j dilcur que quand elle 

fui complnlc , elle r'mii dt plus de 141 1 " — ~ 

cn rairjîç ee qu'en dit ThiJiM (ij. 1 



ji/ft»^ dt lui d.,:mer cic-.l.j,^ Vi'lïï cl- ISaie-me qu'il ncoir eon- 
qnilv> ; mah ils 11' rtsn:i.-..:_ren:. l-'n " r i^-ii Leercc des Mairiltrars 
Prague. & des U:.K.o c^ 11.,!, .nie ^ .. lYlr.ce-, où- ib lui fcim de 
grands reproefiei dViiir F);irni c-.ïitv'e.K dis T.-u-.irwi 1 SigifinmÀ 
(V l'tïhoirer.t Jj lé «tirer, . i: r.e vr.it p.i< <"rr; d:m::t net Sgrfmnut, 
■;;;iL.;:.[i:iL c|.:, Si>i;»KH.l l A'-'jit '->;: d: S: qu'il M le !t- 

j_ r«H poin: l.ïcjt;. i!t-; a.-.-; Ici s'il il^Jt iii Mii-i lie f.:i: Ceiers ; 
nie, & Lelut tft ikrrée de. 141 1. î- -*iirl ^ .^rcUduc d'Aurriefie qui 
■ Lie L : ::i|'.;.ji. ... 11 ele ll:u=:e. lv.-....i- A.,.,//. 



_ le eraiuli démêlez enleiuoJe, < . ... 

l'Hilkiire du Concile de Cunltsiicc; «mis ils. fe réunirent pour k caulc. 

tMiMita : lir.'L'EHetmuit fur. reçn eW k Ville de ■ Krjnirjsgntî (i), 
•q» 1 Ko- où il J 1 nu bonne ronertUe. Delà U envoya da Lcthis à Pr> 



crMkakBe tr, It eMrleta» c*pJ«l tol^ft C'é- 
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IT un CONCILE de BASLE. lie. PW. ny . 

foteflimlrienl toutes les buricide , k * porto- loin uns Iti m» (il H 1 *" 
tkns k Forirrefle il; S: ;ii, i:r ,« s , J1: rr_, (>< cj-.cJki Wifrrnde. 
Ces Letno furent li:n i Pierre le :.i Jiiin ; mji, , su li: v Jy ré- 
pondre, on red<Mi!>h <-h G:rI?( , ér I:; b-inci]-^ d? Knoirrîrirî. 
L'Empcroir alla i CnnuiL».- S: n-Jiiii: j Li[i»n;riti fz) Où te Hi- 
_ bîtans lui fournil»" aii mJrùniMr Jïs Vint-, S: lui .ifFrircnt du ft- 
cr.'.ir;. Ayant appris dans truc Ville qu'on ^voit burlo i PrstrJe rpd- 



à gdtfiao (i) su irw:it;t I: relit de 
l'Armer. DîH il'iil'i i /Wiisi'ft.Viil-.- R";;',- ; t] L "i"" 

s ■ .1 '( ■■ ' " " I ..i " : I: 1 IL y fia reçu fplen- 

rfcflucilifi , il alla ramper ailleurs. ll>ro(ila de ce loifir pour aller vï- 
firtr nuilqui-i l^rt'irl!".-, , citnm? a.-r.rf*-, Ir Diflii.-t dr /W. 

TWrMzi, C*rlflnx [s) dji-: ]: r:i;m:- I , .;ù il ;IU vili- 
ttr lu n;C.rs qi:r .'(Ynt.-îu In IV™ l-.ii .iv. .ie l-.il 1 ;,. !>.lh il alla «m- 
■■ i D nunc lur la Mife dans Te même Cercle, A: y fie faire diverfes 



leurs PrétrnprrfonnicTseri divers Cllmm & nSiim VaUlilt.tinr, du Hpt 

nombre de Paifam iBcrM ) Knoi pan DÈ 3 furtst hier, reçus dis 
Habïrms qui n'igrnoroirnT pi' les difpoiîttofis d: Sîrfà&il ] liu.id d; 
L Religion. On y eornriurnia IÎIm finul iof Ils l'.f|^ees. L' Au- 

teur di: ■ l/.fl A'' r.i : ■.■'.7fTf iry.i; ] .'it ?:rî d 1 ' — ,:r i Trirralin:! 

tic et Seigneur. FI dii qu'ayant des terres dans le Diflrict de Eechin 
-vi ,1 :n: T : !".i: ']:<■• .i|>';> ■ .:r.'.r d/ P r 



le Huffi[ilme étant critère lit j.'eae ; rn'is .vi'il f?n rrrr-ntir o;tn-tdt 
"iurf.plr Ir 
St Ion erra 

Ion Corps.. Noue Seigneur ayant difparu , Ji « £/« fc prrfeote 



après, en pirtie rêvait 1 t.si lis ::i ni.:: {r f l'illius. en partie frappé 
d'un fonpc fort èimrre. T-. -CT"':-ifr V.v. sj^- ip.ir cirin^lantr: & Te plai- 
r que 1rs Prêtres l'as-oicnt linfï traité en voulant fepa-?r 
7orpï.. Noue Seigneur ayai " Tr 

(ri .......... 



; :t u „:=ci ... :».!.,:„= s,, :■-}, ■;. a .., r , r.r ; j-p^jnre. , . 
■ ■ .i.-.' . ■ Je 

■ I ! S .■ 

, ,,„ . , l„ V. c- ■,.„■ crr.- -.,., , , , : . ■ ,■ rY \ , - 

h:,:r:v]:l,,',r , ;! „:. r :..:- i:,,:-;- iMj, : ™ . r-.:-,,-:- (ï.,./,, I'„ 

"- ■ r b bii>r w> Clùicn rfi'oappiaUat 
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fc pjlTrrent en efcaroi i , :1 V a;t .-h.r.-.imup Je ring répondu, 
■1: Fi" i -Ïïùii;. L: 'j:ii:ur.; ô. [u.Lir, :T_ri;pu-.f.;- :i: r.mirr 1; 
Sie^e en trais ou qii.uir v-i.lmi'. iI.t.vi: !■. v!: Ulc A' h rumveU; Ville 
Je Prague, On J peu de détail de ce premier Siéce qui- tourna mil 
f-JLjr lu Irniipe. liij|>er:l!ci, quoique TEniplrcur eût tumilbn dans U 
rortti.lil J; ir,KrfM d't.ù on puumir. lutre 11 vieille Vill: , & dans 
«lie de Wifrrnde qui ranrate In nouvilk. T.b Mm,,, qui fe 

bitMÔl repoulTM-i .-.11. U r,:i.v:l! : - V 11:-, i-. >u-i:. Ville 

rat plus i «.offrir, q .j..;' ( |M-t!'-- la nintï fortifiée, -farte quc.le. 
împ^-ijux ivt.ictit Lit Lut' :\:.i. :;:q: c-. f.'uj.-; pir 1: pnit côté dont 
ils ttr.kiic ]« nufco. Li- I l iriaiw 'ïtoiem pnll;l dini le pofld 
Enclos du Patlis Fnif.i.?nl . cf.iu l'.s !nni;:>iiT.t leurs traits julo; us dans 
U vieille Ville. Cependant lei Ttiiritu Étant venus au fitours tbl 



irtJ CONCILE du BAS LE. Us. «ïï. 1Ip 
Afliigei ib cltuTcrent In Impériaux de la Ville & In pDuifaiviitnt 
julques J b Moldave. ■ * 

VI. L b s Allemands voyant qu'il feroir impojrihle de venir j bour f - '^ f 

de la vieille Ville, ii 1™ m Jaillit Zjj.'rJ .1li:ij lucre U.itujj.-e j , f ; 

l'Orient dt-la nouvelle Vittepres du Gibcide Prague , S: qu'un appelle apis, 

l. i:: |i i Il 'iIi d'abord aflëi hnireuftmmt , les Troupe Saxonnes 
j.n::nt,-.jq ],>iccln rr^rancriernens malgré la reliltanee des Alliera, en- 
r-c U-:;i;eU il le trouva deux Femmes & une- l'ille Les Aimes i la main, 
qui aWient mieur périr que de le rendre. L'Inlanrerie , ayanr arra- 

VTOit^'ir^ê^iiri^ln'^e^de hnc^uvelk 'v^Ûe ne^ewaceo^ 

lu Lieu d'Erendart portoir le Ciboire. A ce Sifrnal le rumeur cuinrnen- u l'"^l- 
Çi avec une ni],ive'.l; ÏL.rie. \ -\ Alknn.L'' fijK.ir icphulTée* , 
• rr ■■ -i :i I . ... i,i ■ .1 i:. I 

beaucoup d' éloges a la valeur d'un Vigneron nomme Robjkj !iomme 
L;r,iii,rr, m.:^ in lie: ..: y rç i :i , q. il -Y..- ^h..'-,i li[ Ll.irtr le Com- 

bat jruqu'à l'amvce des Ttiarini (b). La Impériaux perdirenl plus (b) OuiiUi.i 
de icoo Hommes à relie A;".i: n mû dur.l Hun 1; jn'iir. Zïj*? y F." M 1 *"*■ 
perdit l.i raoirié de Tes meilleurs 7ii»vl». Il fur lui-même abbalru 

ris tar utt grand vent dans le Camp Impérial, conuuna juùler. 
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st ou CONCILE 
plus mémorable depuis ls retraire d 
, r (Vr;. ( 7rc.,i,cjTispjr]« Huli'.res 
quelque» Tnàmttt & ^ ir l& Habii 

les Lantemc^des AfliegcanTS, ne 1 



■. i ■ , ■ vy.i mi ! i : .... , 

ne les point abini!<:rn<F. Il- |.i[;-rl | -A .M l' liiïC qu'il n'en 

■i l i .ii . .' ■ i , .!■ i u i: i ■ ■. ,!. 

nouvelle Conquêtes, renforcé de nouvelles Troupes. 

EX. Ce Général voûtant éprouver leur valeur les mena à une petite Prllêdeaiif- 
Ville nommée Riicu* où il y avoir u;i: roiteidle; c u r,t fjit dans J"'.?* " 
quel niltriS. I! onporia l'une 5: l'airne iV y tjrfila fept Prêtres i- 

I .1 ■ ..: v .■' ■■ .1 I 'i i . . i" ' 1 

don" it^VmmunionTouf leTdeuî E^es? fStTqui i'en rffliî'ifr 
PL:iri i! avi.ir flit l'ii pi*. Ce! '...ilt .e!i r|i:'il f.ir inire' comme 
tnnsfujre, & Àpofhr. par les Huflircs. Quelques jours après Ziskê 
arriva devant Prachiiici . dans le Bilrrict: de Prathin , où l'on a <lir 
qii,. y.iii-i v.im riir IL- pr;rr.i: ! rci <ri*-.. Tl fornma d'abord la Ville 
efe le rendre , év rte ehjTtr U 1 ; <. îih.Vque: . :il : .i"nr I:. h:;.v-r.. ilt 11 
proteâion en ce cas-la. M.ti^ les Catholiques animât par leurs Prêtres 
I I fendre, 

lui. Irrite Jt. et :iiLpyi=, i'. ;nvcl;ii l.i Ville Je io.is euiet. ll'le r,c relilla par 
1 :,:i^. T I .l::ni.i.!- .r.T .-.ni'i.r. : r 

k , & y fit un grand tamatje. On compte qu'il y eut [jjt horo- 



MjWJdir^'a.x 



i,i HIST. de la GUESRE ois HUSSITES 
1410- U plus grande partie des habitaiis. Les Prêtres qui n'avoienl^pas ! pris 



AuneShtt XII. CF. fendant 1= M- de Septembre ceux de Prague joints 
mx OrLbi:«, /.îf.jr-.v, k .„iï V ,|V; d; OMdw, de Z*«, de 

piTtaT-wi- ^ & ^ qui -voient qumi l s conj de riimpcreur , rtenm- 
mmccKnr le Siège de Tnfrtmdr. Tmur. t T , tiiropts li^it» avuienr 



à feu & a lang autour de Bvltjk* , Ca- 
nné Im^puiercril, pour lui demander des 

ans "ni, 1-iitain<;< 311 plus tard- En même 
pour en Tirer du recours , en attendant qu'il 



'ifrhaàty afin do pouvoir couper les vivres en bouchant La rivière ov 

JeraMii 1 M 

,I L -.,1- i.ii.'l .il: oi, 
:\< , r ni.i "lIlnu;!- 
/:in.™',eni!nt 
Tinitre pour Roi, _. 
de Prague. Ccu»ei : 



lï de Piagiie. 
lVrir;nicni:iir |.r.lltjii d'Lihlier mur k- pl : ', 
Tinitre pour 1 | I i 



ttt'd'ibonl contre S&imnd, 
ainlï qu'il l'avoir, ijit pjTï.ïtte par le Siège de leur Vilk. Ils difoien 
■'Mil ■'.' 11 1 . :.. 1 I .1 1 . I I ii' 1 u ■ !■ 

I' ■>! ' ■. ; ■■•! ''un dtfa ta* fillftntait tript (I). Cependant"!! 
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il du CONCILE du BASLE. IJv. rtu; 

conclurait , que li L' l.:^[-:rr.ir v.i:l.,i- p-ir.enc jr;c t'i.nl,- u\;j .1. t j ;-. 
fn , rki.l.. g i;iu ove, ciiii di l'cupiï fu kw 1 ,i,irc.\, ; i,k. dv Religion 
dont ZlJ^d etnic (.nv.crul , iK li.ni;:ini:!ml il (in 1 / cum modement. 
Li reponfe ponce & l'Empereur qui émit alots 1 Beronc , i] donna la 

point d l'agir jufqu'à ce que l'Empereur entendit leun Tlitologicns 4 
L-.ir cédai Lm-iriimi i«!>,:M-.r,.n ;;' : .ii..J f . I.'l nw.Ttur m colat 

W#£d?£a itmfaptmt & par mer, h Gamilbn fw^min- 

j-a lisr'vinel Chevaux, des Rats, Sts Cfaunt\ des Chars. On en- 
v.:vi d^' piil d'uni d?' Oiii.lii' |:.nir p.irkm.r.i I.: Convention 

1,11 ii .1,11 j.'Mi . 1 kiiijniinr ne dt'lii pl. la Place, ou 

iVv ::!■. ,>■- .nr pii i!.; ii-n; h 'i.iniir.i.ii- , ;ll. Ii- Kiidioii lâns nul- 

le oppollkin. 

XIV. I.B } I. d'Octobre l'Empcr.nr r= M, S:, ■■ kver le Sic- See»J,dé. . 

ge de Wifriaii avec nr.J .iriUL-i qui lui à;:i: unie ii, Moravie. En tmfilel'ein- 
mi::K- lin'i il i':d :r:\.i 1 1, 1j.;:i J.i Cl^lii'j de -'. >'■ ^j.r.'.'.,, il'.', ^ r -Ji- 
kr .ni.ii ( iiiT U \laili>ri de Sivj lil'iKjéc par ceux i!e l>rj;:n, d-.ns li pe- 
tite Ville& de la brûler,*']! fc pouvoit , pendant qu'il irait devmtlv.j^ 
reWe, attaquer les Tibrîici. Mais les Lettres ayant ^té iiucreeptéés^ 
ceux de Prague fe mirent eu fut de le bien recevoir. Il porta Cm ar- 
Al gel ] (pce 1 la 

trop tard ; fc temp= n'jqntL il. .ii::kn: pi...i:':> d: fe rendre étoit expi- 
.■ir. .1 ■ ' 1 i i" i. ■ ' 

1 I ' l'l'i"Mh II "ill , . i i il 

pue s'eroient trop hifr. r^rrin. inv. pour '.< oouvoir forcer» avertirent 
l'Empereur de ne pis :'c\p:.1(T , l.ii & lin Armée. N/* wf, dic- 
il , j, C e«t Lu.<r&pi! Q,**M Av.! 1,1 fint-fUax. Un de In C*- 
niniKfi)liii ayanWfprtIlenté que ces llcaui étoient fort redoutables. 

tôt fcs Cavaliers defcHidml de Cheval', tunisien ni, dirent-ils. 



le. ?,Al,dlfil, 4» lira jtwaa». 

bmlruifn'i Capitaine de ttyraje. 



ij4 " HIST. BI la GUERRE du HUSSITES 
fort raéprue. Les Honorais lyant^ voulu les défendre , ils eurent j 
l'cpcc un grand nombre, mirent en fuiic Us autres. L'Empereur lui- 



H: .1: M.hr.^i- V .I-.iiilll:^. On |:lm: '<,ir !,■ 

ans n„iM, /fj/fMpBt C'uiMUi des Ci 
echape de «cet boucherie qui l: iJekjin enre A.ll.jii dit qu'il demeu- 
ra trois POU ou Environ des Grands Seigneurs Bohémiens du pitti di 
l'Empereur. Leurs Corps demeurerent quatre jours fans fepulrure er 
(OlWaU. P r °ï ' Pl™^'»' 

ffirup.-p. BS. amble. Enfin un des Generaul touchS de cornpjffion du fort mal- 



me QucSquami&s après Ocàmàtaicai bunic Ur £if«tfi fille 
de ee Dur qui avoir le pouvemement de Bohême. /VïpnriV/.r^; , r:. :l::m- 
Ducde Bohême , fui le premier qui l'apptlla Wfibtd, , mor Bohe- 

mens. q df.r.i ^.-.:.:^,-r d-.i rrrns de 7"teiIuW? f ? eiuyi. »*i 

(ij Tf**4U. ï"' 0 !* ''>)■ I- l^:ik l..ii;^;ji; Je in-.e F^iurcllc fondée dam l'on- 
f.!8. S.H. lient; S i celer par le Duc Hrmifiu , & rnuiire omee mignifiqnenrent 
7-' r "?''tt 1™ lc I1 " c î<*™i"i avoir, de grands priviléces ateordez par jHiraxAi 
H^v'p ,4*. "■ Ellt n^i" imnéaiiteaicnt du Pape. Le Piinct & Chancelier de 
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it no CONCILE de B ASLE. Un. Pltl. ijj 
BoHemeen étott lî Plïïlt perpétuel. Le Pitvôi, le Doyrn, le^Clia- [ 

XVfl. L'E.PI.EIII -0I'>.::- T' f< Sr, n '.| C ftWtC , dî R.... 

b pnrt de ICJMj.;.- ^Ll.t jttrer fur Ut Trrr« dt «ii.™ <b ftJïffrjrf r™i - 
A /l'.-i'j' in:i F":-i. i -- -. pli; q i il' nv.iin-i l.I/.Il £o::\ <1: '?::^\'.'.. h ■•. 
y pn;ri II ntlnU.n.in |-.ir T(si:t : tn.v.ï niîti- V^n-.iir ;!.■ Il MniCn Js 

. ■.. ■ . . ! ■ .!.■■!. i . . ,\ =. 

irrite de cette imtpiion comte «tut de fa Maifan confpira avec eu* 



| .il-.: :.: ,: 



De Q ils faififlenr dcî Coi 



XacTÂ pj bTÎ. ConouttÈ' £ WiphÀcax de Prague ne pou. ^' m „. 
,1 rien attendre que de lunrftc dt k pan de SWJÏn*) confus S: ctuiJtPn. 
lé de fa défaite , il'.ii'tU-iirs rf>(W 1 k-.ir n-fii': :■ 111. -c ci-ii.; itjs.cs :« 
de kiir Rsli^ritt oenfet-ent plus qu'i le choifïr tin autre Roi. r.et 
pin-ip.iit\ ■ti;-:i:- it'rj.i -.Y m: t.lîtci.Ltï (:* LU itttaent les 
yeux fur J^illat Roi de Pologne qui jïtjit nnlit-aiTe U ChrulLiiiif- 

ib tp'cuii^pdfait'iinti. Qool^'il » to.'eW* 11 çrtfa rV 



JSft 



Jfifcï 



ij< HI5T. DB L* GUERRE dhs HUSSITES 
me tn i|Bo. & rfiauitOt niuniltiOMnc de lui offrir la Couronne," 
pourvu qu'il lBhildt i(ii:iinii:iici- fin:» h-. ufjiir.-i; nuis la yi- 
îjrto s'oppoferent vivunnir j dilitii.. Ili d\'.cm\i qu 11 Lut lil- 
luit un Roi BoliHîiiHi S qui tûr fa [uns dans k Pjïs. Ml rie 
H.ltmw- fur mur , &bra ouvemment axsntw&uto: propolirion. 

joindre la mira q i | h cjss (i). 

■- XX. Nicom m Hussinïtz feignant de vouloir repren- 
dre la petite Vilk de AtArj* fur la CahekijKi roui proche de Pra- 
gue envoya des Dcpjri? il.-.ni ■t:.- ( .;.inl< pmir ariirer ceux de Pra- 
gue, S: fc facilirrr p;.r !i l'i-itrtc Jti, L Villj. L artifice rcnfllr. Ceux 
de Prague allcrcnt su d;,mi ci. TlJnoiw [xnr.mr avec eux l'Eucharif- 
tie, en grande pHirLO- 1 . A k nt n:rivi. : . , t.jri'.ir.e Itiirs Prèirft fc dirpo. 



itrdTc, il la livra a da rondeurs qui la urûlc'rtnr bliun-iincmeni, 
,[ii.,i.|i: il. ,i! ; iiTLT: il;- liirt mfhuire. 

XXX CsiHBinr qudqira Seigneurs Gtiiwùn vinrent 1 Pra- 
gue, pour tenter un accomniodeinenl encre 1« CaUxiîhi & 1rs Tderi- 
■ «j ; .ils jlTntiblireni pour cet effet les deux Villes 1 l'Eglifë deSi. Am- 
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1! HUSSITES 
1g Vfflts,BourRS,CU- 



Fidèles, &: que Prague fer 
les aflèraHn dans ces Mon 
In Aigles, e'elr-â-dire les ; 



pEglife militants dais ce nouvel avènement de J. C. fera réparée jul- 
nu'au detnitr filament, & qu'il n'y lun plus nul peclsé, nul fean- 
dale, nulte abomination, nul mensonge, & que les Fidèles feront bril- 
lants comme le Soleil, fani ra.lie, i'elr-i-drre , 13ns nul mélange de 
ïk. h;i:'. hj. O i- dur -.e-'L -e;ii; [:■ f.!:^ ::!: i. k !r: :-.'ir dr ^ jïre- 

n:;:s i t-::rj. - i : .- 1 , | LL l". ; i . " ?1 's '..■«■Ji ,y ; (tn ^t'rmi , iV ;]iie |. (". 
defeendra du Ciel ivee les Elus , qu'il converfera iur la tore , que 
tout oeil le verra, qu'il donnent un grand fcÉtin fur les Montagnes, 
qu'il regardera les conviez , qu'il jettera les méchans dans les ténèbre) 

ceui quîavoicnr éié cnlarfcTdans ]e Ciel ne mounont pas, mais qu : ili 
viendront avec T. C. fur 11 tenre, 8r qu'on verra accomplir, ce qui 
elr prédit £>'.,LXV. & J/kiI. XXI. n.Q.edan!ceiteréformatior. 
□ n'y aura oiiisniperférurion, ni rourfrance, nàopprelTion» ni impôts ni do- 

iu Peuple de la terre, 'de que h gloire de ce Règne fera ntas grande 
de D eu qu'il n'y 

aun plus de Loi écrire, que h ii-;il: .k'vuii: , parce que la Lui 
érinr. écrite dans ton' 1rs ratri, [1 ne ùwiia «lus de RoSeurs,*! que 
tous les pillage, crii l'Ecriture prédit des pt '" 

mes enfanteront fans douleur. 14. Qu'après la refutrcâion générale 1k 
ricsmmcs engendreront fils SE filles, Ij, Q| ' 
les finîmes ne rendront point le devoir conju. 
.[si'eiV-- rnliinttrmt lin. Le... 1 e.. Our dn- .e jniir d? rangeante les ftm- 
r-..- | - 1 ■ 1 - n -- ni o'LH'.r l:.ir' rluri' , f: ]a'is rnlir.s [■"i:r (■: re' 
M»ii:.-l'i.'.s. i d..:v. les '.'il.', d: n i m;,. 17. Que dans ce 



DigitLzed by Google 



fcdemnt point de biens tcmportls. 10. Qu'il n'y aura point de Saer 
mens, point d'habits Sacerdotaux , qui ne font que dés Momzncxie 
S: que les Jupes (Jffî} des Laïques, 5: autres ufages impenincn 
-■ — plus de lieu. Si qu'on rctrmcbcroit toute fupcrrlujré da 



1rs habits, parce que les femmes qui s'en fervent n. 

" " " les Prêtres qui leierirtm a iweut 

ui.c l.ir'Mic , ne loiir pas des l>rc- 



i^iLL- .1:-, Coiimlirvcs pirir-'. ig. Qiie les Preries qi 
nullement qu'on ne raifort dan 1_ """ 
ait des Hypocrites qt 



. - -te leur MeTt. Qu'on peut faire le Service Divin en plein 

air, dans les Maifons , dans les Tentes, aufli bien que dans les Mai- 
forts deflinécs à cela, a [. Que Judv n'a pas communié , & qu'il n'eur 
pas le pouvoir de faire le Sacrement, ai. Que J. C. n'elr. pas corpo- 
rellemenr , fle ^raeraroentellernerLt dans l'Eucnariitie , & qu'il ne faut 

der le SaLTemmr pour le lendemain, afin de s'en fcrvir pour Je Cuire 
Di. n. Qui: -mi po::;l !''"ïr r Qi: on pra.d LLilii ['ici: !t 1 .!>rp^i , 
&le Sanjï dcj. C. dans le repas ordinaire que dans l'EuchariEiie, pour- 
vu qu'on foit m ctat de pire. Qji'on ne ràuroit cure k Meffe plus 

f it- |:: l:it lie Ils Ecria des Annmi lîocteurs, comme De»rr, On. 



ir dis Parrains. M- Qu'il ne faut faire aucun cas de L 
arkuliirc. Qu'il ne fuir point impoler de iatisfairlioni 
. *n î i -, fc-iz V. m -.i i r leur dire. Vu, & ne pàktft*!. Et qi 
■ mninvtr 1: ChrcHir , poi:r oindre les malades, & les e 



prient point pour nous dans le CieL 18. QLt'D ne faut point obfcrvcr 
le Carême , & qu'on peut maneer de tout ce qu'on veut dans ce 
ICrtip-U. Qu'il ne faui pas célébrer d'autre. Fère que le Dimancbe. 
19. Qu'il ne faut point croire k Purgatoire, ni pria pour les morts, 
ro. Qu'il faut abolir les Hymnes, S: le» ebanfons fpLrÏTueHïs. t 1. Qu'il 
tied pis permis aux Chrétiens de manger de k viande étouffée , ni 
d - i^ini .n» 1 3v: r (<:r. Smtr. (a). 

Cette Lecture faire, lei feniimens furent fort panagtl. Les Maîtres 



4. OtciU à Ç-fiuxi , dît l'on d'cntreu* , ™ »■* mi, f. T mw 
a*ftt <p< fKr**t ArfcU: tb&ftn , et- w.i *.w ni^fiifit, di 
fipaÈai. On dnnanda rrjiik de en Articles ^gour y répondit. Ccpcn- 

kur principal Prêtre prenant la punit: Nom n'iEilfmnî, dic-il.pour 
le prtfcnt que cette queftion , lavoir lequel eft & mieu* de faire la 
Cène, tnui confient i en habits Sacerdotatui , ou 9 c 

avec Ituri Ometnem , parte que Jeftls-Chrifl îcl n:: 

font point fervi S: que c'eft une invention de> Pspn inrmJuite plu- 
fieurs Siecfcl depnii. 11 reprocha aufli am Prettes de cet» de Pn- 
eue de n'avoir pas encore tout-a-fart renoncé 1 k Dinmim Je Omf- 
itntm , fc de polleder des bien» Séculiers. H*, avoit fort in- 

lifté contre ces Donation! du Empereur* 4 contre h poflëllion dos 
biens temporels par des Ecclélialtrques. Après que cehii-ei eut par- 
le Jnoici fe leva pour lire un long Cayer qui fe reduifoit à cet 
Chcfi. 

XXIII. T. Q-Jt (J.-.nil'l^U.-.il 1 trie ;i.::fe Lfi -.lid^ IL !:'::[, 
comme de tin la ftrola de ù Cnfîcrvio» fir II fui, & II vif , &■ 
d'autres accidentelles , telles que font celfcs qui irgardent les Oroemcn 1 .. 
1. Que perfoune ne peut . n ne d.::t , chmittr 1rs pr:nii.r^ 



tenons des Saints Doâeurs, quand elles ne font 
i le.lW imitrrjr. 

/».-Cfe^™ ,«* inU Cn,, , <,£à 1a firjfat i. fiir^ ./ia fiyl & 

V, ?«csM remit Ton Cayer entre les mains du Scirtncu t de ^Mdfix AW 
1 " ■■■ ' ■ . ■ ..i . .i 

, it riiien Ci-:,- h 1 C ference 

Ce fut à peu près, dans le même tems que le Clergé i'allëm- 
i'-.i rr.i t.'."],;- rltcmm-roAr les différents de Religion. ThtiMd 
prétend que cette AETcmblée n'aboutit pa' à grand' cltafe r parce 
que chacun vouloir awiit la taiCm il;' h:i ci'ité , comme cela arrive 
d'ordinaire dans ces fortes de Conférences où l'on clierche phis la vic- 
toire, que la Vérité. Cependant l'Auteur du Manufcrii de Bttllait 
raconte laiTairc autrement d avec plus de (i [confiances. Après avoir 



■t d 71 CONCILE ni BASLË. Là,'. FUI. t,, 
pillé affei implemcnt , mils d'une iwm tll embrouillée, de b defu- ,^ lc 




n grie . pour le pri;- hiir:i!.lLr:i-il ...m:i.= Hcini,. Suctefleur pic. 
„ du Royaume , il vint en prendre pofleluon, non content de mépri- 

„ ln AUemins nos ennemis , qu'il neTitndroit point m Bolièm/fi 
„ n.rji ™ r.mrtlinr.s emre 1=1 [n ; ,n- j.: Omtitr, HUM les 1119» 

,, de Pnpie, & (i nom n'iheaniom un mur de 11 Ville pour y fiire V 
,, f.m t:i:rLL-. Yu.i: p^ii^c? loger > Sire, quelle fui notre L«!ii;i,;[ m: 
„ & notre nirptilë ^ l'un il- c-r-.t ^.■[■.i.'inn. 11 s'ell mis en e&r 
,. en «ir li'ïitrmcr II-, rntnicts , ne méditant que b ruine du R.oyiu- 
„ me de Bohême. 11 y eft entrt ivcc uni groSt Armée qu'il avoir , , 
„ levée chei b plupart de* Princes d' Allemagne nos Ennemis,& après 
„ il rir ravigi tout 1- Pj'i'i, il i frainc 1: Siège de Pnpie. Voyant 
^.i il n: ■/■:ry,t .1 baaz de U prendre , il i enlevé U Ccuron- 

n: Ray île i les [cliqua des Siinu,lc( Trérojs, Vjf Livres .lojoyiui 
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I 4 i. HIST. ni [a GUERRE s>< HU5SITES 

la Ci.i:h.a:na: . r.iraa.aàic j a: L paiàa 1..i,î rems cï les a ditrLpcï dix por- 
,, ;;• a;- I I ei'aal po:i' eu. >: . aj.ee l...n de recoirrioitre .011 Roi 

fi cruel, un homme fi profane , nous imn rcïrilusau- contraire 

„ rte Lanj^ue ( iVa^Mg") ce. de noue Nation, Si dorn:, Sire, votre 
„ .iiVcuiré vtur hirii' ;aa.a;nar l'ufn;' <]i;= nn.is lui fjidirn du Royaume 
„ de ISoKiimt, nou'L en avons ermunirtion de tout lee Barons, Gentils- 
„ hninmcs. Citoyens, Seigneurs & Sujets de ce Royaume, pourvu 
" ^ Vont Majelrc nous donne 6 parole Royale da- 11.1 :avl a-aï- ra- 

„ des de notre Rclipion , lavoir U Canrmitmim foui lu 
„ U Csmltic* publique J.-i Ceint!;, h .',;W fiïîitjji™ i i« />aro/< A 
;, I>,™ fjr , c~ .,« <■» .Vf .»..v lfj.fi, & M CltTjt U ptfifî* in 
„ iaar /«wVerj. Vont S.aaa.ia-a ce la: |:..i:at a: hçwer que n'aecep- 
„ tani pas le Royaume <à. lVli.,;.t , eVie îniàla- jouïr en mit de celui 
„ de Polotme, ou le coeferver qne par une m-andc crTufiiin de fang. 
., Sifi mnid d\ noire ennemi commun , & quand il aura détruit ou au 
„ moins fort iffoihli 1; Rr.yiaim: de liulicirie . il affina l celui dt 



NX VTI- !.. e Roi répondit à «ire Harangue > en ces ternies 
,W/ (Vini Nobita) mm ipp-wt imte it*b*r ipM vei icntil 
ï:,-i:|-.l-;ad Ra il Ui'grit wa rmyWr 01 «J|iiwim au « 
Ji.j ir.» ; *Wv j/»»!.™ 

- ' ™" 'ai'"'- : <f«f%«- "»' »' ' 

m, jf hu£i tWwa. «treisn-, fur nyrin-— t rfariM i 
iomiw (1 nmfni* w ™« «mm /*>"'« i'i^'p'ir U Scj.«a<i i 

M inJ.i,»,, ,!,%r!e,„,„, „.„; ,^,„:Ht , ,■,?:■,,,;■! J; 

,i,a: tl >- .w-MV frarr A.e.Jii.lal \V,r1:n:i.1 JJ-r A 

ne. CVJr pw m> f»e "-e-n" ^ni'/H' , 
tanner tu* oi mnftffm •<■■ m 4 — 1 - 

En même tems deui des Àmb»ffadeur 

I.i[)n:..cie..r,ndec™ 
autres le Roi le fit 1 



jp endroits où (tjiiumeroicot les HulTitcs. Ile forte que 

\,. s'ils iv-bient demeure' diïinrjj* djni da- lient fréquente! le Peuple 
jLjri.it cet rrm lu ne.- tarai privé CIL Si-rvirt divin (a). 

XXVIII. Lu n t s L » s peu de terni .ipiès jllimblj une llicrtc j Lu- 
blin pour délibérer avtc Ton Frtre IfVrWfur les offres de 11 Bohème. 
Les Arubaffadeuis sjj- érant rendus on leur fit leite réponfî. „ 11 ne 
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:::-i:::'!e eomre nous fi), nous remettons 
d: Dl:.l qui cil 1: v:i — .irdti i:,i,ne- r 
- 1 offices su Royaume de Bo- 



„ pi touie l'Edile, nous feront en forte de pidficr votre Royaume 

„ f 3 -,s voue I- imtïre. Cclt dans tmvui que nom 

„ envoyons eus Ambairideurs à i_ '■>■-'-! , pn.ir .iL-My-rr nvec lui ds 
,» moyens de vous ramener a la Foi. Catholique eV de vn-js rccoiuiilier 
„ avec l'nglife. Nous irritons en mime tiras au Sicgc Apoilolique, 

.. ■'. . 11. ! ! i: ■ ■ 

,. , !■ I ■ " ■ ■ ■ ■ .11' ■ 1 ■■■■■ ■■■■ 1 1.' 1 ■ 

,. [bu J-:>Lt hiifiiii.iTJ S.' ..;y.ii lniUr relui ïi:i rnoifir un autre 
R'.i .fii vnj. inoi'iciiir. Lu ce cas, l'un de nous deux pourroit 
„ accepter vos offres, fV fe changer du -Gouvernement > fi: même en 
H aï de jerus de ti part de ii^'"."^ . <: i. iinler abandonner 

" àv^Tconfer,™™ dd Siège AjXlique &). ° >1Un "' ' K»»* 

XXIX. Lf, telle de celte année le rafla comme le commencement Hi&î'ï- 
en brigandages, en incendies , en malTaercs, en profanations, cV en lipit-iuei. 
Sacrilèges. On raconte UW icKon des ^tos inhumaines & plus 

répandre le rcltc 1 terre (bj. A peu Jirb <n même vmilMv A Poli,- <h) lu», .i. 
W Huffite fit une aflion fi.il barbare dan, une efearmourhe qu'il 
eut avec quelques l'inin- .ù' v.i'.f fV Je l.ii'au- utih-Iii- r!e II Ville J" ''f : 
de Jv)»rW?. fur les frontières de la Sile'fir. Ayant eu le dclfus dans ■ fait. 
A:ri'.n'i il lit miiiJfr U mains , Le ne/. S.' k- oreilles an* prifon- 




du 91Us mlim par le Duc 
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H4 HIST. di nCOERO ces HUSSITES 
I4"°- Ton Impériale ft défendit vaillamment pendant 110 Mok Le Gouver- 
r^rr™m cn'ioiirt fureté ï KVfiUim Capirale du DiiWa owë 

cord/ > & même >uré fur les Saints Evangile^ ' Cependant* quand ta 
Garnifon (jui ne p. . . i v . 1 1 1 f:>siiT V :::iri.-i 11-. A l:îu;ï i:i> ,l [ :1 fi.!,!i r ,i (i.-- 
lit avec roui fes Bagages, I: Peuple de Prague alla ft jetrer fui leurs 
Chariots ee piller tout ee •ru'ii' a.onr.:. ciiiiul.n initie d; ccitc 
mauvaife foi rentra dan; la FonerelTe avec ferment de ft défendre juf- 
qu'a h dernier;' JV l.lr- d.- b.:r 1:..^. ■:!:- T':v;:i:c v::yn,ic bien 

*- ne l.i A ii.^-7 r:> pou:: ;:r:ir ]a:r k-m:n:, h *'.■[<.--,: 

déjà rendus un: ri.h , K:nir;:ir li.::: d.vvi; !i r'irucfc & U batti- 
rent plui fÏHT que jamais. Les Alliegeï fe dépendant en defesperct 
ruèrent d'abord cinci-ecns-einquante fepr nommes a crus de Prague ; 
de forte que ccî dernier! ne refufereni pas un accommodement ; les 
Affichez ayant fait mine de l'accepter, ceux de Prague leur envoyè- 
rent nour parlementer un Officier c[ui leur rinc ce Lancée : Atejfieitrj 

'rZ-'l* fr*u w« 'frr. ^Un Officier de la Carafon Tenait 

fiKUmm, / pp.»' ! Un, „Ui iifaft futile g, eZJifr, 

iit loiT^avu 

me de ceux de PBuue^'r Isqucllc l:r .VnYum (irrrirent^cie la Place 1 
IN, :■. ■!. IV.: ispoTté ce f > I r_ lu' I: de l i^.C:, 1, rl-dr 1 

corne un peu autrement, dan! le Manufcrit de BreIJau. On n'y par- 
le point de l'Infidélité de ceint de f rsgvie, mais on y ajoûre que le 
Gouverneur du Chîeeau ayant mil fur un Chariot pluficurs Manuf- 

-|t il la Couronne , le Peuple 1b enleva ; que 

- dans le Château pénétra julquEsdins 

rc plulieurj Livres qui furent auiTt 

populace a Prague & que le 



DiojlizM ByCô 



HISTOIRE 

DE LA' 

GUERRE 

H U S SI TES 

ET DU 

CONCILE DE BASLE. 



Q d:- :':ll(r, qil'i! npptlLoit pur d-irillon Us d- ^ 

g mil, cj- Jf/ bcAKX-f'itcj. 11 y Jv>ir Jlj3 fjit 
H aujannm lira: fi cruelle moiflbn, qu'il ne pou. 
• pl ( -.-i :;j^tï^ qi.j'v Klir.tT fn). Il pirur qu'il ^ 
ï iUli-mki q'i'itl M.jinci pir l'incendie fi 



i 4 « HIST. be ii GUERRE ni s HUSSITES Stoi 

du O.LWLiir A: Cnrijl^iti , ni: à..i"U lÎ.h IU1 i l; KU fa de Prclîlûntit'. 
EHh linai pouinnr ni",/ < ; i :,h.j pu ].■ t.M.rt i. SoUits qird- 
[es muini fut v,a:r i :i: dil ;ii)Ln[ qu.l lui k fiirt 

i , ; .\,,:, ..). 11,1: Zu' :J , ■•>]:. f.-.,tT !"ur 'x ^î.iii.illiii d: CU./rwjf 




m voilïm^ ti iil- TV,-.- 'T, Vu-.""^ d.mr le S^i^iieifr 

ïroil l'irt ennemi r.:l-;r;>rS. A -;i]ir.mnr (Ul'il voulnit l'aller 

■ atuqucr devant MLfc s'avança vas Uji , avec li- Tihrtta & Jnir [e 
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i..„ C ..;>,■. I 

II. ., ■ ■ ., 

M»r d, ,,„< m< A U te, Cri, 

t l:.,, >T ,.|:-,: 1 , l .v.-^Sri,:' 1 ll,r::|.r,l,... r .,,. I "r. A :iri lit dit qu'élit fui 

I I J i I qu.l 14.IE. 



II. ].,. nwmt A-»„r,:,M, iM», de m-,™ b Tn- ïn^to.s: 



■ye de « demie- eivln.ir n..n-.m.; l-.i:r ii:!lvs «< d;.n 
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it du CONCILE us BASLE. Ira. IX. 14; 
nts 1 furent Imita iuITi bien que qtidquB Seigneur) & quelqiis Doc 

leurs de Pncue, PUIL" r. ]Y..r [..; '..f.LlL II- l.i.r; l ][Ll:ir^, Ci]! 1- i( 
cil Je Ti*il>*ùti celui de (a} t ft un peu différent. Udit t.qu'oi 

cjntti & que la Chefs commandèrent d'éprgner 1; fjng. i^Qu'iln'; 
CU! que le Comimiuiint ■!- I; I '|-ii lui ;>:ivip:te', & !]jire eonilu 
on vient de le dire. j. Qil'i.i (itf.it L vie 1 itui qui vtn.droimr (imf 
(rire aux Artiele-i qu'il .l.ipl; !.tr,:„pt, , S- qu'oïl eue anc eux do 
CcmrercntB, ou o:i ].; J i-.-mr d'.ui-racraci S: dn leun 

à ceMer au teim, & i. :i: |'.'- ir ii-i h v.u:i.j:uur. 4. Qu'ayant obtens 

UH jlV.lt ■>..!.' d.lllvTLT , .]lL L : Mn: khnLUK' l'lflL\i : ]l'.S f^j^if." A 

on v -mac jurl L 



ai;*- 
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q p Irai mei 
11- < niivnil Jh Chnnmnn IU?;llu^ d; . 
.E liii-Ullc Lclilb. i:\bhi AlkmJiiJ uni 



quelque u'illVi-Kt fui mjllkrc; <!;i 
^'1 .-■an- 1 ■ . I> i I.. :■ ' i ■ i ■ i 1 1 ■■ I ,. 

L\x\i:; mflirc. d: moindre importance donr iai&a m rjpponc 13 ruine qu'en 
p&a. y. On 

' (jj raton iioriit uiprii Je li niiit'ir Je OiuSnli, Me fut Wrfe (ar 
M «ne B™"« V* un CU.rai Jiaj fc Diltiift de Srldmn fur 
(l) TojeifH^.i 
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i-it HtST. r.. i a GUERRE des HUSSÏTES 

Hl t*. plus retomber, aptes quoi il Inr annonçi 11 paix de h pin de ceux dt 
Prague, ïj/fc» r)|.[*me qu'une des C'ondiriisr.s du Til'ai fit qj- 

CCUX qui ne voudraient p^ J.rt;ei .1. iieli;;i-|i .:> .1: tri.i. iiii>it 

de terme pour vendre k-iets bicr.s, f-: le tet.ier où bon leur femble- 

(Tcurs^holiq^ tbrtir^ïcHeuti tffii<! P fu. 

î^ai'!'""'' m ^ ^ ,a[ r^™ 5 ^ ^.''^B 31 ^ Monaftere de Snùtrz ( 1} 

Lxxxiv. ^ ^ j, ^ fc jr^ananwn, h nu j,. ^ GenerKwg.orjd ffl 
déclarer , il lui 1. 1:111. jit i;i l luii^K J:.li|-.i :. !. I n.ti \ 1 . 

tr'.'/t. ''.l'i-.l-. p."- [ Ci.ii l:m ctJie. Si i e:L i[i:K u.Lielqu.\ Auteurs , fis mdres 

S, LXXXs'. furent 111.1l <■■'.'.-. 11 e, iii.ilq.K- T.ui.uiv. :-i;ii murent 100 Religieux 



(.tiTWjU, j. p iUcr IDU1 L.J vjfa & onumens ficret qu'il remit 1 Zu- 

h F ,n,m VI. Puisqu'on 1 prit de Cuireraberf;, e'tll iti l'occaiiori 
'' 'lu::: .i-.'i 1 1 1 1 1 "<■:. ■ '■ .1 1 11 :i .1:1 11 

trç à Couvert Ù- l.i:i' iirurili.i:i- <juu 1.^ H.,i- .1- li.il:ûme placèrent des 
Paifans dans 1:. I "tu: d:n: .-; K ■: .y .1 unie cil envi: ruine. Leur e^cup- 
t:eiL -L'rr.n Je deléidicr é\- Je ^.ùtive: k l'jis-, nus :l 1:11^:1 qu'ils iu\- 

dnnm de grands pm intrus, lu t.îr.iit de^éeheTX tbX', fi aurw 
Droits Royal!*, On les .-.iln:::::!: de r.)j:t i'^i'tc d'impôts & de fer- 
vitudes a- ils nu ruluv.sietu J'.ij.un S^ncut que du 71, rendi- 

rent de grands fervire- j 1-. H vn m: l.ii:* l L .,,L.iiiun que je vais raïon- 
tcr. Le Duc JJruiM/jWr |Q Duc de Bohème (:J pour veticer L. 
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\ba!is de bois qu'on a'.'.iu >■■■ li Mont.-ur.- 'l'i'il t":.si: 

reur mourut de (ra.-.nL , Lllir-.i^t M 0. Ml , Uni coup ferir. ' Li 
r.|'.irt de L-eic» qui niL'uu , fV cr,:rc aiui'-. I; Uaïquls de ftak , ac- 
!>li z du r"';.:s J: l.-ur Corps [c tcrioient Jppuysz fur des Arbres, fins 
ravoir remuer. Dm< i,tt; ii;-.,vi:>n lu li^Kmkiii en cun.ic bon 
arclié. Tout fur p-ilT".! in ri 1 dï Vii'ir. Les Cut;,mr*ipob ,:i mè- 
ne un pind nombre ivcc li'.irs fmes . Iv jctîérLT.r l.i:V s dtpnililkî 
us une Isrre S: nmfcude 1. ;['.;. .ji: un iaïi mlîi lu Coras morts. 

■ ! ■ ■ ::■ .:■ ■ ! . -L-:,i'!i :l i-i- ' : ' " ■ 



de la Vierge, dii il mie àtsHerajtsicSr.jl»iii/lâ. 



iji. i7s, relie* en partie brûlée drpui* quelques Années fa 
'"I. Ds CuniMM.o 

ta Campagne & k faire milTekr dé 



zi,,.. De 11 il s'm alla ranger & brûler k Campagne & h faire n 

!- m.-. h:v: di|-,- d .v.- ni ."-i- h.\.'. I ïn compte, plu? de ira 

, ^ ; c[lt eM[ft , foi, plr |. [„;, f: 




va, Itafc io, f. DiSiifl de ■Mm»». El 
du sircle x/. par y.™;. Dut de toitm. 
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c /™ ™" ^/T"' 

nnbrliTtr It Htifïilifme, lui pi 



eût une grande c-f-v « mouï I « .. t.tr: ..l,,:!.:, Con.n.n ion, I;",.' '<■";< 

dm.tpr.nicj t -, 4 \ I / . L ! > 

■m Ji Prtinivrt i reporterai in fon Cirait 
turque 1 '|'i- îlr[ii clic f.iir irrieiï qu'en .411. 

; . ■ 1 : . h ■ . 1 .■ 1. .1 1 1 .1 . . I 1 1 , te. t/j> ii '■. . 

I-. ,;„,, f.it palier S Hr.-n,.., I» CmiMo £ <:., il:: ks IJ.,f!m,. >,„ £V£ f '<- 
, Primitttri préchint i Prague fur quelquc^piiTage de \'A^d^fr fe 

n 1 rtipls 

& qui vouloir les livrer j.i L: fiiiLi-l-ifui que rmi de Fu- 

gue prirent 11 rtfukr.i: :i i n,;e,r;ii de d.ïeiidrc le Hulïitisr 



péril de leur- [lier,, S- de birs Vin , 1 l'eiemple dé. plulieurs autret 
Villes fa) qui evi.i.^r e'j.i rn. ]:: Tr.m-.' p,-i, Ik er, hii rent ernairt 

ckrde Miiiei.d.iv. .:. h u* i i., ni„v.i: f v,ik,i qui wsé. 



lo[ 11,.. 11 pri1 e , ÎU écrieir.-r pi, t.:iiu !., iiu!:L-ne de- Lettrée Ccnglintet 
rartm; tylnmml, t 



^Li mime année 1b Tiborito l'oints it 



«m de Prague ayant B 
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tr du CON'CILE de BASLE. Uv. IX. i f7 

mon dfb pis qui â . l.^L«vXn^ 




u CONCILE i 



niiièi.- rUlii>ieiius de l'Oidit 



f\FM ru--* u'v r..i.i-.-l:ii llirililt-r , lUl^ rtc..-.iirn. :viir dj:i. I.iir C.iilv-iir. 
Kllt-i y r.i iii iVinl.eniiiu ,i.ii1i.ill> .n:> ;-i.di ,!,■ VAii-.il. L'Hilloiie 
dii que 11 t«re rronblil ce MilTiin , ip h Sistui- i!; b Visite ,Ma- 
inraM U icic & que l'Enfin Jelus quelle ponoii lut mii'lc 
Boisl fur 11 bouche (b). W"^ 
i, et y.ir ir.ii.'t il- ■'in!' . m: ni. n. tiji:-i;< l\:r, il!.. ' V,' 
d; |i-dilLus la vin dt or ils bot baux. . 1 

«(■ (Hiitiiti) feu ii«Jî™ Fijlahtai qam, 
Invudial , 1*Uh Ttmpti fcftnv ordint JàtrAs 
E Jtttmf tUmmm rttÙKtt,qme txegtrai &gKi 

^k'.-i.iï , iri'-ri dixtrit ttdJtdtrA votai. 
Ht* mifiri mail Jni fini» enw rtcifl. 
Partît* trafoO. iimta m ftturJU fim 

Vllimtfîtrrt&t iÀf,diri imilitml dmv 
Xbçkjoi feriji» , Jô/rrt ttrri igfi immfiU , 
SoSj Cri GMrrlc, tout ikfainrii oJmftjr 

m*m , yî j&sa , («« Ai»™ i^mi 

Mnr» , fut Iffifim fffim» hf« 

XII. BiLiifi lémoinne qu'il n'i lien trnuvJ il' 1.' Ai:r;-iut lï' L -;ii.i 
Mii.-bnr 1= f'.iT.i I. Vilit .i, IsWr.' f ij i.:.; vukntn Cor,- S"*""'- 
janàiirt.-.. 11 li rmii-f-u-c rcimmc unt Ville ilOs-Ciiholiquc & même 
Sacerdoule, an mini ro-.iri- pbn:! Ai P™.. liant comme, elle ]é- 
!ït iT.irui,,"! i- T;liuiix>, il c'hjL; iniptis de ne trouver nulle part 
qu'elle eût fli prile & pillée pir en , (omme la mires Villes, d'iu- 
,'nl yVn <-.,.' elle Lvr.it d. ? u : .i pal rît.,1 J::.,i«.ii. I iM." . :>-..n 
rnl.:T(V« il i <">■..■■■; Jjm-Jr. M-:-.ii;.-ii: qu; .'"M-™' s'irait ren- 
due fous ternir-?! tonditions 1 ee.ii de Prague qui n'en ufenM pu 
-V- tL-it d inlv.irn-.niri- r-.i nlkiiii . nu- p-.r .MIL- T3Îfon qu'en memfll-- 
rr de St. K'nKtp» 1m f' Hidi'.r i: i , don. ils tonfcrvoient entots le tulre 

dont ils avoieni iforgne le Temple k Pngut. Il y mon 

v„-: : 1:1 m:.'-' :t i-e M^lk-e.f.i). -; J . I .>m.r t ..Rik™.p. t i.. 
Cij.uk D.iiiiil ie te nom. Bfc6tfiQ*it<««MirO. Jfeiwejlu. 
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1*1 HIST. oe la CUER.RE-PH HUSSJtTE' 
. » ils jW tfulirù 
Je Dieu par quelque fatalité 



tLSâf 



M U d'rgt , tf* ttgtnr à**i ii fajmm <k B»M»e & d*,, lr 

fdjk di Abrutit I' «MWjfi niMiii Ù itl jW di utfrtr le ittfir- 



r T PraguepdesCitoycnsde Tabor,de route la Nobleflcdes Villes & des ju- 
„ très Communauté? qui .:i:r n^u ks quiue A r s i ulc s ci-ddTus mention- 
„ nei, parce que te fini rnéprife nuvcrtemcnr les vérirez révèles dans 
„ tEoitine * qu'il ne rend qui perdre le Royaume. Que fi quel- 
„ ques Seigneur; , Gemil'hommes ou Ville» . ie dciaclient de nous 
„ pour adhérer audit Rm nu !t fr.-.viïsr , iprSs en avoir Été eon- 
,, . " t.-, p:. .]:-.. n. r moijrri>rres liilïïlain , & averus, ils fuhiront icspci- 
„ ni- riijvqiscsi cl-Jejfm. . 

„ 6. iT*» CmfîBtmat litirtl nom «mus flo vingt peribnns 
>, r*nvcs & integrcs , pour idmiiùltrer le Rojtuvi ftniùxt U vacance, 
„ t quant Connais du Yil'.i. ,[■: Pi; i:i.i'. ii:k| Sc.njii 1: ^ : : :i:li:t-, t.-.,; 
„ d'entre le! Grntilvhnramrs, i k tire dtlquels cil 2inr/,8i cinq Ju- 
if Os, on ne die pis de quel ordre} (ij. 

„ Nous leur donnera pkii ;i.ï.i'.',nr .mirr.r lu* Régent! de pou- 
„ VErner le Pais & d'y entretenir l'ordre «.' la tranquiliré. Tour ce 
>, re.'ôndront , ti '.i". :.:d.n:i?7.:r.t d'une commune vobr, fur 
. . i ■ !■ i.. ■ iprinjfi de b-nuie foi ftris 

„ onr le pouvoir de l'y conrnrindre & nous In appuyerons en cela de 
» toutes nos foire!. i^u-lum ]::■-. q nous commandent rie mar- 
ti cher nous irons, \ mui-i, ip'il n'y :ii quelque obil.icle invincible. 

des Rigcnrs dfplair aux autres ou lui Vittej de fa uiitcliori, on en 
„ filbOnuen un intre. Quand [] y au" quelque «s grave & difficile 
„ ipiu k-( Ktisor. n; wnrrnnr on décider, ik rnnVieionr deui Pré- 
„ rres Sr fur roui Msilrt Ja» «V frùkrtm pour 1er affilier de leurs 

„ 'ii . ■ i . . i '.In . ■ i, ' ' '. ■ 

- — iS-It la Provi&ucc ji^ms iVnri- 'in i;.ii , chacun rv"-" J - 



'.: L!Xc qudquc ji: 
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«fessa* 



admis 1 l'Audience, avec beaucmip t 

deïl . 

ce de 's#mmî*%- 



ce profufion for Ici lnu'ancts de l'Empereur. Mais V trie M Rljêm- 
h- : r l'iihd.Tic de [ii Siiiii i-c dtiiu: ne pliiit.ii pis, i " 



ooocu*s en on Termes "StoiiUCfHD Ejxfrrtar tUi go> 
„ «m, ïop'A /Wic.A M», AdMiù, ai Omiii Sic. ^ 
„ l#N fVj ifJpKurj C*et'.j£erJ( titmilihtmmti , j «*ffi &j Ftllu rj- à 
„ M lis tiliiai il Bshimi. Nous vous raifoiu livoir , qn'lprj i- 
i, pr>' qu'il ic tier.È une Diêrc en Bohcrae , mus y envoyons deus 
„ de ra Conlëiller! A; fidèlnMiriiftrcs pour vous uiilruirc de mn in- 
„ [entions. Elles oni toujours éie 1 . Il lerant encoit 1 tiVeofc, que 
„ le Pii! loit gouverné par de bonnes Loii & que vous cniretenici 
„ l'ordre Si h IranquililC, fur roui que vous preniex notre parti onn- 



r de inir In Riikcme en proye à tant de miui.C'eli 
wons toujours différé Si nous différons de deJrndre 
uconc tnpililé parce que nous ne voudrions pas don- 

cles pour klquels vous nous avez louvenr iollicitr:. 



„ lion de ce demi il joui 
ai iom que chacun de 

„ recevrons les avis qu'or 



{.| J!tf.b Ji Sit,r.l*[ !i lut il àufniB 
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x fini que ion! m liji:r:V:l!iii J.> putes lui-i-.jik- pur min 
pour mu, ;v:>iU™é S; fins un dclionneur qui voire tipokrni; 
, :.-.iL[;i-.:i noriirirt' du paiili. 1 . ( .Vit ce qu; viv.is rv pu;) lieront 
s Am!u:li.Lui>, ml" W"i qui I; r.itj Je in* intuitions, & ï.as 
II donnerez à I0US dtul , ou à l'un dcntr'eux la même créance 



" 7^ »u c^étoii lia 1 Conitanec m. 

., lui aviez donné, a. Tous lu -u-iriqu-ji cm >ïlk,i;n-.oi!.iit de la Foi 
„ Clu-f'tiennr; on! en la Bbnri de parler lu Concile de Conltanct. 1] 
n'y a eu que no, cxcï-LIlii-. Iioini:.;, '< i|iii un l'a refufée. Outre ce> 
„ la, poury appaver encore l'.irlronr fiit a Li Nation Bohémienne 
„ vous avtv. l'an brûler Maître Jirâiu di l',j:*t li:,mr.y: de n-.éiiiî 
„ qui iroit aile :'i p-ii (>:t- il; n:ei:i: lims 11 l'i.j ju.hl : (|-.ie f fui/» i.ï 
. M : '■)! ; ' :■ " ■ ' ■ t, >!,■'■■ .. 

" une Llled'E^mrnmiinication que le Pape 1 lancée contre les 



i la niine de tout le fl 

.1 I,:u 
bj..:ié a détachez c. 



. les publics, rj 

„ l.i i!..::eait j'reu Br a lang , m:' i-n:i mi i-.i -on-:- 

,, lion, & faru diilintii'i.i Ji: ■ié.uliw .m: Religieux. 7. Vousavcz 
„ fair tirer par des chevaux & brûler a Bieflaw un de nos Ciroyens 
„ nommÉ fan Cru/* , parce qu'il apptnuvoit b Communion Tous 1rs 
„ deux rlpccts. B. Vous avei liit riaoekc: la rite S quelques Ciro- 
„ yens de Brcflaw polir une fuite qu i 11 vérité ils avorent eoinira(é 
„ envers IVrMrjUi , miis qui a-oit i-c p.ud i-inée] & vous avei envoyé 
„ les antres en exil. 0. Voue Mijefté .1 jliue le Duché de Biabant 



;™jji»rm*]taï Ç 
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à: i l'infù dis 

Il 0»im:ii^ Je lloli' Tii \^ i InuIL' rT'. ii LV lL l" Lmpire , Impttii fo- 
ira (l), les joyaux , li MtJ':' Kn.^j , l-s l.nr::. ]in!ili.|Li^ h Di- 
plômes, & tou! ce ; ;'ïi mLit j Cirait: in. 4. D'cmpéchei les 
Njtiojisvoilïncs, fl: fiir [mit idk-. qui (■m: t.uiiprjfcs dans U Bohème 
(,), de nom rrnubler, & de répandre notre fimg. 5. Nous prions 
.i„1;"i . H rt Mncftc ce non* ::ire (ivmr I.". r,:„l;ition claire S! nette 
furies quatre Articles (4) , dr.nl noun fom.r.;. ^ululi™ rffoks de 

Mora^ToS jot? fouf ™™rdS t ti". Rn>ium * * Bol "™ c & b 

XVII. L'Empireui rie r^ t^ S rendre i une Déclmtion B 
(Ti neiïe, & vipotirLL.L. S:. ï.:i:hit fut ces Chefs, l ' 1 

,. Qu'il etnit in„,x-: n ; .lu fiippli ;c de «»/ & de JMm. d> 

D**'*t y ce des nrri / Lr, li.nl'i || ', qu'il ivoit pris en 

tu Concile b ditmk (on 1 iJr; (.'rir:i.1u i; du Ray.mriic 
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diffus. 
]:■.< I <s i iwtloppanr. ddns c< 



„ dcpenfes, pinmti tuant t 



4 indiltinftimcnt toutn loïtcs de por* , RclipieiK , M. 

gais de Ihcts , ai 



inj médians, & gem de ... 

„ une entautt tV aiiJ::; in'V.nr.lil; île lang ce de butin, j. Q_u{ 
c'étoil ces fureurs, & ^l; u!ipi;::z t", l av_.;a-.t airire contre eux Ici 
„ Princes voifins, qii'jinl. . .'mu ■'■ i:li:s-!j qu'il lâlloir impu- 
„ ter les malheur de la Bohème. Qu'il n'y as'nir nulle apparence, 3; 
que perfora»^ ne pourroit croire qu'il eût voulu dtffoler ainlî fou 

„ que pour les conrerver au Royaume, & empêcher que tout cela ne 
„ in; i'ii» * pillé comme le relte. Qu'il'e'prd de la Menlê du 

„ dn Grande qi.' 



„ les de bois dans VEglilc de Si. Vu de la Fdrterefle de S4m l^af^. 
„ C^nam:.inoiii je :k- hi p.^ \\ c'cll [iir que vi.us- prucndt? cnnlïr- 
„ mer vus Priïik'jcs (a), vous voulez encore eWirc la Imtc-n-Me md- 

„ me q e E„l fcs dédie» 1 

u Dieu , de ne point Jcunir/S 'làiûer dcrruue ta Tempte. Voul 



;on!L-4Jfiil ir.^i,.:j!!LE. 
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ht du CONCILE de BASLE. Lh. IX. 
„ ctlèbre rtlïdaicc du'ltoynul . 

„ 11 & dt SI. JW&- quatorze belles r.j-lifrs qui dipEiidninu u: ivirc 
„ Forrerefie. 'Que fi tous dtrrnrfa Ijiirre, vous vous laircnz , eV 
„ devint Dieu & Ji:uit! d; tj.l. k. Pruvis voj(i:l>, u:ic eomiili-,:, 
„ & «ne ignomini: irantlk-. V.r.n k> r.r.imtré; contre vous. Dieu 

„ dt lout II nin-ce & j ui:; luinc ii-rtpvibl; ; ejr viimi niamusi 
„ pu q«t ce Temple el! plut grande gloire de b Couronne de Bo- 
„ Wil M font inhumez Si. WturjUl & les autres Saint! un! Pi- 
„ rroni, uiITi bien t| iL 1 f-.;u;i::L;ir Ct.nirs :a:n Seigneur & Pot de 
„ rii-i-heureule & il; uis-'iir-ii M-.-:i-.nnv , ;vec quelques aurrei Sois 
„ eV IWes (,) eVc. 

XVIIL Pindint cette Diciteun: Annft d-enrimn aooooSi- I. 
léfiem fil irrupiinn en HiJ:i-:iv; si:i imiruiii ti« Villes de Fifitcod (i) * 
& de Trtmtna f)) , Se d; M» (4) . oit iU conmnrent de grands 

defordres. Mai! iyaiit n;:~i> que Z.jl.i ■.en'iir pour leur donner II 
ehafle il. fe mirer™, M<m Ik«.( l.e .Mjruii.ii; <!: IVe'hiv emrc 
djns un grand Jl:.mI, 11 iln <-lil e.i ^kn.:i, Liul!:;rermt un grand 
nombre de perfbnnes de l'un Sr Je l'aucc t-x; . qu'ils cliu]':i:-i'i: lts 
pieds, les mains &- le mz 1 pnilio-jrs enftiî. 11 ajoute qu'i-cetre nou- 
veUt, il fu^eondu queioui ]h Seg^scurs avec Iran Troupes , lcsPaï- 

obligea le Seigneur CeJefff dt Wummbtrt à eammsnder 3 Tes crus de 
ne pas pouffer les Siléfitns ; mais un «mm AnArùft Crief & Curé de 
1 I 1 ndement que les 

I ( C-jKj d rif délité puis qu'où auroi/" pfl 

conquérir roure b Sik'lie , s'il n'avoir p:s commande - i fts trou- 
pes d: ne poinl agir ; mais quelques* Seigneurs jullificrenl fa con- 



,c"aolr la pitrie &J*j* Zilt*. 
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tifs TÉinritu (i) pourluivit J t 



Eu le Sin-tmtm de l'Euchiriitic. ^toJr» rc'pondil que le Corps 
Jclus-Cli:ift iT,:i T è-.|-, k- ( ni prit qu'il n'en iïnil qu'un & qu'il 
devoir pas v avuir plalicurs hoilies iur l'aurel (i). Le Capitaine fut 
iniui il.-itttt rjnipiifitinii qu'il dtiraa un grand coup de poing 1 jW. 
lin & i'nuroil ('.îii'hi-ukr, il If i'réne ^i,-:,.> i.'.w.ir in:ei\M J ,e pr 
lui. Ces piilonuicrs arart tni remis entre les main! iAmhtiji, il 
eniniv-ni il Gt-nitr- , nii p: î-'-uit eiivii.in i % jours, il tj.li.i du 
ramener i les [tnlimcn 1 . Mi:' n'en privant venir ï bout il les ce 
d,:i:ir i I^iiÀk','.--. i : :.ii: ]' Ail!:?. Liplc Lf'.-rif', qui les fit mettre tL 
un CaeluiT JefLiuiiur m Peuple Je '.es vM'.cli , depeur qu'il n'en lûti 



les loutmens quelqui'-iir.s qui L:..i,ni .! i-i 't. 1rs ffiirimens fur l'Eucha- 
rifric (t). L'Archevêque les exhortant a. revenir a t'uniiei de l'Eglire 
4 il renoncer i leurs Erreurs. Ce u'rjl pu mm , dirent-ils en Touriant, 
:r,i .ï.ïj' Ih-i.'.iv--. r-ii" i< '■ , -MM millet, Â 
, i-,fi.i.i,r, Jevmt U fm, d, ti:«:L\rï}it. 
;m li-.ppiiie ii-,viT'.-iii;7 d'iiii- fi.ike de 
'- à fis prières, (j 



on [c TOitjar kur Dcrliv.im .. .■: Tlboruci fcmMtnr qud- 

M l _ I j. - I _ ■ ' . . cl'.. I- ii j i- '■ .i .iii e:; ii.imjr. L . t:.l.:i .lut Ca. 

ftstm EHiHat '.c i-iui gmd nombic, CmsM parait asoir éic deceidcfûierr. 



contre les Privilèges' de li Ville dépliil™ tu plus renlêi , & 1 

.-.'■illii (|LILli[lje Ijkn <!.im 11 Vi'.l-. On dir muii': qu'il y 
vul du Armurier, fini dnute Pijard, qui ne vnuiur ^pai accepter le 

pui&incdeïcnn n I 

Il Pl.im.e de MliM|[Li(Llifi;'. Il G'.:; n i- , il upuoit <]Ue cette eKliun 
illumeroit une diviiion parmi le Peuple (b). (l'eildommi^ qu'un ne 

lue pu être erniid riL-vin u^i 1 ::- L,h r t .-i .I'",; , in.lii-ror' c, ire 



l'Eglile de Jr. M:tif dini h vieille Villj . * autns Prèlrei 

mommerici fciircmtm: -.m h !.. [(::.'. S 'b. nmemens K-onuiiu) 
(]lli ne veulent pas craranur.isr les cr-.fïiis , ni chuter le> I lymnei 
:n lid^-ilnei: , \ ;]LC ■. , ù.i; lùlLilïi;; L|L'-'i 1-j: en lublbtue d 
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dent firhqdfcuil 



o miï. i : - îiv.'n- pfriLm tii-ux heures ,au 
;r, leur L;tr:; jvinr t-t- lue 517 liylti. fii- 
! np(>miii-i : t miiion ik dir pis quel 



Ville de PndaaJi\si\ 




HIS- 
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LIVRE 




.:i.u)l : *Lir* ,,[[.■ v.if- .!■, Aii.^-.lT'ii, 1:1 , 
r.rrp:r:,;-. I l'.irr: I., ?:■■> ,■ ;:i..t h H: p-in; 



, ce dcrrftt , <]u: li l-.-i l!«!i;i;ii.T.i 



171 HIST. dehCUCH.R.EdejHUSSITES 

s'accnmiiioÙLr j ;-:.:in:v,; riLlinr.^l:^ . le Roi leur Maître lé. ni' 
dioit H' [irnpertiii, pour ki n-Juiic par les armes* à cimdieion c 
riimpirnir île lin ou- -'■.ir.in.ir t' c c.mere les Chevaliers Tcill 
niqjL,, liïon l.iir an:viri[L'>n. L'Amln'liHe ïiu forr b*n reçoit, 
miiriL Swfav/iJ iirTïil p!l;i o,i:'. '■! n; l.ii il; , huiv qu' il lui p: 
pnfa un imri.iL^, ou r/iv li lï'il- , .in i.i.- I.i veuve &l!£<!:rfî.tr, i c 
il pionuie.iie J;- LÎui:r.;i n :i:r J.'t '.. Si'.(!i.i ivcc 100000. florins. 
Roi de Pdlop: .m.ii'.l -c dernier Miriv,': plus ivaniajjeiu , tnvo 
un r \u':i.ill"niiir à l :vhi. m mirer. M:.i^ r;r A:;i!nl::-.lL.i 
ay.-.ni ûiin .^mw.i ,:.:r-.i ii.n c^:.;iiii.in di Uuliûnc fut arriiid par 
I-luiTiti--, eV einuenv i l'i llj. - 1 - y "■ i il diminua lniiL'-iin^ prilni'ii: 
CL' qui :~ip ■ ■ ■! '.non lIl: mu, i 

lognc, Si feu Pren- li- Tlm LuIiujiilc , .le l'autre ce dernier re" 



irb. LVI. pes; il lu:? il.ni.iïidmr outi l- cU.i du fecaurs , en cas d'oppoiition. 

t ' i^ "l'-!' La:ï ^" lé-i.iidiiuu: iiu'.l'l- n.tvi'iicin avec plailïr, mais que 

li'ii'.'X i" lllr i!-- in>i-]ii* il' ne piiuniiïiir jv> '.ni en envoyer , farte qu'el- 

fufr.p. les émient occupées ailleurs, fur quoi l'Àrriballid.Lir le rcti- 



'EnfEIHI faifc.it avancer Tel troupes en Buricmc. Qjijnd 
vi fil- !n lï.'nti'.r:-, il Lnv.'.l ^J.iii--- :■' .liiif i qi! ; ! c| -, i : ■ Se.- 
; , iu il fivuii bun i;ir £ r.;i:innti, avec ordre de venir krroi.. 



Jrr-.l.. ■; l,. f3 ,.. . , , i , - i-.iC y^.L^: l^fll 
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IV. Ceux Je Fr.ie:M îileé.ie; J. [i iceni-iiir.'i.jn de. S.-ijnran 7:„!* tKIC 
ave; S^falnâ, impii-ertm l( Ci.Mii de X.iiy. ( Cenei.il rl'ur, '''■^.er, !t 
qua pas de s'y rcniiic dè> le r Je Pecrrnare -vec li ( r.-.il-i;, & | 0 :i f'ii'hlï^ 
Infjrutric, fli unie Le ■■]••.'] ei-.i: nu. ■line -> ..n- I.ilhliv.i lui 1k-, Tj d^ini;. 

V fi.r Kifi :inc l!; J.-.-.-.1.U- -.e.',i;L. j 1.-. P:e[iL. A 1 1.1 lamêllc 
d:h Ville ,!].™it m d;v.,i-:d.- le,, v.i di-v.,,,1 d„n Ht™. A " 

Ion ênru'e on fomi.L i >'.u;> k. fn nllo itiki J; 11 Vi'.l;, S: il n'y tut 
ré^l qnt- l'en ne fi: \ l.ii, A- i nr.n fini nvm.lf. A pris y avoir de. 
m-.;:ie Iv.ilt j..L;i; ' r ..".:r d.:r.u:r k. .l:.i:e' ; ;=l l I" i "e' , ,1 lll.l munir qucl- 
tji::> PLeii !:ie.j :i'vi:<e<. ,i.nim. Ci*!.!» tV OaiinAirg.. 

V. L» Garnilôri de Pripue 
£rûlTe Armcc, sYe.jLilok - 



l'Année. «V ft rerdil i Cn!in 
attendre de pied l'irrr.e ''en^nii. 
à e;e.k-<!j i'iuiJ tsi:;-3!c qi:'\l - 

& 1 Tnrnaa au vmiiv.— d' Il 
Ce Cl:-li.l' l!le:iil,'i rnii: l-.n je 
i[, ,;„•;,, de l Jrmil 1m; 



■ Ici Hongrois avoicr 
CHracii eplcment ci 
le liège devant Bn>4 



if t j i nnurqiit qi-e h Mnr.rés'i: m le mii'iM-! Apôtres que 11 lio- 

Lmc, c-clc-.i-j.i.-; , H t 1 ;™ Moin;-! <J,"C!, C)ri"ÏJ ; & Mnbidin: i 

'"'inifmc, ivant que ,!c pin.i tï c:i liciliime. 
de la Mmavit le, même.; OMemciorB qu'on 
c de cette Hrftotre , fur lw divers charige- 
r-'i : :i .'■eu< . O'. :. -i- : 1 1 ' nu Hifrorien ds 
■ 1 ■ ' I ■ ■ .■ ■■■ ■ iri n d: : 

.iîdéraiîlcs, puifquclB Leltirt, qiti furent 
Vante, avant & .iprh le fnpnlice de Jttm 

la Bufic de Mrrrin V. dvfipne l'ni s}\ y.. 
ayant point ttminr. Hliir iim , ? iVrn 
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ÎT NuÏÏdît de"crr.c l'rovmee. L'un a m 1 1.-,^; I.VfciSf^ufS 
ut, preriiriic i'iieii: eiie.it. lit fjfun.l V-.lk- I'. . .1 ! e. r. 1 lit il; la M 0 ra- 
vic. L'juru CIDir Mr,V.« j.dv il/(,Vt^i , qui tu, 

puii Km de Hohenn. Cci;imc ils n";.nn.:n p,.i,ir de plus ardent en- 
iiLmi que ÏE.eqii.- JftWi. , il. .îlléVmi .uiirunT tt vileureui Prclar , 
111 f« Troupes en déroule. De M 



■Ile de kfiii'W » & s 'emparèrent de !i \ il!e, après de 

M.liv lj i'..T':eir- J"ll( lï hilTl deklldllt p.ir J;OX V . 

), qm y corroient, que te HruW " 



Il i'oncreire fut 11 i)UTS deknjiit 
>y ramr 
décamper avec quelque 
Ili reenmmencéi — — ■ 
,le vigueur , ,~< 



a effet l'attaque ] 



pelle" tn Hongrie par l'Empereur fin Irau-pére^, il chargea l'EïÉqut de 

B«x(î« dr K**fldl dani la Fonoiffc dc'»M.™ i 'i- Mail ec Seijjncur 

re:le !i) qu'il ivmi inpinvir.t bien pourvue de [ouïe* les choies nc- 
ccITairci pour foutenir 1111 iie':ie. Omit que (iieee fur une Jiaure mon- 
lagne, elle pouvoir le de-iendit lonii-reui. . ... :11111e elle le fit en erTet, fi 
bien qu'il faillir abind.uuier l'cntrepnle. I.'L.eque fut plus heurctut 
dms l'attaque de 11 F.uieie le de I'j,^;^ 11.11 -nciiinti au Seigneur de 
Oymrc. Elle ft midi- eniin nues une i-.l- ràreuft r.fiftanee. Le Gé- 
néral de FWJW» fur bielle 1 rn.->;'i dm; celle nuque. L'L.équé von- 
loi: encore airjquri une mire l'U.c 1 i.ifinc . îiurm.iev C>Att.iu-*iKf ou 
Aënf-Ckvcl finii e lur i::i .:"nip<- curie d,s rv.is , ft; des rnontirjr.es, 
oii un Seigneur (b) Huliite avoit bille Gamiïiin , en s'en retournant 
ci, Bohême. Mnii ,<>,„mii 11 l.iih.n tr.ilt Û.11 nv.meee, il fuivii le cim- 

1: 1: ■ t LC I il' 1 .■ 1 I 1 ! ■ .■ '1 . 1 :i 

ra i Krimfir avec un Régiment de rantiflins pour abfen'cr te en- 
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deux Innées précédent..!/-".'"/: pnïird; Fluraict le il. de Septembre 
de i 4 io.,a: arriva i IUiuc le ;:. 11 y ùt ncu comme unVJicutu- 
telairc. Cène Capitale H'.i'- m clin çr.nd ïxluin d'un puiflanr Ré- 
parateur de Tes hic-chc-;, ay.mr niuiM:r' i-i pro^: au premier oc- 
' cupant depuis le Schifrtic » perfonne ne fc mettait en peine de tenii en 



, licceant toujours comme T'ipc à PenijtoU. Aprè\ avoir inurile- 
moil employé les cnilur;. r.i-,:k'furt:i',-.n- par I- Minillère du Cardinal 
Memad, Marrin jun.n-.t qi;'i'. i-.'y r.u.ii pVs de n-ITdiaiî que dans b 
voye des aimes , envoya le Cardinal Pierre de Fonfcta ci: I Llpn^nï pour 
y faire exécuter h Croifadr. [.> C, ix»!!:,,,, iroir dn pl„s difficile!. 



. La Csliille én.ir .itLliifit p.ir dis runctuvm w.ur le 

--. meut pendant U Stinmiit , & i<< imv.-c:iiot, rtr.ninit tour 

le rcflc de l'Elpisnc ci échec, (."cil finir lu alJimpir nue J/sni» 
P. envoya l'Evtquc de M«bx à J™ Roi Je Caflilk pour négotier 

VIII. On vient de voit en palTinl quel ctoit iktl rira de la 
Fruité. Tille ne fut p.» puil'.c -n; !.■ linnuii Traité de Troie , oîi ; 
Henri y. Roi'd'A n S ktvrr; ipmdâ l.jj.Vrw d: France à condition 

Tl'i îUclufiori du Daup^n^Je'troCe'dan'ri'Hilloî'te' de France' 
du l>. D.rWf cetre pirtieirlnr-.ré .111 rtLMr.k ! LccIcIii[1l.|l:c. II pa- 
rtit, dit-il, $.! nSjre imj-.'. ."■;( iïjr: : :;<rn , Il -Die rie Bourgogne , 
ri- ifl Eeivjîrev agir i Rame pour faire approuver par te Pape Martin 

{*! île FrLu (l.). Il . ■ 1 1 ■■ 1 ■ : I' . 1 urriméli l> .lu coupon! I 
cca Guerres, fuit pour ,r. rir^r du yii'.li: , :■:[! pour Te* pacifier. On 1 
voie une Lettre de lu '■ llmi l'. p-.n Venger , comme il en dnn- 
Doît i'efperJKC, S faire rétablir en France, Si en Angleterre fur l'on- 



.1 HIST. ot la GUERRE des H\ 

m niai, ln droite (ps te Si;-; Je K™i pn'KnJ 
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^tri <JFïï la nuic ivcc qutlqun Cavaliers pour y tnlrfr> & un Corpt 




"'■yi 1 r c: . M:,| i i , n 1 

niLn; i!i ;,t;: 1; ui^.i, c:r.l.n;ir î u:i; Tut: , f.mic d'i-irei 



pv-.it-étie Je murj»; , & .ii.i:h mi- ILi Mira m Écqutftrc tmrc Ici 
fil .1 : Tl ^ d;' Maliiui.^» il : : : n::ir.i .!■! ['.'Tic ne IlilTnnl pi* fiirt 

bonne opinion de lui. Il léin'jloit qui il::c iin.iile (kit pacifier te' 
troubles de N.ipks. M.'is il s'iltvs Je r.'inHLi ln.mil L-rics cnne le 
Pint, &■ h Reine y-j.-ï.-. L'fcbTdnn <]u<.l!o avoir, faiie A'jllfkmfi 
ù'Àrragon pour lui luetccii :.u R.iyjLLiiie de K.ipki Jouiioir beaucoup 



i!o HIST. d s la GUliRRE uts HtTSSITES r , 

d'ojnbngj 1 ce Pontife, qui il- e: [ï^vnii: i L Louis jTjfs- 
D'ailleurs cent ! J i i i - ; -.K- r; , <\ .■ l.i rhinibn; A]"ifto- 

nienr. Elle tmp^h'Mi il: , L p.mvoit , l'cntrtc des 

ïùe oblige d'adtilT! ^ 15 

tiques , S: M I: i lin K-AUX.. S ■.:.!., ,1: il: p.y:.r i' 

v.'.~:i:r\ -liiui , ri re'k'.vvv , ju:i|i:':; . l- ■pi", îk u"ll Nri.fiit i la Cliam- 

« &^Jfo n D r^op™.' 'ccTrr.icr".>e foidSr'^ fait™£ 
fes orientions eu Rhii i:.. Vipk. (i:v Vedopti™ de Jimu. H 
pTicni.it mlli qu i) 3.: r irrLiv:iT p=r fa, de iWIL™ , pi. .liW 
'i il. . ■■].!■■ ■ Mi". '. :: ipflufé 11 fille Je 

ouvdlct fa 

bi, dans des dé- 
fiances reriprnqtif l'un \ Vi'^.li-.I ,L I rjtr, .ne thtr.he.inii que le! oc. 
caftons de le détruire fij, M.n. I." l-épi. de M-m>* K firent fi bien 
■■ cj"- loin k- p.nilii. A li pi.il .1: .i l'.n: /.....j à'jfajeu reflitua 
iAtfbn.fi, & 1 7M»»tk> l'j.-..,, c:,i7i .w m Viiila m feqnellir. Les 

cu™d™i , m" q ' mrs^me&^t 
féHjj^ie fn I p n feonn. Jtm- 



,r Mari kCoiiei!; C nx.l.nre qui 
nie pir .. lr .o BlII: de ,V.t-»„ f. auPa 
li'i d: ITir.lik Jl- lî.lr.il.iiï, & nul Cluii. lir.ei 

rinriptui* Autxuaos ceïe'c fiftim" & delà 
eux & ki i- piiiili'iK. 41 d'tmi ki mime. t>i- 
& de ;:i,-r.; , S" -1 IT.vJqL- 
:=iv,-,yj oUlJL 1: ,, c.r; L vl ,U lT.vequt dt 5r. />+■ 
':ovii!tv. M-.-.i,k:::i:., d; Km, piH éxin- 
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ia les relis du Schiime, qui fuhfilloienc encore Ane quelqt 
droits (a). 

y. Hi/la. Qjioiquec; 




mlïrnt Jljj ci.n.Lin'i.z plu' d'u::.- h il v en ivoil encore de 
reji-.iidi^ chas l'Italie . eV l-ir lï.li,s ]i .Miivrie d'Anconc, Le Pa- 
pe y envoya dem t .- J : . p.n: 1. . oi-.:-i:iiivr par 3i uoyc dft ar- 

(kcrércnr. ces pauvre ^ti^ , iiiiicin n..n : a- j lïini: dans Ici 
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Chevaliers tt trouva m 1597. à la fameufc Bataille de Kiomli qui fut 
fitatafeauiCh Ccfs 14 - 

& par b licence du Soldai. Sglan*4 huahat qui émit 1 b tète de 

( 1; ,■. .1. 1 :< i' 1 .! 1 ■ 1 .'i ■ .1 ■ : 11 .' . 1 ■ ■! , 

IZ/ilii Fkuv'd'ii #r d &Miri i ni Uftmi CbriiioL ]n Vu àtU 

fâs Airab. I* Rti é" U GrtxtAîitim otcotlix* dt dotiitur , prirtm vie 

dus GAlinubU Xifyim, m» tiipir'* tr-mritjimm i «tWejfaJ.Quil- ;jir.i>.VI.p 

ques innées après le Grand Maine .1; llk>.lr< .-.v<v Il-, C-isvalier* Te "7- 

trouva engage dans une mtetre avec Tdiml-K, qui après avoir dompte 

tejeut vouloir s'jl'LjîaLr Lias L: !ïn...> J- I .■.;„:.■.-.,;. Ct C: il;:i:uj ,l 

mourut peu de temps april avoir prit H» (11) , où les Chevalier!, (Wenitir. 

félon notre Auteur, lipialerent îcur valrur.cV après avoir fait la paix 

es pour la fureté des Mes de U Rrligit*, & dans 



te vue il fc tendit n._ 

a il milles de Laxfe, l'une des Ifles qui appartenue 



dm dit* f.«.-, 

i Jn,/. CJi. iu/i P«t ^ ™ M i S*d-Omj! ,e* d* Le- 
ttféii, dihf,fUfi<trtiu.f*Tfrit, & meq-4 <mt Q**ifm ii Ttr- 
uni Tamcrlan <uair ùrffir ^"1 rnre Mm , cr Au "~iit uni; 
nuit e» <n«/ khm. i. ftifofî ,Ut*ft n^We «» ™«vrlr , yil 
JÎI Jir.V jkrlt rte i U t™:e .aW Prayilfli aul (evenfài in £1 

cuir dVoj-m (cj. Depuis ce icmpl-ll, Je», U nYc^e^Marèiha! de {')!■ if 



pj lt t ILiiodcs pour aller fë. 
Chypre qui vouloit l'eule™ 

piL'-i f;-:.- L\p: : .liri::i: j 

Chypre les Gu-.cis , i- : 

i,,- i r,ii.j„, ■;, ,-.i,w.: ,-. 



peufe valeur contre plus de ijooo. de CCS Barbares, qui dèTendnimt 
ks bords de la Mer , 6V les repoulfétenl jusques dans Trîpeli. Mais 
)t-i G.iiûjuï Clirtiieiii ii'nlm; "l^.uii::; ,:h.- P'.iee trop bien défendue 
ie rembarquèrent pour palTrr ï Btimi, Ville de la MiWie tiès-conlidc- 



(■] •t./^r. p. dn foui dis 



i!S HIST.BiL* C U EURE rus H U SS ITH S 

table dont ils l'crapirirenr. Après «s couda afe heurojfcs le Grand 

M-.irr; mi" 1-. d.- . A '™ t = ll = <ic taaa-.mh. I J . :n- 

:,: MJuii rcck.clv. !.. kLï a. ce lo Chevaliers de Rlio- 

iditions fou ftvonbta i l'Oidn (ij. 



. No.ii «m du i]' 1 '' 1 lf T'i-'voii m mime temps <k 

]'J|:^.qjL avnvir tillil nief, Nm.jiu J.-j,, I; 

:i:r,i-,S- .1m- lOi.liedfi x S - 1 j >=_'.! t . -. i-i ir.ii'iBTilim l'un ,1c I j 
■. Le I :>ir.-ir.t ttd.' . les Chevalins qui ttoient en Ojitr 
m de Fiance, de CrA:\\:, iv il Leiilc, X u'-.ir: priit VA 
lu Grand Maître, q 



„ /ir»s. : Myi7.Viccd[hir de Lïc'wir fil. , te les Papes Sutcîrtèurs A'Vr- 
„ tri* VI. pnur retenir d::i> O'jiditiiiî i;. ( ït v.-.'Xv Ai s i- . v/i, 
„ Italiens, Annlois, enn des Royaumes du Notd, de Bohème, âc 
„ de Hongrie, ' leur avoient donné pour Chef! des Commandeur! Iu- 
„ liens, qui fous 11 non A. [.r.irci™ ,!n .IMn , i- ,,„,i:i-, t fi | ; , 
„ Grande Maîlrife liit i:i vaut, (n.viïï>« cette paniède l'Or- 
„ die v fins n :. ■■: 11 :.■ ■ i :i .. 1 

„ Eflc.'qm vnyoit fs fotees jratagées , 4: qui depuis long temps ne 

ifoàs» feurfo duCoips de l'Ordre (b). * 
Ce ScJirfme , comme on l'a vû ailleurs , dormi lieu lu Concile de 

de ^"command™'. Des qu'^a-At r. y On (hT\c%imà 
Maine plein d'efpera:,ce de v:-..r I." l'r.ivcs C nrcriéns réunir leurs Forces 

[ rn_ de U Cbïëùmté , pour leur 'repreïenter , n/L 

' ■■■-.■:■:■/■!- I jrnnlin, t> ij* il fallait frofitr in i*rrrit rtlifcj Jln. 

f ,:;: rat a» JW, 7wi a», /l i#»t»™, f.fi,<af*», * 
in .IÏÏjj'i at ,î» i; i-jr;«. r,: P.i;-; T.:-n:i-.: i ,-. projet , & donna une 
Bulle par laquelle il d&uroil ft» n> MHS* le Sul légitime 
Grand Martre de tous les Chevalins de l'Ordre de Sr. jttm dt 7é- 
mfitm (c). Ce Fut tu vertu de ente Bulle que NnUit aflembla un 
Ch. i>LTiL L'entrai a Nice, 3e puis à Aix en PrtvriKt pour réunir tous 



Rltmen! de « Chapitre (A), Le Schifine , comme on (kit , ne fut 
point (teint par 1e Concile de Pife. 7m» XXIII. ilTei connu par les 
Iliftoiies del'ùe, (t de Cooftance, eV d'aptes elles par M. l'Abhf de 



it du CONCILE m BAS LE. Ihi. X. ,S 7 
Virlll, luctéda à ^lixmdr, V. produit que Br™* Jï//. & 
Jïf. ft miintenoieiri Prats. 

Z'CW™, dit ne AbU, yï «i i. »*£ ai'.W (y par u ( , 

Simonie qu'y ererçoit Je f XXIII. rinfi que par toDI lilfcun. C'cft et 
qui englfjt» I( Confal i!: iU.r.U-. î ivrirc i ce i'ipt une Lettre forte 
& toucJiintc dont nom Hifhorien a donne le précii avec là nsnnc' ûr . 
dimire. Miis l'Ordre ne tin de imt Lrrm qu'une ûtii&rrran .trti- 
ltcctc..Lc Concile ite CrmitMift ivm, va:::,n eu pirtie, terminé is 
fi. iim:,l: C;i l:iH M n"ï- .Ja!a !-J uiiiiincr dîni foa Ordre fore 

ime nftrrAUe 1er Pmun , dti Rtcrwxrt , f> dei fini emieni (ni!^ 



Républicain de f0rdre,c'ijr q*'uJ!î/!oit iortwq*tr à Rtadel un Ch*- 



pçfi le fijnde e«.e Gnwi. £rrà 



r^o-/ général, y imiîler par nie à/trio» le pfo'grj 

par nue Dtfm mit* fatùznUtre > if/ Prieurs de Lemta'ilie , d? I '/Kijè , de 
Rome , r-r de Pifi, qui jnpt* alors ruait*! paru les plus tbiintt. de re- 
lier de l'Ordre , fur aurifie fer les Deirels d'un Cbapùrt gntrei , cm 
ane (Vire an.afio^fmiiin.f.ii: i.,:;:ir!l, rt)ià« .'.(;«:/>'.,.-; iruvimi»! d; 
[Ordre , décernai Us peines fnVtt Jnprm i prepo, arnre tel défitûjfanl 
lu nlrafi.iril. 

Pour exécuter heurci:l : T]i::u .V f.:::j't A'.'j.'.'.rL ::iv'vn ri J: i Ca- 
valiers nommé <rV fAT", Trtfurier conventuel, fous le titre de 
Villreur & de Corrr^L-.i. [l. 411111. ■ lenre- J; Lnrnliartlij, de 
Vernie, de Rume, & de [>if>. Cn Chevaliers Itjïcnj ayant tecon- 
i:-i M^n:i i'. \~; r.v.;n::c:iE :Lli. J'J Glu:;-. Mli:ie ^..lurv:: .i ['> 



le derejltr. Le, Cires!»,, ,.i «',5.r ^.m Oie'dicaces, 

scnàrafrienl ruse jtjl pinr célébrer leur r/wriw , r> I(r «i r> (ex 



,13 HIST. si la CUEÏRE Bit HUSSITES Src. 
w»iir™tt.i!» bftmt de Ufatfi J* G,*U M Art; 
ttmwfit* d, drn^r , & à, ftbxmr fi, inanm p.„ ,-j n ,fi,„ 
mtr ttmnj* * " O^futt f Pf j.i hitafau 

^ ci,™ di tOrdr, a drnUr, dli» fi U, fi„ 

Sr .:■;:„! r, i; -.i>::l >--"-■■ ,,.<.( *m „..;.. 

(*Uf a« /«.r f •* «« fluAJjnASM. Pt* dr Hmpi fru 

£L*r U ~n. « A * /'«**< V U , a <' tel]!**. S. Çfa. 

« fui rtmplie pii FrAï -rf"""' A™™ « * ^ . A fnW 

ACtubim, Dr.fUrd,ÏOntn,& Grvd Pria* de Om, ,m GrA.i 
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Lmdxrm , c'cft-a-dirt , Couronne du Plïs,ill rtt 

de Francfort avec de niMvslIet rmTK.miw ils furent s 

rmtnir.r d; imiter 1; l>;i"s. En même temps cei 

allèrent devînt la Tralcrcflc de Landscron , & l'en étrnr empare! , ils la 
rafrrait par oidrt de SlffmmL Ceux de Prague mirent dans le 
[c lieK d;vi:n !j Ville de £Wrrt, la prirent, & y mirait 
tout I fit S: I rang S'fent mirei de B dam un Kimrt; toUbi, ils 

f:ii:-s J: M::!./, q-i t: .r ir.tâiiv:: 1 l'i.^t*. 
V III. Cf. pendant SigiiTtcid Csriiri fit fiiil întret- 1 Prapie avec. 
*■ lûno. chevaux. Il faut remarquer qu'il y avoit alcra imk niiri* tWv 

Irtîques. Les Grandi, lu moins pnur la plupart, rtno 

rw.4. Les TaboritP. & Z«(.a leur wie.ne 
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dus HUSSTTES 

es allégeants voyanr donrque 
un» «11 aw> ™— ~— -flt PI"* <ï bitn fortifiée de là 

nature , d'ailleurs munie de tout ee gui étoit néccflairc pour foutenir 
un fit'pc » et défendue par des gens fort braves , ils s'avilaent de te 
(:■;:■.;■'-:■!:-. (■:■ fin :1; j;trïr ii»K Itun machints aouo. ronneaua^pleins 

fi horrible panteur, qurles pauvret Soldais en pcridoknr. Les dfnts 
f.:m:\.i nl il-' :ir,. , \ \\-. ;-r..i: :ir :.| ir.l.v llir T.urcs , quoi qu'jls 
(m^:cv:l;a:t n.-..i.o;::i fhni^ .i.: h .V cïn'r.i.- Tin-paré, pour cm- 
p. . I r. .p:i itt;c jui.iin- ,, .ir n: nacrât , il n'y rut pas moyen d'en 
i . . . ' ■ i ■ h i i i iinfcnlir a une-Trlvs de 1 j> 

Ce terme expiré »on recommença l'attaque avec une nouvelle vigueur.' 

Htrlife de Prague pour en lâire des boule" qu'ils lançoiml; dans la Place, 
& fur tout Inr une Totu^qui^Jei ' nc ^£^^^J^™P .' P"™! 1 » 

allicrrcz , l'ayant garrotc, ils le polrcrent en un endroit, de terre Tour 

bamn .^"teut dTitrael !"iï "atoit^né'quwï B <i rtilrd ^X^onaou- 
avilra. de ce- 



lé Prague n'agirnimt point rie ce c6té-la. Ils s'y trompèrent 
fil Kj**< pourranr, car les aiTic'gcants prenant cela pour une înfuEte , n'en-batti- 
JViv.ub. liipr. rent que plus vigourerdement la Place. Cependant aucun coup ne por- 
% e irt' r ' a< "' le <:,m ; <n '■- |!r ";-'"> ;l e.iv - n-.rra;, , 

IhtsLliÇaa voyant que fa bonne fortune l'avoiï jauvéi le délièrent, cV le laiflcrenr. 
LUI. aller (a). 

L'Armé<lm- V. L i fic'ge durcit encore lors que. l'Armée Allemande arriva en 
rcriiltJr&u. Bohême. Les Archcvîquts de Mnjnct, de Trhus, de Ojgw, le! 

^lecteurs du Pibtinat, deiaari, de B™A6™r( , le Duc de Hrmi- 

miA, k Duc de Mifmt, y avoient envoyé leurs munies , & le Prin- 
Kjf ce de PUam (O crmrnandcir l' Aimée. " Ce Gmér.il travail fnire le- 

ilt I; t-.iix Oriïrjj! .1! ■ -û,-^- Zr.-rr (I.) îi:v: ,[m il,!. 

"i. f ri [:,:m - ni: s'L":-i.'n- rOTlILJ qi::r,ti7< -.il- ^Lns dr la c.impagnc, 

■nul bien que dans daines Villes, pour éviter la fureur du Soldat Al- 
It- 

jenunpje rnie^ru&gc de l'Aie n'étoir par ancre Inrtntf.^reMct ^ ajasi ^ rrifati 
(i) Ville et i Miûiic en Imite Sue, elle «1 Capitale du ve.ijtl.nd. 



. Digjjnod b. Gi.H.yL- 
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tes leurs machines JTguerre , ils battirent d'abord ti Ptve avec beau- * 
coup de fureur» mai; clk ^ JlI r.^c v*v.\ J: valeur que Phrwrii, 
craiimanc pour le fucces, s'avifa de ce ilratagëme. Il fit ramalfer quan- 
lilé de pigeons, fi de moineau* , 4: leur ayant attaché 1 à la queue de 
la poil, & du foulTre ,n Jeu: > il 1^ l-tlia djis la Ville , croyant y 
■ ' . I ■ . . .1 ■ • ■ , ■ ii ■ ..m m ; , 

ia Ville c „ 

fi \^ Mort**. 



cendic gagna un fi grand norabre de tentes que tout le camp étoic en 
flanur-es. Les arTie-f;^ ;:imI:[.ik: 'en; c-j-iilrci-inion T s'allèrent jetrer 

il:: ]:-. rl : :ji:-rM lf, li.iivr.i : il l"ui:e, S If. . lu ii™: ^i^ ;i l-r.V m,- f :i: > 

(b). Un iurre Hiltonm de Bohimc ran vient h M de c :[ , ; déroute iS^M 

totale dti Allemand, mail il ne parle point de l'incendie arrivé par le! finir, 

nijuliv !'■:,■ ffr;i. il i\: eue is lui .illir.'rariti , qui mirent le feu i S)-"!'?™- 

leur camp , lu, la nouvelle que ZiAf accourait au recourt de la Ville u b 

r»se une rjroflc armfc (c}. . t,t. 

Vf. S i c 1 1 h o M D, cependant. , dvfefpérant de pouvoir conqué- Fru^i xafi 

Muravts s'ttoient jomn Ira BcbemieiB E 'Smr^u', t iI fit de 
cette Province 1 l r Archiduc Albm fon Gendre , \ condition de la 

qutlques troupes auxiliaires de l'Empereur. 11 aflïcgea d'abord la Ville 
de Jmiax (i) , qui avoir embraffé le Hulfirisme. Le Jmim- 
bcrgnii ijmt ^ppellc Zij^ ï leur fecours , il Leur envoya Prtcsf^Mflji 

idiocre fortune. Il " 
ier, le fit voyager 

liipr.^r.L', dmi la Terre Sainte. A Ton i 

m J. r.ncr l'rcirc , ï ce qu'on prétend maigre lui , c? ly.ii l-n lit 



mien apparemment de médiocre fortune. Il fut adopté par fon Oncle 
maternel, qui le fit 1 
Efpifine, & dans L 

ordonner Prêtre , a ce qu'on prétend malgré lui ... 

le nom de &fi. Mai) lors que la guerre des Huîtres s'allurru, il quit- 
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p«lll main i =1 travers de l'Armée des adie'geajits, entra dans Jm. 
ifi-.ri , Ij UUIL7-.-J'. J- iJVKF , fi challi enfin l'Armée ennemie. 

i. c mois M. 

VU. Pour; rtvtrir (,■:,,* ,],■ (.>;;,;„ , ;, ; 3 :li:'-z i.'.vir 
; tenu une Tv^e. d: queltuci ;L>jr; ai A-.;toir.:i: jr.v: '.Jïu-.t ,- 
uns des alïlêpeants 1 leur venir rendre vifire. Ils les rcealfrent fplen- 
didcmrnt pendant 4. jours , & quoi qu'il y eût ftjandc dùetre dans 
la Plate, us fe vantaient d'avoir encore aUci de vivres pour ttm 

foi* r^d'iu^tobkhllLi vifiuaiur^Les OffiatH™"^!^ 

pnr mndîuti foutrrrr.™. Cejuiidi:! r comme il fnitiil dis Ion p-ind 
Froid , les affic^cants demeuroienr presque dans l'inaction aupre, de 
letlrs foyers , attendant lâris doure VExi Sr. Martin , comme le dit 
1 I : ,., :V ,. I I ! , .1 , I 1 

une ruke i célébrer. La Trêve accordée , on n'ctiiendoit qïïîutes , que 
bruir de rrfns qui fauroient & danfoient , que demonltrarionî de joyc , 
quoi qu'il n'y tût ni Epoui, ni Epoufc, fle qu'ils n'culTcnt pas mé- 

r:i- t:.\ rinn n.y.j \ manger. Ils n'avoienr - 

bouc qui sllort errant dans h ForrereJTc ■ 
ils en etivoyerenr la peau a ~ 




iï du CONCILE n« BASLE. Lhi. XL roi 
tout a fto, ftàTang, Mair les Citoyens ayjnt protnptc-mcnt pris Ici 
aimes, fondirent fur etii, lî 1 propos, & avec uni de vigueur que 
ronge fiit conjuré en peu de rems. Pluiieurs furent nalTez lu fil de 
Vépée, la autre furent fait! prifonruer., & il y m eut beaucoup de 
noyer, <W la Moldave, n'ayant pû gagner le guédans l'flb fa lricfc Zii- 
k* cependant ne manquait pn; d " ^ n -| i . n- r i i-L-- [l'un côté les Grands 
tenorenr pour SipfmU, de l'autre b Ville de Prague , & toutes let 
Ville! de lioliéme, ayant reconnu Oiinr pour Roi , il craignoir de 

-. D'iillcur, Il (LCrn;. r; ir.tr.r. "il- "ï ;.".;-;rdrc^ [ L jr L'rL';;iç , 

pouvoir Lui Être Impute comme ï leur Chef. Il y envoya donc dej 

Pragueàne point acceprer Cortint, fe faifant Tort de les défendre conrre 
l'Erapercur & contre tous 1b Grands de Bohême , lins qu'il fut bribin 
... Ceux de Prague répondi- 



l'icceprer pour Rotj puifqu'il n'ignorait pas que toute République a 
befoin d'un Chef. A cette réponfe, Ziik* Itvam fon bâton de com- 




l'épée. Ayant ai . 
Mn-v::, p,-,:i r l.mrcnir Proctfi c 
cetre Ville, oil il fut bien reçu, parce qi 
imlii-jriun Ic.-ic-rî pour lui. Cnmme ro 
s'etoienr confédérées avec la Capitale en fanur de Qrihe , ceux e 
Prague pour fe vanger de l'infidélité de coq: de Gr*tK. , aliénait l'a' 
Boi t 



s HUSSITES 

ruÇ qui ivoit tibrouflc 



Çia/Uv>* eV v'trl rc : i i I M:iut - en l'.nri: j.ii conipfition, eu f.irri, car 
l-r;:.-.L-un,\ C an J. h:aoi:ii: nl!:/i V c£ des troupes pour lj dê- 
fcjit. iiiù- iiuiiiÎLiiiLiir'. quelques efejrmouchcs avec les fleu- 

rir:-. i[i .îllertnt i Curtmitrg , pour empêcher Zis(« de s'en empara. 

X. Ziiii aprêi avoir \i:v, ù< mjiin-, , r>-ur tenir en bride les Sei- 
jmeuride Bohême, & la ViBufc PfŒUC, iflôllt d'aller en Moravie. 
Mai! avant que de nconm et qu'il y fit, ii faut voit « qui s'fwir, 
piiic :-.ijM! jvi:Lt d:iu l'r.:. inre. L'innée précédente nous avou» 

Line 1 r.i-Li|Ue J1W dsrn i- l : 'Ki!Hku Je J.V™> en attendani-le 
Prinrans pour attaquer Citâi<iut-ntHf- Mais ta Garnifon de eccre tnr- 
rcreffe l'avoir deja prévenu» Se ^'etoir avancée iufqu'aufvrnroircdeflrj*- • 
■j, ponant la teirre.v pr rem un rnviiom pit le fer & fur le feu , 
quelcrucs cForK que fifTent ceuit de B raitt , pur arrêter le cours de ces 
violences. C'cir ce qui rripiti IT.-eque a lulltmbler roui ce qu'il 
pûi de troupes Outre .rll-> qu'i'. .-.i.iit tn ( |.urtitr d'hyver , i! lui 
en vint de pluiiciirs endi t c ; : .1 : 1 1 ■. . . ■ . !! e.rivir aulîi à l'Abbé de 

qu'au Bréviaire , de venir Ion Ill.iiii^, j'.ee un bon renfort. Outre 
cela , il lui vint de l'Infanterie d'Autriche, avec des armes, &d& ma- 
chines d'une fabrique, tnuee nouvelle, ec d'un: énorme £nndaur, qui 
avoienr été dï|iuis peu inr e: n ées eu .\lkm.i!: >- (t)- Quand cette Ar- 

falloit cmrcprtndie le premier. L'avis d'attaquer Ct-it/tmt-rvuf l'em- 
porta. Mais comme la Irritation de cette Place ne prrmettoit pas d'y 
emplover beaucoup de monde , & que pour la prendre , il falloir, plus 
d'adreife. * d'artifice que de ti.ee. eu ,ék,!ur ci même lems d'aria, 
quer une attire Foftcrelfe. L'une Be l'autre enirepiifc réunît. Cser- 
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,-rcs-vieoureiife relïliance , & Cliateiu- ' 
-, le (jouverneur s'emu httfc n.riu;u- 
difpolok-nr i mnquer une ll:rre I wi- 
StipKiir HufhiL-. .M i!\ n:r k- -T.nt qui courue qui l'ith- 
fm Jr PrdûhtJ, Si Berui. DAaiit*. , yenoient 11 (mourir S la ECU 
d'un corps d'Armée «mfidérable, ils fe^redterenl i^rmu. Ce ^renfort 

aZ7 J H^!, qui' s'AolcmbSua daru orras ■y^de'™ qm-^La 
conque» n'en coûta pas ion cher. La Huulies ayant battu te trou- 

d^rBiiir!où i^'vmidn^u^^qiî^l^^dtHS^V^ 
vainqueurs & difpolbien'i ï imtjun dm «me F ™«^ fchë^dmt '' 

1)1 ru * 

par la fi«)iiHiIK entrevues entre ZïHtf , Se L^Ville.^ Cç^nouvfllt 

mec Ziik*, ayant écrit que mut croie tranquille , or, continua Lé llcgc, 
r^e^£Ddcgsjoar ■ - 



gei^Mat^k&rrufon 9 



bat fui d'abord fni^nr. IM.il: ccax d: I'i-j^uc,- enveloppez Je tous 

côrcz. Se ayanr p;rj;i 11 plm ;;i.,kL- pi-iic de leur monde, lurent 

obligez de prendre la fuite. Il y eut 100, hommes de tuer, & aoo. 

de btclTcT de h oirt J_. ilii Ji;.v,:. l'rxepa Réfe tua de fi propre 

main, un de leur, CU:i\. q-.i'i i.ukuir ; rallier, Se ï nie™ lis gms. 

f.';; ^4_ kii-i;iê:jie e.i'. \>. : .n.' : -Yi r r.jnt meurtri de milte d'armes, 

& comme noyé" dans Ton linr;, eY chitf celui des autres. Cependant 

il fe lama dans un C liera,! qui lui mpirrenrjic (.). Cerre Jélâiic al- ' ^ 

larnu tellement cran de Prague qu'ils leïolurent d'envoyer des Dé- ^li. 

Bb j pu- 



i pS HIST. on l jl GUERRE nu HUS5ITES 
puter. 1 Zitif, pour lui demander la prix. Mais quelques Grands Sa- 
gneurs de leurs Alliei ISrr ayant relevé le courage , h Gumt eon- 



de profiter de cetre te- 
" ' ihidiic affif- 



l EÎfqjr traite pour tacher de recouvrer lumff, fCBdiiit que l'Arch 
JYlËHWjh groit lawrcwiwfl^. Ce Prélat , avant que d'attaquer h plat 

oes Hérauts d'.i::i Lv, p:>ii: '.a Iniini.cr de le rendre, pramcttauL j «un 
de Religion contraire, & l'impunité, tV la liberté de fr retirer , où 
ils voiadiuient. Mais la voyant refolus à le bien défendre , Se crai- 
gnant qu'il ne leur vint du fecouts de aiohemc , il mit Uns dirrérer 
it ftâge devant fa Ville. On rend ce témoignage 1 l'a modération , 
qu'il ordonna ain Soldats d'épargner non léulcment les femmes & 
les cniàjd , mais même Ici Cir.iym^ :r; kiukiir pas trouvez les 
armes a la -main, & à fa valeur, qu'on le vit toujours, dans les pre- 

li il ci. IL- -.lill:!^ '.Ill'ill .i:.'i;ri : :i:il pli!> .l'une I '- i.< 3liii:;.--iK 

téT&- fan II i 
trois des plus coniidir.iit'r- .1 Ynn-j u:i: a IT.v:-que, pour en olffenir 
bonne corrjpofrtLon. L'Evcque , qui ne demandait pas mieux que de 
rentrer c»«neffion de là Ville, fans qu'il fût befoin dune plus longue 
attaque, -l\)jt accorda tour <e qu'il* iiiiililir.iiLiir, T.t- Cil nyc i, tir;;iic 
la vie fauve, on épr.rrrna Iêuth bien*, eV leurs marions , ceux qui vou- 
draient rentra dans lé [eh de l'Erilii; :<,<>numc h liberté de de- 
meurer dus la Ville , & les aunes celle de fe retirer ailleurs. La 
Gamifort fortit avec armes Se bagages , pour aller où elle vou- 

rmgtèfda X11L Il m'in fut pas de même de XueraèWrr. aulégé' depuis 
Tiboriieiea long-temî par l'Archiduc. C'étoit une Place très-importante, parce 
Mwivlr ' que confinant à la Hongrie, eV a l'Autriche , on en pouvoit tirer du 
recours de ces Provinces. Cependant ne voyant point d'apparence d'en 
jouiï , à moins que de l'airimer , il cr/iiduifoit lentement rartaerue. 

Mai- te tilt .eitr kr.lcu: qui lui [il ]lîlr.(|-.i:r l'en toup. Cal' penrLne 
que l'on Armée négiigeoit de faire bonne carde , Preiefi R-fi furvint a 
Vimnrovilre avec un gros Corps de Taborires envoyez par Z'uk*, for- 
ça les pajfages, palTa au .fil de l'épée tout ce qui relilla, & entra dans 

mrinnclles. 



Iiil'.-.ri di- 



te que l'Empereur etfiit alors dans l'Arméedu Duc, cV qu'rTrie VIII. 
Roi de Dmnpwitjy émit venu trouver pour accommoder par fon 
entremife les diffétens qu'il avoit avec les Ducs de Skn^d , cV. de 
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ONCILE d> BASLE. Ut. Xi. i,j 
bJvUmU, ou C*n->S«)! fi"*"'»». Quelques 



tmus aucun recours 1 l'Empereur, qi 



niiemblance à en engagement , par ce niions- i. LXmpercur 
r Roi de Danne rairck Croient proches parens. Ce doUi < tppdloit 

:,-:r.i:- ht Ol.'x, fa ii>u l-r.rl Jar.i II; Lïttrtï. a. <W:i; ; JTr,f 



Infanr de Portupl Fiére du R'H l'y :r ■.. i.r.n , S" hi :>(:-ir ,h Y. 

cours pour combattre 1k Htrtrifw, L'Hifrorien du Peut qu'on vient 
de citer, fait un grand étige de ce Prince Portupis. II dit > qu'il fJ>us _ 
s'eroit llenaté en paix ce en guerre, qu'il avnir pn'iniru VU"- h^.djq.' 
rope T i'Afîc , & l'Afrique i ce qu'il avoir donné des preu- rjh.LX.p. 
ves de Ton fïvorr par des Ecrire en proie , fir en vers (a). fï'- l 

XIV. Zisïa cependant n'ayant pu venir ibout deprmdrc />Ij " , 'ï;^;.^ 
alla iburager par tout dans «ne partie de la Mn i ui i i 
Bohème Comme k plupart des Châttaux apparttncnent 1 des Huffi- 

tes, on venoit fe rendre 1 lui de tous cotez. Mais il recreoit des 
cruaUKi horribles dans les lieu* , où il rrneontroit la moindre rc- 
fifance. C'ell ce qui arriva à EviactJiz , où et qui fe trouva de 
Prêtres , & de Citoyens Catholiques fur inhumainement brûïi, ou 
noyé. Il sejoignie aufli llui plulieun Grands Seigneurs, foit par prin- 
cipe de Religion , foie pour n'Être pas m'rncz. De ce nombre fut 
le Seigneur de Lifft Gouverneur de ArMtnit. Il fonit de 

cette Place pour aller faire hommage \ Ziik$ , ce lui offrir Tes fenn- 
ecs. Ce dernier lui donnl nn Régiment de Taboriies , pour garder 
cette Place , d'où il croflâ les Prénes Catholiques, ayant cmbniTc' le 
KulHerJme. 

XV. De Moravie 2ùo< paffi en Autriche, où il mit d'abord le a,h„<, 
fiége devant ffrrt. C'[|--ir.\.r.r i! ii d^-.n.rn :;;n--.'.: , n-uir pénétrer Auiricfae. £t 
plus avane dans la Province. Il s'cmrnn d'abord d une Place nommée S™"-™,, 
ftrff,™ , ce il y mairacra mut ce qu'il y trouva de monde. De la ti- „ g^,. 
tint vers [e Ûml, , il nfitoit tout 1 feu & i fang. - Quelques 
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Seigneurs ayant quitté" I j Uatur^ en faifoient autant d'un autre cûté. 

duc, dtcampfl iccrncrnent pour retourner en Moravie. Après y avoir 

t'Evoque A'OtmwL rr |. 1 

1er, pm.lh.ient ("ci: iiit'ij-nii^i! > ilLi Ici attaquer a t'an- 

pmvilte fur le foir. Il mit une Telle ennuernation dans l'.Annee que 
l'intrépide Z*f en fut lui-même effrayé: Pour raffiner h Tabori- 
tes il kur envoya Fraetpr , avec un Régiment de Troupes d'élite 
qu'il avoit toujours auprès de lui pour fa garde, Oc qu'il appeUoit Ja 
Csinrlt frartnull/. Comme on apprit au General aveugle que la nuit, 
empéchoir d'agir , il fit brûler un Village voifin pour éclairer l'Ar- 
mée. Mail cette lumière ne fut pal moins favorable i l'Armée enne. 

die, ks Taboritcs curent d'abord du (Jpuniu.JVtcrfe lui-même fut 
blr:Tc .111 ■-■-rijre, m.iis semr erwrrt J; (on calque , pour empêcher 
que le Laog ne parur , il ne s'en barrit qu'avec plus de courage , 6e 
li.i^i r?vsiit-£,i J t J L ,l>cquc. H %'y prenuit avec tant d'ardeur que 
Ziikt lui-même fut obligé de la. reprimer, eraigtiam qu'il ne s'engagdt 



quelque forte de l'affront qu'd avoir reçu devant Croatn-, il alla fao 

msffarrant roui fans milericorde (a). Dès qu'il y fut'anivé, il marcha 
droit a GitAitt. pour reprendre cette Place , qui lui avoit été enlevée 
j,.-idi:ir (,n Alence. Quelques Seigneurs Csilioliquis l'iipui spjn-h , 
lui drelTerenr une embufeade auprès de Jtrtnmr , niais il S; dtleraiir fi 
bien qu'ils furent obliger de prendre h fuire. De forte qu'il arriva 
a Grt&it. après avoir brûlé cV pillé quelques Placer en plffant. Il 
avoit envoyé devant lui un Capitaine nommé BirJnrj en BoIilhil- jitc 
une partie de ton Armée. Ce Capitaine ayant attaqué une Forrereue , 
qui appartenoit au Seigneur Jt** 4e MaifiB A'enct/cen fut rcpoulTé avec 
beaucoup de perte, lin; fut pas plus heureui dans un combat qu'il 
eut à foutenir contre les Seigneurs de Mmfim Kim» Ib). 11 leur fit 
pourtant acheict cher 11 victoire , ce l'action fut fi fangtante, qu'on 
apptlla l'Etang , auprès duquel elle fe poil» , d'un nom qui lignifie 
lit* & Comme Rti^i*e avoit cornmi' lès !i. .11 il irez cr.nl rt In con- 

fédération que Z->k? nvnit :~.wx :.'cc ..' ^ipi- ms ils lui en écrivirent 
pour lui en fairedes reproches. Zjrcj en fit de révères réprimandes au 
Capitaine, &i li-.i J..iLr,Jil _'.;l..li.i:,:.i: je :i::i c:-,7: ;pic:ad: e ;i.:ilr- k> 
Seigneurs de Bij6rfoj A: de Mafia , avec qui ils avoient in- 
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il no CONCILE D> BAS LE. Un. XI. loi 
.îérét de demeurer unis, parce que leurs Biens ftanr dans le Djftricr de 

XVf.LiTcoT. ™ Te™' rrornelesau- '"SE"'* 

t,r., a, '.,:,:':.,<:■>., Z,A* jrnqimt jU-.rin;rs V:ll:„ l:s n^ivecplu», SÏÏœ 

les autres avec moins de fuerk. Il fur repouiré devant /fcjto™ (s), Ville Bobine, 

atirnrteiunte auï Seigneurs de 7i^J-J-, S: il s'ïii vj-i;;ï.l liir un Mo- f J ',^S 

geoii As h vïll/rÉgalerem 11 bien les Taborircs qu^l m creva une cen- 



Ic psjTjgc de l'Elhc Se la jonaion de l'Errrc rend agréable , S: abon- 
dant en taures ehots. Il y avoir dans cette Pi^vince une petite Vil- 
le (b) apparrenanre à NitoLt Je Jtytxbtrr Frtfre de l'Archevêque, qui 
avoir £r£ empoironnc"à Prrifawrg allant demander du fecours ï l'Em* (b] Lîtec 
pemir contre les Hullîm. Dinint [■.vnliim pour le Hu(TLiifme 
é:.:\r h.'n'di:;i-e reiro rji-iil';, r.ili la Ville, & en brûla le 




G'.-uril!i<:i:iinc (ij qui ji.-.ïïiiir pv.ir i;i 
ï ■ '■il ii?i-.ik : Ta valeur par plu/leurs fa 
li:r.:7. L|.d.:i:i> Sj-'^l:::- i.' --lk'i::>: avec un Corps de T 
Pilfin attaquer Zistf 1 Imite , petite. Ville que Ziikf ivnu rvpmc 

ennemis ayjnr fragne 1 " un endroit inaccemhlê. De foire qu'il fc re- 
lira en route fùrcrt avec fon mon* à Capitale du Diltrift de 
ce nom , où Q ttmiva du renfort. Cependant les Gentilshommes 
conjurée courre Ziàf ayant appris que ceus de Ktvitu/ lui avoienc 
Sonne du fecours conrrt ceux de Prague, pour ne pas avoir pris les 
armes en vain , aileron fc jetter (tans ce Diftria , & y iïveut de 
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lot HIST. ds u GUERRE du HUSSITES 
rrtandi rivages. Ziika renforce par In troupes dont on vient de par-, 
1er , & fur celles de l.axà , S: de SAtm entre Liuni & l>rar[uc , ne 
retpimir plus que fa vtngftnce contre ceux de Prague, parerqu'ils 
v.^l v.iriniciic [ 1,,,-vuir C,„i„i. Il Vaunyï ,[n:ic j.il,,./; ft 0 j./„ ; . 
fur I'EIdc (i), mit il iVr. dilur tvu quj[ n'y fut [urpris par ccui 
de Prague , qui cmwit .-.IIl l'y iili^er. L:i ayint ru avis [ur le Sei- 
gneur de Czr.jh:: i- i ■ i ■ i-: L-. | - r - ! : -i : --.T !a rivière |i[>ur ',■ rtrirtr i t>- 
AntàtT. btliêl de Prague, Ville ™fidcTable dont toHuflites croient, kl 



il étoit alTuro de remporter II victoire parce que 

gens, •»_/j™«-*i>ui ^ Miilflbma [mlttm mM t ll , Ira repondir-on ; 
/.'(m:™ ? Ai", i/ njm ™jÎBt rUinl k Wfc'r. 

' W:; j'f j.'/;;: , i!|r Zi.'J.q . i v. :. i[ m:l i i.,jrLS chofes pour 
livrtï I.it.;i1!c, il '.\--- r.,-v... .v.nii , Tiin:i[i' £.n char. M/1 

l'éi-tberi Frêfti & met hmm Compa%nm, j'ai Jt fiuvcnt rpraavt vitre 
valoir dam tti pbu grandi dangers , g*ff je n'ai fil ^J^* & *W ITrï'rfrrr 

J-iflif que j'ai frodigHe' ftmr Unr UbtttL Courage deiu^c'rfi aujturdUm jwr 

qu'averti q.i"c.n vtiy.>it volriecr les Drapeaux ennemis , il commanda 
de donner. Anui.tflr l'Avarr>parde fur attaquée avec tarir de furie , 
qu'elle fut daimrd renverfe. Avant qu elle put fe rallier , ce qui 
n'erorr pas aijif durs cet endroit-la . il enveloppa le relie de l'Armée * 
ru l"m.iqi:i:ir J; fïiint iv m fl in."- Ain."- :nv ujeir.ircd"!: re'ii^.-.rue 



«ri-Wi- XIX. Zmi ct.(lé de cette victoire s'en alla brûler la Ville de 
Cmicahrr que ceint de Prague aviiienr repirtc depis qi:c ,>\i™™f 

•lle!"^ l'avoi t fsir icniiir,- :t rendrt!. D: ii iï' Licneral Te tranfpf™ dans 
le Dillrid de Clitta» , ou i fci ordinaire, il remplit tour de mcur ; 
1res (t Je hnnanilai;::,. 11 ("ht :>itn rteii il.iin 1; Vil!- de ce nom , 



ïb.lupz, p. tu. Sait. Ep,.. p. 



it oo CONCILE oi BASLE. Un. XI. io, 
ddlmffim de M n J 1 h " Scifrratn. 

tepiua l'Elbe'', & fb porte près de J&jMffa Ayant fait courir b 

lût nt pur II r | I I ! rriver , il Et 

■ l'Elbe 1 fis gens f 



Cuir dp 

n'avoir pas encore pife ■. -:> i : - : > -nrit lr r:i : :c, Après avoir donné 
quelle k. ir..::i.c: s ' .-[..■ .-.inp;r ;■. d'i:n Bourg prefl 

,'■ ■■ ■.', i I ■ Ml 

il avor des Tto prï 

ire les Trames auïiliaires qu'il tirrrk de plulîrurs Villes , cjr:i fuiinirnr 
U femme du Vainqueur, IVauire c6rc Prarruc croit affaiblie par 
plulieurs pertes tniiféViitii-ci. Z.ii-J y avoir encore lïiucnirp de parti- 
fani. II y avnir aiafli Irauconp de défuninn dans b Ville ehrre fe Sé- 
nar eV Tes Citoyens. Cependant milçré ces favorables difpolîtions » 
pluficurs Seigneurs d'entre k; T.-.rKirHt_s lI:- l'Armée de 2iJC* mur- 
muroient hautement <l:-_!n:i e:i:i-.prife , L-n-irre 11 Métropole, Sr. Il 
Mtre de lit Patrie, cW [a perte pouvoir érre fiirvie de celle de font 
la T\nv;iinie. 7,hk> ce mouilla li.iï-.ingua l'Armée en ces 

rtrmes , monTé fi r r 1 1 r-prefrnte Théo- f ^ 

f }<:/. . .'::> ■ ■!■ i .' '■■ ■ " . . " i .■ '. ■ 

nulle fart, J'ai vop ne J^tç Jérrti vaiwjtmtrt ï Oiti^ gf-sv <pt! mut a 

Treampenjê^ de tom met travaux, je ^ai remporté an'mt vajrt mm. Ctft 

ifHe par vat tumiertt. CrfrnrLxnt je tie m'en repnri p.n , ptnmt que 

çr je ne fatfi pat non fini que jêi Habifxxt Çaimt fart ovUet dw^mr 
ttnn tient Mm tvingb mm»* mf. Cejf il imrr/urf jn'ilt^fin 

^^^,^'% l tiex^^u''f^ \-j lenfint. MthfrVtnTkà 
gJnte tjtn it ne fût une Paix fmrnt ; wulrt. lu Guette >. Af^ 
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>04 HIST. D e l a GUER.R.E des HUSSITES 
1414. s'avan(.l devint 1rs murailles de Prague ^poui r^qutr vipounLifeniiri. 

ïi ",r':f. >'"•< ' ^ li'--' 1 ■ ■" ! :r;: '"' ÎL ' n i" H:l k:l -'- !llmi!a !l l>''<- f-a 
F ' t. fJ( . ,kj,:[Ih it -tu.;.-. . A :i r-i-i lf.nv.r.;l-.:e I: ; j. tk- Septembre. Le lende- 
oJeaJu. w ? ln Zll j., : ,:.,.„ I., \- L'.l-j , ot il fut rcç,u fort honorablement. En 
Be.l-.cm. m( - mî ,j rc ^. „„.. fil, . on fini un grand monceau de pierre , dins 
mïïïîu. le cbmo e^'cllr f-J. "ù '" 3 > ;f - Srmjura de lé fer- 

uli. fupr. v j r ^ |,i, T i ;. unitrt qui traubleroit la juin (a), 
iueeei dJI- SX. 1' [jdisi qt:ï .i> c!|.fc li f.ifi"» en Tlnhrrne, l'Archi- 
J'A"- J ut , ri,..!.,,,! iv:iK::rt L- vé'.MilV.- ™ .V.rii;h:, alla mente le fiége 
■ M*™? devant l..nir.i«:^i . il"oj Us ISiiLùuitM tiifoicnt de fréquentes & 
danocreufo LiuirlLs cm M'iï.wie H en Autriche. 11 ivoit dès le Prin- 
lems DD1É de Wr.tii Jmi Tr::.:.h:> ds Guerre eniort hrrranueî JLLï 
Mooïb , am UkiiieUt-, il butoir les murailles fuis' di (continuer. U 
Gamifcn relïlb vi-j ■ ::!:■::!■ 1:1 ■ 1; peinait ^. ; Mii- e.i.t:i: de 
rjcs brèches aux murailles , & n'erperant du ferours de nulle part, elle 

oVrfk voudrait." Si retraite fut d'abord à Cr«W ,*& de là en Br^ 
héme. Apri, :f[te <™q-,=rr V Arrlm'ite V.lr ..rr.qurr (>«>/«v, où 
,mr.n: ml.it k Sfi-.1e.1r d, L,;;* , qu. y ne.»: reçu une Gar- 



ÎI qu'il n'aurait pu attendre du (écours de fa^ pan ,^ fans hliarder k * 

reçu cette Gimifon qui ,r,:,di:it.ii 1I1 nt |n> : .ut ;pr contre lui , il lui 
dcmandc.il la permiffion de demeurtr J.liv. h Ncutrilite. Sur qu.:i 
l'Archiduc qui ne s'accnmmodoit pli de cette proportion lui en. 

1 flloit qu'il oprâr 



îems , cnmme V Ai, indu,- o' : fn,:(.ir pie, qu'il y 
Tlborios au voifinage il fil publier qu'on ne ferait aucun dommage, 
1 Etui qui fc tendraient au bout de trais mois ; mus qu'après « ra- 
me , ils ne devraient s'attendre à aucun quartier. Cette déclaration 
engagea phfieurs des Taborites 1 fc foumettec ï l'Archiduc , (r il 



(,; Ller.imimfknraiipulejaiiili'jil.. 



et bu CONCILE ni BASEE, lit. XI. ia< 
n'y eut dt rdïfbnce que de rxnx qui n'avoient rien î perdre , At 1414. 
, qui étaient accoutume* 1 vivre de pillage. Cependant H«tfe ayant 
reçu un Sauf-conduit pour palier dans le Camp , Te rendit à l L Ar- 
chiduc , tk lui | 1 j : j" k-rimn; J- :'[J;ii:i'. il h- co:iriiiué dans 
le commandement de la Place , Ci la Garnifon Tabcirite fur con- 
duilE, avec bonne clcortc, julqu'aux confins de la Bohème. Plusieurs 

XXI. Pe-d«nt que ces chofe! fe pafioient dira le Dillria di L'EtI™ 

ZnttimA, l'Lvcquc ii , 0, : "ijj;-. inrtihï d: uni:: S.-.; ti.jii:.:. iILi .nt.iqLur ,c- 

le SâpKUf Betilria d< Ksi#ai 1; |:j:ic qui i!v;i;tLjk L Camps,™ P'™ d S"' L 

dans le Diocèiede cet Evéque , & \Yr,i: ivin: r.«y.u ': initl.jiLrs- v " 
unes de Tes Villes. L'ayant joinr , il b: Lwj k cnrnSi:. La Victoi- 
ùne, & l'avantage épal. Le lendemain de cette 
i j lir:,m» , :.-.n;t LnilTé Gjmilon dans le Mo* 



côte on craignoit pour la Ville , fi on ne rendoit pas le Mmli'Vll'. 
De l'aum; en le renilin; on fut i i^'nlre du rcITentinrHir de 

focjtf*. On prit donc le pirtl J: imi-r l'L.c.|i:t de p-mcTrrc qu'on 
dépurSt î SkA?». pour nesuiier la reddition du Monallere. Aki^oh 
ne le Tentant pa< en éear de fn-.UL-mr k lltp-, .-,jipnanr dailleun 
d'être enveloppa par les troupes de l'Archiduc, envoya des Députez 
i l'Evèqlte pour demander une trêve de deui jours , pendant lefqutls 
ci: j; : ;-|:!:> ['V .™.;,tm:i* lin Tuile. <\; ,i t s! : -;„i. fii.jTii : i:l Fin. 
t-rendroir le Château a l'Evéque, & en feroit forrir la Gamilnn , 
qu'il rendrait les prifonriicrs , & tout le butin, qu'il il.- Ii. kl! .1.1 il |:! .1- 
la Province, & qu'il ne l1 vi-li'ui :i:l-iii-, Ta-, m-, .nu Taborites. PIu- 

_ ^equef" ' 
HulTir«, r 



" t mais afTei bridez par les Garnirons voilînes, pour ne don- 
ne inquiétude 1 l'Evéque. 
XXII. L. Province ainP, pacifiée, l'Evoque d'OWi alk trouver 

■ ' .1-... 1. 1.-...- Hongrie, où il avoît été mandé 

Ce l'r-.nee ttoir de r.-rr.:ir île 
lu Roi, qui avoit u-jullIl 1 L l'rir.- 
ir-.^-I™ IIV.l- J-A-U-ï G:.;, J r,,:. d. Mfieii! , S ,::"■„ ,ï r i™ 
Veuve de WaittJUi , comme quelques-uns l'on; cr;i (1 " 



,i Il .voit avec (■! Carf-r. 
ii.ilii.iucs que ï b - 'T' 

vuhAiaitiOnU- p ' ,fc 

pat du Pape , Si SigiirtomJ Ceriti/1 , que le Rni de Pologne avoir rap- 
pelé je Bonfroe depuis peu. ïl fut rcfolu dans cette entrevue , que 
Cn-iim ne movrmeroit plus en Bohême , que fc Roi de Pologne ne 



es le Roi de Dimomlt, irnii Ai 



i HUSS1TES 



p.:. lIi .:.;j.r.cr -U l\.m!,n^c l i'rçjfl» 
evuit lait revenir fruiiUin: ii-lti .|.iJl|u.: CivAne qu'il avoit envoyé; 
en JVlnnvie pour Iniitmir .-i/rrr.' . ' }v.'.\ un'-.l ^71 i] .i t , Rimant , voyant 

les heurt \ fueces u: 1 ^ i l 'm i. 1 ii t ■. ■ ,■ ^ :■ . . 

il reTiihit de le p, p ■: i. . i i i. . m r ■iiuni n. 11 luPenvoyi 

i J.' Ajl.'. .iIIj.i.uiv u':i:r Iiu :.l::ir 1 ( .i.ir. ci :.j:il;i\: di: lî : : y .mil ^ T 

1- .: ; irn^il n^ Inn parti , ee ^ramener les rebeller Eiftage rttbie- 

Ir rif»ÂJiÊ* t tnlmUt, tn AUimaant y t* Frjxtt* pv ïatet l Urref* ,fnt 

<«gU, m. p-tfuu , « j5S , V m. falv^Ton 
pji niïr.hiiV i t fc< nttns 1i ■.ïai.ïiiif.-.. M.ui 
ojet d'ambition d'une part , & d'bi:;:i l::r,>n Je 



XXIII. Csa. 



qu'il y avoit p^r.iii . pour ir.iLKr 

armée îe rï. d'Ocrobre de cette année t') pendant ] rr f 
'i)TruMJt*w, anv fonïitricle la [Johême fi: de la Moravia (:,- A::>-\ ccr lir.^in? 

u m r .. i i i .i 

cl! niil n:rr? 1.-. f-i-nas: ,1.- Oui- . o!:cl:|i::- -un' ont dit qm'U mourut 
Mg, & B,m (,}. D'autre, ont trouvé que ce genre de mon 
etoit plus don* & pl.n lr.ii:,|ii'!.' ,;u i' :e: mént.iir (j). Un Hifto. 
rien Tait mieux .!■.■ -.n. a ru liur- . !"-ns hjaarder de* internera, qui 
# peuvent être téméraires. Tous tes HiflorierH difent, presque unani- 
mement, qu'en mourant» ri ordonna i fes gens de ràite tua tainbour de 
fa peau , 1h alTurant de h victoire , nu bruit de ce tambour. D'autre! 
ajoutent , qu'il commanda d'eipolcr Ion corp« au» betfi & ame rai- 
fcnui, aima,:' rm-.ï n ai; ,kv„-<- , q,:e d'être rouée" des vers („). 
Mulfiif. Mais 7W.a4i (!>.) ne fail pa! difficulté de miter délabre ceirc rrad*. 
>■•>(■ lion. Prut-itre potanon-on mettre iîmplemem enrre les boni mors df 

i ; 'rr-fl. MH&ttiÉ. (nJili. ttm^ia , ipiprlmm , JmeJuUrnapi j-unua 
ÉfcBMBa f(^m d^j -.j,'*-"!, „^. : :i„ r.rj r. ■ 5>ly r ub r iupr'e^p. XLVI, 



«r du CONCILE de BASLE. th. XI. 107 
Zisif cet ordre dE faire un fimbour de fa peau . î'il tft mi qu'il [t 
donna» & qu'il voulut finir par a;ic raillent inrcrlcDi.tc , & ccirc t^iC- 
ceue mjnrnwradt. l'en: -tin- .n,:l: lu jjtns pour irmmidcr Isurs 



lui dit , e$ Zidu. Fi Fi , dit l'Empereur , tir» mtm/iifi Ma mm, 

,::,■,:■„ 4 J,ftot !,K tm f p-r **x vinm,. U-ikllin 
i[ :;-.rtir ,1, 1T s HiV, S- iir arrolor pour aller une lieue m dcû de Oj/I 
Ijj , quoi qu'il eût réfolu d'y finir 11 nuii (b). On ïwnit tncire la ? . 
tttre mallucen iSij , lonquc FcnLmmd II. lerupuru la ïkloirc fur & 
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ita HIST. de la GUER.R.Ë dc< HUSSITES 

„ Ci (rit, le Défenfrur du Calice, (V de h ynye foi, le fleiu des 



: , le tira» ce , S, un 
.... nbr^iiiL L J: Zi;i;J (:;. On vi.ni d; m^LHr '.î lira de û nlif 
■ finie. On ne f:>; |>:,m; f>n n.:m d; f.u:vV.i ; m ini'il y a de cer- 
tain, c'ell qu'elle (toit noble, nuis d'une fortune médiocre , «i que 
ft! plrcrs le mirai! page 1 la Cour de 0*iu IV.Bt&b, nous apprend 
qu'il avoit fervi avec ci lu m Pi:l:^:^. K Hir mut qu'il s'étoil V*su- 
Coup lirrnalc dans 1] vi:Si:r; .-|:|: /..r.;,,-.'.'. r ^f;c!/{'i îfillj'i.rri ;n 
fur In Chevaliers de l'Ordre Tcutoniquc' ()J. On ne dit point quel 
émit fon emploi dans cent arme;, ni quel iee il avoit alors, il ftoit 



1 I Il 1 .!: 1 I I I ' 1 '"il l< ■■■■ 1 1 i: 

,:: i. .m - , . ; , i i r. ;■ . i i ■ \, 1 ■ ■ ■ 

"M . I I . ,1 . < T ' 'I 1 ' I V I 

un autre grief contre 1^ r.\l:-i l'Iî.i:'^ , [■:■';- n/.i? riiclquc Prcrrc , ou 

Il I i . . u: 'i : ■ ,:mt ..1. i . ' 1. 1 l-ll 

1 IbnijU témoigne 'que plulieurs doutent du fait te). La première 



follicira ardemment! quoi qu'il n'eût pas le pUHir de rrpaitre fa vue de 
; ce cruel fpeiSicle (î)i * d ™< l'imix l'approuf] folemntllemrnt fd). 
Ce fut le crime de tout un Concile , S." en particulier des Ecdélîifti- 
quis de Boliéme , qui venoient fondre fur Jim H-s i Cnnfrsnce, 
n. rame J;i iitim- i!c m' -.le fi-tlons. Quoi qu'il en foie, on ai 

■ ■: : . i e ):>'r.iv. v:i:r:cnric: ne !".:; :v. f!i; ccmr/irr* , n- j^'-i l -- p'-j' 



roiques. Ils onr admiré ta valeur fie fou intrépidité , fa prudence or. 

r ) i ■. ■ i ■■ . !■ . i i L> i ...r 

.. ■'■ ■ fj: r, ■ Iv. ,, „.„,„ 3,, cl, 1 1 

(;) 7™ XXIIJ. Ce ripe fut ml! i Cooltusce Jmi h mime pritbii çicju» 



""Si 



„ q'.:iU le K:!*,::- 
„ rem fi tartufe 



tVjnnrcher i "l'ennemi , partigei-éqi 
C.:c;; Oinl-icuiit.ii iciic iienii- d- 
h . Grimfc de BuhÈme, 01 



l'on doir infliger j>n Lkl^-urs, 
lltaïen't 1= burin entre ItlftÏÏ^ 



hument de pirrre.dc pair dt faire quclqut Wrac ,. 
Il manière de camper de Z«*a avec fa inition pmir '"J^J 1 " Glln '- 



Bl tma n / H, eW rrtJM £9»: 
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il HUSSTTï.5 
. %Mm &). j'ai , 



faut dire ce qu'on fjit 
;iUiotnmes de Bo- 



il: li.:, L\rauii'-. K ilt™ .|\|:- •ui'-^ULi Geunklioirmii 

bénie fl) PJrd.iil:,! :i;L^!.-.ilLi:i:-nt Lir. ::, i r .11- ï-1 
lel , S: lie Uni V L-. -:ir ! [1 i!n «1 ..voir v..ï au \ Tibur dlni i 
que ,e Cl'mill lv i : J (ii- liilir |.iur tlllï 
â préféra- un Couvent d'Aiipufiim. Zii 



vrit de h f^\kù?ZM^cà™q^î\ ào\! , i iv.M^I.nliiT.r. 

fille . qui ne degenerj pninr dt li Nv.Me.'lu ci I., mtttrcs. On pir- 
(b]Ml(.Ep-i. le d'nn de fa fine! nommé Jarijlnu, qui m 141S. fui tué' au 
p-W JiéKedebFoneKfledeBni^lb'). 

Beli E »oJ= XK\T. I 1. fil lit:' :ul .-.iiV ,v jui^r ,ï f.i vil-, fcmimms fi.r 1, 
xlih- Religion. Il femble bien que d'abord il fui Hufnt, puis qu'il prit 
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ES*" ■ ■ 



kDpy 



tu GUERRE □ t s HUSSITES 
es de Znl/f Lingers (Llatmiii) î caulc i leun 
. ùf«i fui pris 8; brûle par ordre de Z,,** 
pqn. Mus ce qu'il y a dr (jIuî remarquable, 
- -tft qu'en voil 1 (i^W pris de la tombe 
: pour dire la Mcflc pont fan ame Le PrÊ- 
1 de II Cathédrale avoir conferf „ S^Ott 



s'ecWrcir fur h Religion de- Z*^,c-eft-à-di re ' tfn'il t t™k TcZ 

TT~r7°"V^7'^ c '- : '" 

i.. ■; m'.... ■. . hi ,.. i .. : ■ . ■ 

bliqiierfcs crime!, comme on £ifjitt*. f F 

I' .li". Vi'|. .il' i-i -.. . i .i, .... . ,, , . . 

pages tn m , s f u G ad félon 

de faire périr par le fer â: par le feu , [cm te qui i'oppofcrojr 1 ^^ 

Religion. L'aune pirrie, qui prit le nom d'Omlw:.. Ji-i -_n_ 

ne vouloir point do Gcnéral , parce qi 
monde, qui fiit digne de fuereder 1 

fkilàa fc tenoient toujours dj 
chinois, fans aller <h 



Jis lcs Villes, que dans * 

prit pour Chefs Hmii; , Ktnfmn de 
. Ci pu ' 



'g. CepmiBede 
nr , quand il -s'airi 
Booéme, UTm 
rons, ils les ap 



de leur Clut commune. 
_ „ — , & les Allemands < 

>, & les ■ 



'■■ ' i ■•■ i'-" :■ autres les Plkbfiins, Après 

Jlr tour mis a feu & 1 Ikag, dans la V:ll; Zi/h en.ir iikii- , 
mme pour furifitraux Mann de leur Central, les Armées fe ioi- 
"■lï.di Moravie, <k\ ii> prirent qi^nues FofrcttiTes, Si 
,..,„. || a i^„.,(. L:ii.;ite il, fripinageVcwpoiir 
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• t do CONÇUE di BASLF. Ile. n, „, 
de h Silefie & dr. h Lufm. brûlant Se maffiaint psi tout , mis ,,,, 

ftumporra- ntan svr.in-:- f .i l'. :. h .U . * *" 

XXVI». Pu oço pi H.y B 1 11 ™ K Tdtrim , 6e de ceux trupi*/ 
Àt fV^tre, marcha yen h R*-j*crt Si l'storûtu , usr la Moravie. A- 1 ( 

"près avoir pris en paJTanr enieltiun Places, il alla mettre le liegc devant comma^de- 

.ucun q 'me i j \ ii. . ..■ i .. 'i. i ! . . 1 , \ .1 , ;,.< 
réduire tn cendre*, C inv-i* u |,1 de \\^. l.c Couver- 

rieur (a) emmena J I'liimc r i.m I. vie-.tir /7'j..-.-^ V' .W.rïri* te rinf , 
;.-|.r.ir. (- jiifon"! u ill.iVr nrhee Ji-.n'jll! jp:i'. CclL. ce qui fc palfa dtjy,,;,"™ 

le io. neretnbrt. 

XXIX. O* mctïcotre année une courte des HulTirn en Melui; , 1"™" 
ave: 4000., ZVirrr, |:) pour le vjn^tr du Duc Friiltiii , qui U-. Jv.'il 'y.^'' : ' 
hir..! -/ en dr.'eei.-. ntt.iii.fr^. Ht mirent d'abord le liers devint une 
Ville qu'-lftm JtK-tt appelle CH.Lt Dut y mit rais tonne Gar- 
nilnn , fv .■.n:t ...niniii.ie :i* mille It.iiiii:; |»hlt ni.liL'rr In ennemi! 
]i I;--. lt II l.i Plate , quoique vi Ronreulcjnen r attaqucc- , fe déten- 

du anlii .-.■<.;■ ■.■il;-.i;i:: [:;:ici.ie.! hi:: [tir.|:'. Mais te Gouverneur pro- 
vnj.virqiie ilitn t.it il ne !»>e.iiuk y.-.;-, icrir il; une Initie 11 nuit qui 
ne rAlfllt pas, parce aue le! affirt-eans avoirm dam la Ville quelque! 
i'i- ir. .ii l.v .i -. L ■ I :!'.■:■.[ c; :ojr. Ayant donc eu avis de IWcn- 
Ic de la Girmlbn > il> battirent la Place avec, lart do fureur . qu'elle 



i! éenrener ni ipe ni 
a dans IXgbfe y tu- 



des Eccleu^un'Vj). !? 5 »iWjrV 
frhxifium. (f- dt JWMer j ' - 




il HUSSITES 



rra. 41- I-' !W P r-'n.:ii y-' -vit 



ic^gTandc diflbnni- 
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«T il CONCILE Dt BASLE. W. XI. 
étoiui pires que le >um, ennemis du nom Chretjtn , m 
Turcs > pite que en demi 
tiinifme , ib hors d.- M 1 .; 



■!■■- h : ■ ", < ., ." 

bis d: butin. C'eli i r .i: k '\ l*"™ 1 u | ™« 

de Rome du 14. Février 1414. t'elU-dut. prndlnt que le Coueile 



...^É fort bié 
ni fn- U piix v,-™ %«..('. Vsvc-it li.r rop:ILot. Ct^int 1.1 
«lia» renvoyèrent ectt.- ,1^ A -.im m Roi de Po- 

-- - -"...!. fr,T,T Iili merrre la Couronne fut 

i^que non feule- 

ii[foiciit le Pape.* il fi joindroit i Sigir- 
comme ï des ennemb de l'Ef-life. H 
i idc dt GvMiâif. Il y ivoit ilon 1 



le fouffrir qu'on rctan- 
Le Prèire fui mBi-ifii 



Roi , ■bru l'lS|>L : rjn- 

a de *'v flirt couronner. O-pg "Hure même que pour y pirvem. 
n-i, rO-r « , il .:vr.n:::r;- l.n-i I ■ -■= i;lt.s ifi^." f> ; I' 1 ■' >:i!r-u:m;f 
Ci-.- i en lioh :r™ rendit le Roi de Po- 

losne for. fufpeci lit Pipe , 1 JfcWA & i plu<™s PruiCK Citho- 
UcTues. Il rfiublb rien pour l'« porpr , «; même lEn d: le fait ef- 
ncicernen, ilenvoyi ,00^ l.r^en B^V ! . ^ 
[être Arme* ne put p 
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ut HIST. be la GUERRE dei HUSSITES Set, 
MM- irai pas même d'encwi dans Oku, Ce Prince J qui h Mon™ 1- 
ïoit éé confiée," & qui finit alors dâni cent Capinlï ni'tc !ii ] ; i ,. 

ÎS quelque Edition par la jonchon des l-ol^ici! , mffi, „! ■;] (.. 
finir, d'eui, & qu'il ru;ii!;i-i![ioi: ([.i ::i .1s 1s recourir, ils venoient 
fcutenir Cmha. De fora que l'Armée s'en retoumi fins aici- 

MnU/.tb. fait (>)■ Air.fi finit l'année [414. RcbrousTons chemin pour voir ce 

ftF-P-W- qui s'eft piffé depuis fan 141t. 
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HISTOIRE 

DE LA 

GUERRE 

DES 

HUS SITES 

ET DU 

CONCILE DE BASLE. 



livre XII. 

MHHH £ Mai™K^'\i!iayaI Ce Pipe y corayi 
J^«j £ C^ft Cardinal de J'. pour traira de !i pJix necte 



n-^Ai^„ M , il' 



Milan , al 



-il ! iï3;r Qir.[:.-.r.iir.(ip:c. 1 -"- U-.ilî.' riT.ouv:l[c c: 
& & quelques autres Papes eontit les Transfuges, ( 



le projet d'union pùi s'neeinrer. 1! y avait eu 11-deffu 
fifrtiweï mrit ^«m J»«ef» Frere Mineur, Kt 



r.v'f„» 



sinttint M*$** Frère Mineur, Nonce Apoflolique dam 
7 - r — Colline qui n'elt pas nommé, d'une pire, & 
7,.,7,-t P.-..:-..-::,: J: i '-in! hv.v.-.y^h. <) ; 



icmbUt un Concile ailleurs qulà Conltjnrincple. 

Il . ■ .,; ■„. 1 1. r J- ». r „ , 

rent au Royaume de Naplcs. C'eft pourquoi jilpbmfe fr dédira ou- 

, Bouna* Cardinauï (c). F ™°" 

En H» 1 - ■»«"! k Sul™ jMd™w/. Am*rnll. ion Els aîné, lui 



u CONCILE d 



in les feui qu'il ivoit i,ll,:in-/. en l:m::. Mais b plus fiin; purie 
es Auteurs témoignent qu'il mourut de h dysenterie , maladie Ton 

iiu-dlc, fi l'en .i:,L„;.ii-, ilni k> j.ti:,Jc cluleius , S: Piir tout au 
:-r.i;;i:OT, c : . : i'r >.i . ,i; : 'n., [.-.^nir t: Prince. Ce qu'il y 

de «min c'eft qu'il fit un; fa fort Chrétienne, comme je vais le 
qmorn.: J.1IH l« itiniH de Jfr. Jf ij^i» „ lUVnijiiit Je fuMe- I ils.; J 

deriijs combien de teins ils myoien; oùl v. i.t ; , „, vivre. A- ^°',' | ; , j 

. deux heurts. Ce re, ri:,l,- irri: , .:■ I.ii -, :.:ir . .iucnii; émotion , 
. il fit appcllcr fou ConfclTcur, ce quand la Coifcilion lut finie, il 
fît réciter par fes Clijpdains, la l"ept PfçaurnB Pénitcntiaui. Lors- 

. X Jhafikm , il lei irUErrompil , eY dédira fur li foi d'un Peints 
, rnininn: , q-.i'jprcv j'.ili é'.:Ll, i e -1 - Inlule p.ii\ en France, (on in- 
tention irait d'aller taire la Guerre tu Infidilles , pour tâcher de 
délivrer Jrrufaltm de leiir jrv.ir;. IriiirnHin'.nriir après que cette dc- 
vntion fur finie ce grand Prince eKpira le j i. d'Août dans la i^. an- 
née de fon âge, aptûs un règne triomphant de o, ans, <f, mois, & 
1 r. j 0 111 ^ . Sl.ii Coips fut porté en Angleterre, & inhumé i Weli- 
utie^ottlpe proportionnée J 11 gran- 



Duc ArBirfird for 

in. Le Papnt , 
Confcil de fleuri-, pour Ici 
" ' 1. i detne 



1 urlui. Comme Un 
.te qu'un enfant d: deux an 



d: !,:t: h pji\ avec II i : :_nci ; t. i furj iL!ii:ne: au SilV; J. 

en Angleterre, qui avoient été vio. 



Rome fa Droits 

•ntleSchilh 



m: ce Fi-ii!: j.: - .:: \: intre li Iran, fc ]' Ain;:~( 
loir [,1,1, fi.il: i I,:,.- jpiei l.mort ,1; ce Prince , il écrivit , 
de StYOyc, pnur le prier d'y travailler, (V lui affocia Jjuw t 



ni HIST. ce l a GUEfLRE mi H OSSITES 



Evimie de Port.. Mi» 1- 1> '^ rmu^t ir..mvjis qu'on lui jflbeiit 



« l'inire ui?, qM^lque pli qn'iU fi'r-ii , d.ins ics Din-rèf« , dans les 
u Villes, îli Campignr, *: mim linix, 8i tettt deTaite reeiidc gé- 
„ ncrjlem™ 0 I 1 c éculitrs , de 



« dons p;r L'■.--..■•■ lp'. : ,-i.ll: r!ï >:" ,: ' '-- |J -' ^U 1 ^ > de tourçs Ifi 

» praos, 5: de [ourc: ];■ lii>?:i:* CUL !.~.]r ."r- [Iqi e-ç ccnr.ets p.r 
„ quelque autoiiu' . fV ili-it [([nique fuime qnî te (iiit , ■»] qu'un 
rt JBjJTB uEt ii patjrr.i 1:nr .lmn:r > l'.iv^ii: . i i-nzi^irvn ftniirtani qu'ils n'entre- 
flipi.n.jt. ' " prcoilninî mil rentre 11 lUIigion Chrcr.ientie (b). Ij Bulle cft ad- 



■ T du CONCILE ni BASLE. Uv. X!I. u r 
drelKeï tous lis-fiddlts , 8; Jaiéc de Rome du io. Kn îa 141t. 
RiiiAlAm racwortc que- L*. Juin i.:rii .unir ,:e ces Privilèges , ils leur 
E*£,'.t IV. Succclïim Je ALtrtim f. C'ctt i peu près 



Ici y inviter- C« PrcLiiv il : .;:ro!..u:^ l;^ O'iieik, Pinvin^ijuv , pour 
prerr&t d« mefurei Rir « (ju'il ; -v.nii 1 f-iii-c au Cravile Ctiitral , (V 
pr.lir fiir; iii]Lk|i:^ n. |, \f\\. :;-l;n-:- 1 .; ! i i n ne. i>"*- 

r,'«. tait mention Ji: Concile Je Jl.-.ymct J; t:t K innée, mai. je n'en 



-VI. Lj psih t uni fiirvlnuf i /Vïm , u fulur parler 1 un jutrtlir.i. 
Le Duc Je ii: :.L]"ii:- pou: h coi-.:..i.ilt i:.ulc< h. Vi'le< il.- li.r. J - 

Eiat , excepté Bri/ît & f.lihu. L'.nViire .ii'mr «é mHë m dclilwi- 

L cfo! i rte lïiiTcr le 

chcnidu lieu aux Commillaires du Pape, qui cbsilîrent L Ville Je 
Sienne darii la TbJcahi. Ce choix ayant cre anrcë par le Pape » on al- 
loil commencer le Cmicilc s sef lic- 1:, l"..:iL:rriiLs, enviant aux Sictinoii 

la gloire de l'avoii en y , .-ïcriLLTe' : u .".'.i I'iv . i : l.ii rLl'i;'.-uer 

r.w, h nefte é,r ; '■ ~ " ■■■ ----- ■■■ ■' -■ -'-<■- 

& que ti Ville 

'11! 1 .! .. 

m ic ii, /\our ami ti Culu-Ji-el; J; Sienne. Li 
ri I'iiTlj [i, y:iLj.-, :i.i!]li:|i;.^ , on fit jmm un 
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b cnndam nation 



it te Concile, jupes S ,lj ' » P r "p- ls J = vi'voyir cntt importante 

omme nia paroit pir & Bulle dtiéc du II, Mars 

;vo : .r d'.':a p.Siili^;ire moie que le Concile ernic alTemblé, 
lans quon eut pû liire lL:;.l:l' Rcjlemcu'. Liée ceux qu'on vient de 
marquer» à csufe des i;i i i-l.-- bnniillcrï^s qui y furvinrenï. Les tntï 
aUeguoicnt la crainte de la contagion , ln autres rahlênce do Pape , & 

Guerre (a) ail n é S bJiixr- 

Prclati, & d'Ambillj.ûce" Je ekeee.L- N'.t..t,s , par rapport j l'impor- 
tante de; affaire!. Toute- mntcfhtion; fitent que la plupart dei 

que matfjré h\ tnfl ■ ■ s t 

la de Sienne, qui allèrent conjurer Muni* de venir au Concile, il 

allant. H avot en 1 
terre ArTtniblée. La première , i'efr qei'on v avoir mis en délibéra- 
tion dWcutcr le Dc.-ret du Concile de Confiance , fur h fuodrio- 
ta6 d'un Concile tu 



fhiifi Roi SAtri)t*, \r 



tornrne les Siennni! I 
cile, ih Miciraient 
faites du Pape i ne I 



ml (luit le fVfffm. Pare. 



DigitizGd b/ Google 



lin CONCILE m BASLE. Uv. XII. i l( 
primanJt du Pipe (i). De forte que 1: Candi: C; [épia le t e. ré- 
VII* S'il ne Te fi: pis beaucoup d'affaires ta Concile de Sienne, H^II. 

■ I l .(I I' I' ■! ' 1 I ■ ' ■ . i ' . :-n ■ I . .1. 

cieuic Manuferjcs du Concile de Halle, je à-.r.,-,:v l£*: r :,i; d.m fitr.i t.i':t- 
feulemcnt , païen que cela petit lërvir 1 cannoitre 1b chois & le ta- ralcrSr "m™' 
lacîere des gens. Lt premier avoic pour Telle tes paroles de St. 
Luc (b) , II . Ai %Hi dut II Sobit. Apris un orfambul; («Chana»!, 

ciodcfte du Pniiicatcur , fur fou incapaciri devant une fi redoutable ''• 
AITemblte, i! déclara d'abotd que le Concile de Sienne a été alTemblé 
p:i.u liiTyWn i c: ]: onnl: ilv (inili-i.e n'ivci: pi; achevé' pat 
aapport 1 la Rtï.iiiii:,iiu:i r U l'.d'ir d>*: t dil-iï , de U gtformAtitn Je 

rt,.!::'? „■.;■:.-, JLÏ. . ,i i-J «l.< fJ-g^C, p«H ? *T W, ( fi„„ a dniX*, 

flftStcii tH ma.*, *»v rf»t,i, &4*xt**iK,. Enluitc entrant en 
IMlicrc, il établit ,-„;s ^ii^'.fc S„l:ik L ;, Soleil tret ; , qui eft le 
Soleil pnaprement atnlï nomme , fur lequel il ne i-jrrere pas ; un So- 
leil inn« qui cltj. (.'., fin- Lll.lcI .id<b,n d:i Ipcc-jSui.inï lot: ,-re_- 
fes, & quelquefois bien rifibles comme on le peut voir en marge (I). 
l'nfiii !-:i,„ili ; ;ïl: S-)lcil , t'ili le .*.« . pr l;q'.]d i: cumul ÏE- 

glile militante. Les lignes de ce Soleil font autant de taches. Et am- 
wHli-aœmkMx, dit-il , fiuff™ «m- U ririt{ «c ef tfce.fr u Bl-l- 

fi,. l-.J-i..:— J.'...--:-. : /. . f. - — _ 




miliranic avoir fouffert une p^niis Klipfc, pendant un long Schilhic , 
mis qu'il avoil reparu au Concile de Confiance, Mr 11 dépofition de 
'fimXXItl., & l'élection d'un Pipe légitime , & qu'il filloir qu'il 
fe montrai avec un édai mur nouveau , par b Réformai™ des rnecurs. 
Pour en «orinier U nfccfficé il fait ce Tabkau des I..L.!ii:jilii|-j:i. 



„ niés , les mains lien derrière k dos. Dans cei état on les finie 
„ avec des Balais , pendant qu'un valet de Ville trie [oui but, 
„ prwrt i {il aMU**i tMpn.fÊK mUtrim "- Ceci fiiffit pc 
donner une idée du premier Sermoni 

IX. Il paroît par le fécond Sermon, que le Conçue coramenc 
déjà a écouler quind il fui prononcé, & qu'on cUfefpéroit de la 
nuë de Afcriw. Il lëmtJx roênli par le foin que prend le Prédion 
d'établir l'autorité lepiime de te Pape, qu'elle lue ébranlée, par les: 
ivrûiits i.-r:!' h'.:: vji'ri;:):! le i-- ^"■'■■S- Cer Oi-a:c:ir a 
tarent ws plu. les EccleTtaliiques que l'auitc fie fur tout les Prélats. 

V~* -X-L n , d'Epicuriens, & il difoit rnrme n.i'ik meM, 

-• " mbia , tfitm— 

iZ£^r, AnSmi, & MB «la «Jï/t A ktè (4) /(Tri An 
Jf/ ï/j^Î; ^V, c5- d'ar£t*t , tarithii ie /tf-tn-f fl[e peri«. Otund clt*. 
«, a » jeWett, ",/è ' f" tombé 

<*■ P«p« & du ûarik. CtifK tniimaH ifi fimai uni ropii dtùw. 



W rarSS» de dire dea Prit™, d'à. tel . 

1 ^""ïpiitafi". 



rc ft). Gmtioj 4 fU najinritlmi t&itgu, & dt 



rijwnlit £** , /« Evitai, Itt^PrilMi , & k, 4thi timjtÊt^hL 

farUnr en eu Fermée. HUtal m* rrii-c&ere fille , qve lïlrd-je^lti 'pri- 
ji.-i A'.ixj,,,;.! r,-,:: :.>,- !vv. £.■.'■/< ^i;' /'.n ...-.'/i .r:.;: I.. 1 ^ 
fur U Craif, ili les fxplojext d eevreteitrr dee fimm-i ?*-:>i'.i:: , ^- 
Biesrie. Enfuitc le P.tJf..i..n I..L :.,.■.<„. J- i.,::; k. OniiK 

EccliSlîafliqun ont llt'jjialins qi;-; StidLu-, . ilqmiq le phi! pttit juf". 
qu'au plus grand, fans épargner même Te Pape» "qu'il appelle ^pvfîoll- 
1*1, & il trouve qtc paimi tout ce!) , il n'y (il a pas un qui rifle 

Après S'iqe beaucoup étendu fur 1'r.rmTril S- l'amWtim d« fin. - 

cléliiriiquts, qui brieur- ' 
lie l'en deTendre modéll 
que Sr. /W dit , que , qui Jefire tint 
vre. Oui. dit-il, nui! St. r*'l "■■ « 
Btlpm dé/Sri tumjlei fsfe§ms , 



^tyrmn, le feint, jf ni f r4KC ;M»U SMMtl jrlfo. , w nrlilen U 
eptert Ai Prêtai , 51/: ikrs : <!/..: ff n.'.- ^.ViV m «nho jfo- /• rnrt. 
Il préfète avec ntifoia 1rs S r e».EcrituiH s Se Icï ouviafjcs des Sn. DofteiiB 
:\ ct;i\ de :.>\i, ■!■.: P--ij.- : 1-: i r 1 : : - , ^ il -ri.. !.'■!■ i:kiiu- à 

k ItSure de rtî derniers h raillante de la plupart deî héréuei: „ J'en 
,1 parle, dit-il, par cuscmcuci 1 ; i! y .v.i-^i: riL'ur-oup moins d'Hért> 
' 1, fit?, fi Ton n'ivoit pas porté la. Philofophie profane dan! kl Eo> 
„ les, & dam lesF.rjlikî. Vovn. :»r.i::.nr Royaume de Bohême 
„ & de Moravie, il n; (:-o[l .iitv.s ^rr.:>,' .'.t.! l'iTtrflie, (i on n'y 
,, av. .il [l'A ;i-.rié Ils Livrts .lj l'l;<™ ,.- d Avilie fi). 11 yi, can- 
„ limir-r-M fin!], un H-.r™i:; f.-.vili:- , f ir timt 1 1 Itnlie ,'qi'i font 
„ *>ii.: i/ 'Jlii; icu:-:-, c-.:r:i~:-. Si: ■'; , 'lj:!:ir:j qi. -i'.:i- 

„ boent tout 3 [.1 nmffitc:. I.:- G, d). ly.v d,.im;iir Kim- 

„ vemement du mondE lui Aftres. Ln Fœ*»x (FaDin) qui aitrï. 

ta Defil», tk i. ■ " . ■ . 



„ tcp-Hbn, qui iiic:ir q-j'il v ,11. vni T'.ipt. Lr- Simi-la-j*,! 
„ nideirt &: achètent les Beoefiecs Si les Ijcreni.Tis ". Il s"6 



rftend 



m ipptrsmmrai puler dei Linci Je tuits fcl™ lai 

ut jpîflïrraraent dire 
.ImlnJ.U,.,,. 
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! HUSSITES 

Nr U plus oubli, 
l'acre 5= ,an, de 

J«AJ. &gnl!,ijir dcilbfrioni, u * fia ailla- Mi amn <!<i fUwi 



il > &-£**srll «tri. On peut ranirqucr ici en palTant que ce P[é- 
dicaccur ne mer pas au nn;; Jr-. M.Lrry^.L-; r.cck'iiartiques maflâirex 
en Bohême a comme o.t; iA:>:ia; ..j/:.;rj, Ccd'Ui f Rtlbm t tVc. , 
puis qu'il ai fut d:s victimes Je ]/ Jufticc Divins contre la li- 

X. Les Hiftoricns Efpagnols (a) mettent ï l'an i 4 ij. h monde 
fimidiLmi, mi Smi.- .(///., qi-.-i:r]\i. i.'.l lÎLirn (1) la rerivovaic 
1 l'an 1414.1 le jour de la Petirccorc, comme on »fau dans l'Hiltoire 
,!„ facile d: Cniliii.-: , lu ii:i 1B i>: ll-, .[ltihltî. Mais comme l'i 
fort bien remarqué l'un des Continuateurs (h) deR™,w, i| faut que 

„ de i^mJ ie Ijhk par divertis Lettres , & par plulîcurs couriers. 
„ Qjjoiqu'ÎL eut vécu dm- I. lIlï liinij 1;;, ;l * 1 l l biHbit pas de cau- 
„ fer encore du rroublc & du fcandale dans tEglUë, à caule de je ne 
,1 fai quelle Ombre deDipilirc-, i|M . M] v.jll:..:: crliT'ir, M;;i^ ,:ii;ïl]i:l' 



, ce, en employant vurrf R..v,k :, détruire certe Idole for- 

. fit Cn dcrilion du Chrilbnnilil-c , i 1 tou:ci L' i.ii;:;,,-., 

: 6r toupies relies du ScnUm.^..^ Au refte^ comin ; . ■ 1 ,i ■ . , 

. ■■ i" ' ■ i' I I 1 1 ' ; 

, la confervation des Libériez de l'Eglili: (c). La Lettre n'eft pniul ' 
«sV. Tïl.-.i, pLiilbuc 1. C..:i. M" <x >i:<MiL- II- (, : ^; :.| :r-,i, 1 , . r |. , 
= HÎ4-. il eft bien clair que Ji£Vm ne pût écrire à AIpU.fi après 
^..i'l^'.ll cl: ;,:tc elt: ;:l;ilj pf.Li Il-imill i ,c CunLile, p;ii, 
u'il y avoir près de tiois mors qu'il émir dJITnus. I] faut même 
ue la Lettre du Pipe i Atybuifi ait ére écrire des le commencement 
u Concile , c'ell-i-dirc en 1411. puifqu'en 1414. dëî le mois de 
anvicr on penfoit à tlifioudre le Concile , 1 caufe des traverTa qu'-sï. 
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»T m CONCIJ.E dc B A S LE. Liv. Vf. n» 
flwfi y fufcitoii , comme Mtrta lui-même soi plaint imércmnit ï 

Quelques Hilhatieni rapportent que Pian & fane fut cmpoifonni 
Bat» do confitures qu'il ainaoit beaucoup , pu un ctroin Mobe 
nommé Thezmi , gagné par yStMaâ Jw Cardim! de Pifc que 
M.inin ;v!ii: :r.vc,v: i:i Lir:;-r.L pf.ir niilr.- «t Anti-Pape. Onajoii- 
te même que l'en::' h :!:.:\;i:ji ion i;irn;, S: Ji:: Martelé , £1: 
■ ' ni toi: ï Tcmfi, ft ù\- 



pour éviter 11 colère de Rcéi^m , t. d'yH-j.i-r â Lmn q.ji vouloimt 
Tanger la mon de leur parent (a). D'autres Auteur! k font inferirb en (j) IM 
fnn entre c:s faits, difiui que l'.îsrd; rnutre-vim-rs-ili, m qu'avcHc 
firm i />« quand il mourut ctoit un allez bon poilbn pout ['on. 
v ,n-.-:. Qu'il ait ciii cm;x;i!l>unt , ou non, c'cll i::it amiroyerfe de 
fur i;=:r jo l;-.ilf: tj< H'Itoricin. Mm ?Tjr le Cardinal de Pi/i, il 
fr.mli]: qu'un pan" ir.i ben juiiiiicr Ion nnjern;:, <■:,, s'il mourut en 

XI. Q.UOIQ.C » 

fit cite Pape un r 1 B I 

r.'-,., T M .-.:[; Dicn ri qj si-': :dbi::i< : .<.2\;\u:j;:; du K .: ,1'An ... 
jjon. Ce prétendu Pape fur couronne à Panilirola » où il [ir 

de Valrnce indignez d'une élecrion qui alloir continuer ïe Srhifme 
liC.'.m.:!; <L l'ii-;'-' c™:; >'///. inn ii i".i— ivll iL- P-il,,];. ( Vit 
« qui pimit par h Lettre que ^£fïjb leur écrivit pur leur ap- 
plaudir, 4 pour les encourager 1 cette *ntreptife. 
empêclia d'en venir à bout., & foûtint fon Pape jufqu'l ce 
qu'il fe (ut réconcilié avec aMirf/», comme oq b verra dans la 

XIX O ta a donné dans l'Hiftoire des Conciles de Pife & de Cou- , m 
I ■ : i ■ i- I ■■ i ■ ■ .' i . ■ ■■ »'j ' i ■ '. ■ i . i . .'i 

I ■ . !■ ■■ i ' ■ I. I . 1 il .. 

le inonde» pour entrer dans un plus grand dérail fur fa pLifonne , avant 

rrié Jtun MarthUb & Liait. On donne de grands éloges a fa. mère- 
nommée Mvii Ptr'<- & C«4er , non feulement par rappr.it a la no- 
blellf de fon rang, mail aufli par rapport a fa beauté & J fa vertu. 
Pian de Luit eut pour parain Ptrrrt Roi d' .trrmH , qui lui donna 
fon nom. Il lit bi:n-tL:t .1: i...^-l. .I.i... Sci.:itLj, fut mut 

dans la Jmifpn-dïiKï. 4" oniniLT i;, ■..].■ r : ,-.-liii.i Hique fut celui de 
Chanoine de la Cathédrale de OnKJen Caflillp. Il fut enfuiie Archi- 
diiiTc de Sfipfii Capitale du Royaume d'Arragon > puis Prevot de 



t;o H1ST. di la GUERRE* s t HUSSITES 
i/Eglife * r«t»M Capitale du Royaume de ce nom. Après l'ttra 

aquité dc^ecs Dignitei avec un ^^^^ntnc £&^j 

Lne qui btilk OKyvd'km me timt à'itUt nt feagri atjivr£h*i qnil- 
atu nlffi. Norre Cardinal accompagna Grégoire lorsqu'il moulu ï 
Rome. Ce Pipi lui cornmli S: J c|idqqB lutm Cardiniuie locarnet] 
des Révélations de S". Brlritli. Ecant 1 Rome , il fit bâlir un Pa- 
labres & l'Eglile de St.^lB^Irt, ou elt aujourd'hui le Collège 
des Allemands ce des Honfrmi*. L'Auteur Allemand dont je tire ce 
fait dii qu'il a étudie lui-r,iànc dans ce Collée; & qu'il y a vû plu- 
sieurs marbras, où ccoi'.-^v .■ .ll. i> .'[niin: l.s ainx-ç 
de l'inri il Lxiu. On a vu le nll; d; fï Vie dans les Hiiloirrs mar- 
quées ii-dcfuis. Sm Corps fur transféré d; Pa^.nlj à Ui l!( lV.; Vil!; 
qui appartenoir à Jton rit Lutt Ton neveu, Pierre de Lm cnmpofa 
lu;L|l:-, On cl . , d: lj ]■ j.l.^c; d;i 1':.^: , d: l' Ai.ioriic ,;is 
Con;il:..dti C..:i™ti-/iiia fur lieras , Jivtrfcs Lettres. On 
loue furtour beaucoup un Ouvrage Elpagnol, qu'il intitula Cmfil*- 

4 4. le Concile de Sienne avant que de lë 
L g feparer svoit Fulminé contre ceui qui emraprendroiEnt de fouterûr en- 
imc fj'fT-' Il r:l:.rl , & ionrr; c]i:ÏC(inquc vondjoit loi 

fucceder , cV cet anarliéme fut confirmé far Atgrim. L' Anti-Pape Suc- 
celTcur de Pitrrt de Liait > qui n'avoit accepté le Pontificat que mal- 
Eté lui , tût bien voulu fë rajetre 4 couvert des foudres du Concile de 
1 ■■!-.[•.;, & .II; V.ii.cin, ;t. ihflVvjr.r ;iû- ; I >if;n : tr » ';::'!! n- rep.rdon 
que comme une chimère dans là peribune. Mais le Roi d'Arragon rou- 
jouis irrité contre Marti» releva le courage à l'Anti-Plpe , * le main- 
tint dans un Schifrne qu'il étoit bien aile d'entretenir, pour donner de 
l'mrric: au vrai Pape. 
™ XIII. O H rapporte j celte année une Conllitution de Mtnth V. 



Digilized by Google 




□igiiizcd by Google 



it», HIST. d1lhCUE1LSL.EdïiHUSSITES 

r,™»dlcC»S. On craiït m effet pluficun Lrarà^c'Ic^tSîi 
divers Princes dans cette vue. Il y en a une. au Roi de Pologne, où. 
il lui rirpofe premicicinenr feï foins, Bcjki diligences pour l'exiinâioa 

après s^ mort 8r**d* tit ChâliÛon , ^dit Te Cardinal de Plaijïutcr fz}. 

relie en Bohème. Pour l'encourager à. cette expédition , il ordonna ï 
î'AftrBrÉque de iimiWjd) de lever du» Ton Diorèie 10000. Du- 
cats d'or, pour aider le K.01 J foutenir la guerre^u'il avoit réfolu d'efrt 



de Trhtt , Si de Calsgnt , pour confirmer le Décret du Concile de 
Confiance contre les HuiTîck, & contre leurs divertis Sectes. 
\V. Cipunm le Palatin de Ntvigsà,^ (b> par ordre du 

ilns le feinde l'Eelu'c ils dévoient ™™dre' i 
une guerre ouv^rre. I.e; lioliîmiiiis ri^riiuer.r , qi:ra 1rs ;;t.- 1: uoir 
£, l ii : i-T Dr lit fJr.r:: éc hur.lLii \; qj'ci; le, J- 1! , n : :. L ru,;,:!: | M: . 
ment comme des Hérc'tiqtics , fans preuve , & fans qu'on les eût en- 
rendus; Que pcrfbnne ne pouvoir i.'.:r retum l-tr t. :.- v;ri:c de croire 
■une chofe que ce qui ell contenu dans la Parole de Dieu , dans les 
Symboles itNhi'i, <-'■- a» . .l> f , R- de Céa!tnù:M, te 

q::':l: iroxr.r rcle.i i' ri; ilvicndre cette foi au péril de leurs bims & de. 
leur, vifît Qu'il n'y avoit rien de plus iUnpie d.i (. hillijin.me , q-j; 
de leur délirer la guerre, & de vouloir les exterminer au gré du Pa. 
pe , Si de l'Empereur; Enfin que il on les aîtaqunir , appuie; qu'ils 
le croyoient du fecours de Dieu ils repoulTcroicnt la force par la force, 
S: que tour le monde, femmes , & e-nfans ils feraient uns relilTancî 
qui paroîtroir admirable a. tout l' Univers. 
. . XVI. Ci fut i peu près dans ce sera;., qu'chia la .lifM.v, , 
,„ qui .Vrnir (-lifTcE entre les Orfbihru, 8r ceui de Prague. La nipture 
arriva 1 cette occafion. Cetu de Pri^ne ï\à;:;l jr.i. — pi-.|. q:nl- 
qiui-tin- de 1c;:r; I X.i'rc:i:^ , f «:.-e q'r'iK ri: nnmibi- .■m-onfir avec 
un autre Docteur appel* M,m hia, , (ii-iioT-nié l'hoir, Wiclefite. ■ ' 
Ce-, ritiii'nniris avan: enfile l-c eLiL'i: ■. r.lki j-.r joindre auxOrphelins, 
leur firent de grandes plainte <!.■ «1:1 Je l'i.v^e , & leur pertuaderenc 
de leur déclarer la guerre. Mai, avant que de dj.rire les funefies efiers 
fie 

(.111 mourut iauJ, en ,+,5,: 

'■H ■ ■" . .'■ I :. 
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il du CONCILE du B AS LE. tiv. XfL it j 
Je rttrc divilson , il fini donner It cjraaèrc do peifunmges , qui en 
furent loccilion. 

XVII. EnTRI CCS prifonnicts ccoienï Mfiîsit yttn PriJlvAm > Hç r, 
fia di Mnbiniz. On 1 IÛ que 1; premier fui établi l'un ds 1 
Iïircacurs du (.'k L rf;c dnn< [i SiTinde tenu en tj,îi. Tous l'Archevê- 
que du..,!. Ce /Viifc.-™ svwt ï.;lc ! !.r.l : .tc , & fort acçrcdiié 
dansceparri. Mjii.Ii: ,v- i..'.-.- . 1 1 11 

les raifort qui peuvent rendre 



.-.veit cent l.i Vie de Jii» Mu, qu'on lifoil dini In Eslifo. Il fer- ,, 

vit de Notaire au Concile de Conltmcc i Jcm A «i™. Il mourut £J£*£-£ 

XVIII. Il faut aullï faire mtcniiï Fin •: I -!-~:j!is D.x: fur d'Ojr- r;»r ( ri,u 
^êrJdont on vient de parler, parce qu'il eut beaucoup de part aus af- l'A«£Ul 



i.Cochl.Ub.vI.p.-., 



fliitJ du Huil'il-vn;. teiWf'f fri:-r.i sv.éi île ï,l'i:ii fl'An-1-- 

lerrt p.,nr lî l\ iv. ■ :.. Il .:! ...i lin ■-..'"il y.'.nir.r e:i Uniè- 
me H (.niimtr.. u. i( m kunc-up d: cIHmi- , S.- qu'il lut 
toujmiri fut lit d'imtmi avec Ji,m II*,: 11 tut dt grandes difpu- 
tts avet PmItx», qui <e d, ? ,M:, .rinn ■ ; ,,„>,■.„ /„=, 



d((i,«,i dsi! C« U 



■ConrBc de Bille /oo% 
icc d'un hennit riiv.i:/. , & Je !xjucm:]> d'djjrii .S' c|i-i jvoil eu l'ire 
d'écbircisjllcs tndrnirs iilifcun det l.itin d: Witlrf.On ne dit foine 
I: icnq.- dt fitnosr. 

■ XIX. CotHLE'ï nrtiuiil que Lt fui 1 ii «liciBtion dt *etf~ 
/«m que .1. fln:;u.v* liirrnr u-.i, |.: if.Mi , i,i lv'u qr. 7J>r,'W dit 
h ' I ■ lil i I. "il. I 'i n .'. I i I'. I m i . Mi I ■ !.. 

alors beiutoup d'julimiL i Pri^ue. IL cl pmi avec cclit, Inrs 
que, tnmmt un l'ê vu , rn:^ de i'v:ci:e Tcuvnv,.re:ir Ziy-J p.mr lui 
dcium.l.r II p-.ix . tV "Il )t virri jivitr un lï f^r.-.nd rôle dvi. lotie 



7V(™. hn dir nu'i 
lui krv.r.rp d'elpri 
avoir fait heureu&B 


', on l'envoya il Prague, pour v ér.i^ir, Ap-i: 
ne 1 iiiri.ini:.' . ' r. 1; Jniinv n.'ir: Piee::i:n:t à 


nn jeune Gemiltio 
appelle ir /.< S™ 


mt Bobenricn. 11 ntm cnfui.r dam lt Collège 

Prr.gvt , «!t l'on tr.lriiwr.il dnF.rolicrs -uv Hé- 
uù il fut reçu Msi'tre tu Tli:'.:>!ni;ic , jvarit cru 
e dt y^r A it/j/f , Refliuirjrcur Je h Corn- 
Jr efptees. De foire que Retii/Âie étoir propre- 


Audhair'cY Difcir 
munira, fats lu de 
ment OU**-. On 


tient juger qu'il ni 

Mu* Docteurs de i 
La première pjroiil 
ZtiV.ac dus L DO 


O.i v :■::!■■ i.'vtïe^ rie lui avinr l'an i-j;,}. On 
iiiifmr lur.ir..- lii T vre , r.i: rn-ln: , pu rapport au 
puis t.ll'il ne puni; ;«uu Jj.iv l.i l.ifieJc. pdnd- 
■tcSct;- qui fuient .i-c utCnncile deConfhnte. 


don: Il fur Curt te l>itJi.;i;ii-, fui ri]!: Je S'- 
uvelk Vill: de Prague. En 1415. il fut tï-iblt 



_.i 1 n:l'"j Cv Ci 
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Chefs dts OrfUM 



■■■■"■■■■■•■v< 



fer. La alKcr-ei ne fe dcTcrdacM pis m« moins de 

couril les oblisea par prfttts . & pu mcMces de: itcomi 
que. Ce qui fc fi avec tut de fuccr-S qu'enfin fa «ffi. 



& les V» 



t, les uns fe retirèrent dans L'EftjHct les mrres fe fauve 
pjr 11 poterne. Tout ks fuyards furent taillez en pièces 
■urs entrez dans le Fort mirent nui ïfeu Si 1 fing, fan 
BAlim taris -Ijilf.v 
snt. Aie fitek- - 
. » Li " 
; ('kV.lIn C.iTliulitlue d'une grande dil 
Dans une de l : li.cs v;i i 



. . . fut jette? par- 

W™rJ d, PtÙitrKl dans une Buttât , d'où on le fit fauter en. 
l'air. 
XXI. A 

se les troupe; ûcamu.acj^aitc ^iuil .. 

; l,cn,L<, ^c.l-v.v. al : Wji, il'une Ville A'AutrK , 

p'acc ' ■ dch-i.-!:-- silcr hlerî , rr..:i. ele prlfe, elle fut rctlui- 

teen cendres. L'Archive j'.'irrf t'rar vtr.-.i i lentes journées lu fe- 
(Olirs des .ffie-ger , il ti.v.n.i ... Ville MiM-r^e par les flammes. Ce- 
pendant ayant camp* à la vue de l'ennemi , il y eut plulicurs efearmou- 
1 1 t , . ,m'il ; ié.il beaucoup de monde de pan iV d'autre. Il Ce d 

. hier, tôt ..pris ('.; .m .-..rnUr |i Lj v:;i<„rc fl.l.bb. d'n 

fe, déclarer pour Mm , le-, 1 >\-<r.t,, ï>.:ir-u rr..:.: ki:r> ;: >r. 
ils eullcnt fuccombe , uns la lenteur î! la mnlefte du Général r, 
iere ,. qui leur donna le temps , Je de fe rallier , fc de remporter la vic- 
toire , quoi qu'avec perte. 11 les vainqueurs s'en retournèrent en 
Bohême prendre des quartiers d'hyver. Le grand froid ne les empêcha 
pas de tiener d'aller lurptendre Prague pendaru b nuit (bj. Mai) ib 
furent rcpouuïz par les Citoyens- Ces derniers imtt: de terre entre. 

1 ■ n oalufon , envoyèrent 1 Ainsi Al- . 



du CONCILE DE BASLE. Liv. XII. i 5T 
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-,8 HIST. di la GUERK-E des HUSSITES 

Ville, ilimircnluntGjmifondjnsfcCtdluu. A tctte nouvelle l'un; 
dis (jeiicï.i!i\ Si^'^ i : i '.ini; ■,n:',ii:i;einem à Ion porte tl'sbt/Jjg, fit fie 



Je 71-jmn/f, Je -l/./i.J , lin /iij.'ii 
cl feiinns iiiivii le-, X.ihnrirL^ amiïm ljc,.. i^uiivr 
]>t>-.ir h li.ïheme. Le Ci^LtiLn: '/ui Taborite I 



XV.1V. CipiBDAKT la grande ArniL^ J J Allemagne arriva. On 
dit qu'elle émit Je icaooo. hommes. Les Chefs de l'Année Alle- 
mande éinieni le! Cornets Je WiiJtn eV Je Silm 



de- linnîmici'.s émienr Btctti /WrW , Onde du 
de a nom; JT« 
/t trait i b ter. 



//mit. aV &«BÀ,ii h Mltfbn de (liWri., Amie Ji, 

inlit fa 



bord que des darmoutks [.,:; cb,;dt;. les deuï années. Mai. 
le 18. cfc Ju^luJ fe^donTH^e-mlDi J^llif. Les Bohémiens s'é- 

de grands & larges l>ui..;:<,- II) L|.i'iU ...^ lùheE dans la. terre! 
avec des erocs. Dans terre polture ils airenJoicrir l'ennemi de pied 
l.'irr.e. L'Asniee Allemande ic kiu d'.i'.x.Td ^"ilt -six ivre graine i ra - 
pceopjirf, & à grands coups de haternrdei, ou de haches à deui tren- 
ehi?s (a j , brili les clumes , crin tcniiiem les chariots attachez , & ren- 
vcrla les boucliers ohIl'i^ la lJi-.Lul.^ ^:l.Lis emi croient dans les 
durion , pendant que d'un autre tort, on bairoit 1 couru- de rtéthti 
l'Armée qui éloit derrière. Mais ce premier feu fut bien tût ralenti.' 
L'ArniLu Impeiii'e eiiii l-.jv.l'^ .I'mi.l I...L2-.I' marche* la chaleur crait 
catctflive, cV tout un |our de travail à brucr lés chaînes, & à attacher 
1rs bcuelien, tout cela .voit énuifÉ fes forco. Il n'en ëtoit pas de 

riaux, Lfs proiirére:ir lI:- j ■ : i ■ ■ ^ 

&nnvact%t ^OMm^XmaTl^i^t VÎgj&gjFÎ fî.j" ™t qïe 
) : ■ ■' ■■'■< ' ■ ■ 1 ■ . ■ ■ ■ 
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•■V BIST, de LA CUt RUE ddsHUSSITES 
îi en repos , aMent attaquer Podîtbtfld , où commandait le Sîïencuï 
ic « nom (j) avec une forte Garnifon. Ils y perdirent 800. hont- 
■nes des le- premier auW. On rapporte qu'il n'y ivoit pob, de Sei- 
gneur en Bohême» qui fi:r :ni:i vu .1 '.111- meilleure artillerie & de plus 
K^bik^ bombardiers que ctlni-ei. Au;h iù-il avec les coulevrines , Tes 
norticrs, & aunes macne.i;' , 1:11 ii reiziL'le liecj; mi le- aluee'eeliK , 
qu'ils lurent e.imi.ii™ i- k-.:r 1; lie;e. i: d .iilt-r camper plus loin. 



alïïepei. Quelques-uns d'entre les Taborites, ne pouvant fouRVit leurs 
railleries, mirent ehaulT.. !>■-, , four Lui mu-mer le derrifre. Miii ili 
furent G bien repaies! eoupi de boulets par les Bombardiers, qu'il en 

1'.'. .Iti:r i,; m :■ A'raLa.v , s".i .. ! : .i .■ : ■ 11 le'lt; Place, maii l'ayant at- 

* L^tS™^^^ ViÛo Mfi (a» 

fur k rivière de te j» , par 1ur.1u.jlit™ , S- eu clisITerent les Catho- 
liques. Ceux de Pil/m , qui éruiern su v .■linsr;c, firme ifes reproches 
fort finelann aui Citoyens de JHifi , d'avoir contre leur parole , livré 
leur Ville a un Capitaine l—wiuu: ( ( ) , qui 11 'avoir avec lui que dii 
hommes. L'eieule de c$ï de Mifi eftj aller plaifante , ils dirent que 
« redoutable Chef Taborire avoit une fi longue épie, qu'elle pouvoir 

JCXVI. 1_ n s 1 111 1 ■ ■■ :. .. ■ r .'i cs.itts placent ï cette 

■ il Si" . , ■ 1 , ■■■ ■ * ■ 1 . ; I 1: ■ 

auffi bien que^de" ^.^E vcqiis^S' 

Mi , puis Doyen de mirhade après avoir vendu , St e\p^ roui les 

elle de Prague , & qu'il envoyoii l'argent de (on BcVli'lîce à les amis 
en Weilphalie. On 9 vu Ji:i.:i-- tc'n ia,:i. il fe rangea dans le pir- 
li des HuHîres, 6f figna les 4. fameux Arrieles, dont on a parle. J] 
j--,, i, £ié appelle au Coneile de Ce^ullinee irù il n; comparut point. 
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LIVRE XIII. 

i^'A hciti ri prnfirait Je c« troubla inrtf". 
" I j ' ^ 1 Mm k. Il ivoit 

iIiih 1= Didcitl de Znoîmi , fin! a pou- 

l vnir venir ^ ;*'.it ; îli.-ii-^ fi i| Fi-iïye 
ï g*ft s'ay.uiçoiT à graint pas avec les Tahorius 
Il fci Orprutfns pour fournir tare Tktt . il leva le Siège & & r;f ira 




t t ontrsire jus Hunus ; 
loiï rincé Jim Ton jurit. ' 
l'effort d:s AJu%ann qui 



I4« HÏST. ni la GUEHR1 des HUSSITES 
l«l(î. î-iîpr ni Ai:ul.:eir;. 11 ti.t :ii-.:iiivi!ii ir.'.vci^ disis ce dernier Carac- 
tère par Ll- 11!!.- di '.''"" 'I' 1 '' " "''-' " :1 1 '■' ,,J '"™' P^i c's- 

fonfticra de lUgii , Eus b pcrmdïion &■ L'aveu du lïri. Le Duc m 
qiulilf de Proteflcur fi i.i^lj;;.!: de eei-.c infu.'iion, & en appclla 311 
Concile Oecuménique proclvi:::. II 1.1. 1.1 n:c cent cV te con- 

tante. Le^Pape ivoii déjà envoyé inutilement plufieurs Lfons en '£> 

heme, pour m j ?? ;iLv la ,:,œ>'ia i ji::\n7 ,|- -m l»:d;t de !l niifljsi- 
te, de l'a:;riuiie : . du ■cl- ,S .!l IT.vVil.re de //t.:.; ■■■ iLi.ii: i'1'.i- m: unie 
qu'aucun autre, ii ic ~i. , b te:c d^.r.e r.<-e.vel!e' CmK-.fc .-filtre 1rs 
Huuirci. On L'y verra Mut ï !!:t-.:ie ev.e iJlL-i trde Heurt, il 
mourut en 1447. Ou peu. mir le Carrière de ec Prélit dam l'Hif- 

Kir.l« -tfS"- VU. ()k s t-.i (i.-c.-.l:oi; de 1er amplement de 7«» i Pr«ç«t E- 
J«i- VCHIlî d'0:W.-i,l"inu':i:r-i: : ,ii f,r , 1 ,;i : r.- de !:-:! 'mllIMI'iiit Mnrti.Jt , 

«h , fi ce n'c'fi. qu'il fut au Concile de Confbnce, & qu't^jrej/ 
ijlv/-/ en a fait un fart bel ilnprr. Il mourut Cfl 14J4. On a eu 
;n:i7i j-il i-i-h d'une occasion ds p:.rkr du Cardinal Nitolat Si^ngAIi Evo- 
que de Btlsgit. Il fut appelle' à .a \:-;ir.xi en , 4 n. S: le défendit 

Innglttiu de L'KnpiT. Il ,-,„ :r,uf:i d'e.Uird, fur t.' qu'eram CltT- 

■' I'" I '. ■ I < ,1.1 l!. 1 11 iVll . .Ml- 

^ eut" dT" ' Ll "' 1 ^ ™" n, ™ c 

puuauT plus loin la Comtdie. Le Sie^dcRome Aa^&naturFïl- 
canr pnr L iieiedlti,,-, de 7m» XXIII. il e'kseu pour oteufe qu'il ne 
pouvtiit entre; II: Li:deJ : .: r. du l:,':u:i.: . . mené ïi '.i eeder- 
■ J = Su™, ds qui veletmr l'ilciilé de Jîw 



Si °^ 



r, :i,,. v , 

& l'habileté du F«iriuï'dc™î k CorniïÉon 'dc Ù ira 
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rince Usa. ]:i (."linrtreiii. I. .-«s i c«re «■> 
;u.J'i::i: Àmi^ mur i I. 1 Ii.il:>r,i]k. i 
i i-quï r;a>urii3 Ji i. lin I! .J'oj Jdru. 
CL-. L',nv.inr fou ('irilini 1 . i :i.n i-1.:i:r, il Tu 
i;t.ii i:7 Ii ^illtt. ipj l,.- Du: Iiili'i rsx 
rî'U. IL nï f;ir [>!' |:Iiln! ;ial:;u Jl:,' 
îin-.ivilt f],lri.in cl™ I.i Vil!;, kc Priht fiî 
t'ulr il. ■lit. \i:ih-t.-- .-.-..r^ k,:i Cl .'.I:: li I;! Bol 
tri- Y: vïquc. Cwii riliillion mira de nouveau: 
1j vnrid.ii* !: f'.iir.- r; n vciv t tu rrnniï 
Dt l.i i! j L.-.l; l..:i-iL:iir iivni i; t'imcilo 
enfin i Fhrcni ni il- ]>.f : .iv-«i t™ (cri; 1-' 
à .ïi.™m .. Vl i. .1= «S. ans GO- 



il 



.■il ■ i .. '.' f 

■UT vin rrc'id.-if Jl! ("si-L' 
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. ii du CONCILE de BASLE. ISv. XIII. 149 
& pnurfùivii la pninte. Cependant le Duc de BaopgH l'étant pUinE 

Pkilipfi piqùé m' vif de «1 affront appella Gta^er en durl. 'l'.'ï 
' . . ,■ ii i ii r >i ■! ■ '■ ■■■■ ' ■ ■■ ■ 1 1 !■ i .■ ii .1 

■ . i: ■ 

Br 1 toute kCiirétimte pour les détourner d: te deflein. La LcttiT mi- 
na d'être apportée. 

i, qu'ont fjitc enrr'eur ncnclicis Fils Ici Ducs Phitifft <U SuB/tgit & " 
„ Hamfrà il Glxijlir, d'entrer en champ clos pour fc battre en due] 

", bat ell con U darnne^^t°eidit' 1 itni "fiffiopr le ^rr^d.Virf eV ™. 

fciiffiitr VœnSi'eo iTloi du M^ÎT™hi^c M de n 1tiiT™ 



„ paience de tirer li Verne" d'une 
„ fidef Quel Ipe&icle horrible 9i 
„ liques iV de rang Royal, fc battre comme cet Gladiateurs du Papa. 
„ njfme qui ne connoiJoient point Dieu, fit cela peut-être pour quel-' 
,, que> paroles échapcei i la legee! Nous donc, Iclon le divoir de 
„ Notre Souverain Apotlnli: h vniilinT pourvoir, autant qu'en nom elr, 
Ji: ^:;ii: d;s Ames - .V ::io:unr !-. i^ii ï déclarons que nous ne 
„ voulons pas tolérer une iran'gteMion de U Loi de Dieu, fi publique, 

„ pitons tous en général , chacun de vous en particulier avec une 
, affeclion paternelle, parlei entrailles delà Mifericorde divine 8: par In 
„ lang que Jefus-Chrirt a répandu pour le Sa' " *~ ■" 



riijiiidilk-it le leur au préjudice 



Si-.^c A|-'.rr,.'.iqi:e , ,V pour 

;: EF 



polTible pou 
.faveur S: feccurs fcta coupable du m 
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I _i t r : i La-, i £ i Lt i S-n ir..-.'.p;.:ir( S: i !i ■:.\kf,. ,Js 
!'h-[«r.c:ice S" 1 l'iir.piïTmiirr iv»f L-iruci!: il 
antnt. Il y œ i qui pn'mid™ qu i! unii 



(i) H (Bit de KM Jl fwi Voyip de Tnrr UbM 



it do CONCILE DE BASLE._i.ir. XIII. 1(I 
nnc le pani des Gîta™. 'V «■!«■=-■ mtnîL il nr%orioii auprès de' 



;:v.d Z'^/i-.'.- , qui :.v;r "r.iborii;- rx- !^ [..h:[ 
le délivrer à forte or 



9 bout, fanî 11 nahifcm d'un d« Cunjur 



II! y <!(' 



île li Chi:J.\ Km cr..-.i;nr A .i il !- ■ ■ Tu q- t, .;i , il II- irni-.n indijrne- 

rretu .1: Cï:;;r lj - h l'I.'a- ;.i:'::-L:-îm;. M:-.- LcriL .i :lt'. :ù: l.idic irahilon 

ne tkiiif.ir.1 lu itj-.'in iiv.jn ni;. Ct S.tl.'i; lui pu du pir .l'mrrn 

aiipré. Ai fii , :i;r.. r^o-i-.lnr. C1 ,n;mi; Cjrii-,,- nv.it à; l'umEon d; 

£LU; I"::^.lI:l , 1:' C_i:v.n.U ici il r L Tv.-,.y:r in Lidiiunje, & 

après lut Jifi; l'air lii;:i:r !■>■■. .Vlv. ku i 3:1 , ils .'Lkjit, „r. (krererattir. 

jtlli^l'-. iv f nnl"::i. lL h ^;- r r. C^ini'.r un: (niTqnik ne s'cioit pli 

faire lans h cait£flioud:;| -c d- q:|dq::.'-::t-,< ,!: Il nnn'l' & de !j ft) p. 

vieille Ville, rrr, a,. i;l „ ,.vw., le pb. d c ,,„, i I. rrahi- j*'^ 

fon (b). ..... . . 



■' ■' : " : ■' ■■■■ ' ■ ■ ■ 1 ' '■ ■ ' Il 

qu'on nt leur imputât pis te Ècrilejit , & que le fbicpqnn ni rnoml)ll |î]f<™' Cl P- 
fur le RoliETuims, il* p:-rti r-.-nt ™ n?:inir.: lur.:i:- ,!■■ I-. M.u l r Ltîu' 

rie; mari &ctf« a eu B0a de candeur pour en juftiÉier Us Bofic- fur-, p. 4 e&. 

^XVL L'A«i-Bou du -Ito-i ^™ f ^ nous apprend que le* £ J £ ; i , , "' n " 



dir.i Virt.-jjuc ik- Su;<Li)ici, ] 
\ :■ : . y:: v;'..il d'un t.. 



lier de VOnli.- f ii-cnnuie <:."i Ver. ut iisaalc dji 

oio^.fM. OrJrt i c. ;-. l'.i r-.j. '^'"'^"f'^J; 

Caiiw. p. , r j c |,t te lie I I.,;ij-iLl- fmnl djni la Lufacc, ayant' ï let 
l'aura l'r,s-;r rj.r. /il;!,»™: L piiTL-nJ.™ 1-. Hi 
(k) C fciî, f *. Luf« 00- Il- ilWi-mt La Ville Je au,;.™ 
jj. , de. 1 I du Sir*!, ils fe JifoofoicM a clïaladi 
Luuii:. Lih. mJ j $ ^ v ipo Lire: I le tc{: ce dis Aiiiv!;.' fa r,n,\^;.i d: 
VI, (jp. te. ^u,^,. ï Igf Jpji jours iuivaris; te cinquicm 

fins de! tact--- i-i-. : .L ! J.iii 1"te:i! une <jiii hri; Lie m 
partirent bien d'abord quelque avantage fin- des gens atr 



as 



iLnTmnt dansla Ville, b y 
n ii'L]'^r::n ni Itnïrnes, ni 
I ; : J : „L.!l,i-, S„!J.[. ' j' c 



Pailcur du Lien, qui c^hor:':i: fa.brcb!; , I 
Lt refit du Clergé c^i s'inir :liL:ï J_ii I l-skl"; implorant en vain le 
fecours de la Sanrt Vnr.fr , f.i- imjiknv hbnvv rtnlTlcre'. La VHe, 
!„ Lcl:;; l'i M, iL3L:ii:., roue I"::: ri.l^i: en cendres (c). 
T-tuttm KtUigio fd*<t {kixlsrt mAUntm* 
Cependant les deui (WfM, apprirent que la jUS/tnc , la Sut & [, 
* 7Î». . arTtmUoientleun troupes, & que l'Electeur .iWnïe s'avin- 
Ci..i i-.-^ l:\r.i :uil!e !i:.[nmLsd'Inlanreric & un bon corps de Cavalerie, 
ie tr>;ive:ir trep fiiibfa pm:r sikîklic rats Armée ennemie ils Te relui- 
rent en pour joindre ce qu'ils y avaient de gens. Après y 
avoir pillé au long & m large ils s'en retournèrent en Bohême , où l'Hit 
toire dit qu'ils emmenèrent une fî grande quantité de bétail qu'on 
donnoir quinze boeult pour deuï Ecus. 
et XVII. L £ s Siléfitns ne furent pis lonnrems lâns tenter leur revin- 
" cbe. Pmfirant des nouvelles hrmiilfa!:-. surjet Lvdrees en Bohê- 
me, ils y enercrenr avec une bonne Armée dans le dclTcin de le jetter 
dans le diftrifi de Gradin qui ctoit plu' i leur ponte. Leur marche 
fui fi fcrae q'.i: lu l'ii r.ii'in- R 'imiiiînei du Vuifinage n'en eurent 
3'.il"jii r.-iï. .V.::il 1^ M'iirip^- . ;|.:.:'.!l-:-; c-r-<K.'i , i:, |^- 
EHicrtnt iufques ï Nachod. pnr .!■: Kiime di.itin qu'ils avaient pris 
quelques années au pirsvar.: S" i:us-,i i Si, 1 — devant ta Pkee> A leur 
ir.i -ée t : ■ i k vnlïnige eoutut aux armes. Ceux de Graditz comme 
Le. \>n: h.-. .!i-. .i-. IT-.:- LLliir;.;-. J:. '.'il!.-. v.r:ii:ies s'avaneercnt pour 
la re.mirir. t. :i A HTî . fiidm miiit i vrrjinir b'vtï 1î S:i ; ;;', 
p-'ndre la fuirc i : >-.: --.i dm- iir.ii voiiias , lailTant quelque! Trou- 
p.: d niis c-id- ,.ii à cil fa lia: P.mbn fcjde. Le (rraragéme 
reuffii.Ies BaJierniens les pourfuivirent chaudement & batioient déjà 
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V Arrière-garde, lorfquc les SDffiau faifant voltcfacc, il fallut en vc_ 
nir in rr I il | | I p L 

de mjfïuï; mais h lili'itt ;iiii;;l.. i: i Clï àoient en .einLmfrads 
décida l'affaire loin d'un ^.mp. LiiIici.iki^ tnvjopp^a. d; routes 

parts n'eurent d'autre pirn à or;::. Ire ^in- c.ii.i .1 un? fuiiL loti di.lkilc. 
Ils furenc pourfumï' ft buta-, julqu;, po;r;i d: h Ville. Lei Sili'. 
fiens, au-lieu de conruii;:.- k- S;.ge, auitrns ci .crime l'autre fois de 
brulrr I;; ]■'.: t. 'bo . . eh:; ci*, q-.: \ 

imtnffible, ou , m moins fort halirdruï (a 
A ? ti; ]'c .p-.iHlon do (ir.ï« , il fe joignii 
principaux des Taboulés & des Orphelins, pour dire trouver le Koi di 
Fdbgnc il Oarm-ir. On ir.iin d\- h Rcli ( ;i>:i d.ins ,-; :re cnrrsinie ; 
rAodcraie fui confultce & les Docteurs rciuiircnt publkHŒu.ii I.; 
' >: ■ T I 1 , 

promettaDt de faire leur paix ï des ur^ions^uitablel r s'ils voulaïenr 

l'Evêque ï qui ils en vmîioienx d'ailleurs . parce qu'il (toit alléfondre 
fur eus: avec des troupes lorsqu'ils revenoienc du pillage de quelque Mc- 
rultcre en Hongrie, Oii«^n'en put diffiirmler fon rcITmiirnent. Il 

meure tout 1 feu & à faug dans l'Etat, làns épargner Si. S'itxiJLii l'un 
des Patrons du Rdvsii™ ; nuis ii-i ::i=njre> s'en alferent enfumée, 
parce que le Duc de Silcfic,c™-«i J'f/rû, ayant battu leurs gens en 
Sii.lL- S- ayant repris quelques Places dont ils séroient emparez , ils fe 

rejoindre leurs Taboroès. 

XIX. Ces dernier! ayanl mxntruéde prendre Prague allèrent mettre , Lti Titm 

(jam p^tvT" * 

Ion. L'ayant enfin emportée, ils brûlèrent or malTacrerent tour fans 
épargner ni le Sénat, ni la NobleCe ni les Etdéfiafliqucs. De Slan, 
ils rrurchc'rent il Littomeritz- qu'ils prirent pat compuljtion. Les 
Or|.l:Li:;i- a'.lrrtr.i ji.in.lr:: L. 'i:, ,-.■■1 ri.-rt A !rjr ( :.>nquecej * mer- 
tant tout à feu M 1 fing fur leur paflage. Ces Jncc-ïïdi aires prirent 
entre autres fur ceux de Prague Oman, Brodai de Bohème, fit une 
For- 



î !4 H I S T. Cfl la GUERRE des HUSSITES 

Formelle donr ils brûl-vcv.t !.i C.imiwi nvcc 1: CranmindinT. Aprt( 
avi.ir m-iijc loin le VA:ri:t d: l'J:,n : J: jiu:dK,Lni tm Prague pour 
i'jlTiepcr de ncjuviaii , ln.i : .:i:' 1 .]"■.■ V .Viiuix Impériale s'jvan- 

S^'rdc', 1 W^L^^-L'^U V:!'-' ",U ^f^SiNB £ 



]e prier d'enjneer te C1rJm.1l î le <li ;-rr ik- rrae imporr.Mc tV pi- 
ri:i;-.i:t (..ii.T.Ti:l™. lii.:ql;:-:-.ir« J.I.17 tj-.K- i; S- It ]);ic 

de Ghiijlir protrlLrni'.i ti>i-;r. et:;.- Ciiiuniilijn. Daines qnt le 
Cardinal loi des trou]!.' ui *'iyl liau'il en fuit , le Preiil 



Lei BnliË- XXI. T. B if. lie JiiIil ii-v.- |v[! : l- (!l A:'Sil-l- mil k Skçe J-- 

miens. Ttf*- vanl iq -. 1 b ir'.i: iii^i ikiLr.liL. : ;m l:ii^ b'>nn: Rimiïon de Pri- 

I-Lb'i'ïniiV-n F' 1 " l|J " ^ L l'i '^.i - en ?• ]. , ;k cjtvi.yérent aux Ta- 

Yr...[ (Tl:-«\- r.i* <:">! çiln [iii^ i'',.n l-.-:jr drmand.T un pi'nmpl fecourï. 

ire, ConunL' il l"ill..:[ pi i.; 1 «■< Fi.i_-i:e, i..mr iieoi:iLr ceux-ci de- 

mandèrent pallie Jms [1 Vi'h , 01* k kur .i.l.iil:.'. ^ s ..kl;!i:i;i <\;i'As 
n'y lïroirnt aui-jn-j ]i iJliliu : ( |ii ik y .irrtien.kiit Ils le pra- 1 

r. 1' lf 1 . 1. : 1 ;.■ 1 
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AIL:7i;ii.:s , i [. d; )i:i;l,7. I i:'."ni.-" k ^.;.^ .]■.:: ' 

pjr Li Ltiviiirc .:;/V. L'Aimiv lii.K[ju:jiiv j;iu diii^J une iJL 
r]K'.iv.mK il tu cv'.l; il.s luip.Viu*, ijuTnn '> -.ilq-jiM-'ir le Siij.'e 
il> ■•'■jtiI il; io-.ii i 11 diàindirâ. [.; C.uji i-'i i',u:l,.: en 
.rallier, ilfillu, qu I (J Elcéi d 7 

ïlïfl 1 



'•■ h<:r;i::i;-i l.l l- L. m;i[;i i:n L'iJiid ]i''i-il.i- 'L- ['nlMiii-.i::' ; 1.-. 11 Il 1 i. Ii 
n'y p. iiîi -.'[ i;.:'. il: (iiin.il i-.:;:- 1^71 -I. r i' ■. : I L- fur pnr- 

Tce j Public ou y cliiiin le Je Dcxrn eu pTidc folemnitc. Cepcn- 
rlbrtt l'Armcc ïi^oriL-ulL ..fi-.^.'i .V yili frize joun.de Siège 

Tjxjib, où l'c'loil mire I; r.-.it des li:v:ïk On y | - n r i :-i.r î'i ri! 
fie Itpçc. On dtliix-.i II un nlurm 1.1 Phce, rniiï les plu* prudent 
lyam ftf d'avi' de l.i mifc-.u- |-r.i;t 1: l"n.tu : <L U Province, onymit 
une prnifon Taborite (1). 

^ XXIII. L r. Cardinal d'Anclîrer.e ,dwC- de 1; LidBrc' déserte pnf. L. 
ferir , yoidiu s'eiTrciounier duis ù 
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ift HIST. nt c* GUERRE b»l HUSSITES 

'ui faire «prendre murage. I) y a quelque! panicukrittï dm! ce 
qui im-iimit qu'un e.i Jiniic la Limllar]. Nous avons appris 

,, Li plu. lenli.'le i!^f.l:ir -i Il.i iIvllI"; r." I r.i i:( o IL plutôt la fuite préc 
„ A-, libelles qui clount tn B(.h;mr. Car plui nom )■;»., d'dpi 
„ par tout « qu'on nous r.apportoit d'avuir 11 viâoirc dans In rr 
Jr plus n.r.i. fummes conlrtruez d'un fi grand del/rrc, pive qn 
„ l'en qu'augmenter Ici forces & rcluuffcrlc courage des hérétiques. 



,i avec plus de courage que jamais < 
„ d'agir avec votre %Hi S: votre 
„ ces J' Allemagne, li tant elt qu'il y :ii .:i:lI.|jl lI-.-L à ifprcr d'eu 
„ fe avec les PrcT.il ^ ■[■.'- i:l h ï i -.- rtjai.li- i!t |.;L-. , p .1. I.. , 
„ gager à ne fe point relâcher dans [a defenfe de la Toi. Nous ce 
ii maillons quelle elt vuti c prudence, &" vuus n'avea pis befoin d'inf- 
„ truflion^lus particulière; faclunt rmtiroe vous faites Iqui on peut 
„ fc fier & ce qu'on rici:e eq-eie: i?( cliienn, v.:i:; prendrez vos mefures 
„ fur le champ > 5e hW, ks LM'ji.:i.[ii:ei n ■ur Uvet cette opprobre de 



„ chofe dont potis crtiyi.ri. qu i' l'1 in p.-nnr de vous avertir; c'etl 
!\ v.i..i:itj de f;ens fe plaignent que quelques Prélats fc autres Ec- 
,", il-Jl'Iall 'q'i • d'AllLiii^nc, ;ilr kn:i rmuv.ii'i. [lueurs, & leur me- 
i, chante conduite dunnan pki-.w m* 1 uqu;-s de mal penfer de Ta foi 
,i & de fe conduire cnejre pl;.; nvl N.i:s fouliaittons donc qu'avec 

j, vi.rre tirainip:'. [i:M'c'l; !.. I i ;ii,-.. s 1 ,- '<■ i,.in de 

„ telle manière, qu'il. eimiUni fnii !:ur propre falut iV (ire en exem- 
„ pie t.i* autre. , lur tout V Archevêque de Cafepv ([) & rii'-L-que de 
„ WinxAoH'^, (:) dont on apprend des choies indignes de Prélats, ' 



■I; l;.lu[.ir:.. 



„ cl-.cveques de CW^m & de M*),K r ,{%) dt 
„ de tourner cei:ir;c ie. SiéiaLtiiL-s i, fou- 
„ pandre le fane Chrétien ", La Bulle eft 
„ Octobre. •' . " ' 



qei la h guerre i fo Siajtti S iltëgn ÛViE. S- 
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it do CONCILE on BASLE. Lhr. Xilt. i I7 

de pilTen où b Religion Caiholiquc prevaloii. Mais y svau T: 
trop de rèfifeanee, ils Tî coiKeniértM de brùlct In Faulbourgc. Ce- J£ 

Députez a uneCitmirLi-,:: tv.i: 1. Jlm.il [:;:■;■ : M ocl, pour terminer ici 
dirrerencs de Religion. Le Pipe fc donna beaucoup de mmivcmeni 

( nliq.es 

0:i rm:iy t un Bref de ce Pap; au Dilcntt à la Ville de Kl/h, aufô 



f3 '],ain ,î lt ira- 
L-.fui un.i 



tn'efr pas dans IcdclTeindc fc co. 

„ lis ont la peau de t'À^ranj irai! ils ont P dcs dénis de" Loup. Ci 
|>.liLr.-[iini nom vrL;< ?r.T' , l"i r- -, ;...r!.\nr w hl :. i i lu Liij.N-iJrL' , i]lil d 
„ meurant fermes dans 11 Foi & fondei fur la Pierre qui cli l.linlt , « 
„ évitiez un pas fi fTliflint, de peur que vous ne tombiez. Eiiie; u: 
I iboutir qu'à Ladeftru 

h mée par le lârig des Martyrs » elle a été d'ailleurs cciiucïe par tant < 



„ Jnim & Prtp, (i) ■'. J'ai rapporte, ceci parce qu'on 
pu- pli Te- rm:-.ll!'A [v !!■ m- eu i|u::l cm:l: It.KiH L> le.-. 
De Ion crirt lAr.riidi;,- J ll-ii un lêd.i lequel il 0. l'.ndeT 
changement qi:c hu d;::; i.i (l.!:.-:r.:i v.dq.ii I? .-.je 
Pue.M-i.l qui de-..."r >-.:-|":iii!>Vi i,H,it. SVEJrr iarvi d- 



butin. Cn dcnu.r' ./ ■■i-ttilv . : e r:r :y;]n:i m.ir.deKnr iusU-Kit à mus 
1:; Cunlcduei d: le rendie ir.:Hji:i!r.ii:'. devin: («A», lut- peine il: h 
ruine lit Fi m- (Vruue. O-i v-i lii.-i-if.r u-.ïver ■îjih U f.:n:u une ..in:'e 
Armée de Tmiipis ïern'n-.^- ,V i.y.ir - f'-.-.ieV; h rnr<i< comme les vivres 
Tnanquoic-nt peur un d: -uniide , n'i l.uloLt d:' dctacriementï pour al- 
ler pilln julqucs 1 dii lieues 1 b ronde. Ce P'Ihp n ' ''«erçoii pu 

les;; où ri. ;u:r;:ic pluficurs Soldils, admirent le feu dans un endroit 
où d'autres s'etoient retirei : Q^and on en eut avis dans le Camp , on de'- 
tu.l.; i:n: ier,:.-.ine d"l -.nrres qui iuul -ir: 1: V l'.-q: emmenèrent prï- 
fnnniers cens qui e,-!i;:. t ïe:i: du M. I!:,:: éV d: liueuidie. Cepeiùut II; 
Orphelins q'ii fjiCà.Ti nu-ie d.. Si-.' nv.ir.i li fai-eurcle 11 clice , palH 
rElbe.&hnalél^d^nr,,-,. l e.do':, d-.-' h Viils.nii ih étoirnt porta, 
lè mirent en divn:. .:V. -.;-.::- li ^ 1 ureil!.- ; n us l-< .-.v.nr li'ir une 

fortie les firent «mlrr n«ci un? p itc cimlideiWe. r.'rs Tib.dre. bien 
loin de les foùtcnir faifoient de) oilleriesde^lcuplc'meiri^ Jeur demandant 

an conrraire y périrent , ou tuer , ou noyei dans l'Ul^c dont les glaces 
s'etoient ronjiLi., èi fini- qui! fnl!ur fe retirer. Ce fut un grand 



quoique Nt£Griarir<ri Je J'.-.i* emrâ le P;;.e cV les K.il-.'rnirr.s , pj[ l'tn- 
e iruniis J: Ojfui. Li.vr.fM j; n'tr, rm'uvc ri;r. d.r.s les i lihsinn Je 
IWitme, je Ht l-.iiKT.ii (il- .Il 11 . i; T r i.i, r:c li.ul.ilir |)J. lupp.ii'rr 
que cet Anmlifte l'ait iu.cr.iLL-. [.a llo!ii.iiL,ns , «lât l'Anituïfle, epui- 
hr. par tant de guerres , ^-'-V- (311^::./. Lm:-s .ijhiires que les vaincus 
de leurs JttlLtPi.finnt minr df h..i'.<: te rt.(ini:ilier I1K l'Eglilë, il 
empleycrtrir foreur à c:.rt Ni potin i-fi. I.e Pt.pe en bon Itae ne [ï- 
jerij p.-.s !i piL.TKsJirirHi , poiijvû que dt leui cuit- Lt^ R.-i.trtïis-is , tomme 
des rnfnns lidcllts J IT;.i,:e, l'e Inii-inrUi:: i !iii autoriri L'affaire fui 
mile, entre les mains du Roi r.,: Ivl év .!■: ] ]-.-,,- d: Lithuhik. 
pendant l'Empereur à qui cette ^Négociation donneur de l'ombppe, 
comme pouvant ëtrr lu préjudice 'de Ton Droit i la Couronne de Bo- 
hème, fit des- reproches au Pape de l'avoir Intrepriu? à fem infû. Le 

avoir dans la Lettre de* reproches lut d'aunes rujtis , qui ne font pas 
exprimei dans le frjfprtfnf de [a reponfè du Pape qu'a tarant' RiwUhi. 
„ Li Pape itprtil'-.f " d::i-.. ■ I Ezr.p.-it;:: :|- l'.ivant fait tous les efforts 
,. imaifirubics, tant par les \'i i;tes t\- |.u- Lép-ars , que par faCrot- 
„ fcdc pour convenir ou réduire les Bohimims, roui «la n'avoir a- 
„ btiuiiqu'a la- tm.fuft.:-, si b I ui C.-.li,,:i l |i.t,di,Princt£. Allemand!, 
„ Si au triomphe de VHsïs-iie. ?.. Q il :i';:niit pi', s'empêcher d'érou- ' 
„ ter les proportions, qui lui avoient été faites de h pan des Bolié- 
„ miens pour les retonti-'ui- ivv. I lirH; , s le uiriyen de Çorîbitt qui 
„ bien que liifpeci mc-:i..:T fuirini: d'.vt cirendu , parce qu'il, f-rok ' 



Digitized by Google 



.pis pour difouter, foutîl 
r, mai* ponr le foùrrKTtre. 

™r™ s Xnif n a™ t Roi 



i rendre. Si donnoir. ordre de ]pj rcfidêr. Le 
Rom: fort irrite d'avoir W amC joue par le f?JA 



I; a-.:r il: ■'r!r<"</i une Lerrrc fort piquante que R*jh*IJhi place 1 
BB&. „Ceft, J« frète, par va avions Si non rnr de> 
,, nr^ tl'jM . iHï qu'il ràut juiliËer votre ronorence i l'cgard. de « 
„ dii c*.ze:hV- amrri h librTCc du StÉge de Rome, dont nous ; 
„ ordonne l'abolition, Touï peine de Ccnfure Ecdtili.iliiin^. ['A;-,i 
r* de cela, nous jvons appris quï (vu rdpect pour nom 3c corn 

(,] Cclt le mime qui fat t!i Pipe foui le nom il Rfc, V. 
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iiii pour miinrenir dii Droirs & iki Privi- 

'trci , Ici Saciu Conciles te J'EgLfc uni- * 

>m au itfïe , c c!r à Yoiis-roîme qui accu- 
nndiç fcirdf , que ce ne foil pis pour the^ 
ofti aux provilïnnî & ans Ondres Apof- 

mëme tems quelque choû d'i peu ptèi 



i^Éincqî 



'M >4M Dm™. Ht. M».Lib.M. p. 



il du CONCILE m BASLE. Uv. XIII. uj 

pe i en écrire S l'Archevêque de £'■'.;=" '-i i>rJ"nnanr djïï",mbler un- 1*17; 
Synode dt fa Province pojr cr.cr,!i;r lit kjviri lit ridruTtr cet 
jrÎEcfs, rv (»>-!- n. «11:1111 J.i rii : jn:K7 .11 fuir .à- Roinr. Il in feri- 
', l'Archevêque ,1c Ij-huisi, "S 1 an Roi lui-même 



qui il ordonnait fous 



K-)i le met:-. 



I\>:j.'.:;,:ri du ii. , dt F 

Droits de 1.1 Ciu-i:!i:- \f. 
--nn-nlrnnnT t.'ol^ 11- p. . lu-n- 



Royaume 4: Naplt-s 11c icich y.ki. :u..1l:U' , qo; Ij Pape tnaiteroit avec 
El Reine de rindcmnilirirui di: Roi d'An 1.: .ri , ci: qu'il nommèrent ries 
Ctimmifiaires impartiaux & non fufpects, pour examiner les prr-ten- 

Je trouve dans Bwini- ces Articles accompaimez 'du P/jrcn , è'eiKà-di- 
re, rfcem-rrr', i la rclcrv.- du n, jn-.icr 5c du i:,L:ncr (b). Les demandes 1 
du Roi ((oient I. Le Corps de St. Ltmi î. La remifc des ar- ; 

rerccjes dis i b. Chambre Apoftolique.i condiricm que tous les cinq ans 
le Roi donnerait au Pape i.i leJevaner i;:i Mantmu d'or. 3. Cenr 
cinquante mille Florins d'Amgnn. en dédommagement des dcprnfcs 
que le Roi avoit faites pour l'iitinftinn du Schirme. 4. Un certain 
lecours pour JcTeiïIrc. la Sicile .nuire l„ m.Mrlioro des InGdelles. 1. 
Qiit le TC.ii dimir.riïit k- ;irnviri ( i:n vjmii ln 'Jarauces des Prelaturcs, 
& des EgHa Cathédrales des Abbayes, 6. Que le Roi nommeroir fil 



t. J>* il*}}- JnjW^i h ta 
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!*4 HIST. m u GUERRE du HTJSSITES 
i-" i.- i i , 1:1 .c . Ajit deux prcrmin v.i (ïrii-iiht.de concert Mec le 

terni. 7- Uiic '.miiilii: gmujl: de tout « qui avoir pû être Hit 
contre le Si%t de Rome , psndjnr le Schilme. S. Que le Cardinal 
I.^.li i:.jir ,1 Rome lier; -2. pope lirions réciproques au Pape, & rc- 
viendroit m Arragon. pour conclure le Traite. Il ne le- fera qu'eu 

Je Lflipj Duc d'Orléans, alfalîinc" par ordre du Duc de Rwrgi£*t. Oa 
l'ippslli depuis le Comte de Dmmu Le P. Baht fait un portrait 
( a ) n*:M. f„„ lïl[ , tS [.cux de ce juin-; i'H'r.c.ir , qui nisrin 1: titre rjlonnjx de 
ï'i, ! : ;:" .((/«rwjin»- <& (>). Cu le .erra bien-tôt fe figniler au Siece 

( L,' !..-f, . d'Orfemi. I.ci Ard-:" lircir cet; «nue i!,!!- ■ n ;i[>iii,ji en llrengne , 
Hiil de Ere- & oMinéîtnt le Duc Jtm K i Randonnée Ourla PU. , Si i rteon- 

/ i P r d rnnec ib). 

iUxrnigaéae XXXVI. L' »HiM*««( liait déchirée par dis guerrts imefli- 

]'. I . . in .■ . .■. ; v rvc'Ji-: v. !TL(n-c ■ UH::;.. tw^-'i III. .\r- 

ti.,« fc enirs ( ; ,.. ,|.. ,,(„„,,. J; Ftoiir/c ArciicvÉqucdr Cr/i/M, Se 

*l"2T* ? 1 /^E^tÏSi ^kteïï'rW^S! 

a I '«[«ùirél^ceur™^™ 

qtrLfcfcC^^liSrl^T^^ 
D.ic Je B™/£m* , ci £™<(i»|. Ceci Te palli eu 1417. 
Citerne XXXVII. Ceirr :,:, „:,■ .„::■.:..' lis Villes Anfotioues de Z*fer, (fc 

11 R ° l * D ™" > * ^J*" & * * > l-A ™ ,lt "É™ ntc 10 D| ra 

"■"ducicc de Skfa'ùt;, j-.nr :( : 1 : ::.l:e II- Dl.cIk lI: SUfeîth > rjue l'Empereur 
tb/wi*, (t ivoit ajope? en 1414. J &ie Roi de DjrninmnÇ. L'Empereur en écri- 
lr. V:l ». Are v ; c i;,i rL ii; 0:ir j lis v-.|;<- : x i[ Lllt i;;.re,.;n.jir que k Pape avoit envoyé 
feKL^uci. ^ jVH'fm&cz , le Cjrdinal des IMfl, poui difpofer rAllemiiHne à une 
expédition cnmre In rttiilli: , (*■ Wrïjwi il BstrW (Von -voir 
nommé î te Cardinal lis Rois, 6c les Républiques qui pouvoient cn- 
Irtr dans cène Ligue, (i entre nUTS le Roi Eric fcu^ très-cher Frère, 

Dro t 1 d raifc par lui , Se 

par l'Empire, elles s'étoient jointes avec lis Du CI de tlelflii-, con- 
le l( .■! im: ■! , 1 l :. . ■ . . ft.i^ ■ir.r . .>> j 
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*V m CONCILE m BASLE. Uv. XIII. itfj 
TÎn \ comme dei rebelle*. En même temps l'Empereur dormi avis 1427. 
de cei diligeneei i Erii, ti envop un de Conltillcrs Ci) aui (.)»nfcj 
Villei liguéel , |>m:r r.(.'î;i)(in li p!*. Ce ConfeiBo J rua irrivec 
k Lxbtc, eipofa publiquement lei ordres de l'Empereur» Se repré- 
fena, combien cerre Cjmi -h. ci i : ► i t J.- i^K-jb!:, mur |"i ;r rin.:;: 
qu'il prenoir au Roi Je Dinnmunrlt Ton FrOt, & fou Allié, que 
par [apport à b Guerre qu'on lé preparoit i faire m HuEib. On 
ton h fuite de «ne affaire. 




DigitizGd t>y Google 



HISTOIRE 
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G U E R R H 

H U S SI TES 



£ T D U 

CONCILE DE BASLE. 




n^l.m (ij. Dl feule iiu i.n 11 Kpssa Lira 
Imrites I; nrircrLii; L r . 1 1 < L ■ n j i i . ^ 1 1 ;".ir ..! 
dz Ls Jt^.'.ir- l>e []L':i i ri Ll L" L 

,W';i , TA.nli l : i-sJl : Ois (nHIn- Ji l'r 
ll cniti. fdhon ^ ,-0n ; O;'i'-'-. il S , (! 



pnh ijuc CE n'etoit qu'une rufe pour fe mettre 



cr.-.nl Tombe Ji C'l:ev.îl. <T:1 lilijtii: (1:1 m 
viiî 3-tL,;: p:r uneparric d:s Orphelins , qu'ils 
m.ùs 1^ jn:r?s n'y fnuv.-.i.r onfcnur jl fjlnr 
la o--.-li-.irc il'.in r.:-:t C-i : r r». C; n; fur <]■.:■; MrTi.r-.s S' <j'i'i-i- (, 
'cir.l: ■■. A; <:■;■■(.■■ p:'-. l's -::r.r;r:- I: i:- pr::---.r mi- !:■ IVrhé A: ' 
flf*:'r<w,;-. T>j 11 ils r.lkr.-u: faijrc l-r ^..ia-.J^ . y.,v*r ,!*£««*. , 
porrmt la rerteur par tout . pifqnei \ trrJlAn. Il y tut dans terre ci- 
pcdirion plus de douz; 1 Vil.- :s: ;:[■::■ , ni:-.-i;;i : il: .Mom:lc:-;s dcn.uiti , 
& on no manqua pis ï l':i-.li-.iirc. lie kir; des Moines plufieurs fatri- 
ficcs 1 Vuleain. K (Tint enfui (c dw le fluehe' de GraUf, il! priren( 
en chemin PaitÇ; tV fe rendirent 1 JVjjpri , dans le dcirrin tfe l'afi 
- fieger. 

In. Cet 



i i r- | . ■ ' ■' :■ i i. .1 m ,.■■,'11 ..r:-sf- 

1rs Ti!si:t.s i.i l(.ù;i::-i dis Orphelins, les jliizscz fe rrm;z;]ir ::i .-,vi- 
fufion & furent poursuivis jnfqun ans portes de la Ville dont on hrft 



(ijifatf.ubifcp.p.'r.». 



avoimt ch.71 fait, il lai 



ci fc Siège, après avoir perdu beaucoup de 

T: 1- l..,:- V 1 , ,. r - :i r 

a'un fpectade d'horreur, (i). La 

fjhk. j(G%™t tf™w où ilî trouvèrent tant d'exercice qu'il' fïî-. 

»'„, lut appdi.r les TaUmtes a leur fecours. Comme c/etoit unePbce fort 

*' le Cardinal Evèquc firent toutes 1b drtWm- 

Celui-ci afTcmbla Hun fa 

, . armes, te l'Archiduc en- 

-i en nnli^ i: r::;:; !cs Gouverneurs eV Comrnandaars d'Aurriche Bc 
ti; M u d'accourir promptement avec le plus de monde qu'ils pour- 
roient. CrpendanI les auîcger, fatal uric fortie qui leur Péiifljt fi bien, 
que il': .îilicrjeints craignant de ne pas venir à bout de leur enrreprife' 
,j: ir-.e i:, it 'L- tulL.it rLLi'L] . i 1 anilicc. <(',;,(,,, [ : ,:r Cliïf , C]'_ i avoir 
des intelligences dans la Ville , fit fivoir ffta ob Ils «oient 1 fes Cot- 
refpondants; mais b Mine fur d'abord évente*. On intercepta les Let- 
Trcs eV les traîtres fuient exécuter. Les A Oîegeatitî qui ignoroïenr ce 
qui fe paifoit dans la Ville, furent fort furpris de trouver tant de ré- 
filtanec dans l'endroit qu'on leur avort marqué pour furprendre la Pli' 
ce. 11 fallut fc rcruec avec honte & non lans perdre beaucoup de mon- 
de. Pendant ce fems-15 fmu/c le Grand arriva auer les Taborites ; le 
centrage des Orphelins relevé par ce- renfort, on reprit le Siège avec une 
nouvelle vigueur. D'autre coté la troupes du Cardinal cV celles d'Au- 
triche s'avançaient i grands pas. C'étoit un Corps d'environ huit mille 
hommes di bonnes troupes auxquelles ft jc^rnrentdbuie cens Chevaux , 
cnvoyei de Hongrie par l'Empereur. Les Chefs des TaborirB & des- 
Orpliïlins pour êuç mieux, en état de deTcnie éloignèrent leur Camp 4. 
quelque diltance de la Ville, bien retrancher avec leurs chariots. On. 
en vint aux mains, le Combat fur rude ce opiniâtre & pendant long»tems 
furi ::. ':;;-.iy. Mil' ;wn3ic il venolt toujours du renfort aux Impé- 
riaux par les foins du Cardinal , la Bohémiens commençoient 1 lâchée 
le pied , brique Hiliif- vint les foutenir avec un nouveau Corps de 
Troupts. Le Combat itcotnrnenci dis le marin, on fe bâtit julqu'ao 
• -3 iffieeca. apendant firent une 




lilorarà." tes TabbrL fiiéent rr. 
tToù ils né fortirent plus que pour fe retirer touij-fjii, cV même fort 
etoieflminerri. Le lendemain les Chef* dei Aïmes Impériale et 
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Morave tinrent lin Crmlul ri: p.ij7'f iïtr I- Ordinal E«qll(, fur ce 
qu'il y avart ,L film. Qn:^ jLi-jrii trr-i;:ir d":v;s d: forcer les Tabori- 
Kîdcji fur: ailiiililis. Les autres uimcnts d'Hoir délivré la Ville ne 
trouvoient pas de fin-Lit i hiz;rd=r mi r.:ouï;sii ("imibjt contre des def- 
efpcrcz. Ce dernier avis l'emporta. Les Orphelins prirent le chemin ( 
de la Bohême, & ta Tat.ii in, ^ lAjtriUic Après leur retraite i. 
les Chris Motives reprirent les places du «oiliiuge dont les Huffini e 




Tes Tibcrires * après avoir tout de- r> 
... «urç&Vimtve.fc retira à-Tabor, *' 
Autrichiens fin les Hongrois, qui s'a- 
r fort mauvais état, 
ïfcif FortciclTe des 



été tué dt/ani cette Plate. Fnapt pour mettre (in ■ 

shoflaiiea-itTolutd'airiegeiBecliBi<b). Après un Siegt de quiir; J-r i'ii;,k:.!s 

mois la place lè rendit, cf Pretapt y naît garrdfon- £c * 0B " 

V. Lis Orohflirjdelwtcat/nïcromencenntleSiepde^ifan»' J« °^pj£- 

chercher en SuSe. Le Commandant ne rmriqua pas de profiter de leur 
abfenee. Il fit une fortie, tua beaucoup de gens que les alïiegeanrs 
■voient laùTez pour garder les retnuichemens ; ils fuient brûlei , ce il 
ic retira fins luiHeperre dans kPlacc avec quantité de prifonniers. A 
cette nouvelle Les Orphelins envoyerenrdu leconts à leurs gens pour les 
fbufenir contre les fonics des aflirgei. Ib fe difpofoient à fortir de 11 
Silène, lors qu'attaquez i l'improvilte pat les Sililiens ils perdirent une 
grande partie de leur monde , Bt furent obliger de biner leur butin 
Mais cet avantage ne fut pas capable de ecofoler les Siléiîens de la pér- 



is cet avantage ne fut pas capable 
« qu'ils firent dans cette oceafion du curon œ amtrjitm-, 
ni. Le Siège de Lichremberg dura toute l'année , ii la 
emportée par les Orphelins que vers le mois de Dérembrc- 

VI. Clnimii les Orphelins voulant ft 
E Jttte qu'ils aveoent faite en SileTie, y firent une nouvelle irruptinn, "J**™ 
iffiilei desTabotiro&c^TroupesdaDiftria de uWtfe. Vi&nt 
pat le Dilbicî de tBn, qui confine 1 cette Province * ■■ - ; — 
tout 1 feu St iûng. Jom Priace de Mm^t^ng (.); 



il) 




]■:■ T:n:ic i cimfi rU.i.-t A ii 
i; l ;ii:r :L - :n(T i lui . t.- I- v. 
rite <]i:t rc Couitifin fur Je fi 
t:.i:[ il mimJc, fier du -haïr crt 
il f .(i- rt [ïi.:J:i , qui] prii-ri li> 



.. ■ i L :! 1 1: i'll: .-,!ii-;:k i ... Il uni >reitïK plu' grandr. 

Stipncur, de 11 Cnur. Ce fiit «puni™ m fut iam.it bien livrée, 
piques-uni crurent qu'on l'snû invenic pu jitoulje , & pour k prr- 
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:te conduire l'imit tait reléguer, fur fti torts l'année pr. 



^ le même Hiiioricn^, ySirj/ ilWjtWr de^anifani , plia 

tii^^r^r^^ ^ 

! l: :i i i.i' i i .. .■ i ' ni'. ■ !: t. :.■ : «i iï.iii I m 

irruption dans fes Etats. Les Anciens étoient Maùns d'une partie 
coniïdrrabSe du Royaume, comme de Provinces éV des Villa entre La. 
Seine & k Loire, llsavoient même déjà pris la Charité fur certc der- 
nière Rivière; mais comme Db ne pouvoienr pourTcr plus avant leurs 
Conquêtes, tans kifler derrière eu* Orléans, ils formèrent le Siège de 
cette importante Place. ' Après une longue fi: vigonreulè rdilbnce elle 
e'toit aux abois lorsqu'elle fut délivrée de la manière furprenanie qu'on 
verra l'année foiv.wtc, L'Archevêque dr Ton'i, s'avifa dans ce même 
lonps de lignifier a l'Evique de Jr. Af*It , certaines Bulles' de Matin 

''. kl:j;:t';l;i l! :[i: ; .cLi::: d:-, .<: : rir^ i;ir- r:v.r l'.ccljli-.ltiquîs 

pour h guerre contre les Hullires de Bohême. Mais il ne parait pis 
(ai *i ï*tr S"' 0 " y air en égard, à Si- MaIo, ni dans le rette de la Province. Ce 
p- nr-n* ' B E" 0 ' B p' ttt»*** 00. 

^ f^ is " Armée contre "es" B^hém^s^ f rArctotrîuTdt ,1 ^W( !S a"y 
l'AKBiiie. F5 fier ""les ehofes. La Ville Epifcopale d'&JW dans k îWrpp 
luffngairre d^ 'Vi. Kvl. 1^ l-.n L^r.noit de grands ombrages. Cette 
Ville croit devenue pioTante par une longue paii, & elle émit de plul 
• appuyée pu Hrni Duc de Srmwkb, qui lin rrvoit promu du liCDUrs 

DO cas de befoin. Ceft ce qui engagea l'Archevêque à faire une allian- 
ce cir.Ti^vi- it ik'i-.nllve ]vrr Wmr H-.TÎÎirr ri;' .SVr.- , >: [si Dure 
fc Frères, ni. ils promettoient de le fecourir contre la Vilk i'Erfir'd, 
fi ellc fc nivlloit. Après avoir pourvù 1 fa fiîrcr!, il tourna tour iei 
foin' du côré de 1a jpent des Huîtres, & pour cet effet il travailk à 
(V s™, k p.vihcst;,,:! <!■. l'A'.i-ll.-.j/r.c (b). 

T i tSiï * [r ' ^ 11 1 vlJ ^' aD ™ précédente les Lettres de L'Empereur aux- 
f4l- ' Villes Anféatiques, En r-aaS. ceux de L*£er s'alïemblérent en préfen- 

cede l'Evêque de RMx*>dvxr£ t Ville de k baffe Saxe 1 trois lieues de 
Lfbrc, pour juHiLlET des rkccafarioiu que leur avoit intentées le Roi 

d"' , i-.tl. p.i.i lV.-n.ilii !: . , .' ! ■ i ■ , ■! , d'ci il ' ■ 

du fetOSTS contre eu,;. l's ira ii:rr:.T.cr.- k f;;r iir' < ;■;;;■ AT'iiAl-re, 
et déclarait qu'ils n'onc pris les mues que pour défendre leurs PriviW- 



r du CONCILE ns BASLE. L, 
fe jours 

eurs conrre les Hi 
leurs vies, pour l'extirparion . ... 

Ui ({;- ] l : .i:i]..:.ur iii:':.n lïi aiculoit 

pli' l'.T lI.v l'illIL' :■. ir nn:. !!■ j.rF;-.inr,i rl . '-^ 
dr., l'î^mp-r-Lir r.:i:d-..:r,l 11 , nu un; 1cl^:lc Tlkj'.c, 

que le Roi <le D.nnu:'.ink y mh;1iii < i mlcniii , li^ini ir n; 

[Iles de mortelles inii 




Trêve de quelques jours , (m coirai.Tiç.-. i pirlir Je Faix. Celte Trê- 
ve fiât prolonge juiqu'jL a$. iii- [i.i'.l.-: . p-mknl laquelle U Psi« fui 
1 mblerenr à Prague, 

gtimtMd pour Roi » pourvu qu'il voulût avec & Hongruii recevoir ce 

corder toures les grâces qu'ils lui demanderoient (1). Les eholes ame- 

étoir Mi**ridt 1/ 
q ir i. rr.ir :'.nrs en Moravie. 

XIV. On convint d'atTemblcr une Diette 1 PrciWf, pendra, la- 
quelle on feroir ui 
Mois de Juin, 
^ttrrr, iclesDu, 
5cuneun ("ailioliques dont h plupart font nommez par Cztcbt. 
*bà (b). Les Boheroki;' iv:.r: p;ir ■ ■ : i v T>!:ilÎLini Grands de Bohc- CO p- «r, 
me, nomme; au;Ti p.n k rucn-.;: 1 !ifl..7i:.:i , &- IcsDcputcl des Citoyens 
de la vieille Ville de Prague. Priiipt le Grand ftoir i la réte de la 
Comnùflion. Quatre ■i.-.ïr.ti-r! il: li.^.-n; ûw.n nomme; Arbitres Si 
Midiareurs entre lc< l1-,.« P.-.-r-,. On .l.likri !>.■:,!■.. 3-i.i.i-s n.n 
conclure tV mire lîli.mn;-; d'r.v.ir | s Paix, & lamine;- qu'elle ne 

èfeVétai oi] iioit la NescXtion. O™ dit'porat m qaioT con^fSît 

grand nombre fe Tinui i u i \ m ■: 1 . i I. !. i.i h . ■! n 

U3 



ries condition'. On ivuii nùnrc J;>; :■: [:i:m : 4 U- Dt'|>uic/ .1; chiquî 
LliJj: pi.jr i'J;r Lr, Honnie Jon:v.: ivi' 1 .'r^.wW. 1;^ ÇJr- 
phclins s'oppofnent ouvencnient 1 certc réfaluriiiri, s'cmportam tonne 
^V, ,'V . ::r:t |.Ï| [il'lr.s avt£ l;;;1: liiiLi:i .V li . : i r.Ti.-.m roir- 
jci-.if l..:r [':^k ■ p'.-"i ^Vj^/: i'rrr ^j ^-.-.-f.' |.o.vf fle JtN. On Ibup- 
(Him fort quil.pi-uns c; C\:ci< dL, ■[■.:l ! .!iLlf,,Jj|-|iL] imm( k-> Or- 
pheline ï f^tti? foliMori, paicc qi-c ks ir:is ce Il-s autres rrouvoient mieiuc 
leur compte à b Guerre qu'à !a Paix , & qu'ils craip-noient que 
j _-_.! /:_- j_ V- .s. j_ i_T._ :_r.<l.. ». j. 



le Ville, auffi bien que pi 



luRnt de «re ,- . .. , 

allolent fourrager 1= Ijiftii.r Cl>i... cV !, Sile'lie, mais auparavant 
i''i(w ^'.J/è ;i; e;'-r.t : 7.r-.r. -.■ .h- :^^r Vii!.-i '\': l'ri^.ie, !;i:r .bi- 
na jour pour s'auembter dans ITLglifi dî Si. Anlnmfi. Le Traitd fut 
conclu. On ne dit pas J quelles conditions. Il parofe feulement qu! 
l'on convint d'une e.rrjin; !"rr^rn; r .ci;r '.e dt.kr (:). Ce Traité ton. 
du p Pu 0 CDÎfi adrL.li .un IV.'i: n-i.:\. y.ù: diieours qui, 1 11 ma- 
tière- près, ne relTtrnlik [.iv i ri' il i un S..mo:i , t'eut war fiuvtaH. 

tvnciHX 11 Mifmt. Ihmvtmtut ax prixoptlu t'iltti ? at a gtjt*. 
mi , fj- il «'a fi: um, à t*x q,t non « pnigkii pir liais hofiili. 
Un ; mais flirt vdtur a fait ? « U ft*, & U Mifiii a ne*vé fi» 1cm- 
ieju lit Botimi. lli tut wn Mm joute , & fin txptriiKi AauUgmtr. 

ta *VI. A c efmol 'oTy^Tune conCunt iidtÙj^Ciiim?" Ànb 
r.i r.ir I !.!!■: . Pnrest ':■ l.i r;:.: :l: '.\n ;;-n:ée s'avjnçi vers b Sile- 

: ' fie par II Dlftria de imswcrj/i , p:i:.-.::r S: jr-.V.am t oui fut fon parta- 
ge, Aprt^ w<\v : !■.-.:.:-■.' k- r. ivi-.iir-.- l I !'hp?L;i:i:'À , il v,.Lilut enira. 
pr:r,:r/ :, r> .".'r:...: ,ie l i;:cv iV't I Elbii nuis cetre Ville 

fc dcTendal fi bien qu'il l'allur lever le Sie^e. 1»; :.i cor^yant ceirc Ri- 
vine, il s'empara .le In vit-lîl: Vill-, .■: <;,■,,;■„. Se il brûla leMonallè- 
rc des Ermites de Siut .«vti», /™Vi-.t //. funiomnié Ir Piufâm, 
syani eu avis de cette jrruprion courut d'abord au lecours , Si fit brû- 
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fr), quimoit dm,,..- fi «uixiu fupplittdc W/J 
1, S- p:l!:,vn- I.. J : . 1: ii-.s. I[« SMIUMt ij.tgi k Vîll( . . 

«S, ''ils n'avoicnt cniiit tscp d: renili.ice As h pin de 11 NnMiilV & 



J..:.s Il-, fo 



des Citoyens. Apris unii icsiipjl d.- LL-nï Ils piiLn & 1rs fortes métal- 
liques de Sthnffnbtr£, fc Ij.,;k1k II-, veines (■ 1;, camuse des Mina, 
ils voulurent tenter fircMlB do la Ville de Un* fur l'Elbe, mi,»b 
trouvant trop bien dtksi.k.ii il. jb.:niu.iiiii.-:.r lïnlreprifc, pour courir 
h Campipie Se piller ks potins Vil... s II- 1-i.r; Je l'Elbe, comme e7rr<- 
t-.r, tr.j;,-™, & rsr^nw, dont ils brillèrent le liuibourp. Ils alkrtnt 
San fi portant l.i i.nL'.M- pu- tir.n judu'll al/jL^Wf (i). Quoique 
l'Arefiev^ut de cette Ville, Gaitrbitr dt Stbivjrtzat&oipg (j), eût de 
bonnes trempés , il n'oii pi les attiei'icr comme ils n'olcrenr pis a.uflï 
attaquer la Vilk. A\.i!:rJ.nu Uilié M.il;.Uh!-.i;; , il- lirai! un Pont 
fur l'Elbe pour palTer (but 11 Lu&ce «i dans h Mirclie il-.- BranJiourg, 
où ils mirent tout en dcfuklion. IU attaquèrent k Ville de CwtV*, 
for la Sftâ dans la halT; Lufice tV l'ayant prile , ils la mirent en cendres 
avec tous Tes habitant* A quelque dillance de k ils s'emparèrent du 
Monaftèrr de jWjj cdU i: <:liuvi.-i:;ic le, jtj-- S: les jimbesam Moi- 
nes. De iipilk.iit d,:„ 1-, II. ,:.; T.Li^-e, ils fommerent la Ville de 
Gir/in de. fe rendre, pur des Di-pnn* nul, y cnir-vitene , ou de fera. 
cl-:t:r, Miis La I Ji...i . i. po;:r i.l-.i: :or-.Mi-.. ri-:;;;;: i.-; iï.-i::!.: d::r> 
des fan 6: les jetèrent dans k Rivière de fSfi. 

XVIC. Lis Bohémiens ne le tentant pu i!k-; torts pour s'en v.ii> fi. 
i>lT par le Sicee de b Ville, parce qu'une pari: d: kuii p.-:/ i-n:;:.[ !■■ 
i.il : An eue .1-, P.i...-/i.:r»., Ville d.- Il M;!!i.-P„Ain.-; kir h Sfrie,l8n- 
d'ù:.,) ils slkiont ilii.'jLr t. ne demkicPK-L j-clc .(oeno. homrr..-s r.mr 
de Cavakric. que d l:::j:r:aiL- : à ce q;;:- p-,rl: L .Mit.i!cii: d: ce lieu- 
U. Cette Pkcc fui an.uiulc pir tm;- Lo.liiiiti , par le Foflï appdlé 
Ai Eciftrj, pirb porto A'.-fl-r , vis-à-vis .1,- 1-. ™ô iL-s CU:m, ti pu- 
ll .M,n;-.;r.c d:; s,-.:: ci lit :. pré.'.™ i'LL.'.i:e .'V. .U-'rfe.'. On le 
Imtn -i Jer:r i! niiisiim I ni; h.-n-ii, in.vs L-s -?Ti . ...../ ayant fiit mettre 

k feu dans le Fauvbonrp Us nfllLp'inrs r -— 

S^d^rafia Vi.™fir«M il«tre*le ... .... 

Ij nifiiio fut d E vnréi- par 1rs flimrnts. Miis k f; 

™~../™inr. tl,> ^ J«r J. I. ^-'<%,/l~, I 



(t) C'cfl 7«.H*™, i=<rt il etputiaoi flCtWn Jn Coneilt d> C 0 n li ir.ee.' 
(i) JI.jAWi^djIiIu!-- C B;i !).:<: :;t fan. F...' r.:: ft- 

i-.-f ;-jr :□ l i s I lr. : |, T -.;l; i i'J- r.'T'-.ir llrj.ldïbmira. 
ÎÎJ l.u.-.'. !.. , ,1,!. .'..,- :■„..., I. '. ■ .M .. ■ 
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nufe près d'.i Muni un tir-tt 
ti-iits ih.ll.'umii j J^ir. 
l'-,ir:r.1 |'.~ .Vil:: if-il f--. 

!,,,'.:■.. !k. S: ilijfli-n: i. 
mire ci'ti- b ::h!,'^ï ji(i<v, i: 



le k-ndemam de cette aCti in 1-.- H :.:-■- 

!;L7 tirikul [>kll .-.if.v in':.- L ' km V:lk. & ils craifin 
quelque rrahifon conun ils l'avoienr éprouvé. En cHet 
rapportent que k- Syndic de h Ville, turrompu par ur. 
gent>avoit voulu jetrer de. l'an Jjt* Ilh Machines de guerre, pour cm- 
ri\-r.t;- l';n;ï h pninir:- i ,[■..:;. l'.'V;::-.: |:i i. I.i. fair il fut écar- 
tcli, & fou corps rapol'c i tinin> k :"]■■:« i-- du II Ville (l). Ils lime", 
ïrnl donc mieux ft racheter <\w l1. I.-./.iiJ.t II Vilk , fi 1 mut I; Pjls. 
I.i- "iV.inc 'i:: qix pur -in .vr::.r: lihrr.ïri; d'arc:::: 1:' H.ih,i'n:::n: 




(p) Ml. InJrJi Tf r P fie C< Muinferlti- 

!'> ■ I I 'I i ■ T I.rr-j^ i nwrl 

j™» ^rdtbiot i quili.Hmnif* iraient liOMC I S. Florins pmr tnilei la Vit 
(j) UPiicîliitaJltfLji!. 1^. d'Oint, 
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et dit CONCILE dî B AS L E. Lw. Xlf, ,„ 
Mira do Concile* de Pile ft de Confiance. Le fupplkc de y rJ , fi.: 
heme. Midi Si lugmaiBrOK conliderablecierit pour le r«irjuirêmeni 

de la Communion II. l!.l:.v c^. j:': qui Illi .nr:'.:i::~i l ui . : ■- 
ge de Jiaitl. Le lèle pour le Huflirilrne Vi^ignoit. iiiieiidbkiueiit 
en Bohême & il n'y iv.ni |-;-.!i|i:e ]■!::■ qi:- I.i J ]'i!x.nc--i qui le delèn- 
dilTcm aixc chaleur, tnditi;ii.-.;il nitir-c lur Li JnfttiiK de Jua Ou, 
par celle des anciens Viudw, comme mini plus dune fou occalïon 
de le dire, ma 1 c I 1 rs cV ira, tinrent 

pcindpal etoit t.i i. ■ i:. i- .-.i., ' ■ - 




nomme" ttnf Dr*J!iI B^m'i. L' Auteur du Mm Msrma^i tap- 
porre que-l'année prc.-cJn-.:" Coin:!i: m.it fait de pranLT» ravages 
dans la Province ùXIj't..'':., iny [mil cm:' l'L^eflic & dam Tes Terres 
de TlixlcIïjliiquC' î.i I " .-.L>! -.' u l- du C.li J : .ii:,l Tivcquc qui éroir alors 
malade à l'crtremiré en Hongrie, fftvrt, profitant de certe abfence, af- 



irri qu'ils avoient à prendre. Les uns vo 
lef autre* en Pologne , d'autres en Autricfi 
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,', '. i ji ■ ■ ■ u .1 . 1 i i I i . 1 . i 

u 1 . &R$kt,tL J.a 

!■ av'„.. i r < J ' ( i fj 

àtn. On CDmeiic dm: cent i'!.-.c:. me J : cits q.ie Villes qui furent 
diimhf: Ji:i> étire t\pcdi!i(j:i. I.'i.K'ruT de XrmMairg tinta ni- 
ncmcut de fecourir le Six.ir.. IL nvnic i-sriint j le dïlTein près de Col- 
bcig â cinq milles de Leipfic» mais les Bohémiens l'y éranr venu atta- 
quer, il fut obligé de leur abandonner la Ville , parce qu'il ne fe J'en- 
toit pjî aiTez Fort pour icr.iremr 1; cli<v r Le General 7fJ* dt Pot- 
linit. Ci) ne fut pas plus heureux. Il èloit aHé attaquer les Bohémiens 
a Geiai près de Leipiic avec quelques mille hommes, nuis il fut li 
bien reçu qu'il fallut prendre la fuite, Jl y eut pourtant un combat 
allez fanglant où prirent qj n : i r c île ^ ■■.;:■.;[■■> iJ.raai ou BrAjutt&itr- 
L'Electeur de .T.r.re é>iit ahirs à I,c : pfisr avec fes deui Frères, 
auLTi bien que l'Electeur de Brandebourg & l'Archevêque de Magdt- 
boutt;. Outre ces Princes on trouve dans la fmUit SJlhn Kw , 
que plufietirs autres Princes 5: Seigneurs de li bafle Allemagne èroitnt 
mi-.', y.: (-.,-. i. in lie I.l MilV.iej (."m.- .:r™. Due de Bnmfwkb, Umi 
Margrave de 7W-.fr, 7w« Cv:i:t: J: J/rj» llvfque d'J/atfrrjW, 
Jlfyim Duc d: •■■(;■.■( i;,- r.viqiiL' .lv inlJniiim, y avaient 

ensnvc leurs [mupes; n-.iii 1; i:ii-ih.-:i i tiini mif; enlr'cux leurs feenurs 
furent inutiles. Cimr.i; b pinte it l:i:,Ki !n Mifnie, ces Princes con- 



auroienr dévore leurs voilîns, ils n'tpu* 
Pa'i's, .Ainfi celte contention tir aller en 
il fa). On fut fart alhrmè ï Leipfig, c 



Siège fc (ontenterent de fourrager les territoires de Crin & de cd- 

Al-rrnWe XXL Dît/ ils allèrent a Altenibaunj qui t-co'n alors une des 
prinr.&i*. plus Jnciennu Villes Impériales, dans la Mifnie. S'en étant empirei 
il; y firin: q-.i;Vv! il : ii:r pour piohter du nc:iî burin qu'ils y trou- 
vèrent. On r; l.-.:ioi; e\piim:r Uli.uLuii: qu'ils es.r.i'itnt en ce 
licu-la. Ij Koblelfc qui s'émit retirée dans !a rotiereffe ne pouvant 

ir) Il uost eii Goureracur otCailIlnn.; 
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I.rulln-m les Vi:!Lwl-/?.,i ! ,H.r™:-W:,r^ 1 (\,W. !I i J i. ,!()./;:;, it 
allïeiicrenr PUvtx. 11 V îv.::; ]j 1:' l'.:r. r K...i.:i: i,:i piiliinnui" :lo:n- 
mf Sumhrg, qu'un naiok pus v,^,U : rctlie. Ln Bohémiens Ibm- 
mcitni d'abord le («iiiv;rrn:r : S" r. r.iit l'un; des condition! honora, 
bld. Quoique «ne Ville, qui apparicnoii au Burgnvede Mifiii, eut 
une bonne ForicrrlVc , le C>i.:,ir:;m; ex le Uni i:it pis iflel Ton pour !ï 
détendre h rendit par compolïtion , 3 condition d'en forrir avec armes 
ce luu.i^;-. On \ ?.-orni: , :i:.:r i l'.irJiimire on ne le tint pas, La 
CV.ji-'illiii fi.t ullU'e m pii'.ts & il >■ tut plus .1; tint Ci-iitLlI-. iiniiH 
m:.IL-.-i;i dm; cure oeuliim. On nu plus de occ. IStnircirÀ r.ufli 
bien que le Sénat Si lu Pleins t.rti.t am:i ului in;".;r:.i:cz 1,1:1 
les lultc. On enterra vilï dut] une mime folTe huit Chevaliers de 
i't ir.in- ;':-.ifv, : .:i.'- ■'■ ri. jiiiCiuins. Enfin on fie un bûcher 

XXIII, Je tnl:iv: Jj;n 1: M.L-..I r il 1!,- P.v :rfi !i:n , .: i::- il- 1 1 M l'iii;- 

■ ■ .! ,t I'ij: . ■ :D, , r.: ,i, ■ , ,tl , , ,1 'I 
C:,:i'(t lii 11 l.nljlï , y l-ivi-yn ;!ini/e uiill; iiominCS armez de 

pied en up, La Garaifbn de Baa r t fh en fat renforcée de celle de Gorbu, 

pemlmr que les Troupes du Gouverneur ampoieot d'un autre colé» 
« rpii faifoit une allez prolle Armée. Les Troupes auxiliaires de U 

leurs principaux Chcfi qui n'ril pasTomrnT^CcIte pcnTlcur tii lever 
le Siège pour aller rL'joi'ulr-l-ir* rrci:^. ("er:e -esiaire fe fil Tort à pro- 
Dos , car il frtoit entre 1 dus [1 J.:i: : .iï , une "i 1 m ce trente mille hommet 
roitpes du Duc de Saxe & de l'Evcqtie 
n 1 doubler le pis. 

XXIV. L'At- 
(i)Oofriioaejarreni6é CJ.. 



ito HIST. t* GUES-RU nu HUSSITES 

fc'ÎÏÏ"!» V™ «™ apporté du «cifinL & qui pcuvoieut ^"y 
ksu iîrcit amorier. ! 'i V.::«;ncc de lœi (.i ■ir.i-m.-.ir .MI d(jn( rceoirn i IX- 
roolrclfi „ L ^ /..■;■.-. /.j, (:) , eu d.i:i; I: M.jnd; pour Être plus 

p™ r i Sl -. S .: ! -:.:.-,T-''-'! , ! : ^'.l--. I. ) ("u e:,:,iT d, li C.nnlrru: (t.le 
f InVantcrii & fi; ù™rijr h :>:^;. l'Iulimn aurres Villes dAllerruenc 
imitèrent t:t ikiil-jIc, eoniuit .l/J/.l'fiMirf, Hriurait, Zj«i*»>£. Il 
paraît (ii effet tu'. «:'r s™'s l'> llnHinv.im pénéireimi plui 

isant qu'ils u'avoiti:: encore fjir en Alltmipne 1 Li rcïcrve du lirjode- 
brairu, iiù ils ivoiLiu dt'u fiit ti.iLlq-.i-^ uni.leï. De Siïc ils pillèrent 
m Fbdcoibi , macèrent le Duehé de Gtfwr^din! et Cercle , brûlèrent 

Aric Ekctaurdl BrWnW^, y™ Duc, de le Marquis d'^ 

(«ci, jiiï.fri '-)) l'.iiqui il; .irtzh-ar- , /iïJiri: (i) Evêque d-*[i- 
jîrfjj, l.i Viii: .i.- NuiiiiK^rp; le r.'.juti pour dix mille duean. 
i.Cir- XXV. S v » li lin de s-trii Cubiques de Moravie per- 

d '' ni ' U: ' ,: " 7 ' ' "' Jinl1 & Evi 1 ucd ' ( "- 

î^utati™" m",™» M firmXnnerVnom de J™A 
Son SucecITcirr Cmmui Zwet , pL-i- prmrt i j Cour cul l'Hère, Sî 
1 la Guerre ne fut pas d'une grande rtll«irec :n 1 fim Dhfï-ic , ru S la 




Diati:û-J t.' Lit 



HISTOIRE 



GUERRE 

H U S SITES 

E T D O 

. CONCILE DE BASLE. 




IÏ. D eî h fecnnde innée du Pontificat AtMm'm V, Bolopie était 
rentrée fous l'oteiûW d:i v-J^ d; Rome, imis cil 141g., tltc avoit 
de nouveju fecoiié te jcu-jj u [j-.Tbih laimmé Qanxlt qui en 

..1 cjpile I,. ;.:ti\Ij:\; du l'.ipv, cV qui ir.LT.jçi'i; t.in:c l.i Unm^rL? 
Province de l'Eut Eulch.iluvj;. L: 1 perdue fini li di- 

li5::i.-t ,1 la i-ipitur île C'f.iix.i. Ci Csi.îiiul ij-.inr promptement 
j:1:i:-.i:l: rentes ^L'. [:.y'r " de l'i^lil- djm 1: t::^cci !cs Yiiïs d: 

<eit; Piljï!ilcc. Puis aliitte des ircilpej de C£soi/ Mtlvefii Seigneur 
d: Ornai, do celles que fc Pipe luimvoyi Ibos Jmpti Oalfi , i 
d'un bon Corps d'cïilîz qui as-men' i l-i:t tire Aiaixïa Btiahxgtù Se 
rtpiit (ourei les Places du Bolonais S: Bologne dlc-miine iprà un long 



Ifpif^. ^ IIL Um partir 1 



ce C|!iL' I? ].H.'gir vr^idoi:. Un . ii-:,7. r:-. -,r lï h.: r.^r.r,". comme 

un miracle d'culi.lu;. Or. -l.r ].■; a; d.- j.-ve. 

Sans rifrdrt Jl- mu-, 1rs .k-.iT. R is , l'un '/h Jre.iic .l'autre à 11 gauche 
. duCardirrj!Lepi',illertnItn[»rupe^ de C*Uiaj*d 

■ où ("toit ilori L Co-.ir pour ■:':,i:v.'.< le Te Diwa en iSion de gnie 
d'un filCffs IT bcurHJX tV Ci incfpcrc'. 
onde ■ IV. E n ninio lirtn le Rci crvcny.i di-i:ï d? (et principaur Con- 
>VH. ftj'.bi - i P, L1 | (',;,'■ cri i:1£: lj (" ( ,1 rjl 1 i il : ™ te V A :\iici[i ( in J; 6,';- 

UtAÙPAm, autrcmrr,. CÏMKW PS//, Ce qui fc fit dlns toutes lîi for- 
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depuis lonpttnis lins 1rs dil-aiU qui I li ii:ci.r« Ajrvcmn. Il parut 
duEic cil tabltt l'or.liii.-inx .v.i iliil'm il: (nnlimui & de tout CE 
qu'il avoil de CwiiTiCms , .& Jïint .i^i-li liu-mcmc les habits pour 
prendre celui dB limpb Duiknr, il pii.i ll< Cardinaux d; flirt raie 
Eleâion qui donnât A l'Eglife un Pape ^ indubitable. Alors iVl^clu- 

r i , r i r n II . 

avoit un ton nombre d'OnVirrs un; r...Ki..lh<|u rl que SbuI,.;.. 
l/Abdu-.îri'iu iiiirc a-.cr t >:ire> I-S lin-rmlitti rr-t, lï i ; , un alll eu pro. 
iv!lif)Ti d::s b Orhldr-ile d; ."rra.-ni* n-i.:r y cbi-y If TV &«™. 
Le Pape fe rrou.a J cn:u ni.^iiiri-, ,„rmv.e Iimple Docteur, Se rte 
rjr.Lim |" in: "'. I I :...! . ny.inr on H , i:nn: n Kr irnuir line 

Mailun dans, la Ville. El: rC-vi-o.r.L' d'ur.c ::*t]c>rirm fjire avec nur 



porta tui-mt'me à i°rJ 



qui j»u dure depuis 1; 1 r. A: Scpicm.-j.-c 1(78., jour ud'Elcdion m 
de OVannrt f//. jufques au 1(5. Juilltl de 1410. (M. K 
V. Uv avoit en l.liiieril: nr.e jirirr affaire importante que le c 
l.V nVuii pji rr.oini i eimir. C'cioir 1;. 1.1»,., J : , K,,i. .i'Ar- 1 '' 
ragon & de Caftille <t l'(i.\ali,>n de Dcin «tf ùme ', qui s'é- 

toir tellement emparé de l'Efitrit du Roi dt Ciftillc qu'il avoir cear- 
Bj les Prince! de la Cour Si du Gouvernement d: Cil'- 
Va déjà dit. Le Léfrar réiiflic dans celte nteociatinn affilié des Rei- 
ne! de Caflille Sf tFArrar-oij.. Ces deux PnneelTn étant Strurs, elles 
Florent dans des tranles mortelles que Von tn vint aux mai OS ■ parce 
que dt quelque cîxt eue p;n.:lui la vie: iirf, elle us pouvoit leur 
îrre que rres-funellc. F:'l;s s;.dre'k'::::r derc il; Léfjat pour le prier 
de lea aflifttr de Ici Confcils Se de fou autorité dans le deucin qu'el- 
les avoieni d'empechet le Combat qui «oit prêt à fe donne. Voici 



%U HIÎt: ni t» GUERR.E b£S HUSSTTES 

comme l'Hilrorien Efpagnol raconte l'affaire. 1, Les Rois fiJV»*-: 
r. & J'jt'prjwJiJ brùliriT t!i: iiii i miti.irtiï . mirent leurs Aimées 
„ en bataille dis la pointe du jour, un Vendredi premier jour de Tuil- 
„ l(t; In deux Armées étoient m prelcnc; ; on commençait djji 1 
„ efearmoucher, lorfque I: Cardinal de Wi s'avança allant d'une Ar- 
„ roc: dm) l'autre, & fil tant par fes remontrances & fes exhortations 
„ que le Combat fut différé i:i''<;u'i:i l-.-:idn:ii:!i , parce qu'on étoit dé- 
,, ja fur le dcelin du jour 'V qi. 1 li Ni;i: sfi; échoit. Les réflexions 
„ de la nuit & ce délai furent. falutaires aux deux partis. La Reine 
„ d'Arragon par bonheur arriva. Tout i propos dans l'armée ; ente fem- 
„ me héroïque plein: d'un forage maniai > fit dtïffer ta rente dans 
„ l'intervalle qui fépiroit les dna Camps , S: après quelques pourpar- 
„ lers eV qiielinir. i.fj.i-.iiiicni' elle tu:it!.it I- !■"< 1 .Us tn:u!ir;i ils 
> „ raifonrublcs , fV au contentement de toutes la Parties intérclfées qui 
j.' „ miroit les armes bus,*: fe retirerait fans commettre aucun aâe d'hof 
Jï*. ' " „ tilité(a). 

France £1 An- VI. L a France commença cette année a refpirer après tant de mal- 
tlnnie. heun & de potes qui l'en ■ i il ! i-iL-j.i! ji.-lc:. Li Levée du Sieced'Or- 
îoî:™"wi lc;ni ?"' '"• i'-itl"-- '■■:< n:> : ' fut un coup 3e partie 

]:.:. i: r :: ^ pi:l.i 1 1 1 

ferent touinii!- ir. J::ili:ii;". La mjr-.i:rL , linon miraculeufe , au 
moins toute :xtrl,ii,li|-.li:t , Juin II V 11: ,1'Orlram Rit Je'.iviée pnr 
Jiaxitr tf st-.c, .-^|:;l!:: l.J ,' : ".-.i.'r .-i'i >■.■'*-.:':., il: li j'.nnué que ]e me dif- 
pciiierois d'en paii-.i fi .-j-.it alfiire n Lt.it -jntt-i-liit du rclTort Eeclé- 
liaftique. Les Fw:ir..is lr I n-myi; J: Dieu twur les délivrer. 



me & des armes, f." !': ir.it ru Cmip.iCTr. tll: entra dans Orléans * 
foutint 11 bien le. aifez pi- I.> I".:i (;ik, & pnr fa valeur que les An- 
glais fureur contraints de lent le Siège le il. de Mai de 1410. 



□ igilizod B/Cl 




Dinitized by Google 



it do CONCrLE ai B ÀSLE. L 
riens imaginaires des Laïques dii livres Tournais de 

izc.Ji, é-i:-* n± i.iH.il:,^ loi:*; .V .ii.lv.- 

m rentes les ancrages de ces revenus ufuraires: enfin q- 
A 7re/*«r occupoit quatre liajës de Pais» fle que l'E% 
pretendoit qu'il y ivoil droit d'afylc, « qui étoit i 
favorable aui plus infimes (cèlerais. Le Dut avok coi 
atulierde iè. plaindre d'une Conftitution du Pipe, pu 
défendu iui Ecclénafnques , fous de grandes peines , 



aoigna , que p 

irtinrr. à fis Drous; a pour es 

avec ordre de le rranTparrcr en 
s, tV de lui en Élire (on rap. ^ ^ ^ 

:à demeurerbien unie jî r fi™j|ne. ï ' 

HutiTc* inititines. Il cft vni qqe Kndnit. la rnnca préeidmts CMrW i^™*"*" 

que de MtjBKt en I4}19> avoir pris grand foin d'en pacifier les rrou- 
1,1:-. , r.iurr ni-'il I"- |'':u-"ir rJ^-i ra-.:i: : i- :'in-. .111 _ , ;i.,t .:r.li ,■ <!,■ Alj<- 

— 1 1 (bj 11 l'ip- 

avec la Ville de Sduafrri. En l^ty. il fui 1 la [ètc des EleaéurTdu 
Rhin qui dans h Dicte de Nuremberg, s'aflbeitrent pour lecnurir Si- 
^™™( comte les Hillliies, auffi bien qu'avec le Marqué de Mifnie 
.,..nrc ikl-mx nnilm. T):,-.. c:!rr 11Ï.1, ijliuii il li:r Itfolu une ab- 
li-.ki.' \rl:.k:vii- ;-:.ir <.:<.!' I:: ni 1.- H . 1 1 . r, in: c . r;'.'''n 

lin.^oi: rii-.ii les hommes eu delTus de demie ans d'adhérer contUm- 
mené 1 la drârine de leurs Pères , (V de dénoncer au Magilîrar IOUJ 
■ ■ ■ ■' '■ nT.iiu de la 

annft-lâ il aiïoupir les di-mêlcz de l'Evcqiie de Wambourg, avec Frt- 
n:>:- Mnrc.nv:- iH j Urar.dJxni! î, L' LmiKitur , pour reconnoître des 
lirin. qui lui cK,i-H <i avjnu^rux . n-!u::i:i: ([u'il iicir occupe 1 des 
guerres, l'avoir éubtî en 1411. (aa Vicaire dans l'Empire; cependant 
i! ne truda pat kme-tems ccVirariar parce qu'il lui ctoir. contetc par 
ÏEsaSeur Faluin, te qu'il aima mieux faire ce kenfice 1 ta Paii. 



Aï--" 



>a de lent itHucbi ferrant 
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i! HOSSIT.E S 

ij, ™ iaViiie,&piV 

lé aiToupie par l'ewrcmilc des Electeurs Palatin S: Bnndtbouigj 
n elle recommença bientôt. Cïml' mena ayant tu dudeflous, 

préjudice de l'engagement où il étoit avec la autres Princes de fecourir 
I Empereur contre la Bohème. Cens Paix (e fil 1 peu pici en 1417. 
dais le memetenu que «ne on l'.rtl,H-ri Evéque de IVrwlçSn- 
étuit Légat en Allemagne, pour animer In Prime! a 11 guerre de Rc- 
■ -■- -- qui ;•:>;,;-; O-.r- - -'■ 



autre Princes & Etats de l'Allemagne. En 1419. Fut appelle 

eu Hongrie à une Diette que l'Empereur tenait aPresboutg pour cher- 
(i] Gtt,£. cher lt; nny;^ d? wzv.i:: ks llcibemiens (a). A fon retour il trouva. 
lï'/S'.ZZ Jc oranilltiics en Allemagne par la mont d'Onn Comte de 

tK.'MoguX Zit/nMm, Archevêque de Trtvt, ,inivéetn 141». Lc^Chapine fe 

n - *+■ élût Aaidn Evéque de Spin, à la tecommandation de l'Ele&eur Pala- 

tin 1 mais cette élection «tant de&ppfODYée par quantité de Seigneurs du 
fi,) t'-'fj'V .le [>;ï, lïl.i::-. l'i.:i; d;' t '. nier , (h) , c.ilîla des dommages infi- 

terdit pendant qlwtre jn> | u- le P.iu- iu-iicdu mépris qu'on faifnir de 
les Bulles. Enfin 11 Pai< fc fit par l'cnircmife des Electeurs de Mayen- 
■ ■ '■ J - '"ologne. Se de l'Evcqnc J - 



feffion du Siège (c). T'ai «u dévore laine cette efpece de récapitu- 
lé, d'un coté, pour faite ™ mrii;i :l rroit difficile de reunir 



,.LXXX[.. la, ion , 



htante X. Ll relie de l'Europe n'étoit pas plus tranquille. .Ti>ji»W sv.-ùt 
Litfciunie. été Jtiàit 1,-, Turc m linnpie. Tomme il imputoir cette dif- 
t^E„ S"« JUI Fnlmois & aux Valaques.qui, i ce qu'il' pictcr.d^t, lui 
Fulopit. avoienr nuiuiur ni: i;:Vii. 1! Aium.!.: i-. Roi de Pologne Se 

■i .«uWr-i ll',n.,„,i f; r ,;,.t Du,- ,1, F.irlvnnit , nu Congres fous pré- 
texte d'affermir leur luiion & de prendre de meilleures mefures contre 
:..Timi::i. I..- C . lirrc:. f'.n 'n,:r,':' f, [.: ..r I- c..ii- ■•i> .M v. in: 
delaVilIcdet-.»tia,dansbl 1 ameWolhiniî. îi l'on en croit le= Hifto- 
1., !-• I"i ■I-il-'K arr.rrrr |:c: i.u" . lC Ci.njrL' lut piu' .T cm 0 :".iil ; ;CV ci e; 

eu falfc la defeription qu'il y entre beaucoup d'Eccléfiadique^puirqu'il 



(1) J, ïlnl^M. Bat u, Ccacile Jt CoiuW le tneeiut en 1411!.. 
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.ciai dans \ts propJTf 



rr.ir.r.l dn* I.llts npimu:^ & qu'ils pirloicni de Sigri/aciid, comme 
:nSjinl , pïTCc qu'il prtk'mir h Religion Gtecqll- - 1- TU'i^ion F.i- 
On n: rjpportl y-a Ll rtrnlilli ri.K- lïrmt if Uni itePltwM S: Jfil- 
., ... ]., ... ]. >-,-.-.. 11 J—i... i-.—hl-H-S— » 
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it p CONÇUE ni BASLE. Ut. XT. 

'j b glnirc de 

■ , h Trcrc Ft r :rl.»-1*^ i;- ]: Uni' di:?:ir , r,:i:l l..:!i:u;r:l J'c::ï. Roi , 
1 ) F : lui 

„ renrcminr. de PrJl.it' .11' mu tWn. Ll fini ai Jïirt r3jmit 
,» au Ccm'èil ". /rf : f" !:-".rc , r^'..l;.|ii] SiçUmnnd , dr 10»/ 

,\ï?mil\>.r ik €■■<:'■' ï^*' ÏVn .-ic/.p-. /j' f 7 p/ipj txpt&rnl que tant 
fn.; J-.n- ftïr.o- r'W™ "V »'( i » J.(-.i 'ai 

climtio^ |w^b^loin! de fi Pj^é Icn^bb de™, lïnôn ^OTifert- 
il fit jffemblt™/coS^ fl^ 

f .! I :. ' IJ * 'I i ,■ V ■: i.. ■■ 

\ 1 I 1 I I ' nC j j^ aV °" 

«ira dm( le Confeil, f«Lir (,:.,,. | i. | ■ . i 

d;s PrcijnS: df<B-.r,.nsS rr.Ctr! ,1 n: Mai: pu de l'Aflemblft que 11 



mciiup .1 ,'.r fi/fi-.- /.f'.-;-- fr.il aii-.-a,^.:.:, st &;!, m, -~ q*r;lr 

Fthip: n-nxiiprifiW Wbdifl» i mm A frluai ti mWajc 

(il ■::„•„ [■ii,r.,i:£ r h M.ifcn de .\-,J„.j,. 

I!) C-frat I. ■'.,.:„.„;., ...... . .v „.,,„ r „ ,„ fl . ] „.„:, f,f. 

1 I .. .■ I 

t.. „t .!■ |, - ['.M. , T .,. J " 

!■ ■ ' 1 I I ' I ■■ I. M- 

■ I i I. . ■■. ' .1 . . , ■ I , , ,!■ . , . <..:['. . , , . ,1'! , . ... |, d: 



□igiiizod by Google 



, S i MIS T. dé la GUERRE dbs HU S SITES 




" S ? %u \:> ^:*-^> r : .i , it,:nrcn j 

„ 1 un fi mnd innllim: , & 1 tnciirc ■< vow-mtme le poicnaid 

.. drni I Lu <■:':■'■ ■ i r il 

,, ,. m, I' ,11 .1 iJV f i ■ '■!'.■ 

',' àmc Smdoraiff « lieu w pbrôi^oraratnflus ^mnieîiefdui 

furiti.fr JV iVi. -1 . (.line EiL-Ui t. I.;ri; & d- f^Lccs 

„ quîïifondr: fur vmn, 1i n'-t. I- ri"- ■'- ««■iw™" 

»■> »*■ n,LLfi:i:w(i-.- V.,u S ! (i) Apte; n Jik-iun le Rul fondant En 
' J , p ' p ' t ' r ' braifs li-. r.-tliïiiii de leur fi.Klilt , niï d'jvou jimili lonfenu in 



1T DU CONCILE DE BASLE. Liv, XT. lf j 
Couronnement de ll'uiunÂ, & ktir ptonit d: fe mirer J;iu Vendrait 
^u'il leur rnirqudoit. C'.Tt n il lit lil ullr milTï-ior, au çiand 



fufpendrc Irai projet, 
baujdc'fur. AmhlHiifc 01 



AmEufT^de i *f ' 1 t I 

gimiad & 1 Wiikmd, pur If In (Uniment Je fc dtfiflrr dim: 

rntreprife qui nr pouvoit Ivri- lvj:in:nr n: ^ l'un ni il l'autre à caufi 
arrffl la Pologne & OOflt la poutre ■ :., 



\r-,:..ib.!e 



lettres dans !>.W. - 
bien loin qu'elles produifiurrii ^ 

le^Roi pour uni n i uvdle AmtulTade 

pour rtpKfeoter au Duc que fi If'hJ^a avoir fait des plaintes au Pa- 
pe , ce n'etoit .point du I 

les droits contre le m / Ambigu drues avoient 

mdre d'ajouter ,i i-t- ;.J;l r :- J.i A i= f|j: IOW amit «iqj 

de nouveau! ictmsiK d; II- Suite i rmfW (i.:. AnnCe. Enfin nn 1; 
prioit inflamment d? v.h'.iioir r.n^r.ee: i fn nu::-nrii>n i 11 Royauté, Le 
Duc répondit que r. " Ll >"t:i'i: -i-tlc , lt n'cioi; point enntre la Pologne; 
maii pour n ftre pa ■ ■■ ■ 

Pologne de lui dniuv.r ^i'.I.il;. lui i^: :f.it- o.ni: nj:ir contre la Truffe 
Li Lithuanie, cV .|ur c>.trt Ci toutum: il lui avoii cacht: ces propoll- 



vclle au Duc & pout le 



■in:r, ,1e jeu: r m,-hiint aTriv.-;. 
Dljui:z de nmqi.e r-i.i en 
nITuicr fur quelque doute qi 
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naître que Sifiimmd n'cnii pu .'imvc.n.' limpereur, & n'étant que 
Roi Aï Romsim fut il-. droit de ciin- un Koi. Comme irWjftu avoir 
tu avii de tout pat d-^ r.Mins iin:,ni.i^L>> il in n:i;vpja pai dt renir ■ 



a rn-vjv.-.-.. j:u jinnr hl ?v. d .■ - .■. i r. ;;.r i.-^ !n>r;; , d;,n< l'cfperance de 
li pri.Juinc jnivJ; de rAn-J.i.-.il.i.:.: i.'i-mn'.lL r.Te la Couronne ; mail 

o.-i'r.viiû rni, !.n «relu- in !>n!<^;ie | r ( :i'-i£.i:« tirti AmlniTide de 

:u:uiri-LT p'.ui iv.-.r.:. I uiLTC l.i N"n':i', iic d; pn:ido Polopic- s'arma 

I '"eFnn fm fur l'O- 
der. Sailli de frayeur à œne^nouvclle .^ilî l'm rettamerrat^ Vienne 

"ôïicïfîteBgtoViur' "ptl^t'^T'p'lifs 'p^iÏ&r'a'u 

Rnyauté, il invita (;■ Rci'i im? pini, ,[,■ rbflê en Lithuanie, dans 
le dclTcii. de le ntncn:i ïho::w.v.: \ fa h;;-t, & de cagner fei Minif- 
trei par fe liljeralitcz et fn eatelTei. Il y eut en effet une entrevue , 
ÎV rUf filt . :l n; li nmi.iWe q :l - 1- :>.,|>e en f.ir îs doj.t. C'cit il qui 
paroii par une Lettre de ,V.j':j* /". .1 j'I'irljjn.T peur L'en féliciter» & 
l"e.-. 11.11 il. i f.ne' de pl.n .1, plu' I.' l'inVi ;il ki.i liniiti^. Il en al- 
letnioit pour printipil rni'iil", .-n'iVr. i\ n-Miroicnt unir effarement 

I. urs forcer corc:re les i [,i^L]qi:L^ d: lii.hir.:. Cependant rnutes les 
cfpcnnccs du Duc mu aile .m ii:ri:i. |.-.v ": vigueur & U feimeiê de 
l'Etcque de Crarovie nui rv.'rinn , qu'il f^inVirnir plutôt le dernier 
fupplicc que de rtahir n P.unc en donnini ilin confcuiemcnt i un 
d-:l."r. i L 'i!m.:it piniiinn .1 li P.:l!.pie, l\ 1 is Lilniuni;. Whhmi 

II. .li n-rit-5 qu'il er.'i: .:<■ tr.mvlr d'il' L T'ulr un mener inëoririkhle 

1 ■ ' 1 ■ . 1 ' ' 1 ■ rnli 

ir. On p-.ui in iP'm VA'r.in- j II ixiilirin.' nimmc un des plui bous 
estrnpU. .!.- i,.: -i !L : ï, Pirn;, S i':in Souverain. 

XVII. Cî- 
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monde fondoient m 
larmes. Le K»i p:'-n-.i: -i. il :-: d'n.*': L.iLr ir.ur re q.i i[ Hu -voit d:- 
mindc, & le pii.i i-..- i;'.'.v..'ii /..:. .v.i .1.- une. Le Dlk 

en effet fe confetti plu- il i 1 ."-''< Evi-que de fîfcj duquel 

l.i I i i i , ■ 'l'i i nr i. i i ■.■ ( ■ ,i i i 

fur donne mick, il inhii., r„r , J,-.i Jl h R lu, util ion , pirce que et 
Prince dins fei ConvrH'-.7i:.,s T-oir r [M l1*"h^-:- F>- i i mru en douter- Je 
croît Te'pondit-il , troi-fcrmimeta eue la Ktfurrztlioit arrivera. Jl ifi 
vrai que bien pcrfaadê Jei auirei aniclei , ftvéi ptixe k croire celui-ci, 
farce qu'il me fsrsiffeit irep impoffible ; mail k prefêni , *rn fi*!tniint 

tj*e [huent mp'i.1 />■•:',, ■< , 

foi, dune plui ample Confrfftu di f,i, 0" de ipntyfi yWito,/il 
rkiii. liai --,yl,'j , -, ji.ii prit a 11 dir.r.ir >i. irirn,,,, , f,h« lufyo 
CaiMiqn <~ -jure /,:,? ru, l:r i P.f.irJi (.;. hr.ir 1;- d K- 

tobie 1450. Aiixm.lri Ni,™/, l>-[u" e,i:c l'HlIloiie met iu-d;fliis d 
des plus grandi *rince= d. fin loi. \:i's.a qu'en L-ir Odgafm'.ii- 
teroir d'être infïri tri; mu il il! nnn lu-ir!. Celui de /.-ji-t™ Cra- 
-xr efl plus court. CV™, dit -il, l'rimi .viif , dm, efprirvif, & 
vigoureux, fobre d-tm p'i mjrr- £ . , : ;- •;',.^.:.,; juc A /Vjm rnarf yj 
w , /I ménager de fit IM: , qui fimxm il jujroii lei affaira k labié tr 
J 
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, rmwirir *«>r Ad»&dmrt, fi ta* IifcW rnm /« £r™ /n -i; 
mjjj fci.- fiiS-;eri il I" n.-irsn ,..r.(,i.r.-,m /-'fi fir U anime jw 
i*r In btwfaill (I). fi «*t ceùwtt lit fjiri tendre prn 'i fil 
' a fil a. 

( i 1 

l'Mjsliii; J. Polugu;. non l;iilii:;::it pire; qu'dlrs font inrtreuantel 



lettre *i ES- XVIII. Pendant It Congres ou h Dunt de Z«(a rteni on 
I I ' irr ■, I 1 . i i t t J- nouveau au Roi de Pologne 

jr.,»Pi»B^(,ncmiTii,.i : .ii,Pii.f:'lkr u. T!u : ..W/.', ■il.iuic du Sacrf Pi- 
bis,^& depuis Archevêque de^CwWg en ^Hongrie !+)■ * L« grandes 



„ ni p ) i ^ I b ni doivent 

„ àr; communs ce que !■■■.!; !:• i-i-in:;-. i^m^, Plusieurs Piin- 
„ ces, i mm perflBRon S: i celle de nos Légats, fc font inutilement 



^U: Ci n'a; uiie Otaur i\i qu'il l'i vu ceptM du" rEelifc de Trrti. Li.. ' 

[I l>:n- ,■ ,™ =n Cor.::!; ce Ci.m'isnte où li fût Ommifliire de I'Ein- 
pcicur, jour IJrc ici fiefiinili cr ... 
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„ n:i':r y-y.:; 1 itplri' ?■■.>.< I ;pr^-- v.i:i.- r 

„ vous ara ce fiij:t iL G::iti!iiiu:i u SLipunr, 
., icnc IVp.naiiun s'lII tjire pnr le coun Je la natu; 
h les hummes, non par une mort violente que 1 
ii fen ambiritm, ni par fa faurc, car avant que de 
„ aivcn viilh par l ittL-ni in ;hm prnj.t dont i'. n'c 
„ il i':-:r jvk ions, & rie jllii , frfnn li 

» poUilTion d'une Couronne non corruptible mail él 
i, ce, non d'un Empereur mortel , nuis d'un Sîig 
; , ralli-, ^inm; :,<■:[■ ton p: : on< b;;:iL 3 .i'rj li;r von o 
„ T-lfe il: 1.1 f".;i C^NiliLiL.t 11. ll'.Tt ;i (]■.]:> J: 



LithiLinie pir la perfidie & r l'i^rar , 
Swarigtl qu'il ivoit fnir grand D-.u' , n:ùr]j rml^i-L [es 
P.ip; l'nortific du v.iir fi.i puii-K contre L Huiiirjimc a: 



t L 1 i.iriuini,- aiiLiei par « 
Il literridn Rai qu'il ngud 



^JO Sfj,.! Me Jane il Jiut ip 



r.^ii;r.]r,.ir.i.-'/i;>:i '-il <■": 'I-.- L.-':!^ : I o , A [::: pr; i L- [- 
"if 1 - , ^lii- IJ | J';. a Sw. . i cl 1^ L'iM:[:i L ie 

C".it: Lune ttmr liIl-IuL n.-.i^ un- une j.IrtLiLC p.i:ï 3'ri'LiEï 
.- Lv t.i <. ^j-iTl-LI Lllt k même LiL]tr r li km- J.fi n'; j-.i; dïu- 
A[iik.li'-..!.:ir. r.n C.iidmv. 7*;ï;ji il n T.i;; ;n A1I-!kijh; a: 
^!:.-ni-nr: , ^ t-: i_ j:J.r. -,1 i;v p-.-:r pi; :i :*i':; Si-ns 
i:.n li :i:'. .:l.i:,-: i ln ' i .i:l;|L|' lié i!.L Ri v:,LLir.c, S: à U def- 
HvrLtK|iiii l!.- fci'ui*-. li 1111.it lu F.i« nFinm 

^ tiiKilovei k* iio-i ^. ; K\-s pnnr ] d -.r^r.kminr du Roi de 

u plus miellés guerre! , occs^mmti l'tffulion'du fjng Chre. 

",r,-, ,1.: ik <>Kii;i!i Km cl- :l '■ .-3 i".:n :i:u- 

i,,'Un:^ir * m'i:>- [..■îiïï.1- -]i L- k Mi.f. R:>yA t-:ir .ir.ti 
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i, toire , qu'il ferait luperflu d'entrer dam ce dçnil. Ils ne iefpirer 

„ fc fervent pour défendre-' leurs erreurs, malTaeranc » bniljnl , mut 

„ ].Inr tri.it rc qui l'iilipiifc i k\n f.l.ixï. Av;/ []U<-1L' ir..l:!:iib-, I 

,. q:i;!l; i -.:n i n : : r.; rijitLi-.;-ik ]• ■. :ir 'i Luci-..:riilie, l.i liiu^irt :i. 



',. !i iri- -':.::, .Mie, sTj.-K-. 



glaive pour punir 1> :i:o.:i.;i- s ■ 
„ C'eft pour ail q« I.: rK,-S: 
Sr.ci i ^r^^ï-Jrr^.:' : | .|- h .!: 

a- [',. :.,:ne ■.■.KiL:,[ , L-.l £]'.. 

l'i^lilL-, imelicr ce poifun,5'd 

rc Rc^rnli" tvoirki L^L.Îr'.. h 

princes, 1rs Ducs, Ici Birons, & : 

tez. El moi prcTenr il r, iré rC-fclu, & tondu unanimement qus 
„ pour b défenfe de h Toi on aifeml>lera potu 11 Jr. >u prochaine 

une yi'ili".- f. juiilfinre nrmée de ri],uc l' Alk-magne fur les Fmnlitrrs 
„ de II R.ikêine ( i ) pni:r Liirr- d.im cl K n y.-.u me afin d'y extirper . 
. . . ■ ■ i ■ ■■ ■ . ■ i ' :'■*'■ '1 M. . M .■ 

„ que les armes pour obtenir h. i i:';.iir.i , :l tr.ur imiter jiY»>/r qui prioit 
„ ;i...il le [xj:/c . -.y..':] e. .1 1 LL7.1Ï r i . i e- . [ : ;[ ..Uni; k; 

„ mains vers le Ciel, k- Peupl, eiuk ^iiiiiiieiii-.m.U dis qu'il fc rel.i- 
„ eKûit, le même Peuple éeoiv vaincu. Il faut imiter luITi lis Lévi- 

„ donclvcc tant d I ^ I , 
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,1 cetre afljire . non , . i. i . , i I i i m i roui, & h cillait! 
„ de mu pi ].iiii,-i:li:r, m vinn ,L l.i Sri. Okdienii , ,\ finn psi. 
„ ne d'cïmmmiiriicirKKi , <v p\:'jl-.:r roi:'. k< DimineliH (t toutes leï 
„ Pctes en Ljhi;ii- du P.l':'< cl- T.Linc leur tïirre A teneur, & 
,, d'eiharter lotM Peuple i fe crtiifer tontre Ik dgrnmbkt Hérftiqu« 
„ S; i «Kuier fidrilinxur , .': r.ie c';!i;V!icc trait ee qui tfl «Hirenra 
„ dur, KrdiTH Liiuei. P.: i, ni:™ il ;l! L.;idlLin -!.■ ihoillr (ta Cu:i- 
Meur, qui .îyrnc !c i ; n:i t' i ■ . l 1 1 -.^ m l i -V , puni- diftinpttT entre Ik 
n pe'eheï & donner à pn.jio' i'r'Li ■:■.:[: on , t;V-n In T --: il:î:l : : ci,:s 
>i rEfdiic, non- cniui^v.is 1 ii'iv qui l.hn:.[i!< i;- ti'iv.::r q;ii DL:t 
» devint B ytm pmirViiqMirJ.- en if nli^ir; de e::rc ("raiimiliu.-i 
([.) OiU. uS. n nui r .■<;.,!■.],■ i-. k- r.c :s. edir lu lw:r.ci d: !-nr [inuvnir, it 
li.?. p- i... „ J c ,r ivu ir .'e.,rd qu'ii, iIiImi dvs unes ". La Lettre cli Jitée de 
; „ Sr- i 1: j. j ,.:c ,p.;. 7„(,ïj,, (M. 

. * XV! - ^'1^1 I'Atit.-.: Imr.ir.-y= mitre m Ompipne, 
cDiimolf. llJL v oi>' «il !•* l!"l:irii.i A. ]', n.init b Tîii : et ite N'iirtmlers, Jï- 
, i„v .-, v.iiiji-j r,],i- ,o,r,-. ,i:,r;tivr (in ..■■ir t'pnt < , ivm(l juf- 

lulimicu. qu 'J £j rt & (j^nj.j j. ]i | i. |lï Sîijneun de 11 fuite â Prague. Les 
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mis on eut pû ^"«j™ 



] y , „ n liilVkr. ujinv, 

mi- .liil r.il.-T 1~. PiiiL.v- ii: ait; I" 
pu I t,:vitc « fut de peur d'of 
!., C..i: 13 n,,i :, R.>:lir. Qt^iqui! 



nppclki 1.. : iî.s iV U O'yVA'.v. ,:.\T.ti;v. i : .ll:ui 
Cojr^. Le X\ Î\ F . ] r. 1 ^toi^it cil tïrït rtl-1-..ï^ ■lui' lt. t 

3:1! :t t.- [i:.i!:.ui:i:r j leur o;d!n:.r:. iTor.-fr .*-■.'( iii 
' eccur de ]!!;<•;, J:, !, Kpc) □« mit u.,:.; 
IMS réii{R , il repril iu plus vile le chemin de U Siléf 
de KUa , de Shn & de Li-Tomcrits : peu s'en fallut 

de Lignite, il'.'. d; l'.-Llli^- l'en L^nTi rtriT 

pme, & lt irpoulTcren- y.Kf.u i Au™;™ ptt.te Vilicdins 1c Duché 
de JW, fu: 1; cl.inin d: l't.-.e-r.e, tii i!'- , i , nn-.j : .c:ii affiegé fans 11 ri- 
Eucur de Ni Min. lie '1 P.i.i,is i:i,i.ir:r, ,:i I.Ml'ace où ayant ilTicM 
W "fj- ff„- t W-ct il en fu. repose p 
• F ' *' On me: à celte année le Siège 



m («'obliger lit traira 3Y 
Bl^ZA-fe i Seigneur 
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ces Miifons vuidcs d'hibitans Se ib mirent le feu au Moroftère de M- 
r;™#irpiis de lï. Ils ii liitmti de méfiai IMchtug S: la amiral 
juS^u'l ffiHr, Ville de II Mifiic. l.'ïiirre partie illi s'empirer de £*- 

.1 I „ ■„ m . i. . , 1 il- r > ■ li il I ■(,..■■, , Vil !, 

biffe Lufaee un eonfini itb Silène. Il y «"'t^™ *» 1"'* y 

dànr Er 

fwvccs ïGcrliti UnK la fureur tomba fur In Moines , ils y turent im- 
nt milTicrcz. On coup L tète ati P. Gardien nommé 
On ii'tpiifiîiP'ï plus qutUpl-i k.ibiiun qui cmviiTni 

. i un ifyle au de/Tus de 11 voûte Je ITclife.Qii.^ qV.li; ci'.f- 

i.nt mis lus te atmrs.ils furent jerteï du ban en bis de h Tour. Cm* 
d'en bas les recri. lient .v.-tv il:. Intr.hcs !< des hallebardes. Le peu 
qu'ils jugèrent 3 propos d'épargner fui emmené prifonnicr en Bohême» 
comme le Curé it ion Chipclain, J r e premier étoit allé dans le Clocher 
avec une poignée de yen-, -une' ]•<■.. r kre:r [ t s Trefors de l'Erflife 
qui y étaient dépotez. Mais il fui oblige: de fe rendre par eompoiition. 



re fur noyé, on ne dit point 

.jieTïTs 

de Lufaee. Les Hiffii 



par malheur ou par h lnl.h:il dr* 1 înilii;^. IL b.ûlerrnl fen crû- 
tes autres furent mine/, .i j irr.Tr.cv fv eir'Uire rjchrici par h rJoblcflb 



et SJarcr. 

Lufaee. Les Hulules rnirent S: brûlèrent en ^paUint quelques Villes, f ^ 

\ù\-, !■ I , ' . T M 1 , ■ , ■ !■ Ml.' Il' ,.' 

XXX. L £ 5 choies n'émirni pis plu! tranquilles en Moravie. JjînriJ 
Ai PkUki s'empara de La Forrereue de S*irc appartenant i Hnri dt S 
!•:■.:. S::-i:ct:r IjVVrtt,^ "lier avvit Lté :>J,li;."djl'.:L ercu- 
ler l'Auliidii.- i A" u n. .c- èV d- l:..!':u 1 1 i Iwei & A , 

foH.u d'ailleurs, murs qui fut malhenrem dans cette oceifion. 

tas que la Gamifnn pn! : :n.v ;:b::.i; !.- V ,.Lv..;! :| de la fite il danfer, S 
i boire, qu'en dévotion! , ;,;-.,iit prie ne. bai quelque rtifanierie, il fit 
efealadcr la muraille, eV cr.rr.i .Lr.-. I-. l'h.e nevlme que route 11 Car- 
mfon en e d.m p-ndant un des do- 



pondérable que Tour ce ;vi :l .!r p.ni piecicuit éroir akidec, 

; ,-n:,: Ji--.-. I: pl-.i; l-.ir: l'l:.c: dr jï : . . ■ lï ^ , i o.iufe de fa fttuition fur 
un Hocefcarpé. Mais /Unis ne gaida pis longtemps fi oinquétsi elle 



^1 
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... r, lui fui enlevée uitmùr Ipfci, ulUi par fetprife. Ce Blême Seigneur 
H*!nvi::.u M"i'-l:-iv •-" ï-mVj nnn loin de Sadec. Il 

y .voir dans (Rte dernière Ville qu^us Huffites avec qui il enweie- 

eul"aéju 

il prit un remords de confriente, alla tout découvrir J l'Abbé. Celui-ci 
fil auifi-tût fenucr toutis In portes du Morulterc où [ou! les Conjure! 
le trouvèrent enferme/ , à h i.luv; d qi:i s'irait douté qui 11 Mè- 
che Ètoii éventée. Il n-.Lrrlr //.„.(.. q.ii fut au!Ti mouillé d'à. 
voir manqué ion coup qu'il avoir tu in'-p-tient .-e 1: s'oir réu{Er. Les 
r . -^jp Prifimr.iErs r.e .1.. reur- n i l ■.'!• i:i;'.nr. l-t : uns furent écnrrelei , les au- 
f„ t ' nés pendus, & on coup le i.-> S" Us ra.,,11,-. jmx moins coupables (a). 
TmmJei XXXIL Toutes les branches desHullircs de retour deieurscour- 
tainclmdei fes criej letsis iniim- né.iTii-. Tu.. Sis ptd-, 11.1 Ijfprndirem au moinj, 
JLuilîTesïu. i futi i n L:i lnI Lcz \- leur. i[ii.i.:d^ pnjr r.v perli. pl.is qu'i la defenfe de 
" , l^'t Parie. Les Grandi de Bohème (i de Moravie s'unirent étroite- 

«uuuiac. nterll enfemble dans la même siië. I.ts Villes ;t;i»uvellenmr leurs Con- 
fédérations. Petits 6Ï Ronds on vit tout le monde s'armer avec une 

tlnTlfrm ^1^11 fita iOt^ktn dins le Cercle è&S&n cinquan- 

irois mille lii cens Chariots. D'iunrcÔté on prit foin de bien garder 



marqué pour fa 



, .l'Ahi e \ de Loir ne , n-i que V Ar.-l.ii-.ic 
B BoÈéme, D'ailleurs fa Guerre s'éranr allu- 
re leComre PMainJnKlm,tl leDucds Lu. 
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I ■ ■! '! . I I ■ I ! . '. . 

1res de l'Empereur . piH, ry.'^ 'irr IT\ p;.;i[.'n <l .i..iir pi. i^ij" l'A]- 
;c d;.: i it^ii ii'.-CTiir.ïiit i : ::: '.a . I J.mLL:-; ii ;;it:i- 
15 "-~T= (1). 



if perfuader que nos 
oyaume que pour le 



>, nmnrî 1 Ainlî nous exhortons Si nous prions rnllamincnt & rrndrc- 
ment tous les Bohémiens de l'un *■ de l'autre fate de revenir à la 



„ m .'.ï.-mf . s;i .-..«= „' .ngrj [..::,■.- El nuui femmes aA 

,> forez que ceux qui fe réconcilieront avec nous, s'en trouveront 11 
i, bien qu'ilï béniront Dieu de leur avoir inlpirc cent parlée. Revenex 
„ donc aux Loi* de l'Eglife votre Mcre,oc ne l'arnigez pis plus lang- 
n wmp(. Elle gémir, elle fond en larmes, elle jette des cris perçans 
„ attendant avec impatience & par les plus ardents dcltrs le retour de 
„ fa Enfant prodigues, <[i:i ::Y.-.ru dL:;...::jL- p.ji:i::li T.i:'L tr^ ,!]l- 
„ liper prodigalement dansdes Païs Etrangers & ont attiré fur eux la 
,> lamine Si toute Toile de maux par leurs débauches. Revenez 1 nous i 
Qj a „chm 
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it du CONCILE de SA 5 LE. UA XF. jo» 

., ckruï liglifc il que celle d'aujourd'hui ( Qu'elt-ce que pEuvenl vous : 
,. ï:>:;n:-..i:: .:;s f,.::' £.i:rK, des Pilfuis, de! Bourgtoji Lr. ..-K- . : 
,. !>;■; lin! lettres f ™" il1 ^']^^ ^ ™" ^ D ^ I;li, \ 
„ Lettres. Ct! AfiL-km Du.iair. q-i! oi'.t \ ivmi b, Houlilci peu- 
„ vent-ils vous cm lnlj».!. J- :-uir:c, i'i: Jj p.ntiilké' ' Hïmitri Si. 

"^m!t"?££tifi. Vkllleurs ont ckrit des Evingili, nuis purce qui 
„ 'n;»li!j ijiu .l! inlfiïiï 1 S. I : .l;.u: liai ilujiiiiuil ijue q.l .11; , 111 .115 

'„ long t po it* i nuis je me 

,, bnn-.r.ii ; : .m ; r . ,:ïi\- q.l: 1 ■'. .;' I '. N . , ■ \ l' <;,ll- .j.lI. vou- 
„ drale jeiter enire 1k uni sîs 11 ''■■.i: I-lOi!: 1 iloimiiic u':>rK-,.ki 1:™ 

„ iilïine i- pufnic nriiri. -.■ :.i |x\-m -V en p[i;ul[cr de tclui- 

„ ci (1). 11 iïn -i-.niL- .1.ilk-:!ii- S.- htiiim.ri 1 , .V mut « qu'un 
,. enf 1:11 peut irtaii: d; Ion ]i:it , i! d.ït l'tfpcrcr de nous. Veuille le 
„ Seigneur J. C i[Mi nous ) nclv.v.r. pu fon précieux fang secorder 
„ lui Bohémien! fon elpril & les réunir à 11 même Foi que nous pour 
.. L .>ki-., i; k U :i i- l:.ir> i:ï"s, U Plil Se b gloire de 1" il— 

,, lullre Royaume de Bohême {!)■ 

XXXV. Autant que b i.LHr^ Ji: CirJ.iv.l i-P p.i;: n":i;]-.:.- » i,!- u- 
firraintC {i millccd: , n\;r-.:ir b K..ji.vik .!:■. ciï-oLLc lîJiT, " 

km-.;, f. mcmcifcdnrcmiiïncitc & prédit. Li voici. 

„ Jleftùnponilile, H; : iv:t:..r P."' Oiml (i) , qu'une redonne 
„ d'un lufli grand dp™ & d une aulTi grande mur ire -fiidi; que k l : ili 
„ unique de' Dku -Su'.rt Scipr-ciir J. C. pcn.l-.n! ri nana-lstioii lu 
„ Chair non feulement a donne aux hommes divers préceptes rTts-lâlLE- 

„ Ire font In principaux (4). 

„ T . Qrt U Vrntrnhit Samoa iU Corps rjr rU Sartg lie J. C. t'oit 
„ irr, JiflM.i fin ir. ESkH. 

„ l. Qt! U Fini' * Dm à* 'fi [ritlicr Bbam* ty film U 
„ -virai. 

„ j. O*' H fini pmrr Itl fribtr. /Ma cimmâ fini partit dt Ri- 
„ 4. S?* 

(Il C'.ft-l-dire Je h Jdftnïon de ! Eglifc Rcmiint. 

(1) U Lrme eft dm* de NiiremEtiE le f . de Joifct, 16.^. eb. ftp. Cap, 
(j) C'eil le titre qu'on doene k UD^Ciaple Mt, ct| Moine eeW d'un E-iqae 



3 io HIST. m l* CUCB.RE du HUSSITE! 




. Siccle, cngage£ dans L'cmUms S: l=s rpines des 



^■■u'yxw r."i'-n;H-rc.T- l'^iir il.:irr".r; d' irv.r.ir i:z , £ i:ii;ir«» fai; de 
leptiifa » enduré dn travaux , encouru dn perits pour les foûlcnïr , 
itii mim: [,-urgner ni» via. S'en;! .iran rrfra; dîmwde" pullieiuc 
.1 :■; in 1 'n ■ ■■ ■■ . In '. 




„ ftinec fi 1 qui mern? i-o-jj l'-iiri;; du i.wirdtr qulnd nom ne l'iu- 

„ jljn\ pif diraindi. & rri!!e:é ji.ijs. ujur prenair Hni d'effiifon de 

» iâng. Nom r* fjurions nous empêcher de noirs qu'il V 1 ll-dtflblH 

,. qudque delTein caché (r). 



lilîderei la choie de près, i:- v;!.>ii-il pu mieiîï rétablir'une 
niai li utils, 1: r.:. .■:iiir; j 1 Ecjile, ;|r:e dj-[.i::!,kr au péril 
„ de leurs vies, de leurs Etats, ee de leurs ames, et avec des frais im- 
i, menles tant de Rois, de Princes Mr. de Peuples de diverlti Marions & 
„ de diverfes Langues? Et paurquoiî Pour imenet le Royaume de 
„ Bohème a la Religion Romaine Se à fis ufages, Rits eV Confticu- 
„ ri,,,,, F.<vl,'[7;dli (1 iiej. Mm *oui avez !,ean faire, ce Royaume per- 
„ liflera dans ta Foi S' li rtpel::;. icran: i! lait J.jrt. I; d: ij'.:iir. 
„ Mère EgUle Orthodoie, dont J. C. elt le Chef, mais vous m£- 

::l I ( ..r i , h ■■■ ■. , i.. ■ i 1 :r. . I. .:: i ■. . 

I n -Lté eV E 

„ Femelle Loi dont Dieu lui-même ell J'Auteiit & que notre Seigncuï 
h J- c - a contlrmt'e par 11 vie A p.v fa i-i:>rt ef: tiL'-jufle par ellt- 
-■• il n y n r:;r '■'-<: r'ii:' indigne'que de prétendre L'alfujeltir 
.lent , Se a l'arbitrage des homines lujîts a ta mort & au pé- 



■ t au jugement , & à l' u liir:^: 1 ■{•- ■ 
„ dit, |.tii[i|rii St. Paul i dil.j* 



Evtnpl, n/,..- î.'i J vftigrt. Le Ctrur Jr 

a l'homme abandonne f.i.itr.i i.i Y;ii:< ;rr.TE.:.ï:>l: pour fuivit la direc- 
n lian d'une Raifon qui peur s'i%arir S: qui s'égare en effet fouvent. 
„ Nous n'avons donc garde de commettre le jugement de notre eaufe, 
H à des gens qui ayant tenonec 1 la pieté , regardent cette vérité corn. 
„ me uni cireur rnamf;^ .A li-iiem J'; lïrniqucs djmnibks ccui qui 
„ s'y attachent. Se qui outre cela font nos Ennemis declartl. Pour 



es Pères de ÏEgliie Chrétienne (< 
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1 1 f I -I L 

», fin paifblcmcnl dsni Ih tabernacle! de l'Elperanee Ar obtiendra Le 
WKrcMJ. b Sil« àenitt A Prague an Mois de Juille^l*; i. fa). ^ 

point l'air d'avoir ^rr^riiâcfi par dis Soldai , pu des Pailjns , par da 
liourprois gmil'iLis, inn: Jf»l 1; Cujiml, ui-.i< bien par dfï frens 
de poids ev I . : ■. . 1 1 : ■ .- . ' ■ il ■:: un' Klioudircnt Ici Honemiens fur 



XXXVI. r. IL StT adieu? dr la pan des r.i 
al les Rois» Princes, Cormes, M 



li. On propolc d';.l--:r.l I -. iv 



Sacrement duCoip, S: dr Sjtil' dr l.C 
:u« A i™ /m, /er /î linifltri O. 
r.::,nr.-.: .-. ro fu:ir fu» dins II l.etr: 



nift raton politique À i:n r ,-i!i;,i -iu;Vur .îu'v f lohal'irinlï 
o.. :iV.. r . , d r I;'. L pill'Us m:n;n: d.v.s hl.ci:^ ju- 
re. 4> Dairt l'article d;< p. : .hiv pnlili.' , il y □ i. i •]n'iK dni- 
tlit urirptî /dr le Ai^-ifh.u l'a i'., r p.- , .|lli n'ett pas dans la 
; M Cardinal (;). III. Qjj'ils onr embralle te< quatre Arti- 
& f'il tout ce qui a dépendu d'eux poui fn faïrï r.-.-e^.li f.r 
non Lentement par leur 1 : Lettres:» mais pr leur preïeqee en divets- 



. Oigiiized B/ Google; 



ncles lu'leni e*.:rnir.ej. pin;;..', .Y i.-^.k p-.n!..-i:.nLnr ; mis qn d; 
n'avoient pu obtenir cctrc f;i.;cc qu'un n'auioit pis refuTcc à un 
Payen. V. Qj.t IT.ni-n-,;u: r.v.-m n h[ul:i quelques PrintB, quel- 
ques Ew-quct, Prelîrs, -V Dj;:;i:ri d;:> lï. All.irbl:'; ç;:r,crilc ou 
cependant on nteout.iir que les l'..<dcn"id:q.ies, ou 1rs Moines (1); 



* gens dans de^-offieres erreurs'! ils fe rtrnilk™ 1 leurs jur-cnvms , ili 
ont .-cric od:v de l'I^pce-.ir , S- H: k> ('«nl.llkr-, tï ont de- 

mindc, comme 0] derrondmt encore, fcloo^li rïifon S: l'equitf que 

quii/cte ceuï ï%\\ le Minitelh Eft adrtflï. ^ faur 1b entendre pir- 
terc, rr i 7. 1 s ,/ *fn «.r,f„ f, àfli- 

n- u>ui Àri.tni . r£ i.r.: .1- fr>»;>?.iifi>n /f! ZTti /;/r.i'/j- 

ji<f! (;j , 5*1 in™ J>. f , .-.i.,V.-, (î /«moB JiViïs MJtrir tfc tEifiriur 
difeur jj«e /.i »m r In lin ne leur vient 

Empires & tous les rucii-:. c. r. \ îretier.-t. l'riur v reuflïr ils tour- 
nent il tous vents, cV f :.![ d; li li:i C'ierie:^: une Ituule qui roule du 
i : i ii i i m i ■ ''m i l . ' . i ■ ■ \: es ils nagent 

ih lii-iient le clmlls liiiiin' j-.i\ pi. .I i il- deeiemieiir les Temples du 
Di.Me Comme le. fc,;;:..., de l Avue.lirifi . il* mirait d'Herelle 1« 
Yeriter Chrcriennc-: çr il "t iiir.r p.u rjiv j-e /. C- lul-mimt fit fait 
JlcWriijut. Quoique non plus qu'aux Juifs il ne leur foit pas permis de 
faire mourir perfonne, ils aTiOlneiu p'ir ]■:• K.'.irs enipniforinei de leurs 
kngnes > ils le font a Illettré par celte Croil.uic [ir^iiiiMirc , fV ik 
voua OM engagez contre nous, ô Roil & Princes, comme lî vousc'tiei 

C °lij Jn a.r r.nm r™» ttBfUi dnmftrtuin tt. 

<: i ,;,r .= lil >, M„[k,. 

(4.1 Ir t 1..j- î «, D ..m™/3inlljr I urt.n, VOUAI frirn™™ "^..ar. 
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HISTOIRE 

- DU LA 

GUERRE 

H U S SI TES 

ET DU 

CONCILE DE BASLE. 



LIVRE XVI. 



à Nuremberg du Car.t:rd - :l 
■monii-, VF.ir-Jin km. La ancre 
.ni Friàric •„ !-.l::":mr J- 




y, vm.^iuÊri;* mitu* c.:m:.irir[] p'inr d<s E.inl^ muettes» rjuc vous ne 
„ fïiiei pour b plnire de J. C. Ib Fil! du Dira roui puifTjiii, qui cil 
„ dcvoiu votre Frtrs , & ut la tris-ehnc Mot. Fiitn-J bitn ic- 
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CUER.R.E Dit HUSSITES 



mpceSion fur le Solda 
1 Mernl^?dSs le 



d'or i\ d'viru', fiu Min h- vin ne manquait 
ir.i-i.t- l.hiiTiri-nr: û:rh pi.iL"L- r^c^rns Cartons, & les IS 
mil If feu aui poudra, il le in un li terrible bruit 
doublcrent encore le pis, fui' mut le Dut de llj.kr. 
des pruniers i prendre la fuite. C'étoit un fpcflicle k 

avec leurs chariot! , fi cntrtlaflci les uns dans les autres 



Un;- ViM:- :V;..i t :r.'i!.-i:u:t limite J fai-iir .-.ux Uv: 
nieii;', (-.il':!'.' vi f.iiiiir |:;::.[.rr l.vi-i, rmp 1 .. Cependant 
emycir avoir toujours les Bohémiens à dos, il falloTt enco- 
: r.nliiimt c:i d:- n l"r.ii\ nour (e fortifier. Le 

v.lir d.;ns rrrre nCL.-alii.ri b Rulle <!u Pape, Ton chapeau, & 
I; (_;.;■.;. li.-l, li <m\\, l\- li .Lul.t::-:. True ct.i i;ib 1 
[illip-, Ù'jm '.c TtmiKijiijjjt il; TinL-jti (il), tV de S»l- 



lIllLiniinite' des AHr 



■. ( J i. . . .. ii •■ 

Ji fuijftat fir Kxji fur,! r.mtr, «.- Sf>js»:f! c- ii; fmÙMa ijlfil 

pp. 

(i ) £«« c» «ai™ j.,£m Mil jJ.rl-r «ftw» «■ pnlifitmrt. 
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emplie d« Troupes Tiboriits. Ctpcndini un Seigntm (d) Silefîoi 



'11! un. : .1: 7i..:, 

fmm côrf de li Ri- 
£c^[cn j In>-ï:.i* , p.v.ir L;ir crn|it;!i7r le 
■m î f; ratiirr in fiinr; ilin ili: fv.iu.r U-lir butin. Ili 
' s allirm^ & d- rr-.-n.U 
pir le: Hor.LTiii. il: ; b 
m ttranché fur nu; bute Mon- 

Villr* nûm en Bannie. (Cl Moïitïc , f; en Hongrie, 
ce Dam en Mou-ic slppcle Hi^fl ErpJ-, . 



v CONCILE ci BÀSLE. Ut. Xn. jij 



rontrcfignee ff^jw .a . . 
[ i k mène l\hii> L-s linii.mi.™ m 
.111 l(î Vi^:i::ir', (_hcv;.il.i ; s !. 

S: EcclelMiquts de Bohimc tiifom i 



1 I .1 Une d. remettre i h 1 I i. c i?. 

de tonuc in Hullîtes, l'autre de prÉfidcr on la pl*c au Concile de { "£* "' 
Bille. Dès qu'il y fot Inifi, ï Écrivit ai'x Bohémiens pour les y 
bivirerpar mille dfmonÉTratHiiw d'amirié & de charité, leur promettant 
toute lotte de liberté. „ Il vous fera permis T dit-il , a tous de dire li- 
» brement vos rentrnitiis fi-r hlU%i™,J; ceiifulm &de propofer des 
i, £*pedienK. .. Nnih r.-n:i; Tricin- <|.i: vj; i-ous rites Couvent pLunts 
„ de ce qu'on ne vouloil pis v;.n, ^cuïLltr nr.c .-.niii.rscc Jclle que 
v vou k cknnadcz. Ce fusa, de piiiwt eeffèra dtfomiaii. On vous 
„ entendra, n l'avenir, publiquement, eV aunnt de lerns qtie vo-js k 
d Ibrihairere?- C'cft pourquoi ni'i:' , . , n;:> LO.-Mtorv., p»in<, 6: fiip- 

„ Efprk , de ne poinr différer à entrer par cette belle & friande porte 
B *jui vous c-ft ouverte! Se de venir en Toute conlianc; ;u G:nci^. 



( !4 Ht ST. de ix GUERRE dbs HUSSITES 

u^"i.Tu"..,j4' ï: xur qU ici:- foyci racous'ptt ^1 



sriaonstniHin de l'E^^rtriMb, mut «qui 

nonii, humMa de mur, pacifiques, dcsiSerefTe; & 
: Il gloire de Ji-fiis-CMi, A non la leur ". C'en* 
du if. d'Octobre. Elle fur ponce à l'Empereur qui 
i-Kirclit dans le Tïrol allant a Rome pour le faire cou- 
rteurs Kolmt 7«» CfrfÈiyî Moln: A lAblw ,1c Mo- 
, A: Mw,bO;Vi&»j Confiai de Halle. L'Eitipemir 
lire Si Ejre as ce ordre de la lïliv tenir 1 Prague. N'ouï 



in -ixi.l, nu ih liviir ir.iifc r.ivjpcs après av. 

"-- Hc -Pologne qui i 




■trtr si-ec fureur S" s'tmpnrtTHït ifc tout ce qui s'y tn 
.ni.«J. h, bu:!::, ils s'en ™v,~.T ( „t f'jr l.s Moi,::, dji 
ît Is uns , & lil.T.-reiir lu •m!'.-.- :i;i:v.UJi;;ir u-ifnni. 
r, s'imi-ii.M ihmL ".S"': -.Ko Il-- nvll" di: ii.-.i. Al iTi-Mt 
■.v.-.ll: m vmt 1 Cuivic, Illverm- di titre V-.lk (!,'■ ,-, 



liirni-iMi-.nl un Imn Corps d'Armée, 

pillards :«nir leur tnles-er '.:nr butin . iL L lis-re 
fon r^and âfîc. Mais avant apnris qu'ils s'ctmtnt 
pioyc i G!<vin., il s'en retourna fort mortifié d' 



fil Pat, > Dj;li JOpprlu. ^ 



xv ir. Et 
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ir nu CONCILEdb BASLE. l!v. XP7. 
XVII. Le Rui dî I>o!n S nc Te bouh i CracoviÉ h p;u pvui a 
imrqut pour b CdNkV.iii , )..uii.|^ji^' ,1, pilîmiri l'u^ti &■ 1 



i.:- t ;:- î.iiicri v.i:r.a:< , il; r.o 
.it pourquoi Iz Ru] km < 
de l'Evangile &- J - ,,n 



s, i ri ■ i ■. i. . h. *\ i m ::iumi. -,i . , . 

„ ni-iiril-l-uiuiiKS S; quelques Huons djns la bonne voir , ils i 



m'ciin: J^i :>;,'!u- i t', '. U-.v.5rn 
f.:«^ Di..iini-. ils Ruli'jn .. 
□ v r.l-.irTir:i: nr .il-. 11 l'-L r 
Lent pli \l:kn.:>7.i;<lL N„:r 



Royaume , 1 taule * n 



LanEllE ". Mon Ai 



dl B 1 n i 



ou profane par li f 
roehant le koi fil 



tuer , & de paner le 1er & le [eu dans Tour Ion Dloccfe, Non feulc- 
ra-.ii; Ils li^Uti niti ,^ h'lv C-rirat û vkvV.miiLi;; reiirr; IT.ïtcue, ni.'.is 
l. i. i ! ii rueras meurt fr. SiHiJUi (i) Patron de 11 Ville. liste 

leur monde ï S/fwli. Mail ill y trouvèrent la chofc bien charités. 
Pendant qu'ils nf^otioien à Cnonii, Ctnrai, dit le SW.Due d'0(- 
yi.j, reprit cette Ville Si en thlui 1« Bohémiens dont k plupart lurent 
lïil-z ou ]iri. prilonnicn. A nui nuir.vllj &,-«'■„; prit ;u:ïï li fuite 
avec Tes gens & s'en retoumi en Bohême. Voyons ce qui le paûe 

XIX. Abssi-tOt après les funérailles de Mail, r. fa Cardi- 



m d'£*geiw 5i ife^t Voviiienf d^iie^fm'Ûef tfeii 
il l & i:il:hl ancienne & qui fut decliiréPtfne/rMc apri 



in. S- mit l'illsimc chez fa autres. Ses premi 
lUr l'Italie. Dans cette vue" il ilTemctL Ici A 



tptis fou élévation 

qui l'employa ïpl 
ebftil» releva fa 

aiim (oins furent de pici- 
Arnhauadeurs des Princes 



aSa e ptar cm /«r;« J_->,m/.i,J„ 
.1.' |..hli L p: ■ -ILl A illx di : ^:n Jl: 
- tuiiKiiLniiTiKiii .1; 11 me Pnntifi- 
, Si bannir de b Cour de Rom; 



km' ■[■jTit rm .1 pnr]( ; ri r.ir .i :.'jd:o j lit ?::!\'L] ?JlpàLj'lb il: pj j,l 
à I'cju, lurliiu'cik <e n.tiCr.,, A t-if::^ . an lli: svani-it-ranmî fi rc- 
trartirion. Lii Jii»n iir (■;[;! ..S.f.il:; iï.ï^r l.i Ec'A [Indiques du pmi 



et du CONCILE ce BASLE. Lh>~. m. 5,9 
dt «Prince \ au Concile de CoSbncc. _ 

preuve que ln déré[;kmL.y. '|'-- I u:i j..,k v.i. ..umçer dans ce Con- 
cile d'Anjrer* <.-ti>i::ic lorri-niLiic L'iir.i.-in;/. On peut juger quels 
er.iknc ces dciordrLV !■:, rc^kir.cr.s lurent tjiti , ou renouvel- 
le!. Il y avoir dv. I^knnliqr.:., kiqurk m vertu de certaines con- 
cek;.,i^, :.!]7ï:ili, : > e:i Ci.i'ir dv t-L . : L , IV il. !"■!,;:: p.M.rv.r k\-;ci.n: : nr 
de ipielqiît-i lkn;licc^ c^chi'nc les provilïuns, afin que fi l'occafiùn (c 
prefentoit d'avoir un jncilkiL;- Iki-Uki- , i', jiil|T-ii encore s'en faire pour- 
vuiren vertu dis men-.:-; çrs.-.i n|:; "[nrivi-.. Pmir couper la racine de 
cedrifordre, tl fur ".rd..-vi- qu- d.i\. ff r .".J.:i. .-prés la Tjrovilîim , les 
J-v..k-ll.iltiqLU-* fci".i.l ..t,i:^ f '7.!rM ["ilTïllion de leurs Bénéfices» 
dans toute! les. fuîmes , ]i.:r d- p; r,.i:ir.n r 11 fut ordonné aux 

Prélats, dan! ,1c même c...r<i.;, .:. i!:!:-,- lue l'Lcriiurc Sainte pcndinc 



:uri ^\ Ai. i'I'l:... \^ .s 



a au^tflu!, 



dr- rrvv.dre lLa.,:ii.il;-. Il r";;r r' L n-.-l.i n 



■es de célébrer po 

ce de! Mort!, s'il, le pouvuienc commodément» i: l'on uLlÊ;^., -.-il nk:i:c 
tems kl Refleuri a dir; I Of=i.ï d-. \k.rr> :ci;;s le. jours de Férié, c'eft- 
i-dn; k-i iu ■usiurkkuu.nc q-.il :i , ér-:)::ri:ii:.-jp:zd'.-.'.K-j:iUI:ii:i; S:b:. 
Il fut défendu de merne J . - -_ . -r i : .l i - ■ . - 1 -. t-. krvir plui de deux plars 

.■i . ■. ■■ i .'. i 1 . 1 

fera le tadmuïn & l^ues, deprendre nuds ceux qui ctoientaulir^dclee 

- I . .1- I 1 . k<i; ., -i.i ,,, c .1 ... 

dan! Lei^iron! 1 & l'on rançonnent ceux que l'on trouvent au Ut, fai- 



r en Pape!, Cardinaux, Roi!, & Jii- 



(.'kt-.-.u-, k; tr:i";-î-. Quckp-, *k:,tm;i trouvant Ici liuli- 

la trop étroite! , 4: trop reflciYées s'éloient nais fur le pied de prê- 
cher fut des écrialaux dam les places publique!. On aurait pû pardon- 
ner cet ufiu.e à duc!csuc::-..iu5, :u L..:iil.l.;.i::..n dn r^and^ Iruitt qu'il! 

il éioit plus pnipve ï flatter la vanité d.., Prédi- 
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Prélaisl Balle , que met Vill. iWt inil-ltJc par les armes des Ducs dî 
Bourfiocnc S: d'AutHcl-J ; ipi'i] y e.vi.ir les Citoyens quantité 

d: ! > pUA'-uraieai kl <L':.lhol:orcs , & qu'il pourrai: c:i 

rcfultcr des fcanifeles & dtsfedici™s. D'autres (joutait, qu'il y ctoir 
Sollicite" par les Grecs, faivra: liC.ard /".lit ave- Mmi. , Je tenir 
un Concile pour 11 rcuai. du. iIllj: J'itl:!::, it a i r | i .:;r.i : ', f, 

Il 1' i ' i ' . ■■ ■ i" . ■■ ri. a ■ i l.i; r,.i. 



xxviii. cei 



îl rcprefènte au Pape qu'après rotf 
rapport ans Bnliemiens , cm ne pouvi 



M'Egîiie; Rq« 



que de manquer à fa p. 
drvroir^perdre Rom;, 



■ . pas ut ce Concile tous les avantages qu'a 
1 vHioit S fe diflaudic, tout le monde dirai 



jj.y Ln'. ; v:n':.!e il'an Schirme, parce que. U 

..j'd'y continuer te Concile, & il le prie, s .. 

fille dans fa rcTohitinn, il" r-r <- pn- liitcr de l'c-seVum, afin que 



Concile put «hever des affaires qu'il avoir 



XXIX L'EU- 
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XXIX. L-Empbsbub écrivit u Pape fur le. même pied. Sj 
OpEcriuonde Lettre n: ir.-r.i: n-.i:^ d r.trcr.:™ q-.i: : ; Hi un Cardinal. II y ré- 
i'bmpcRiu. pond ï [i.i;to !.. ijM.ii, ai:; 1; i'.ip- l'Lc'p.l m [Min la dlil'nlurinr, du 
Concile. I. A j"tj;.ar! cic h rériaiun j« Gnii, il di: <|-.ie rttr; affai- 
' re d'auunc mieux diiiene, q-.i 



8£ 



mil ï cela, que li It Concile fe féparoit les HulUtcs fc vanieroicnt qiia 
le Concile ivoit fui, S. M'.i;li!ë avi.it liiomtt fous le poids Je 
■ leurs niions. A' qu'ar-r^ un tri tri .muln-, ils iuf.-.i riment route l'Ai, 
kititruir.. 111. . ].'1::TL;i::c;:r Tt^rdutt^it , que (i l'on rornpnir une 
AlTnnblér; révoquée pwr^rflormiiionds mtrurs, dnPcuplt Cjiho- 

ÎX VQfc^WjAiMiï qS"* sITillÉe de h pli^^vatede 

encore, qu'après la dct:ii::c • id^irt I! .n.;ni:n' pludrurs Princes, 
ce plulicurs Villes avoient lui trêve dk a» , S; que ceux qui imoîent 

encore dlriS l'efpenlnee .in ' -:.L. il.' , n. ]|-.ir;.|..'-r^i'ut pas de fuivTe leur 



rroublcs de l'Burnpe, î, 1. rétnnoliatiuii du Princes, mais que dès 
qu'ils en apprcndroknt h kj;:.::.:irn . :i: r,.pren:l:oknt les aimes. L'Em- 
pereur prie donc inlLaiLiiiLi-.! k ?.;| L l!'.'. .i .j C V:\. ik . .: .i : i . i rt- 
vueiue, et eu innulle li diiTulutiun. Il le prie aufS de s'y trouver en 
•-■ ;>:]I..:;uy.., X r.'ll ne k uci:t , d'urdoii-tr <;n ur au plutôt ^-ic 

i revocation (a) ■ Le Pape petlifli dans û réli.lution de diuoudre le Con- 
..' eilt (i), chu de rafle Ans la ,:-:.,'.::i-j,n .le le continuer. 

de Décembre. Après la MclTe célébrée, par phMm Evcque de Cou- 
tance en Soi rcundit . tV k< :ntrt> ciiéirun:^ a;.ïuitumécs dans 1e Con- 
cile, le Cardinal Prélidep.r lit un Seinjci: ■.'■ l-t ^jinna ta Pérès à .îeir 



(i) lien Jàlatilidiiliiktic.0 le iS.dc □icitntic. 



«t Bo CONCILE de BASLt. Lh. Xll. jjj 
tu bonne confeience & i £lrder un bon ordrt. Enfuiie Philittn lui le 14; I. 
Dj.-rtt U WX1V Siilu.n du fir„iL .i; C'iir.l:.;r.,-c , & tous les 



, i 



Villes, EglUa.ManOcVH .\m fpirgne'r la Sai 
lira bn:ci\mL;ir Femmes S- Fill... Ce qu'il y 
ir loupconné 

: de l'ennemi ckis fon Royau- 



8c Filles. Ce qu'il y a de fuiprenanr, c'eft 



Inidicr alltmBlercni un intir Cuy.. il Ami.-, ,lc Pijf.n1 pour pour- 
fuivre Ici Livonicni qui fr r:;;r,..i:u :,;>7ia r-v..ir aiîouvi leur fureur. 
Ce! Piïfjns les joignirent 1 AfMiof près Je \i Rivière de ÏJierti* 
i!ms pliincs JtsJWi;. l.i il> f- mir.r.t I iluursr une CI.vil^u de 



un l;.?L4:ck i.liivr'.rilc de voir ur.c ;i->ipiLe d; l'.n::::; p-.!i-|-jz 
i il ■ I i .■ n i :i ^ . .1 ■ . i.p. 

Te l'Armée Livoiûenne fut prcfque raillée en pièces fur le champ ,& roui 

ï*ûfiiiTiie . & re que le IUh [Li^^Aquï qu'il [r" lpHJ il point le ■■ V I ■'- 

i i i -,:, -c!, nunierc ton irap , . 

n,. .'.. .n i. „,,, uf.-,,*, jj ,,,„ & /. r ,„, u, Ùmx A 

h.ufuiï. p. Jjo. 
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st du CONCILE me BASEE. £rè. Xn. jj, 

fcroienr mii's i liii'.s. Lcï rc;:> ,!c « C3a;:l: svniïiit jup.inv.int en- . Ifjl. 
voyc i [ÙJ-il: _'/«« .V/J.-r, Ltl.ixt r)i;ni:iii.;i;i il- rc îîms-Q S; In- 
i|i:L!;Ll'.:i cl- I". i ■ ■: i-l^ Ij S; /-IMiT*». 1. IJ.pui.'t _1!.|.\- lI' i- 

bord 1 Munich pour pnerMUwDiic A Bwim de le Kàisr cTaller 




■V.- ( :r.:i vi i i!i !.-. j'rr-..-.-, l:i ■-_ i : s. h IfnM.. 'ij. (ils™ 

NX\ [V -. Cm-u d^iirche du Pape rendait mort plus nfcrfTii- n. .B? 



Gah*fi il nomme JWilWt ifc Pffitrrt Doyen it Raiiibonne Jurir. 
confultc, ^fcn Pnv.it i: t ■.'!-■ il; Si. KrinlJc 1 Nuremberg, flnnj 
il 7ôif C") ChanWM de Majrd^rg.Thcologien. Entre In Pris ea 
qui s'y Irouverenl, ce même Hiftorien compte Frtdrric Electeur * 
Brandebourg , Si Jtim Duc de Bavière avec une escorte de deui cent 
cinqinnte cheviDT. Lr lî:v ;i.i:;-.i i-.';-r.iir.t jas ci„-.m ar- 

rivez parte que ceiti du nif-i."i .1; Hlftn pir "Il il falloit'pli"«-, «r le 
Seigneur SihuArabe'f qi:i .-.ittitti.i-.iI Mi l.-ir avoirnr rcfule des Sauf- 
cotlduits (jl. Ce que 1b IX'uut.i eu C.n. i le ayant anpris ils engagè- 
rent I] Vilk d'Pcrc .1 r:,.nv: r i';-i i::r.< > ..r II-; t^.ij-.lirc L'n fui;:<. : fis 
arriva™ doue le 8. de .v.vc m; Ljcortj de io. Cavaliers. 7ïW- 
kitJ ne nomme point ces Dépurez. Cathttc n'en nomme que deui , 



tant d'tfulion de fang de part & d'auEK. Aprts quelques pourparlers t 






X Carrai , A-jJl.rur il Pil.il ApolToK- 

■E^liftSProliUiiireGTiràlori.. 
ique k en guérir a»rc Ile l'.'.'.i (, r^,. 



• DigitizGd t>y Google 



JS « HIST. m la GUERH'E bp.s HUSS1TES 
1431. il y eut de la diniculiiHi:. I;. llili.v. l'i.c d;n-ji:i. !..■.■..[ 1:. li.:l-.cn: 
pour aller 111 Contik, Ils propofoien: qu'on ^cui ilonnàc dH^Al 



In Villes fur le Paï! defqi 
tnritre luccri. & b Ville 
(,)Cr,U.uU C ^'!jv" P ^ ilU ' , ^ r " 



_ IS; 

pedia ni bonne, forme lt Ssuf-tnnduii fuivar.1 (b). 

XXXVI. „ !.. S^-rt Synode Oetumenique de Balle henrtu&rntnt 
„ HTbmb]é>, le :.r. 12i ? :::, S. I ilrlU: CI:il-::j:ii I_.-.-.!:o,iqi. ( u:n.,i- 
„ fjic & d&liie par ces Patentes qu'elle 1 retû , fous fa proloftion B; 

„ Ici Ccnlils-hommcs & cruï du Peuple de quelque condition "fe di- 
i> piité qu'il 1 Um: qui (Itou: mi-nvô p-,i !.. EnSilis dî l'iajue du 
}l Royaume de Bohème rV du_ Marquilât de Moravie ou d'ailleurs , de 

11 m&iiquc au nombre d'environ deux cenl inumtro UftA dmteiuti) & 



ck, Siin:i TJh J'iiu'. ■ h d: k. ^hlieir, de ks ]îni]i<p!i 
1 : J I1 1 h ' a . 1 Il 'M 1 



„ rcKiiiL-, lui in.! i-mn.lioin-n 
„ d-Snîi In ffim: * tLr.,ui, dotir . 
„ Este Ci) ". C-tH là ce qui 

nmJuiI dcinns: p.ir 7k;h!.L f;:, L ii:k |,Uu im|,k S 

cilm j-, i:i:;im.I: iii-> l.i .Vd iti reik- ■ | ii:lilk7 |.v Ici l>ereî La«r 
& QJVf. je nurqncui ici c- q'ïil v i .11- pii-ik-ulicr dîns celle der- 
foir.Hlk'. P p I- O.'in 11 i|:i1.;l'm:i .I'.i.ii j I!: ih; ini^ï, Toit Cn 
„ v-nni , Imr p.n.i:r.T k- kr'nr", H Jv en wr. I^v.nn; Iz-.r , [i.mmet quel- 
>, -qi:c n.lton q-ji pûi Lii:u : k-i le ^-i ikp' 1 d: .: iLiiiré, ils en feronl d'a- 
I ii. , !■ .:i | I 1 uppiotu- 

[ 11' il I r cu^slïii- 

„ rci, fe que mime 1: C\)i:iik km d -..iu ii.mnt efeorte. ). Q^'il 

L ^ 01.11c ll^quirrï 

,. <,itkk-.dt, ISuliîii'.kii-. .;. QiiV.;i i- .v.-.jir a: un: .i;i.lkn,-c fuflïfantcS: 
,, eu: ln:lqu'iU l'.^r.T p-::-. d : IV ;\ rii-n- , .Iv ':.i^r.niï moiii-cmcnr, 
„ loir par ivis du Conrik.r^'im kur dur.::! encore io, jours détenue. ^L9°" i] - 
„ lpn3 quoi on lei Lf.. >:!,-■; :1e l-.-n.e 11)! oV m tci-.i; fkv.iil jufques k xil. p.X. 
. / . • !■ ■ ■ v.i- I i . .i . . i ,i i i ' i i..,,.ir (11). t S t . 

encore a propos de .1.' -, >V- :iv. v,r :nv! 1 Italie ou non/ On !riâ»«^ 

alTcrnbla donc 1 fflt £> c ° a f' 

A k P.ii-,.1: .k l-e: ;i i:e • :.;■!■.:::: :i .:;n qj'.M ImMiel.ii k- voyage ; 
„ ili j]k-;;il'.i.ii[ MM., n-i lev.MV.l-; <!:■ ftjn «.i,cc de JlTtmt dl Prt- 
„ r«-, l'Kiic? à Cep-ilTir,.; 1 I); Ikucr; les Scicr.cLirs ircc ]c rcfïe 
■it fe difpcnler d'aller 1 Balle 



ST do CONCILE di BASLE. Lto.XTI. u 

[«Mirent pendant frpt lemiiiies avec lutint dopmii.rctl- que de lïircu 
C il; n-.:i tiilijri ki 1. "ii-Ni -.k!- il- S l.1!>L;i.1.~ pu- .-.k-b V Ci 
™me ivoiiii ni: ]■;, Sii.ctuos d: r.'^.,»,^ fij. On fit donc m 
Trêve de m>U jouis d* ki K-id::: leu.lue qj ik j;::i.[:.ji;::E l:u: 
:.:k< ml-icbl; ? mr V.iiilLr mminl!. . -111:1: mi:» Itlirt cnr.HIlii qu'ci 

I.B Orphelin I 

2 J «r« tuï ' de -'''' : '''-' ' 



Saut pour aller livrer kn 
Ttmk* Il'i où il. ("loient 

1rs ll.i iraii prirjM la fi-irr. I-« S.iïons qui nnrcr.T pl. 11 liv- 
reur raillez 01 pitres , la Ville Fur réduite in «nJr;s A ] ;î m- 
ko (0- A-11U £i;:i: ivraiit ou ]:, I "V ,:mt-, II- rjrir.Tiin ;■. 

• —- Mfcr 1 "- -■ ' 

XXXIX, O v rapport 1 .-;::; m^I Jniii; l'incurfion dn Bahe- Iti 
mierv^dans b^Marthr de BT^ndebourp» A tb ic vangere m crttellemcnt 

-ri.:-. 11 . 11 r,,i."n Hou au k Sit-ge de 

Fraiiefarr fur VOder* d.i:i: il: iccoirnînii:r,nr |; v:l-i i divri-l:' repri- 
se.. ITl en Furen; néanmoins rcrwuffn 1 cfauiK! Fois. Cette Ville Fut u- 
raquée lf S. d'Avril : nuit iVi CilDJ-tw h défendirent; H bien que les 
Hurïitrs prirent la fuir;'. 1!' I':i-a-.t ^<:i;i i ji-. : . iufqUà M*b/roftn dans 
la BlITc LufiiC 1 dcn. ki-iïi lie r;j!Li:j:[ uô L'.i i.,.i:ii:: liii i; i; l/i 

f a> e/[tc Lcip'ith & lûemboura.tWwr/ fiiri™, témoigne que cette Vilbeirar- 
»r.: 1 li Mu in, .1- 1. .■ ■ .■ . ... . '. '. Il 1 ;,l 



G UURfLE des HU"SSI"T ES 



. Dtï le lendemain de cens 
" b Ville. tV Is 
.... ifcocale, fufîja-' 

Mme de r Arche™,' h,: ,1, f;r,-i„,, r.'livil.ii,; JjI.ks siipprilui: £.*rr-(»- 
otlielon cViutfK, Wrnc, ,>u jcur-im: qu il ponou: ces deux 
noms. On trouve qu'en f^;l,iir. Jidtric Llecicur de llrand.-- 

inui'E, lin tin ILv-,;-.,; tlt [, i , .i !! ir à ï.ii;- il: u. aiu, tt que Juie 
:,. ■ . ■ j il l'erc s cioit AdminiItrjTeur de cet ^.•■^■ln 1 v p;in."t 

On trouve encore dm' 1--- Ar.liv.i-. im .[iic;ii'.L-.^-uim de ces Villes ]es 
T J i- . ■-- -. I L-ç^t - .-.:iv V I X -.ii-.ir li".ir accords pour les dcdommarjCr des pertes 
n::; lii'i: !i: : t:il linini: les Ilullirrs. lis illercjil iux environs J; 
ta£, dans l.i iuv.ul:!. Mn.lii-. On pirà-hl ,p \ h pli.n ,1e. ViUns 
qn'll^ v CLtrjilirliil , i'.s :n iiinrmr rT:ii!q'i:Mi:iï LIL il ..:vl:i.|-( , A- qu'on 
les apjxlla depuis les «%rj rfeJ H/rvùpMI. L'Hiftorien de qui je 
tifim'cr fju .lit nu m: i-ii .ïii tcuv ii lijm des Caves des Autel! ,. oit 



le déclara pour l'Elcfîeur. Lrs Hoffires furent battus i pbte couture 
CV il en eïln.u ik-|i: i:. 1 " t".:i:i:>it <i:i lin inir f:n!;bn[ Te diltuia le 
Dît Bahut l 0 " 1 " ^ '- : - 1 v i' l: <kns 'ui ïTulroii q-.j'.iTi ^riprlii: enm-e 

in Ojmpi Stiqri (c),.Sc où 11 pïtitc Itiviue dt U Plnquc prend Ta 



le, run slwi 11 Menant. 



L'iuitizod b-. Ci 



„ 3elT™ dck furprendreSt dt la ruiner, & nous «tiquèrent divertis 
„ fois avec beaucoup n:t^ :-i ; :•.-! .. 1.1 j â-i Dieu & de Si, Gcor- 

„ nombre par 1: f.-r fi 1.1. I: I'.-.'. A ci;:IL> nom Proconfuts Htt- 
„ ™™ f*^, Mr™ L.v^riV, .w/r.'/n Pc Htrmajm H<m>j 

„ j pitknt LL-liïvmî & t"i:i:(af, lit h Vi"c r/cc tous 1rs habitans, & 
„ lini Cltrf-t? amni fiii :n rutre ruinrlitc & dévotion un vceu i œr- 
„ pituite tit ceitincr lotis les in '.: Kt.- tt l'.iques avec une proeellion 
„ iMcmnclli dans cette ViLk , & à: c|-..t,:.- lut 1.1 place publique It 
,, 7Î en l'honneur du Dieu loul-puilTaht & de Saint Cwgr. 

pm.-eliinn [inii, r.n ;'i:i---. .I.i-i-i ];'. Cim.flle de St. t7w»j* avec 
„ le Sacrement & on v ..:l;m.i Ij -.yi.i.'.j .M L :iL r I "■ . : i -> 

„ on fera puhliqueriietit 1; Itctms cil- !.i Vie- tic St. Gorge. Que fi 
i, quelqu'un des hjbitins ne célèbre pas cc';r>ur-li en U manière fufdit?. 





qu'elle pnrroit et nom (lès l'ra i+io. 
; ici fur ce iiitaflci d:j ïrai-km'jliulc , 
r ,a.M. n,-„„, aurreftM ProfjTi-ur en 
Hiiroriet», dii-il, croyeni 



3c! EfeSéu» lit EundelmuK . de 11 r^ifon dei Quipn a 

ember^. C'en un Mjnur^n Clirctuqje qui i poui litre "^sfr-t-. 
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croient des reilcs des Anciens VwdcrB, qui faifoienc le 
ji dans ces Cavn. Quand' on le* inrerroreoit fur leur 
; la di-IiimslcBL-iH ]!.n ; r.uii km d; ce f=j i|< saCConirM- 
[ à l'etrerieLir à 11 Rclii^iin dcnsiiuntc illcpiant l"ex,-m- 
b tj&Oiuithit S: de Nka&wt. 11 n'en fait pas de mt- 
iTuti. Leur Culte public a particulier in.it Le même, 
ulledepenicr untdinCs, CV de ('lire pmiL::i..n piilicnt 
, Cal pour cela que les Huffi.es a>;anr rencontré drt 
t en Italie cV fur Ici terre, de la Dominatinn du Pipe, 
insdclj Moravie, q-.iandceul-lâ virent que ceux-ci dif- 
cur créance , ils ne vûulurcril point faite Société avec eu*, 
VculTent luLlionitL-ment recliercliee auparavant, fie qu'ib 
cord dan! le fond. Or on ne fauroir dourer que les Vau- 

....... « : Provins vrr.tinc*. fi 

kja,mgm, fnoît 

la Marthe te dinî'les 

: l« Orphelin! nvageoient 
lâchèrent de fe relever de 



de !a Place & fa prr.ir.m -..'l. ani!.-. F< li-i..!:^, LjiiTarir néanmnins les 
profics pièces d'ÀrtilLeri:, .-n-nm- Ii.lilii-:, les e>Hyjrrfrri,h poudre- ■ 
de Lcwf", l 'fahtrim fi.Ifi.ri»-*) Ici houle», Si les chariots , une partie 
de cette gamifon fe retira 1 GfW(t, Place Frontière de laBohèmr.l'au- 



o CONCILE bb BASLE. Liv. Xtl. 143 
fr 1 . nu les Hinlïres avoimr de leurs gens. Dis que '4}!' 

Kcupa ] j pillée de 
reni appris la nouvelle 
ia Siège de Slmérrg , ils ace ouruient en mure diligence pour Le faire 
kver, mais ils apprirent à Btftric*.(i) , que la Place étoit prife. Prxo- 
ft Rfft Ait Fort fcnfiblc à cette perte cV pelta beaucoup contre la [acheté! 
du Commandant cV <[e li <.ljrr.il". 111. il ikmlis incontinent deux do 
meilleurs tïflieicjs, l'un de Cavalerie , l'autre d'Infanterie, pour al- 
ler à srrand" hate en Moravie- L'autre Frecepr les renforça d'une partie 

tous Venvu-jrrs des VilWf Lùnïi, d'OWai, de afîA 
Uru*. Plufteun perfonnes de marque ainfi attaquées a l'improvifte y 
périrent. Ceux qui laiiôienr la moindre rciïftancc étoimr panez au fil 

tiaux (a). Cependant 1rs Hulules apprenant qu'^iierr Ae Sitrtiberf Se M Carra*-. 
k Gouverneur d'Olmutl alTernbloienl rfcs Troupes, dans cette dernière MuiMon.. 
Ville, & que ces deui Généraux n'attendoicnl que l'arrivée de LmAi/Ui "1 
it ïrnvnW , Coufin-Germain i'^liiri , & d'un autre Capitaine avec 
le renfort des Troupes de B™», de ii/m£r_o£ de fl'ju>* pour venit 

eju'un^mtflhornrne'oe'' Montvic ^nmé$.$?& 1,5™..» "ccqueï 
ques aiTociez alla furijrcndre la nuit le Monalrere de tir4&JHr fn pro- 
che d'Olmuti. Les Moines furent ou malïkr.-i, ou mil en luire. 
L'Abbé qui avait nourri le Gentilhomme comme un Serpent dans foo- 
fein ayant voulu fauter la rnuraillc fc caiTi bras St jambes & fut conduit 
a OjtrJ où il fut rançonné , Ar emprifonné. lîtpuis ce rcms-ll an or- 
donna de rafet reMoiultère afin qu'il ne fervït plus de retraite a l'enne- 
mi. On en traniporta auparavant, dans l'Eglife de Si. ItiiKtjUi, les 
Reliques te les Corps des Marquis, rV des Evéquei d'Olmutl qui y 

Auteur Moraire nommé ir«Wet , attribuc^tc invafionî ektWiclp- 
fires qui ivoient gagné un Frère Coovers de ce Monalière. J'y rmuve 
poiûtinr peu d'apparence, pjrce que les Annales du Couvent n'en font 
.'iLCL-:iL- :ru :ii.'i , !r:<iin-i > U.'i: '!.-. nlili :|| J; TtanMj Jtan Pt/fix* lté 
l'"-'-^ fl'j dans fon Mc< Mtraviya. IWuMSm 

XUH. LE) Tabcrrites cVlesOrpIrenusayancabatrriOtinékSiéHcle 
Andréa., retournèrent en Moravie & f; ititercnt l„: k- DiliuLr <fc t y^„ 
lli.n.w 11 ib firent leurs dég3ri (k leurs ravages ordinaires. Ils auroient Hongrie. 



(,; Fil M.-.h.-.ni-n 7W». K en Mer.™ 

IdeBeetm 

13) ïlBe terre far la Ri,»re de Mare «1» Omft ts o/™. 
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l'Esèqu; de Cia.i.vie, & il; ! : .' :n>n;^u:.jn c.'itii St. Su^tf-U- 
Ili lui suniflr.knr k hi:>n\i'.:- n.LiiJ], l.nr, Diîpursz ai'mtin 

SU Concib de Bill.', -lin , l::n< ,h.ir_- diïpnkr k Uni A' 



poini Eidu leurs Députei! £e qui ci 
que ['Arilicvcque Je Griefo;, iroit i 
prcferiis, y avcniL'iic donne leur a'iilentem 



i deux L- £ 
rdrt' "nTt nul £££ 



avec beaucoup de k r "aumii un alfa 

, t eiime pour érre < -mil . 'du R-.; .S 1 p.i.ir qu'il ne in;] fjiïc pas 

l']ui:m:ur de me donner la r:r,::i, ]!:;n k.in line l'ïnlerdit en pr&- 
„ leeiee des Ikrcri^ne- ^"Lve 'ii'.-i'-tjv Vn iiiji^mcian , il devrait 
,, JII tonruire m'.Ktiiïi fs IWrr, pm (piVllir 1: [.al jilm;ï de. Gin fn- 
„ lut, & de fou lion: ar h ]e de:oarr.e lIl d ï.l: Li. i i l'iiiîamie de pifler 
,, pour fjureur de> Ht:^.<;ne:. J;« l\Ï!):t .!.■> CV.alier* Je Pnille k 
„ des aurro Priucel, Si que j'empêche qu'il ne foi: aceufô comme eeI 



HIST. ne la GUEUHE dk HUSSITES 
T 1" rv>" d ';r,1 Co.i^l:, I? ne m? rcpcciî pflinr dï ce 
Vil' l'i:L ^ 1k ll.iii':<l :ii i-Vci^m Ci-'nc il» oi:):i Di:..f!: 
: ;.,„ : ,: di nsm. ]c n: rt.!"inr ni «m.- prefcnce, m ctlle dt 



r m; ritudu! ir.mquiil: diiM \r:- tbmlirt , & rW le In < 
iuzi'.c de ii.tickit fir^ -T. - : ■ 1 1 - 1- I-' "î: qui me pîrd?. 'J' £ 
, L'Hglifë à nimuic pour célébrer Us louanpis dî Dieu z\ 
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„ k !c Jt li nain du bouriau. 
,. ni; ajrcjblc 1 Dira "- C 
quoique Shinto ne pril autunc ^pi 

ii(f (!■. pi: : ui.; du K.>; . l Elcqi 
une' .1- an Uni J".m,ir .Hiv-iin: 
XLIX. O u m;r ccort à Is (i 
boriii'i ni Mdi-iïk, & m Autrit 
iiuiin, S; i: \eiir:.'< . bilqn'" 1, f 



■n N'ai ,rnlii; d; 1451. par 

li lu iiiirim.-it d; le Fto- Digreiuon fur 

run. „ Auncfim, iU-il, on ta©™». 



„ on Fmpcriitri. C'tJl: p-inr n !.i , qn L ik k jtIotlIi >.cnt loiiv:nr d _. ... 

Jll drA-brU £t.|\i-;i^ unis ^ loi' . ru: plus , & qu'ils k fli- 
„ Inicnt meilre Tllr II M.itvivï 'm ils Ijif.iiir.i frapper- TU portoienî 
„ ces Couronnes Irinmpl^lcs i^iï.lvir Il' jour. l".il:nln?lî , & Ici jeu* 

publics- Ccfjr lui-nu"!^ , i-:..:ir n-.à.iiLii: , obtint du Sentt k droit 



DigitizGd b/ Google 



i4 3 HIST. r,E i\ GUHB.R.E des IîUSSITES 




„ ilitTuL-ni II vtlïri qi i ! i " . -il <]ii':.ii\ h;lk-, AtfiniK mili- 

„ rairo. Ce fur Grtgair, i. Il) , i|i;i ir.vuita k- jrimitr li difiinfticm 
„ encre Roi efes Rii:u;:i:i^ , i ^-.i. . lil ..i j.ir.nam que Ici Princes 

„ iïrmti pir kPontift Roraiin.ili praidroicnc le nom d'-S^jjfffi. Cn- 

(Mlt'nii: 1.11. I. i i i !■ ,| i ; ., U. i iv i,c m s'cifcuttr 

^^Jlf^ fi-iot qu'il ^ U "|' P™'? 1 ^ Le^Pipt a bavant! n'eût p» voulu It 
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n.titd tit loltJt niaqiiËi- \z- Miiin-. Cl- G^.-ial leur enleva quelques 
Places, & n'entreprit rien divinta^c retre >-.y.:\ç. FitpBt 1K avoir 
cc.mirm ,11;, ml C'.rjiul r:l"j.-:Sii'>i.'i!l' IN- J: ■ , pour i^f- 

ter le Ito de C)Hillt_dins (cm expédition. Mis « Cardinal au Utu 

LV. Cittï Comtntflinn LÏ.'t lI'.iI^t 1 Avi;rr,nn , pnur appjifer 
lo Troubles qui s'y émio! ii\ïi:a L..n:n- l i<;v.'.-, ,'mt on n'jvoit mts 
voulu rctcvnir le U- g ;,t. Lu. I',].: I,- r !.ML.nit .]_■ l.i rnn.luitc du Ci-di- 

Caflillc, pour 1 la'" ol:i ,'m l.'.c.-H, q-.i'.L Jiir en^Efpàsne.'^l'l ne 
perdir pourtant p.n fou I~.M\i.c, n-.ii- il li-.: ,!■..! le J'Ai-ianmi. Lt Pape 
V envoya pour Légat, fr-uiisii Ci- ; .ii-.ildc i>. t/oww,fmi 

Neveu. 11 paroir pir une Lettre d; ci ]'(n:i!;, ,;:[_■ eut; affaire eut 



ir du CONCILE et BASLE. Lhi. JW7. jji 
lits fuites fichent. Ce ja: i'r:-' ;« ilit-il, plrhnl du Pot! 
do Concilt df Blîlc> lim «/r -.-.if.V ira /.yj; dai mm fille i A- 




ICufïcnr dû dcC- fclEurnr 



nfcr 



LVII. Des cp:F.a-ir.r II: vma t!i :'&!.'[■;■ !; CV..-..-:l: d: Balle JkirtmKi» Je 
pour le tiiraFtrir j ]^i!.^:it , a ("<>n.-|lï L.iivii i T T".r:ipriciir , & Dou-scs. 
sus «lirei SnivtniiH p:i'ir k. p;i:r d; fir.iti.iir lr, Pcrtï 1 Bille. 
C'cft psur a\i eji.t ct:tî .'.n-L-.- !: Uni d; i'nnt; îlTemljli lt Cler^f 
ï Bowe^. Eyni cetre Aflënibtàj In^E^uo prierm le :Roi^ d c"- 

*f»f Afîtmblct il: r.cxr:'i . '.\j<,;n /r .1: Upirt du 

o~ dit CVir^r. /.r [Ml <>■:' y',' d sl"â.H r idin<1 

tu Cxiili, (f n'r pirmufi .!,„ In..,!, d: ,î„ /,V,.t,(w ,j rexf™.- 
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Lyon , pmiF priK-Liltr ji ti'n ,]\in [ J .:|.t, r^ili.n de cejrf prolon- 
tlmt ['jrjlcr.L^ d: i.:i:Ki:r-. C'ni J:r.:i: ' . D.lïu l.i VJII. Irnui.' le 
l8. Deccmhic, cin dr>n;u . :i.,ivv <:.>. [.m - ' 1 f.i:^T T pcnir révoquer fa 
} ixTfn.lMe diMjnr.r, .II: C" :;ii:ï , iiiiui . ."ai léiWur de ^rotéder 
contre lui. On rciiouvjH 1 . !.■ .:.Jr.- j llk Cjj-iliiMu.s: de le Trouver au 



lie* de faire au nom du-Coneilc de Bologne î 
a Balle pour les entendre, & pour 11 i(coi',cilh:io:i lie: ! 
ils dibienr , que fi Bologne ne plaîlàit pis , on pouvait t 



d; tlonftjrL-e, rauchinl k ctl&ration des Conciles Géninui. On y 

Tonne, on par fa Lifeats que loui kl autres Membres, Ce que s'iFne 
1c faifûit pis dans l'dpace de 4. mois, il feroil depofe du Pontificat: 
que k Concik nî pouïoil être diffnùs par lt Pspt, fans le confenrement 
des dru* lins du Concile. , Se que dtforanis les Papes fëroient oblisra 
de juin cent Ordonnance. Enfin on alla toutes te inhibiricT.sûirH ,'ou 
i faire par le Pape auï Officiers d: la Cour de Rome de venir au Conçue. 

La XII. Seffion fe tint le [t. de Juillet. En faveur de Si t ii- 
■W , on donna encore So. jouis de rerae a IK avant que 

de procéder à fa dépofilion. On y fit aulli des RÉglemens fui -Ici 
(kâion! , te confirmations des Evoques , Se des Prélats , fins refcrvi- 

Ttm l. Y y rions; 



Dur de LitGi" J 
jdde k Lbhoiiie, 



n'eut pu Jî peine à pcif 
fil )fcdtft£ de km i 
alli de nutr furprendte Ji 



envoya une AjnbalTïde ISmi 

\j]icri ahindiinncrriic ;r'.' r f<' fj. (. 
J.'ihmie.ncc uncAmicede Rufles, 
dcliii pirle Grand Duc SigiimtmL 



TIN DV TO A 
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